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^ 


A      COURTRAY,         ; 

Chez  l'A  u  T  E  u  R  ,    rue   de    Tournay ,, 
Section  St.  George,  N,*'  B48. 
Et  à  Lii^i^E ,  chez  P.  Dumohtier, 
Imprimeur-Libraire  rue  des  Maimeliers# 
(  M.  D.  CCa  VI.  } 
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»  Êevelabo  pudenda  tua,  et  ostendani 
géhtibtis  nuditatëmtuâm,  et  rêgnis  îgtto- 
tninîamtuam,  etprojiciam  super  te  abo- 
]|iînaLtîo|ies  ^t,  coçtumelîisî  te  afliciamjj 
et  ponam  te  in  exemplum.  « 

»  Je  dévoilerai  aii  grand  jour^  iôùteV 
tes  turpiludé^  .  (  athéisme  moderne  ^  ) 
je  les  exposerai  à  tes  propres  yeux  5  je 
jnanrfêsterai  à'  toutes  les  Mtidh^  êft 
à  tous  les.  Royaumeis/,  ta  nudité 
et*  tan.r  igfl<]imime  3  ,el.  par  .—là?  y^ 
ferai  tomber  sur  ton  front  toutes 
leurs  exécrations,  et  je  te  rendrai  l'op- 
probre de  l'Univers,  comme  ces  hom- 
mes <jui  sont  exppsés  dans  les  lieux  pu- 
blics, et  donnés  en  spectacle  à  tous  les 
passans.  «  Voyez  Nahum^  Chap,  3^ 
Versets  5  eé  6. 
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Suite  du  Ï)iscours 

iSur  îe  diouiîême  siècle iïi'P^isiûîre 

'  ''de''É)ù 


.fi-« 


rOiî  iproclàmoît  lë-teiïvéï^- 
^eihem  des  v'irô»es  et  \e  feâé^âf- 
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Tùnè  fureur  aussi  féfeocéi  qtié  tidi- 


ce  <:oùpîet,  que  iîo$  JâeoBîns 
<^|a hi:?)ieï|t  a re^  u^^  r^e llBf/l|# 
née  dans  leurs  repas  sangui- 
naires.'. ,v"r.-  ■  "       >  .  , 

-  NqUs  rie  reco:nnoissons^ 

Que  rémpirje  des  vertus   .. 

Êf  périssent  les  Rois. 
,  -A  posent  qu'il  est  reconnu 
umvei^sellementjg^ie  les  Princes 
lie  tiennent  leur  pouvoir  que  du 
^o^î^PtiisUm  rt^héf  de  toute 
autorité,  et  du  peuple  qui  Ta 
^Sj2L^cl\Qnné  .exiéd^nvQmûtïi  par 
.^Ps  a^y  sipri  )ÇHén$tilufiojîrifiî]e5 
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DE    ToURÎÎAy.  $ 

Ton  ne  peut  disconvenir  ,  que  si 
Fbîi^^âëy^it^éècbte  attribuer  à 
quelqu'un  lé :ponvô'ff3è^3ë{)oëèr 
les  Grâtitis^eTa  terre,  Pbn  ri- ac- 
corderait' certainement  pas  la 
préférence  aux  Successeurs  de 
Robespierre ',  «et  que  cettié^-ariiie 
ffitigenetjsè  lïï'erolt  à  des  coiïié'^ 
quences  momstnexirtriêrWs  entré 
les  mains  3e  Gr^go'îtè  "VU  et  de 
Martîri  ;  ^^#^bkridonnée  à'  la 
^^îj^e^'îiy-èh^àii  Farouche Avo- 

mîer  !,  ou  à  I  celle  des  Philoso- 
phes ses  Successeurs  en  office  » 
îfivêHteursy'SV  ià'machinèl  îlrfgr^ 
HiûhV^X;  aùtrè^i  jolies  promue- 
liions  dîabôî'iqlies  du  codé  d^hù^ 
maniié  ,  de  liberté  et  d* égalité 

A  3 


dby  Google 


^  Histoire 

^es  dëfu£;t3  Jacobins,,. que  Dieu 

,  '  Vo^ez  Hm(^uu:^ljJgJ,  chro^ 
nçîo^i^ue ,  tome  ift]^  pages.  s^S^.^ 
inçliis.aôa*  ^^  ^ 

,  ïlein,, .pisçoî^r^^y  surlyhi^toire,^ 
h,j^<?M}{^^t^fPJf^t/,j^^ic»  dfrpjusieu^rf^ 
Maf^tpps  ;iej ^MTope.  ^  ,  , 

Au  surplus,  le  reproclie  du 
pouvoir  «çxcessi/ 4?^  Çcclésiastlr 
/juas ,  pourrQit.pa^Qiljrj^ :;|;p^^^ 
^'il  n.'avou  pas  été  ii^:ce^sHérpaf 
le3  cirepnstances  polaîques  du 
temps. 

.,.  ;X»a  perfeçiîon ;^év|tpgéligue  est 
le  partage  du  pej;It  nomhre  de? 
^Jusj  aussi  lomba-t-elledu  temps 
même  des  Apôtres; 
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DE    TgURKAY.  f 

Les  Chréliens  possédoîentdes 
biens  Ecclésiastiques ,  dès  les 
premiers  siècles;  Tédit  de  Cons-* 
tantîn,  le  prouve  (  5^0  ),  les  mo- 
numens  Ecclésiasliques  talies- 
tent,  \%^  Rois,  les  Nobles  ne 
firent  que  les  leur*  teklliuer  en 
grande  partie  aux  ii."°'  0t  \i^ 
siècles.  ', 

Le  Pa js  étoit  en  Friche  >  ils  îe 
cultivèrent;  les  Rois  étoientsans 
conseil  et  sans  |>oUvdir ,  ils  le 
réhaussèrent; 

Les  Nobles  exerçaient  utie 
tyrannie  insupportable,  ils  T^b- 
bâtirent  avec  les  foudres  de  TÉ* 
glise; 

L'Europe  ëtoit  esclave,  ils 
raffranchirent;^ 

A  4 
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■■  lies  lelirescdaçi^s. la  décadence, 
ilsUes  fiTepfc  rieflèiirîr  ; 
'  Lés  traces;  de  rarchUeciure  , 
des  sciences,  des  arts  et  des  nio- 
Bunierts  hisloriques  expiroient, 
î  .  Ils  lès  Siéent i'enaîire  et  en  con- 
servèrent les  éléiï]ie.ns;.     :  ;  ■ 

Lestpeu|>les:éioieiit-ils  oppri-. 
xxiés?  ils  ëtoîent  près  des  Rois  les 
%ilejrprèlès:  de  leiJrs  maux  et  de 
feuirs 'g€/nîs^ei[î^çps  ;/ 

L^ëtàtfétçîtrii  en  ^souffrance  ?i 
ils  le  soulageoient  de  leurs 
épargnas;  * 

hcs  peuples  dévorés  par  ]qs: 
fléaux  les  pjus  assassins,  trou- 
voient  chez  eux  du  pain  pendant 
la  faiïiinéj  des  secçurs,  des  hôpi- 
taux pendant  la  peste; 
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«  ''  C?e5t  ënèo  ré^  ^  %ùiK  '^ù^BÎiiàoîl 
r àBèliîtedés  KTotityMes  lla#Bà^^ 
VëÈi-frV^enWèé^M  pâgarirsIii^'^dW 
I>ri3y<les  GauToîsj  tèlfëstjùe  les 
épretaYès  ,  les  çombaHs  ' jddîciay 
réîf^la^t^ît^irâ^în'j  fet&^^'^ - 

k' thot^^^iîrîeti^  aïtr^ufer^ 
gîne  ârÉglî^ëe cKréiiënnê'i^lës nib- 
ïitfiiiens  historiques' hoGs*  aîfes-^ 
tenl  le  conù^Pè^^^lM^Apé 

tôîre^  pnr  l^Aibe  Sûrrtef  yde'F ^-^ 
cadéwie  âes\Inseriptiom ytoThe'^,^ 

édittok  ^âéhPwhj  ^x^'he^  S^tas^é'ft'^ 
tfd^^y'^^c  approlmtiôTi^Vr pfûî^ 
Hgè'du^Moi^yeix^eno\3is  Jetions 
encore  aujourd'hui ,  sans  la  pro« 

A  5 
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r ,  .   .   .       ,  .  ^    ^-  < .  ,.    ., 

ipoqf  4u  .pfoclî^îa  à   celui    de 

Laçrfe  l^.sàng^  et  les  .çbmÈais  ^ 
ç'gst le  bon  Pasteur^iliireiirqu'o^^^^ 
lerij^  l'auArejQup  4;  P^l^^^^^^A 

dorer  des  Dieux  cruels  et  san-* 
^UÎPr^ires  3,  <^e  ne  nuir|  à  per- 
sG^lii^ ,  et  d'être^  br^y.e  et 

,  Jj^Ur  pipi:alei^st  ^nfecretj^.q^ 
lie  perUt  3e  confier  qu'à  leur  na^- 
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DB  Toumî^AY.  il 

Celle  dé  Jesus-Ghrîst  s^ëiend 
Wl  se  prêche  parmi  tome  îà  terre 
ei  jusque  sur  les  toUs^et  les  mon*- 
tagnes  ; 

fis  exigent  les  sâdrifieés  hu- 
mains, i  ti  les  prisonnier^  dé 
guerre  sont  bruîés  vifs,-  pour 
appaiserleur  barbarie  ; 

Jésus  s^immolô  pour  tous  les 
|)ommes  ^  et  prie  pèùr  ses  feour^ 
réJauxi'sa  mîsérîcord(&  est  infinie^ 
il  donne  rémissi^â  p^dur  tous  les 
crimes.  '  '*   ^  '  ""' 

Les  cruels  Dru jées^  (  642 
ihîdem^  punissent  de  mort  ceTul 
<jui  arrive  le  dernier  à  leurs  as-^ 
semblées  ;     - 

Jésus,  au  contraire  veut  qu'on 
avertisse  trois  fois  \ts  désobéis* 
sans. 

Hostedby  Google 


f  Jé,âus]  .fa|V j'UB  précepte  divin 
^e  celui  s^i^eréi^i  p^lurel  aux  pè- 
res et  mèr>e5ii  di'élever  leurs  ^n- 
fans; 

L^s  barbares  Drujdès  ord^on- 
li^nt.  qu'on  lès  arrachera  4e  leur 
\s^in  jusqu*'à  i4  ans. 

Le  commerce  étranger  et  Ta* 

griculture,  font  ile  biOnheur  è'une 

îî,alî<Jn  et  polissant,  les  mœurs  5 

Les  ignoraps  Druydes  les  dé^ 

fendent  ,/^et^  ine    veulent  qu*uh 

pays  peuplé  de  forêts. 

j    CettÇ;  morale;  qui  fait    noire 

bonbeur  dans  çq  monde,  nous 

console  da;ns  l'espoir  d'un  meîl-^ 

leur  avenir  dans  nos  souffrances; 

Les  Druydes  nous  prêchent 

une  stérile  iitimôft alité*    .      . 
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r".  J©èu5  ordonne  aux  .«nfen^éîd^ 
respecter  Jetars  parens  ,'à  etetixicîi 
de  les  conduire  par  ]a  morale:  de 
Texenaple  el  de  la  ctarUé; 

Les^  Dmyàes  eh  ifdpî^dés  ty- 
rans cruels^  et >  ijfo  ^dorlngrist/  U 
droit  de  vie  J^t  dé  im^rt",  rsuir.  lé 
fruit  de  leurs  plus  chères  affec* 
lipns.         ;       ;  ;,      .  ;.• 

^rr  JesMs  fait  du  lien  du-marîagje^ 
Je  fondement  et  le  honl3eur:de 
Tordre  social^  le  ncBud  le  pJiis 
isacre  ,  -  le  pJus  indissoluble  par 
la  réunion  de:  t'ôus  J-es  inlérêls  , 
il  ne  fa  il.  qu' uiicorp.se t  qù'ube 
ame  de  deux  individus  que  ce 
divin  contrat  réunit; 

hes  DriJjdes  assimilent  les 
tendres  épouses  à  des  esclaves. 
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$4  Histoire 

let  ils  dbnnent  à  leurs  mans^  le 

drdit  barbare  de  les  égorgét^é 

»  Lé  earactère  le  plus  dis- 
tinct de  la  morale  chrélienrie  , 
(  dirle^G^lvînistéNeçfeè^ ,  )  c'est 
lé  ppî:s  érïiîtient^  qu'elle  aitacbe  â 
réspïîit  4'^  la  chariré  ylés  anbiehs 
ont  sâTis  doute  hQnpré  les  vertus 
bienfaisantes ,  mais  cette  manière 
làe;  cotïfi^risan^  tesse-^  le  pau- 
vre jet  le  foîblé  à  la  protection /à 
la  tutelle  et  âflix  secours  effica- 
ces du  riche  et  du  puissant;  ap- 
partient essénti'élîenient  à  M  mo- 
raine de  notre  religion.  « 
.  ».  Avec  quel  soin>  avec  quel 
amour  le  Législateur  des  Chré- 
tiens revient  sans  se  lasser  ,  aux 
blêmes  sentimens  et  au  même 
intérêt. 
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i    »  X»ajplus^4oiic$  émotiQn  I  la 
pï^«4ëpdii|  pjélétprésent^  àfjsfes 

niai$4];adf3itf e  surHPUi  Timpo-» 
«aqieilepon.j4U,'iJ  Aome  çj^ 

¥M<^n  #§i^.fe  e^t^ê,jèj(>^J:^eI||î- 
9(l0ns  p^wr  rÊtre  suprême,  et 
C9§^de;vf^jr5  VmYér$:îes  hommes  ^ 

ipQht  de  ïa\}^;,.l,'Éiv#ngt^^  -ajoute 
et  le  second  qui  tpl  esi  sembla- 
^l^  >  .^sf*^/"  d'ain^er  Sion  prochain 
cpmrffe  s^i^méme  ;  le-  second  ouf. 
lui  eshv^mil'ahUi,  qu^elIe  ^sim- 
plicité !;  Qur'elle  étendue  dans 
cette  expréssioti  !  « 
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ï6  r  JMroitiEr, 

Fid'éé  ci'uh*  Di'êU  p^dtraét^à*îtJf  la 
«;0rmoî§sàrîGê  dfe^  Jliialbfeiireù^^ 

j^infltiem^eipùt  jâVriais'être  égalea 
une  aussi  grande  pensée?  le  pàti* 

lt>rsque  Fàînaur  de  rhumatiilë 
dévient  ynë  expression  des  sentie 
Àlelns^<|ûe  fio'us  porions  au  Souw^ 
^-epain  '  Maître  ^de  fa  natui^è  j  ^t^ 
îloire  esprit  ces'^e  de  se  pérdréi 
dansTimmensilè  du  Dieu  de  TU^ 
ïiivers ,  quand  nous  espérons  en- 
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DE  ToURKÎiCy.  if 

treienîr  une  relation  iabhuèUiBf 

avec  TEtre ssiipréme,|)5ar  les  s^ri5 

vices  que  nous  rendons  auxjiom-» 

mes  nos  semblables.  /^  : 

Necker^  de  l'importance   i^s 

opinions  religieuses  iXiègè  ^  'çÂei 

Plompteux-^  Imprimeur  de^Épais^ 

Ï788  ,  //2riâ  ,  pMges'4a6  et:4^^ 

On  reproche  aux  Papes  leui^ 

5ouverâineié>  elle  fut  la  suite  des 

cruautés  des  Lombards;         * 

Les: peuples  pour:.cs'y|.sous^ 
iràîré ,  choisirent  pour  leur  pro^ 
tecteurle  père  commun  desChré^ 
tiens,  etùn  grand Roi^  Chaoïiîe^ 
magne,}  récompense  son  zèJë. 
charitable  par  le  dàmdeJa  éà\x^ 
yeraineté.  f  /      :    -  r 

^  Les  ArbhévéchësyïesÉvécliés^, 
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r8  *vKisToiRE    ' 

lesAbbayessouveraîiies,oiil  tous 
^as  tîttes  à|tissi  imposans  ,  aussi 
sa^cïfés  slux  yeux  de  lotis  les 
hommes ,  (  excepté  r essaim  pht^ 
Usop'hi^iwe. 

j.Ici  c'est  la  vertu,  la  charité 
elirétîenne,  là  c'est  un  pays  en 
friche,*  habillé  par  des  sauvages, 
^n  proie  aux^guperstîtions  les 
plus  cruelles  elles  plus  atroces; 
Ces  gouvernemfinjs  furent  les 
seubiqui  semaîntinrentsaus  se- 
cousses/sans  dissienlions  Intesti- 
nes, et  les  peuples  ne  se  plai- 
gnent aujaurd'hui  que  de  so,n  ex^ 
trême  iouceurvi 

"  On  reproche  aux  Chrétiens , 
une  foule  depratiques  fahaliques^ 
Ç  c'est    le   point  de  ralUement.) 
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Leurs  Processions  ^  J^urs  injer- 
dits,  leurs  excommuïi|caUons  ^ 
l^urs  ;easiuipes  ,.^,  îeçif>  autorité 
dans  ]ts  affaires  ciTÎles,  leijr  cér 
libat  perpétuel  ,,.  fruit  d^  leur 
profonde  ambition  et  qui.  n*est 
pàs>sel0m  eux  divins  T  essence,  dji 
cbrîistianîsnaie.îv: :.  I  2.   •:■.  j      :';. 

Mais  ar^ï-onsongé  de  Tadrês- 
5er  égalçïuént  aux  Dieux  barba- 
res ^ e  Bos^  pièr es  I^a.  Go^ulois  ?  -,  -, , 
i  lié^cStrM^dejs  fnerfaii^oîepKls 
pas  des  Processions?  Nelan^! 
coléM4>iJs  pas  des  excanamunîca- 
tions?.le  .célibat  éioit  pour  ep3^ 
une  r^|le  inanauabJé;  rien  v^^  ^ 
f aisoTt  dâba  l'itâ I  î.  sans  Içur . lâé- 
JibératJohjffils  tbQÎ^îs^spjent  h 
leur  gré  et  deposoîent  les  Rois, 
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Jtriiâîs  t:¥5^o.ufoîiPîa^dilurrat4 
tira  Iç'èourwx  ^  pliilosopIirqué# 
^  Le ]^?>urqaoî ?  t^^^t^ qxrela su- 
Idimilé  de  ta  mprafeiieiiisëtienne  ^ 
6^1  ^lî  d&t)tFast^  frappiini  at€Cïlâ{ 
pratique  de  la  ]eujç,Si:ii;iji^=^£iy3 
"  JLes  préceptes  des  Drxiydes  ne 
sont  pas  gëriants-irEvangileVeut 
une^^^  èfeirîli<4«yiiè  et  am 
éfe&Ff|>WV  -  tttïis  aiia€[n^ïé  etsanf  " 

'-  Lés ^Ap êtres  du  pblk^oplib- 
me ,  n'ont  que  là  cïiârilé^n  peâii- 

tiirëy  ^"'-^'  :  -" '^^  '-'î'^î'^'  ---i:^  ^  ■'•■  ^^ 
-s  Lij  Culte  cruel  dé5^iB|>ùydfî$;> 
pesta  coûcetîtrce  dàn$  îeurs  fè-^ 
réis-j  •    '"i--. ;  -■    ;^"'   -  ■  •^•"'-  ;     '- 
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pandit  dans  tames  lés  |)art.ies;d© 

losopÎ3Îque.^;.è§v  ^esté  4^^3Si  Ija, 
p.oti^îère  '< àà%]Q^h]\6lhhqn^j  un 

et  barbare*     :    ^     ;  ■     ;  ,r 

LilD^mxQi]  pair^Dèle,,.  reMons 
graçe  à  la  hiioralé  de  rÉv^JSgiJe'^ 

chéiioSiiria^aîs,; défriché  lips^ 
forêts^  peuplé  nolr^  p.gjA?  et  jui 
a  doni^jéïkJiberié:^;!^  ppjtxipi^rce 
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scièétôes  etHôtrte>fes"afis^ttd^l^ 
là  vie.'  ^''  i-^^  '  s.^^-^>i  -.u  r.  •=  ^' 
Sans  elle^  les  Drtijdesi  mode* 

sôrfnier^  ^  ieùrâ  ^Étft^^sr^ 
énfarisr^èi  leurl  eëélavtf5(;: 

San'Svelle,  demal&eureux  in-- 


Êe^ensJesî|)lm  lokigis,  les  |>1u$Âoii- 
loureux  ,  pour  lir,er  de  raccènfc 
deïe^ir  douleur  ,  l'art  de  prédire 

Sans  ^lle \  tidùs  etî  seï*îort«  rër* 
duits  i^x^tjtr  souverain*  bien,  à  côuî* 
per  avec  une  serpe  d'or  i  le  guy 
du  chêne,  à  jeter  nos  irésdr^à 
l'eaci  ,  â  les  i^yo^ht  à  Tautrfe 
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mond-e  en  les  biiùlant ,'  et' à?mHrô 
cérémonies  "aussi  fanatique* 
qu'extravagantes  et  sanguinâiresj 
;  Sans  elle V  nous  en^serions  en- 
eo^re  à  brouter  le  gland^^ei.côri#3 
ce  n'est  pasJà  un  ragoût Bi^eni^p^ 
péiissant^  pour  les  sages^  JPIatô-- 
niciens  du  jour,  y?  : 

'  Résiimi3nsrnpus ,;  soj^ns^de 
bonne  foi,  et  cpnvenop^frani0l|4-? 
meiit ,  que  %x  Ta  propriété  et  la 
puîs^ancQ  4A^JEcclésîasii<îues;i;|| 
causé  quelques'  ihconvéniens ^ 
elles  ontrprpduîterirevéBpjyç  dé^ 
avantages  iùappréqiaètes  5  ?  m  1 

Nos  Tournésiens  plongés  da^s 
le  culte,  des  Druydqs^des  Druj- 
desses,  les  Nervîens^  (  Bîmma^. 
sims  ou^  Ménaphnsileurjb  alliésf^ 
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§4  HtSTÔIïtE. 

GeW iîpfeuplessî  féràces  V'  qvà  ne 

rotilôktîtdît  Êsesar, ni. envoyer 

des»  Afïibassa^deurè ,  nîf  négocîery 

m  com^erce^  avec  les  étrangers; 

Cûs^s^à^mifSk^es  qukiie  vivoîèntque 

d^ftS  l6UFit)ois  et  leurs  iriârais  , 

sotit  devenus  dis  êtres  bienfai- 

saiis ,  policés  ,  instruits  et  cha- 

.3Éîlabîet,,èr aspect  de  la  morale 

^hi'éfiibnn^i     '^     ,->  ^^    '■'  -  .-   ''' 

-  >  ImMm^  le^  Sïrl^e ,  îiès  ÉIë«- 

.  iîièpe  i  les'Élbî ,  les  Chaire  >  les: 

M^^meMn  ,  lui   doniient  J'exem- 

p)é  de  liâtes  les^  vertus]; ^ 

La^éiiératibn  gu-ôn  a  pour^ 
^oxTragpe'Ieûr  esprit;-  ^^ 
^  Ces  fiers  Pîer viens  veuillent 
tout  donnera  des  PontifQs  ,  qui 
((aven tr  si  hie,n  distribuer.^  ^uî. 
n  emploient 
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'w\: 


r^zJfàWÈ^^.  i5 


2fèràfeHyèîiW^s.#âf8«tft;ôrfjé 


sbûlâgë^lf  fctfîiôiiiiité  ''4<*ôfft'Wtè ^ 

fuiujres  9  dam  It  cour* -dëJ^PëiJtP-'i 
e^ïlwH '^«à^rlttôrraf^  'dé  ïà  vir. 

blégtatiè^  dèsl$aliôô«l  -^  '  ^ 

sent  iiSHè-eâttiibPfllës^l^ifcssî  vârK*'' 
<pî^à4^fe^dMss€&3s;y  dfe  l^iiàfpàM'^ 

-  Aîà  véÂiéf  du  Yërfra  éktèW^ 
Vetfri  té&B^ét^,  ^^âîs^  ^ê^fté  '^àt^ 
qufe  lorsque  le  lu*é'V  là' puU-i-^ 
sânce  él  lesvices des G^Kâjrs,  au-^ 

TûîmX^  B 
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'lT^T.Zi\T^''^   *-'  ;  '    1^ 


dat  de  ;y#r}iiS  §1  ^clFi%îî|oJj$i 

côSj»  ont  boiile versé   en  ç^J^e^^ 
<let Ip ngUe  ^na^aiipii I %  r <! voîIKiloid  -de. 
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là  inora>e,  les  mô««mtns  ûi  Je 
filière  des  scfences  ,  potir  tbméi 
les  géïîérartio-ns  à  ^enîf  ; 

Vont  en  i^evenir  à  k  Cliarirê 
de  1187  j'  '  ' 

'  L'exp^i^Mmfï  prima  j  îerticfi 
septima  manu ,  (  art.  "5}  de  W 
Chartre,  a  éré  eti  viguedf  jiis- 
qu'à  nos  joiirs^  l'ôtl  èft:  tbit  dès* 
traces  dari^  la  cotimmé,  {mre 
des  crimes  ei  délits  ,  aft.  1l2  ^  V^ 
des  assurances  et  paix  -dé -îd 
ViUe^  an.   li*'  ^^ 

Elle  a  eïîdcfre  lieu  de^i^îs^j^d^i^ 

Eîle'  ëlôk  ' lisiiée  a^u  ^^ ïâ>i^  siè^' 
éle,dàns  ie^^lectîons<:affttoîqtièsi 

Le  Dojen ,  fe  Ghàtilî^'et  }*Ar. 
cilîâîadre  de  PaVlis,  se  i^èïi'dent 
à  Niskiaed  /v€rsleFaï>e>^^e:^U^^: 

B  a 
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a  8  HijSToiRB    r 

gentpar  serment  entre  sesmainsf 
que  Guillaume  de  Monifort  a 
abtenu  sa  Prélature  sans  sîmo- 
nie ,  promesses ,  ni  menaces , 
Origine  de  la  grandeur  de- la  Cour 
de  Rome ,  etc^  par  ^ Abbé  Ver tot^ 
page  i85,  ,  ..r.,.   . 

Si  l'on  en  excepte  Tépreuve 
4e  Veau  froide ,  (art.  :t,  1 187.  ) 
^  Lescrîmeàse  constatoientpar 
les  preuves  judiciaires  de  droit, 
(  art,  12,  ) 

Encore  celle  preuve  étoit-elle 
de  nalure.  à  absoudre  toujours 
le  prévenu ^qui  étoklié  et  plongé 
'dans  Tqan  ^t  reconnu  innocent 
sil  ne  surn^geoîtpas. 

Toute   FEurope   ne  jugeo^t 
guèr^  alors  (jue.paf  le  duQÎ, 
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DE   TôURlfAY.  û^ 

L'épreuve  de  Feau  bouillante 
et  du  fer  chaud  ^coutumes  iixL-^ 
prudentes  et  barbares  ,  qui  faï- 
soient  succomber  beaucoup  d'in* 
nocens,  et  qui  ëtoient  dans  ce 
temps  inusitées  à  Tournay. 

Les  Prévôt,  Jurés  étoientdè»- 
îors  hauts  Justiciers  depuis  un 
temps  immémorial;  ils  condam- 
noient  à  mort  Thomicide,  (fl^f. 
1 ,  18,  )  et  aux  peines  affltctiveSj^ 
d'aprèsJaloi.du  talion,  (art.  i5.} 

Ils  étoient  en  sus,  Juges  en  tou-^ 
lès  matières  de  police  ,  Qart.  5  » 
4*5*7,8 ,  1 1  >  12  ,  x3  »  i4>  ^op 
Q2  et  3o.  ) 

L'Administration  des  deniers 
publics,  s*exerjoit  par  une  délé- 
gation des  Jurés  elÉchevinsréu- 

B  3 


dby  Google 


iJajà  p^rcep-feionjen!  ^le^it  CQG.fiée 

à  hnh  No;iaWé&,>(  o^^.  5î  ^l  35  >, 

^.oriis  lai  surveillance;  de  ces  dou^e 

Magistrats^  . 

II  j'  ajvoit  ironie  Jurés,  doni; 

( 5  )    deux  Prévoies , y  (:  art.  3;a  )  (^  '). 

:   L/an  a.yn qim  ce  uamày^e  étoU 

divisé  en   diejnix  Ciïrp«,    WrérM^ 

J  mes  àe.  V^iiimmn  n  e  V  ill  e  ^  "  (  thê 

g^/make y^Vvéii àt  -f  Jurés  de  Se 

Brixe,    nouvelle»  ViJIe  ,    (rive 

droite.  ) 

Il  y  avait  un  grand  et  un  petit 

'Btéyoty  Cpremier'  et,  second  ,  } 

(  6  )  (  e  ).  ^    ^  ■ 

'  "iie  grand  Prévôt   étok  celui 

"^        de  Tanciemie  ViHe,  (  rive  gau-^ 

che.  y  .  .  ; 
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^'  jM}^M^VUvéi^tMt)àe:  Su 
-Btlkèç^^prt  ceMîdbé  hi-mom^lle 

<ôfiop^enok  pas  âToES  ni  les  "Pa- 
roisses   du  Châtèa:u,  ni  de.. St. 
•fkaû  Mës^fiCîlkbiôfôèlrsî  O  t.- 

II  y  iavoit  égâle|ii^i(^de^ 
^èMëJ^\ïi}pÈ^1^ê\ik^Ç^^^        la 

'^i{  le  Su  BVîxë^pèWaiè'lafïÂ)U- 
vë?îl  l^îlîe^  (  nvè  éi^dile.^  -  o    i 
(    La  mcW  de  ^'^T^âêâ^  ^^  -1^*?^ 

l^usîbn  e£  '^e"dtictfaé,;âé  î^  <|^wk 
|^a^li^à.ijiîfes  ghàtjfe^^^       166;*). 
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^2  rthsToit)^    c 

-i.'Bvûtrain.  Histoire  de  Tamnay.^ 

< pages  584  ^^  ^^^^ 

Le  Greffe  iéç&4'^j3i%l4çifîSî. 

ipM»î|e§iPj5^^ptr  tgrjés^^^^^ 

r  i.êX<>ft<?prdat  çUë  (  i^i8£i  )}p 
..    ^    ^       prouye  >  éi.loui  ce  qu'à  dit  Poa- 

:Sm'Û^())  ^t  d^Ja  falsjficatioa <j^u^U 
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BB  Tourna Y^  55 

Voyez  Recueil  desEswardeurs, 

5, me  m^q}j.^  ^  pages  210,211;^ 

Û12  et  a\Z  ,  rédigés  par  MJ  Ho-- 

verlant  y  ex^Légtslateur. 

-   Il  résulte  que  Tournay  peut 

à  juste  titre  se  flatter  d'avoir  joui 

du  bienfait  de  la  liberté ,  biçti 

long-temps  ayant  qu'il  fut  coniiu 

dans  aucune  Yille  de  l'Europe, 

Dire  que  cela  date  des  Ro* 
mains-,  comme  l'assure  Pou- 
train,  (  Histoire  de  Tôurnay  , 
pages  hj4  ^t  suivantes. j^  cela 
est  très-hazardé. 

JLe  séjour  des  premiers  Rois 
Mérovingiens  à  Tournay,reio- 
vis,  Clodîon,  Mérovée  ,)  j  éioit 
ôbstaiif ,  par  leuf  régime  mili- 
taire. 
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Mais  dim  gw^  çeUêb  Gîté  lïîtlî- 
qu e >„^Ç ap îtaJ e ;  dUs  INter viep s. seteîl 
Euzelinus  et  CatuH^,  d<e$  Phumo-»^ 
siens  j,  ou*  des  Mériafiens  leur^ 
^lliîés ,  se]ç>a  Bue]ieTi*j^>  Waes- 
felaini  ^  lès  Boiafîdistes^:  qp© 
qettti  Cité  profita  xiesâilféfieiîay 
QTïlre  les  Kôis?  de  Franee  jet  Î#S? 
Camtea  de  JPlandi^s?  ^  de; l'ab-» 
^esHcSe  dfe   sei*  Éhr^eqi^es    SoMve- 
iLaînsi,  f ésidans  àv  Kojaîi„    de 
5^  foiibk^é  d^  M<maî^(jiies  Gar-i 
Ipyjîigteias,  po-mr  reGauvrer  nne^ 
admînislraliGn  papulairetd^^nt  il% 
^ojént  joui-,  txu^  comme  Ner- 
%ieus  j^   Ménapèens  ou  Plmmo^. 
siern^y  J^UPS  aHiiâS^  c^est  ce  qui 
est n^oins  m€;^refj5abWet  e'est  e^, 
qui  prête  mieux  à  la  namre  dé^ 
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DE  V  Tourna  y*  SS 

Vouloir  en  préciser  le  siècle 

absurde  C  Pou-train  V  soutenir 
qu'ils  n'ont  cessé  d^ètre',  comme 
ils  ëtoiént  réelfeîneni .prgjanisi|3 
en  Magistrature  dès  les  11.'°^  et 
iQ."^^  siècle  , 

C^est  répandre  sur    rliistoire 
wne  incertitude  qul^finit  par  dé 
goûter  tout  LéetèiA  d^  s'y^ ^ap- 
pliquer/(y  )i^  '    ^^vvic         ,    Y^  (7) 


Fiîtdit  Î)ts0oïws  du  i  ^J^  siècle. 
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5;6  Histoire 


NOTES 

^UT'  ^^   Discours    du    dow^ème 


1,  Seizième 
q^iècli^.2  '  JCJ  isTpiKE  du  règne 
if  r Empereur  C hurle S'-Quijît , 
parUohertscn,  îome  i.^^ page  72, 
inclus  78  ,  iff  tome  2 ,  pages  148  , 
1^9  et  i5o. 

ÇcMsin .  Bislpire  dé  Toiirn ay  ,^ 
livre  Z  y  pages  342  ,  ^4^  ^  ^49  > 
256  ;,  3 1 6  ^r  5 1 7.  Zw^  4  >  /^^^^«î* 
â  ,  3  ^?  6. 

Foutraîn.  Histoire  de  Tournay^ 
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.17^  a8,  19,  ûo,2j  ,;â2^M24. 
-  ^  Ite.m.  Pages  6xa ,  61 5.,'  645  , 
:Ç4S^  î647i;i&#  >  €4§^  656 ,,  584 

'^^586>^^\;-oî;'  ,'-^:.v-  -1     :-.^ 
:  Supinïai^t'àîutp^rùm  sy^nadàlium 
ZTornaceiLsium  yApages  6c^  r  84  > 
1^9  ^/  Û17.  .  f  : 

.  '  :  Hm0k4  ^d^*  ^migîne  et  ifspo^ 
gtès^  de  'iaiM/mavchh . française^ 
par  Guillaume  Marcel  y  tojhe  i/' 
pages  17  ,  iB  et  55 ,  //ic/w^  64«1 
.  Recueil  de  flusieûfsfahsy  etc. 
f^ges  \%l\et\^^.i  .  ;     J    ^ 

rPlacardsiet-  Ordonnances    di4 
Bailliage  \déjà~cué: ,  tome     1/^, 

/  P  N^US:/ean  pan  la   gract 
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S^  •  HrstotRs 

44  Dîeu  y.  Abbé  ^  dans  .  Wàlfîër 
de  sondit  Aum^oR^^r  et  âS6Î!s 
Moine  de  Sti  Martin  d«  Toiirna;;^. 

»  Cobillâuine  Castaisne,  Pré- 
TOt ,  Henry  Pourier ,  Juré  ,  et 
Jean  Porteaul ,  sous-Mayeur 
des  Mayeiirs  de  ce  Cité  de  Têur- 
apay.  «  (^  Concordats  du  m^is  d^Oe-^ 
11 85. 

Bw^etlnus»-  Gallo  Flandrid  sa^ 
cra  et  profana  it orne  i.-*"  livre  "5^ 
pages  5o8  ,  5ô9  et  5 1  o. 

»  Qui  lotius  ditionis  COTam 
s.ustinet  i$  MareGbal^^  j  vel  <ias- 
trorum  metatoris  prœppsitus^  âp* 
pellatur^  etc*  publicis  ordinum 
impendiis  alitur  ,  et  quos  liabet 
borum  mandate  equos  et  milite^ 
m   id^m    spstentat  \p.r0&oi|)uujna 
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tjroniius  extilibus  et  criiaa.inum 
reîs  tergere.   «  Page  5o8.        o 

%bet,pi^po^ita5  horum  akep  M 
potissîniam  urbis  partem.y  4|uâËt 
dextera  ILijmlnis  obimelmcUm- 
bi  U   «   Sa^ge  Bog.  ^  :  -      ,      I 

'  »  Vis  proximis  suiat  Seabinip^ 
feos  r  Ecksvm'Qs  ,  dâciiiius  Galiicâ» 
origine,  qùad  reipubKese  d'amnaF 
TÎlare  debeant  j  quémadinoduiiiii 
Flmdrii  Tmmne^i^s^Qf^n^sÂèm 
Scàbinois  noiûln^^:  ia  gapil^B^ 
rîb as  Oar^i  magrii  et  JLmdavîçîi 
Biî ,  fréquenter  Sea^iai ,  i^ocaa^ 
tur  eî  prae^cî  jjumn  sén^iuspart^fio 
canficiuntcxmuïiérerstio^  privig 
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4p  îtîsrotkt 

kgîa,  jura  que  oppidî  tueniut  i 
quae  Htesin  judiéium'  per  trâhun- 
lUr  exaéiinatas  decidunl.  «  Pagf 

':  Andrew' CamllL  Tornacensîum 
N^rvtûfum'i  pages  ^ff^  98»  117 
etiQ^i.. 

.11  soutient  qu'il  y  avoît  avant 
J'éreclion  des  quatorze  Évécliéa 
dànç  les Tay s-^Bai ,  trois  Arciii- 
diaconésv  le  pi*emîeri  de  Tour-l 
»aj,  le  deuxième  de  Flandres  , 
le  troisième  de  Bruges  ; 
f   Ceci   ne  peut  se  concilier   à 
moins  que.  la  division  d*un!Ar* 
cbîdiaiconé  en  deux  >  par  Gilbert 
Doignies,  ait  été  postérieure  à 
l'installation  de  VÊvêque -de Bru- 
ges, qui,  avant  son  érection  étoit 
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2>E    TaURjSAY.  4l 

de  J'Évé^lié  de  Toumajr  î  quoi?- 
qU' il  iCT^  3^1,  toîci  le  texte  djB 

.  »  Qualîs  fuîtPetrus  de  Côt- 
irel ,  iNobilis  Tornacenas ,  ante 
içepiufcn ,  qtiînquagmta  aimos.  in 
(Ejçclê^iâ  CaaaRÎaiis  et  Arehidii^ 
(Ç^ipus  FopàiMriae  ©îstricius.  Btm- 
gensis  j^nam  antîquîius  anie  m^ 
vorumEpîseopatuum  erectionem  m 
cbiijec;Ec€lesiâ  très  i  ArfcMdîaconî 
erqpjt  m^^^:^àe^cél  major  et 
y^pc^nr  .Tornacensis  If  quljprerd- 
gatîva   dignîlalîs  ;  loGÎque   s\iblî- 

^  £  4  i  Cpievnm  non  omUtenduin 

V  '--•-  <  -..•.-.^^•--  ^    -•-■■■■     -  •'•  -     - 
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c{iot3êfcatle^  ^àhM^^iUràm  Ww^ 
nacensi^nisî  qui  esset  honJcJ^^^^^ 
Màtlsé)^  s\v&  iti  Ec'cles^i^'  Carhe- 
tiraili.  ûàem  ao  dîenTelàm  âd 
iscripÊiés,  ij  us  .^pîiça  '  '^  's\ï\  g  al  ai^^  ^t 

îjîr^^Ihîi'iaMraa^idâêsi^b'eS|)ltA 
jcivîtatibiTi0iiftBfd0ïiMë%aili  è^SP  <te 
-Fland^rse^  eis,  ScaHini,  sivé*  de 
-Dîeécesr  Tortiaciiïrîir ,;  aîia  eâifi^ 
parsmJtça  Scaldiïà  fe^pisitïr^èm 
iïa*iro'ç$is<iîdh  epài  ge>sr<f^iàî1|)^î<li 
-stajfc^^iâa  idirioûi  «içisyst n ivitiélm 
et  antiquitus  nuncupaiiîr  Viila 
IBucgaaly  qood  >:id«m:v^ài6cat 
$uburbium.  (^Ibidem f2o5.) 
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DE    ToURliÀY^  ^ 

Item.  Histoire  de  l'origine  e^ 
'ê€s  progrès  àe  laMoûmckirftuirir 
çaise ,  par  Guillaume  Mofxei!^ 
tome  û  f.page  58*       '  *  »  ù    .  . 

-»  Teutons,  ou  Thcmotis , 
peuple  djerai3:cieon:e  Ké^îomSciaP^ 
dipaTÎ?  ôMproc&e y.  clesViUnyour» 
d'iiui  les  Isles  du  Roj^auiiie^ 
Danemarck ,  entre  la  Jutlarfde  et 
la  Go'thjahde^ce  nom  qu'oa  ap>- 
pli  q  u  e  V  i  ndi  f f é r çiii  m  eBl  à  t aus  fcfs 
peuples  de  la  .GeEtnanîef  .t^ricj 
son  origine  du  mot.'3RÂ^ïir 'qiii 
signifie  ï)ieu.  «  r. 

he'm^  j  JRfésolutions  et .MJjnoinét 
des  Maire  Eswardeurs  Àe^  '2^^^^ 
«ay ,  troiiihné  iRei^ueil^^vjfrages 
lo,  Ht-  1^  ^^  ^5^j  ^.Tournay:^ 
çhe^  Hyacinthe  Hure,  Imprimer, 
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frès  le  Pont  âefer>\  1 791  >  rèdt'- 

Recueil  de  plusieurs  faits  rares 
€î  nnîr^ues ,  extraits  des  registres, 
'^tantdu>Bailliagedu  '  Tourriésis 
^uede  eeux  SÎQeMe  Ville  i  pa;ges 
is^oet  sSiVi  2   *   •  I  ^ 

JPc^penk.  'JBibliotheca  Belgica^ 
édition^  in-l^^^  Eruxellis  ',  '  1 739  , 
npudF'etrumEoppens^tome  i.^' 
pages^  47 Q  ,  475^  >  4SSj  46^  4^  i 

Histoire  de  ParU^  par  Dont 
Fellbien-  et  ZobineaUf  tome  1,®' 
pagtaii^. 

:  Dictionnaire  histwque  deFeU 
1er ,  tome  7 ,  pages  ayS  et  5276. 

Ilem.  Tome  ^ ,  pages  4^^  i 
481,482,483^/484. 
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,    lieitu /Tjûme  !^,  arfïdh  <^ 

pagnes  4^^  et  4^^. 
,    Tome  5 ,  page  58 1  ,^    article 
Luthisr.  ,c  r    H 

La  Mytholùgî^  §x les.^]dnm^. 
p^què^es^fhistoirgip^c^  /r#A4 
Bannîer ,  Membre  de  J!^jicaiéM^. 
des  Insarîpmns  et  BiJles^Leitr^si 
PjELriSf  cke^B7iassop,^^.l4hii^\]^ 
rue  St.  t  Jacques ,  àJa'Sç^n^^ 
jy58i  avec  approb cation  et  prii?^ 
lège  du  J^i^,y  torne^  o.  i^jages^^^  j 
625  f  6a6 ,  6^^  ^ 6û8f,  6agu ^o^ 
i^(;/w^  6S0,  685^;  7o5.,  7o^>r7ii>5^ 

»  Quoique  les  Druides  fus- 
sent les  principaux  Minii^re^  de 
la  religion  des  Gaul^iis ,  %  n! é-j 
ïoiéiït  jpas  Iqs  ^^uls  i^  îJ^jr^  ^^voit 
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dif^ï^èns  degrés '  dans-  leur  ?n($-* 
rarchie,  les  ancîéns  &ionumen$  . 
|)a^mi  ces' '^ifféreiàs  Ministres, 
le^  Bardes,  les  Eubages,rès  Va* 
r^yî^^lèh'&i^Byà^^^  -  Cl 

ètioîfefll  lèsVGtiefs  èl  les  autires'déâ 
èùbàWrnels  tj^i  les  aiiîoienldans 
leur  mmislèr^  et  qui  èri  tout,leur 
cl^éôfti  îafeôircoti^  îhferièùrs^;  ^es 
Bdféàj^  -doàt  le  ndrn  en  langue 
eèlfîqiié  >  vi3Ut  dim>eldn  Fésiuis, 
vn  Chantre ,  célëbroiètil  en  vers 
lé^actiôfâsîmtti'GF.tgriesdesgraiids 
irommèl$"^i  eï  îë^  Aantoîènt  ordi^ 
naîremenl  sur  desinslrumeas  de 
mu^qtie  ;  leurs  verï;  ctbîeM  d^un 
è\  gtàrid  prix ,'  qu'ils  suffisôîent 
pdUt  înïnièriali^sùrlàiîiiétooîrede 
tévîx  qU^ils  •  a v^i^tit  énfre^ris  dé 
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lôU^efi^  éiiliil^  fiài^és  eftix^ 
ét^mm^à  %k\iM^  que  À'a^'sb 
pTéseîiloîef^liQ^uétféux  armées 

cîIâKàf) èle^j sPtikéÉ: bas  p^ uY^ôô'tf: • 

Les  Vatèsoxx  Eûhdgés  avoient^ 
le  soin  des  saicrifices,  et  Swappli- 
^aietït  à  k  ?é45n^mpteriia^^ 

t  »^Las  :I>roidèséioièm< telle- 
liaént  supérieurs  aux  a^^fres ,  qiie 
jGton-séulemenï ils  étojéht  cba r-- 
^é4)^m\mv^èiûà^  téuroè*  qat> 


« 
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ïilstres  ^u^%Uér}iaSîVr!î%'i.  ï^^ 
TO%nt  pxer^^i:  Ces  e^pl<{is  qu*a-^. 

tie  leur  pêrnc|i|tsè$rt4e'4€piê«f%î^  î 
les  j|)iP##«|id<^ile.  Jic^a^  :;vfcn#it 
iç§p^^$ta:bîj|Haie^ld|4  m^ 
que  P^rx/,  qui.veMt  dif  e  un  ûkM^:»^ 

^>  Léç  Druides  étoient  char- 
giez ,de4:Qm:|m détail  .de;  fe-reli-  « 
gîon ,  ce  qui  leur  danix^it  encore  i 
xixi  pouvoir  sans  bornés;  e^Jf£et> 
sacrifices,  offrandes,  prières  pu-, 
bliques  et  particulières^^  scleMe; 
de  prédire  T  ayèniy  y  dà  Ç0»s^lt^i| 

les 
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les  Dieux  ,  de  répondre  en  leurs 
noms  ,  leurs  attributs  ,  leurs 
noms,  d^éludîerla  nature,  droî^ 
de  rejeter  ou  d'établir  de  nou- 
velles cérémonies,  deTeilIer  au: 
maintien  des  lois  anciennes,  d'y 
en  ajouter  les  ôxrcutrences  ,  de 
déclarer  la  guerre  et  de  faire  là 
paix  y  de  confirnaer  ou  annuHer 
\ élection  des  Rois^  etc.  Leur  état 
-au  reste  le$  dispensoît  d'aller  à 
la  guerre ,  et  les  exemptoit  de 
toutes  sortes  de  tributs  >  etc.  «: 

»  Anciôunemem  leis  femmes 
Gauloises  avoient  joui  d'une 
partie  de  ces  prérogatives,  êtCi  « 

»  Les  Druides  étoîent  auss-î 
fort  adonnés  à  la  magie,  etâlous? 
ïes  prestiges quiracÊOmpag^nétitj 

Tome  X.  G 
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€t  ils  n'étoient  pas  fâchés  qu* an 
crut,  qu'il  étoii  en  leur  pouvoir 
de  se  iransfornier  en  différentes^ 
figures  >  d'aller  à  leur  gré  au  mi- 
lieu des  airs>,  etc.  « 

»  Mais  de  toutes  leurs  supérs- 
Iritions ,  la  plus  cruelle  étoit  celle 
qui  lés  pQrtoit  à  immoler  auquel- 
qûesruns  de  leurs  Dieux  des  vic- 
times huàiciines ,  usage  barbare 
qui  dura  long-lemps  parmi  eux 
et  qu'on  eut  tant  de  peines  à  abo- 
lir. Ci  Pa^es&Sy  et  65S. 

Mai^clmes  des  Dr uîdiss,  pages 

»  1.*^  Il:  faut  être  enseigné 
»  dans  les  bocages  par  ces  Prê- 
»  très  sacrés.  « 

i>  ^.^  Le  gui  doit  êtr^  cueilli 
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y  aTectiïi^rknd;  respect ,  çt  5'il 
»^  est  i)dssîî)Jé  à  la  smèiriè  lune  i 
»  bn  ciblât  se  servir  pour  cela 
»  d'une  sérpe  d'or.  « 

»  5.^  Tout  ce  qui  naît,  lire 
»  son  origine  du  Ciel*  « 

»  4^^  On  né  «doit  pas  confier 
»  le  secret  des  sciences  à  l'Écri- 
iï  lure ,  maïs  à  la  mémoire.  « 

»  5.^  Il  faut  avoir  un  grand 
»  soin  de  l'éducalioîn  des  en*- 
iy  fàfis.   «  ' 

»  6.**  Le  gui  mis  en  poudre  , 
»  rend  les  femmes  fécondes,  a 

»  y.*'  Les  désobéissances  ddi- 
»  vent  être  éloignées  dès  sa^ri- 
»  fices.  « 

»  8.®  Lésâmes  somiramor* 
m  telles*  ce 

C  a 
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»  g.**  lues  ame3  pas5çru  dans 
p  d*autres  corps ,  après  la  mpvl 
»  de  cqtix  qu'elles  ont  animc^.  ,^ 

»  lo.®  Sî  le  monde  périt ,  ce 
»  sera  par  le  feu  ou  l'eau.  « 

»  ii.°  Dans  les  occasions  ex** 
<p  traprdinalres ,  il  faut  immoler 
»  un  homme ,  selon  que  le  corp^ 
»  tombera;  ou  selon  qu'il  rer 
»  muera  étant  tombé^selqn  que 
»  son  sang  c.qiileï'a  ,  ou  s^Joa 
»  que  sa  plaie  s'ouvrira;  on  pré- 
»  dira  T avenir.  « 

»    152.^   Les    prisonniers    de 

»  'guerre  doivent:  être    égorgés 

»  sur  îe^  Autels  ;  ôlî  être  résilier- 

»  mes  dans  des  paniers  d'osiers" 

.  3>  pout  être  brûlés  vifs ,  à  Tlion^ 

»  neur  des  Dieux,  m 
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yy  iS;^  Une  faut  pas  petn^et- 
»  tre  le  cèinmerce  étranger.  « 

»  14.^  Celui  qui  arrivera  le 
»  dernier  à  T Assemblée  des 
»  États ,  doit  être /^wnrJ^  mort,  a 

»  i5.®  Les  enfant  doivent 
»  être  élevés  jusqu*4  Tâg^  de  14 
»  ans  »  hors  d0  la  présence  4e 
»  leurs  pères  et  mèr^s.  « 
^  »  i6i*^  ti*argen4/prêié6ncette 
n  vie  ,ser%  rendu  ëûx  créanciers 
»^  dans  F  autre  tnônde.  a 

a  17.^  Il  y  a  un  autre  monde^ 
»  et  les  amis  qui  se  donnent  la 
^  mort  poui!  y  accompagner 
»  letirs  amis>  y  vivront  avec 
»  eux.  Cl 

»  18.**  lies  lettres  données 
»  aux  mourans  ou  jetées  d9n$ 

C  5 
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»  le  bûcher  4^s  lïiprts,  soT\tfidé- 
»  lement:  ^^ïidties  dans  raUrtre 
»  mondei   «     . 

»  ig**  La  lune  guérit  tout., 
»  comme  son  nqia  ^^ellique  le 
i)  porte.  «  :  _    ^    ;    \ 

»  ao***  Qiie  le  "  44^P^4^?^^ï^t 
»  soit  chassé  I  qu'il  ne  reçoive 
»  aucune  justice,  qu'il  ne  soil 
»  reçu  dans  ^uçunef  compagnie^ 
^y  %(i  admis/dan^  auçiiB^jrqpJoj.  <i 

»  21.^  Tous  les,  père«vde  far 
»  mille  i  sont  roi§  dans  leu^  rxjaî- 
»  son ,  ils  ont  puissance  de  vie 
»,  et  de  mort  sur  l^urs  fen^mes 
»  et  leurs  enfans^ft  Tçme  q  , 
puges  !2.^\  et  a4^. 

Guillaume  Marcel ^  tome    i.®!. 
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J5  Les  Soldats  reGonnaîssoient 
les  faveurs  qu'ils  croyoient  en 
avoir  reçu  (Mars  )  par  des  sa- 
crifices sang! ans  et  cruels ,  ne  se 
contentant  pas  de  lui  sacrifier  les. 
animaux  qui  se  trouvoi^nt  dans 
le  pays  de  conquête,  mais  encore 
les  homme&vîvans  qu'ils  îmmo- 
loient  au  pied  de  ses  Autels ,  que 
les  Druides  arrosoîent  du  sang  . 
qui  se  répandoit  dans  celle  céré- 
monie, «c 

»  Les  sacrifices  qu'ils  faîsoient 
pour  obtenir  du  Ciella  santé  des 
grands,  lorsqu'ils  étoient  dan- 
gereusement malades,  ïi'étoient 
pas  moins  extraordinaires ,  ils 
élevoîent  de  grands  statues  qui 
ressembloient    à    des   colonnes 

C  4 
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dont  le&metabres  tissus  d'ozîer, 
Âlolem  remplies  d^homme^  escla- 
ves ,  ou  crimiriels  qu'ils  fâîsoient 
l)rùlear ,  persuadés  qu"ils  Xi'y 
avoît  point  d'holocausles  plus 
agréables  aux  DJeux,  ni  plus  sa- 
lutaires auxhommes.  « 

Ihidem^  pages  %si^  63  e^  &/^. 

y>  Ceux  q.u'oii  appelqiijB^/g^j?> 
ayoiênt  cette  tojuable  coutume 
qu'ils  ne  permettaient  point  aux 
marchands  étrangers  de  rien 
vendre  dans  leurs  états,  qui  ne 
fut  utile,  défendant  avec  grand 
soin,  et  comme  une  clîo$e  très- 
pernicieuse  ,  tout  ee  qui  pouvoit 
servir  au  luxe  ou  à  la  délica-' 
tes.se  ^  etc.  « 

»  Le  Sénat  de  la  Ville  d'Au- 
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Cèèéarl'ëômbîen  îl  étcwt  dans  ses 
iméfèts V'etlî^ "part qu'il  prenoît 
au  bon  succès  de  ses  armes<  de- 
vârtit  jLfîèxîaf  ^ordonna  vingt  jours 
dèptièrés^i'Ée  procèssîotts.  <c 

Dlcttorinaire  historique ,  arti^ 
oie  Luther ,  tome  5  ,  /?^^^  585. 

»  Nos  nobileis  cœnobiorum 
opes  àdt^ois  iraxîmus  opes  nos- 
tras^  seqiieslres  illœ  comederunt 
et  coîisûmpseruîit  hse  cœnobîa- 
les  ut  neque  eœnobîales  neque 
équestres  ampHus  habearous.  c< 

L' Ajyolog^éiî^ue  de  Tërùilien 
pour  les  Chrétiens  y  par  V Allé 
de  Gouray y  édition in'\a\  Parts ^ 
che^  Saurin ,  Lilraîre ,  rue  de  la 
Jviyerlri  ijZ2>,avec  approlation 

C5 
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s€  i ,  û62  V  aG5 ,  ia64>  57  J  >  a^a» 
JÎ374  j  ^yS  0t  a85^,  :  ;.  ,;  ;  j:^ 
.  n  On  nous  %ît  unjepr^q%  ^ 
on  dit  que  iious  sommeçî^î^^. 
tiles  au  commerce  d^s  ï^  vie  ; 
comment  cela  pourrqît-il  être',, 
nous  vivons  ay^c  / vous  ,  nous 
avons  la  même  •  jnaiirxit U'v^ ,  J es. 
mêmes  tabîts/Ies  ^erç^es^^  nieurj 
Wes ,  les  mêmes  besoins  ;  nous. 
I3,e  ressemblons  pas  aux  Brach- 
ixianes  el;  aux  Gj^nosophiste$. 
des  Indes ,  vous  n^ habitons  pas 
hsJoT^êts ,  nous  ne  fuyons  pasles.. 
Lommes  ^  nous  nous  souvenons, 
que  nous  devons  rendre  grâce  à 
Dieu  le  Seigneur  et  le  Créateu!? 
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de  toutes  choses.  Nous  ne  reje- 
tons rien  de  ce  quilfahpournous\ 
mais  nous  sommes  en  garde  con- 
trq  l'excès  et  contre  Fabus^nous 
nous  trouvons  avec  vous  à  la 
place  ,  au  tnarcbé  ,  aux  bains, 
aux  boutiques,  aux  hôtelleries, 
aux  foires,  dans  tous  les  lieux 
nécessaires  au  commerce  de  la 
vie  ;  nous  naviguons  avec  vous  j 
nous  portons  les  armes,  nous 
cultivons  la  terre ,  nous  trafi* 
quons,  nous  exerçons  les  même^ 
arts,  et  pour  votre  usage.  Je  ne 
comprends  pas  comment  noua 
vous  sommes  inutiles  -,  tandis 
que  nous  vivons  avec  vous  ,  et 
de  ce  que  nous  gagnons  à  votre 
service.  «  P âges  ^^"^  et  u^^ 
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»  Tout  e$l  permis  aux  Pktîo^ 
sophes  y  ils  déiruisent  ouverte-^ 
ment  le  culte  de.  vos  Dieux  ,  ils 
écrivent  contre  vos  superstitions 
et  vous  leur  app]audîssez,7â5/7/zî- 
'gart  même  s^  déchaînent  contre 
t/os  Princes ,  et  vous  le  souffre», 
etc.  Tfi  Page  2yu 

»  Plus  la  vériié  est  odieuse  > 
plus  celui  qui  la  professe  sans 
déguisement ,  révolte  lesesprît5> 
Hiaisunt  moyen  sur  de  plaire  à 
tous  ceux  qui  la  persécutent;^ 
c'est  de  raffoiblir  et  de  Taltérer  j 
c'est  ce  que  font  les  Philosophes, 
qui  se  vantent  d'enseigner  la 
vérité,  et  qui  n'oat  d'autre  but 
que  la  gloire,  a  Page  ajQ. 

JLes  Philosophes  du  iS."^  siè-* 
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clé,  n'étoient  pas  en  liaeilkure 
odeur  aux  yeux  mêmes  de  leurs 
Coryphées  les  plus  marquans. 

Le  Philosophe  de  St.  Foîx> 
leur  reproche  de  dédaigner  kuF 
Nation  et  de  n*avoir  que  des 
idées  paradoxales. 

»  Peiils  aigles^  (leur  dit-îlj) 
qui  planez  si  dédaigneusement 
au-dess*is.  de  -vos  chétifs  Gom-» 
patriotes,  nouveaux  phénomè- 
nes dans  la  littérature,  je  prends 
là  liberté  de  tous  considérer 
dans  votre  apogée,  et  je  croi^ 
m'appercevoir  que  les  rayoûs  de 
votre  gloire  ,^  ne  sont  coiâ^po^és 
que  de  paradoxes,  d^idées  sin^ 
gulières,  de  traits  contre  votre 
Natim  et  d^un  vernis  dHrréli^im^ 
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Neseroît-il  pas  plaîsanf  .qu^en 
blutant ,  ressassant  et:  commen- 
tant des  ouvrages  méprisable* 
de  toûtesi  façons,  on  s'imaginât 
que  la  pMlosopkie  des  rnœurs  f 
fait  "depuis  quelques  années  de 
grands  progrès  parmi  nous.  Il 
me  semble,  que  la  vie/U  morale 
de  ( Evangile  ,  vaut  lien  celle  de 
ianjoûvelle  Bhilosjûphîe.-  Ci  .  . 
-  :^  ^MssMiis :hîstarÎQue&^  sur  Paris  ^ 
tome  4-  '     . 

.  Itemii  Catéchisme  des  Cacauacs^ 
-par.Stk  Çyr  ^  Mernlje  de  VAcddè^ 
mie^françoiscy  Paris ^  17.08^  m-i2« 
PiOur  ce  qui  concerne  la  no- 
ïoihaûon  aux  grands  bénéfices  , 
ÏAbbé  Verloî , .  a  fait  .un  traité 
qui  prouvé, que  1^  collation  des 
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PréJkiurj^^éloit  un  droit  îiihé- 

J-Cïe  qu'il  en  rapporte  prouve 
s^eyl^^me^t  : jjue  les  Rois  l'ont 
exercé  éouyent,  queles  peuples; 
€l:  le  Çleirgé  iVj;  sont  toujours 
©p^poscs ,  et  que  les  Papes  seeon* 
dèrentl^UTs  justes  efforts  d'op- 
position, 

.  L'élé]cfeio:n  canonique  donna 
to.u^'otirs  les  plus  bejureux  choix.: 

La  nomination  des  Rois,  une 
foule  de  mauvais  sujels^quî  per- 
vertirent le  peuple  et  le  Clergé^ 
;  rLes  emprises  rqyales:  sur  la. 
puissance,  spirituelle  ,  n^ont  pro-* 
dult  que  des  maux  affreux. 

Les^  quatre  premiers  Conciles 
œcuméniques  et  Tusage  des  Égli- 


dby  Google 


B4  HïSTmâB 

ses  Gauloises ,  potloi^îit  g^è^  îê 
Clergé  ei  le  peiiple  élir6ient^IeUr$ 
Prélats  au  consenteKient  du  Roi, 
en  vertu  duquel  le  Métropolitain 
les  co^tjsacroil?^  ^  >^^   ;  ''^    ^■ 

Grégoire    de;  T^^^  librfs? 

donne  plusieurs  '  exemples  d;tf 
contraire  ,  par  la  ïï'orËiinàlioiï' 
rbjale.  "'^    .  .    \^  ,  '-:  ■  '■■■  \'[ 

Les  Paf^çsVdùreât'paVfoî^  fer- 
mer les:^yefâx  sur  ce:  trafic  desî 
Bénéfices  à  la  Cour; 

Mais  libres  d'énoncer' leurs 
voI<>nté5>  ils  onj  conkàmmenl 
s'otuenii  la  liberté  de$  éJeétions 
canôpîques  ,  que  Louis  le  Dé'-' 
bonnaire  remît  en  TÎgueur  (822^,' 
mais  qu'il  enfreignit  lui-même 
plusieurs  fois.  T    -       -  -^ 
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Quelquefois  le  Métropolitain 
et  ses  Suffragans  refusoient  de 
consacrer  celui  désigné  par  le 
Roi. 

Les  Papes  comme  Chefs  de 
l'Eglise,  durent  prononcer  sur 
}a  validité  do  ces  pronaotîons  § 
6oît  par  eux  ou  leurs  Légats  ; 

On  en  voit  des  exemples  dans 
le  8."**  siècle* 

Carloman  (782  )  nomme  â 
des  Prélatures  et  soumet  son 
choix  à  Boniface ,  Légat  du  Si. 
Siège  et  Archevêque  de  Mayence. 

Au  siècle  suivant,  le  Légat 
Drogan  ,  Evêque  de  Metz^ 
(  835  )  examine  la  validité  des 
élections  et  nominations  des 
ÉYê<]^ues  et  des  Abbés  >  4e  l'a- 
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veu  de  Louis  le  Germanique  et 

de  Gbàrlea  le  Chauve. 

:   Hinemart  ysacre  Edilari ,  Evê-^ 

que  de  Tournaj ,  sans  Taveu  du, 

Rqî(88iO 

Le  Pape  Nicolas  I  (865,): 
^tendU  ce  pouvoir  jusqu'à  nom- 
mer j.  : 
c  Mais  au.  1 2J^^  si ède  ,  le  pou- 
5roir  Pontifical  prit  sur  la  matière 
Bénéficialle  un  accrpîssement 
saillant,  sur-tout  à  Tournaj,  ou, 
le  Pape  nomme  et  consacre  lui- 
même  un  Évêque  de  Tournay. 
:  Origine ,  de  la  grandeur  de  la 
Cour  de  Rame  et  deJoL  nornination 
aux  Évéchès^t  Albayes  de  Fran^ 
ce^  par  VAhhé  Ver  tôt  jin-12  ^  à 
Lap,n  y  che'i  Marc-Michel  Boa-- 
quet ,  1 745  f  page  85 ,  inclus  iû6» 
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Cpiisiîî,  parlant  de  la  débau- 
che des  liicoliers  au  12.*°*  siècle^ 
dît  que  le  bordel  se  tenoît  au  bas 
des  Écoles  où  ils  alloient  enten- 
dre la  leçon. 

Beaucoup  de  rgetis  parlent  de, 
bordels  sans  corînoîtrjè.  sa  signi-^ 
/icatlon;  Borde  en  vieux  fr^nçaî^ 
et  Anglo'-Saxon ,  veut  dire  mai- 
son, et  comme  les  lieux  de  dé:? 
bauche  se  tenoient  dans  des  eïï- 
droîts  écartés  et  dans  de  petites 
maisons,  on  les  nomma  bordels, 
c'est-à-dire  petites  maisons  de 
débauche.  i 

:  Vojez  le  Glossaire  de  Spet^ 
man  y  au  mot  Bordel  e^t  ohservw 
îions  sur  les  mémoires  relatifs  à 
i^ histoire.  d:e  France >  tome^x^ * 
pages  260. 
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•^  Recueil  général  de$ , choses  fat^ 
tes-  et  aâi^nues  devant  T arrhes 
des  Sts.  Apôire^  en  cme  Ville  d^ 
Tournay  y  pag^  29 5* 

Pour  prouver  rassenîon  dufe 
dîscotirs  siUF  le  152.?**  siècle,  d'ans 
beaucoup  d^  VîMes^  iBùurgs  et  •  Vil^ 
lages  ,  les  Rok  oû>Cvmtes  S'ôuvJ* 
Tains i  s'étvimt  resserves  dans  kur s 
CÛafHn'es •  d^affrcm^hissement^ ,  le. 
d¥ôîp  du  moins  ritUigé  d^  nommei 
ies  Magistfats. 

'  Vojez  Histoire  de  Paris,  tome 
t. '^'^  page  g  de  là  prJJhcei  en  ces 
termes:  . 

»  Nous  remarquons  que  Sé- 
lection du  Maire  des  Yilles  de 
Rouen  et  de  Falaise ,  dont  les 
Communea  éioi-em  réunies,   et 
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n'en  formaient  qu'une,  u'éioi^ 
pas  totalemçut  en  la  4îspo$iûorï 
des  bourgeois,  ils  étoient  ténus 
de  présenter  trois  Notablçs  ai^ 
Roi,  et  celui  qui  lui  etôit  agréa- 
ble,  étoît  ensuite  institué  Maire 
de  lia  CommW^Q ,  etc.  # 

Relatiuement  aux  Cakes  et 
Cérémonies  des  Catholiques  ,  si 
extra vàgàmrtient  ridiGulï's^éëpâi* 
les  Philosophes,  mais  que  lôs 
Protesians  plus  sage  ,  plus 
tbnsëqueilts  et  qui  prennent TÉ- 
Vangîle  pour  base,  se  sont  répeii- 
tîs  d'avoir  Si  brùsquenaent  rejè- 
tés,  et  dont  ils regreltetlt  aujour- 
d'hui l'abjuration , 

.    Le  Savant  Juricbois,  Prote$- 
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tahï  Scheûzfer,  (  mort  en  ijZSj^ 

run  desPhy^îdiens  1«  plus  pro-; 

fond  de  ce  siècle,  s  en  exprime 

ainsi. 

»  Verbîs  et^gestibus  nullas  esiae 
vires  persuasi  sumus,èt  tamen 
Jegimus  veteris  fe^tamentî  pro- 
plieias  usos  esse ,  miris  gestîcu" 
latîonibiiSf  quas  dérider  émus  ho  die 
e.t  SLiperstitiosl's . .adscriberemps. 
Ritibus  bic  inre^sUseîtatione  fiIU 
tmici  S^reptani  admensus  es- 
sese  elias  ad  puerumter  ,  îta  et 
maxiini  prophetse  ma^imus  dis- 
cipulus  aîîsqeus  sunarnUidis  fi- 
lium,  eic,  ce 

Phystcfue  sacrée  ^  tome  4i  P^"" 

Le  droit  de  lancer  des  înter- 
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dus  et  des  excommtinîealîons 
dans  le  Diocèse  de  Totirnay, 
qu*avoit  obtenu  le  Doyen  de  la 
Cathédrale  de  son  Évêque ,  s'ac- 
cordant  aussi  par  le  Pape; 

Le  Prévôt  de  St.  Pierre  de 
Lille ,  obtint  du  Pape  Clément 
III  en  ii88>  l6  droit  d'excom- 
munier. 

Hîstoîre  de  Lille ,  cîtée  pages 
yi  et  jct^ 

»  A  côté  de  chaque  Couvent 
d'hommes ,  se  irouvoit  un  Cou- 
vent de  filles,  ce  voisinage  occa- 
isîonnoît  souvent  à^s  abus  très^ 
fréquens ,  on  peut  voir  dans  tous 
les  Historiens  les  désordres 
qu'entraîna  ce  mèlangeV  sur- 
tout dans  les  Abbayes  de  Su  Ber- 
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tia^t  de  Beaurepaire,  toutes  çèë> 
Religieuses  s'occupdîent  à  tra-» 
vailler  pour  les  Moines.  Hërl- 
mah  rapporte  un  exemple  qui 
fait  voir  que  les  Religieux  de  son 
Monastère  ,  étoient  chargés  de 
porter  des  bottes  de  lin  à  celles 
<jui.  s'occupoient  à  filer  ^  ce  fait 
sert  à  prouver  que  lors  on  eulti- 
Taitl^  Un  en  El  and  ré  ;et  particu- 
lièrement à  Tournaj.   cç  . 

Ibidem.  Hutoîfe  de  Lilh  ^  pa* 
ges  1 58  ,  1 69  j  170  ^t  17 1  i 

Pour  prouver  combien  la 
Flandre ,  et  Gand  ,  étoient  aussi 
florissant  que  commerçant  ^ 
(  1187.)  Gand  ,  seul  fournit 
20,000  hommes  de  troupes  à 
Philippe  d'AIsaéé^  qui  se  trouva 

en 
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en  un  înistant  à  la  tête  de  6o>6oo 
hommes. 

Poutrain^  Histoire  de  Tûufnayl 
page  162. 

:a.  Page  20^.]  Un.  Sjnôde 
Dîôcësaîn  de  Cambra j,  tenu  en 
KÉglîse  de  Su  Brixe  à  Tournay 
(  1 1  o5'  )  I  par  :  Odon ,  recoritiolt 
qae  St*  Biîxesui voit  la- coutume 
de  Tournay  ,  et  em  i  excepte  Su 
Jean  de&  ÇlhauxYoïiTs* 

Voyez  Recueil  géitéT\al\  'àet 
choses  faites  et  advenues  devant 
V arrivée  des  Sis*  ApMreà  Sans 
$ette  V^lle  de  Tournay  ■■4  appèti* 

TomeX.  0 
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5.  Chanoine  Ragût.]  Ce  înic^ 
fameux  Chanoine  qui  bâtît  à 
Pont-â-Cllin.»  la  campagne  naxn- 
mëe  depuis  la  Ragot ière. 

4*  jilexandre  lil.]  lia  ca- 
lionisation  de  St.  Gautien^,  Abbé 
de  Pontoise,  par  rArcbévèqûé 
dîe;  Rouen  ,en  ïi53,  e^tlècder-r 
Bien  exemple^  des cSfaint^  nonicap 
nojnisiés.  pa»  les>  Rapesii  ■  i    >  T  yj 

Dktionriaire  histoài^iie  ,■  tame. 
i^!"  page  i$G. 

-  /B>  ^M^f/v/Ss.]  .Quoique lUns^ 

les  sentences    iSte^&^  M&gîssr^s^^ 
fussent  lors  soumises  à  leur  ap<- 
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introduit  posts^léfepééiëtit^pa^^Fa 
puissance  accroîssante  des  Rois 
»é  Fta»eïèè\'^'5^&pitèè  ift  f^its 
et  là'  vîgî^^êé^ea^^ëPd? ?« céïiil 

^oiii-hé)rf3  y  <juîf¥'êàusé  •pr4W'  4^ 
Biauic-ijIae-déMbiiJ  ■■  •';  '■ ''  !'-■■ 
vnoa::-' nuL.-)    ■js'ii  -  jns);;t)jW3ino-* 

6.  {  Premier  et  secoridr'i'DàW' 
è«  sièélê»^  'ielfpëad^Pisé'fSM^toit 
tout-â-^ià-fpil'jle  iGMef  du  Magisij 
iTatètl^KèïhtiiB'pubîie'dé'teCo^P" 

ëôns  a^'  '^Ad^Piso^^J f  *  fi  3   a;  !^> 

celui  de  deuxiêmè^èW'j^kît^Fîiij'' 
Éàl  i  dohÉ  -'n'èlëfeéWéÀt  'fïus 

D  a 


dby  Google 


'  loçaax  dans,  toutes JeutS;Conqu4- 
tes,  tels  qu'ils,: étoierit,q|i'41;Sii§fi 
po^tB^idt^t    d'an  Gouverneur 

pa%;iyi?i J^5  .Rqî^  iVïérpytpgifQS» 

dès  Gaulé^^r  4^sb  Ji^^^iiWP:^^.^ 
qu^  réunk^oient  îte«:,pq;U)V,o,îr^:fci- 

.'vils'çtii^jUtaj.r.eg.,;.;;,.  ,;-?■.  -;,•  ;?>»;■■> 
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binî ,. comme dVne  Magistrature 
existante  dès-l6rs  dèpltîs^  long- 
tëûips  j  èspëèè  dfeMtfg^lVmtire 
^ëufôhîqïilBVqtiè^  les  Méfmih* 
gîéns  (  FrancVjF  auront' apporta 
âtL  Nord  dé  rAllemégne,  leur 
patrie  originaire,  et  qu'ils^ùt'dr^ 
îillTô7dliîtèuecèisslvetneilt^étfIeur« 
fcôri^b&ès^^nàlé^^G^tjI^^*'  f  -cî 
^  Il  en  èsi  de  même  des  Jurés^ 
autre  espèce  de^  Magistrature  > 
qù*^  '  eto^t^^éîhsi  ^«ÔttiîB^e  ^e^^  c^ 

èë:,  et  cte  4ëcuèi1Mr  là  dëdïài^a^ 
tfen  des  tëmoîns'lous  la  fbî  dû 
s^ni^fltf^((jkSïïùènlufft^j)   qtri 

le*-péé^fé^^iapdafj^ 
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Von  dftit  cette  espèce  4f  ^gis^ 
tmts  jurv^/i/^n^y^aux  Comtes  4« 

que  l^.r^I)i@lie' (|Vii  a.GOiifi^iiaé 
|es4îterj/4]^fl5istoires^4  1§  M»^ 
gk^l^^r^e  idfti'I^e^urii^y^^  ay4tg 

G^eltdn  a!u.iïij.fVsiècle^  et  que 
celle  dejPWpl^â- A^Hg.^^si^-^^ 

Concordat  qui  précède  lIilS^^ 
k  pr^vj. 
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,  I]  suffisoh  d'être  Tournésien 
et  choisi  par  leç  Électeurs  (  Es- 
wé^rdeurs,  )  pour  pouvoir  rem- 
plir une  charge  de  Magistrat  ^^ 
être  ensuite  dans  la  elientelle  (ou 
set" vitude  ^sôcrée  )  de  rÉglise 
Cathédrale  de  Noire-Pame. 
j  JNTous  avons  yu  que  cette  sep^ 
vitude  (  Andreœ  C^tulii^  page  89  ) 
sainte  ,  se  réduîsoit  à  la  prœsta- 
iîon  de  quelques  deniers  à  payer 
par  an  et  à  la  mort  ^  à  l'Eglise  , 
dont  on  éioit  serf. 

Cette  prœstation  est  lonabée 
en  désuétude  avec  le  servage 
qui  en  étoit  Forigine. 

C'est  àrArchévêque  Arnould, 
qu'on  doit  cette  charitable  ré- 
demption,   et    à  la    générosité 

P  4 
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fchrétienhe-du  Gïergé  ,  fa  désué- 
iviàeAé  sa  pte^siuiiëti.  >?  '  ^ 
"  r^oiisâvpfîM  plusieurs  fois 
parle  dé  la  jurisdictîon  propre 
àtux  Mayeùr^Échevins  de  Tour- 
nay^  Majetir,,  vient  du  mot  la- 
lin  Major  ^  le  p/ûs grand  ^  c'est-à»- 
dif  e,]e  Préposé'  ou  te  plus  grand 
dèi Écîîévîns ,  cèmme  le  Prévôt 
étoît  Te  Préposé  bu  le-pîus  grand 
dès  Jurés>  (  Préside»!  fûoderne.) 


dby  Google 


niATaiwÈ 


DE'tOURN.At,    ' 

T R E I Z I È ME   Slâiti^J^m 


Nôîré-Bâtrfe,  de"Sïi#ië¥e',7;de  ,„  : 

Sf^'Qùenïiit',;  te  'Sr^W^t  V  'qui 

mis  et  révoçdblfesf  afi?^  îfibMî-,     C;.  <     ' 

tré  Cathédra^^ée '^ô'àfii^''V  et 
qui  He  Wvdietff  c0ôÉ  ^mt'ée     '" 


Hosted'by;V-'<^^CJ''.ï? 


'^'^«^y^-  y .'^tfi^  ff^^JK'  .-■■  -.-'■^•*'**»*-**f 


càiiti  de  dix-Huit  bonriîers  de  ter- 
iès  liîiouiables ,  dont  six  à-k 
Paraisse  â/e  Su^Mt.ch  elletavoit 
été  baptisée ,  et  trois  a  chacune 

4     ^^  4tfcq]iÉf:€PauirMil  I  r  '       .   ^^ 

St.  Piat  étoit  chargée  à  cause 

-  ^  ^èT  trois  ïonm^^         surplus^ 

de  fournîrrH^feâ  la  lampe  qui 

.  DèscettiB  éf)9,t"e,  çeSnPrêires 
deyinrçnjlj^es  yijC^iresper^ 

"^  T":         Le  Cbftpiwpe  et  le  Magistrat, 


^eriVfs^  jd'après  russeniîmènf  du 
lloi  de  Fmi)ce  et  du  Métraçolîf^ 
l^in  idc  Kheimâi  pour  faire  1q| 
^ûr  ï^s  dîffëren$  à  survcni^r  et 
qui  les  divîseroîeÈl,  sur  rétéo*» 
due  des  pouvoirs  Ecclésiasiîg^^ 
et  cîi'ils   (  9  ).  J        /  ji  ^ 

Le  Chapitre  de  Tournayeon-f' 
«ervoît  dans  son  sein  un  Cba^ 
Bbine  aussi  habile  dan®  le  màni- 
ment  des  affaires  ,  que  dans  là 
culture  des^ciences  et  d^esibelJes» 
leures  ,  Gauthier  de  Oastilian  ^ 
(  Guatherus  dé  Casiellioné  ,  .)r  ué 
à  Lille  en  Flandres,  qui  îétoit 
Chanoine  et  Prévôt  de  TouVnajr^ 
depuis  plusieurs  années  i:  tint  à 
àéciàm  de  ce  mpade  i  .  it'I 
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11  étoît  connu  ^daris  la ^  R^pu- 
lilique 'dés  lettres  >-depUis  1 168^ 
4âvânSy  sous  le  nom  de  Gau* 
ihrer  de  Lille ,  le  Roi  d'Angle- 
terre (  Henri  II  ,  )  restîmoit 
iïeaiicoup. 

L'on  a  de  lui  rhîstoîre  d'A* 
lexandre  le  Grand;en  vers  laiîns, 
esrîmée,  Strasbourg  i55i ,  et  In- 
gôlstadtelLyon  i558. 
-  Le  manuséritexisteâ  la  grande 
Bibliothèque  de  France j,sbus  les 
eotesà644^^  ^645  ;  on  le  trouve 
aussi  avec  d'excellentes  notes, 
dan^  „  les  Bibliothèques  de  l'Ab- 
baye de  ;St,  Victor  y  de  Colberl 
et  de  Zangerman,  sous  les  cotes* 
556  et  657- 

Plusîeurs^  autres  4e  ses^uvra- 


dby  Google 


gesse  trdkVent  à  lia  gt-indtëBt- 
bliothèque  de  France,  coté  SS'Sâ?; 
enir'autres  un  rrailé,ijw^^r  sta-' 
tihus  Ecclesiasiîcnrum  pérsonna-' 
rum ,  i!  s*y  déchaîne  contre'  les 
EccJésîasliques  de  son  temps' ;    ' 

Il  fit  étant  malade,  une  jpara- 
phrase  en  rîrtïes  latines  ,  sur  lè 
pseaume  ikf/^^r^r^,  dans  laquelle 
îl  épanché  uriç  bile  amèré  sut  le 
Cleifgé; 

Il'fit  aussi  un  iraîlé  ciontrelèB 
Juifs  ,  divisé  en  trois  livres,  en 
forme  de  dhlogue  enire  Gau- 
thier dé  Toùrnày,  (de  Lille,) 
et  Baud:tiîn  dé  Vàlénciennës  , 
Chanoine  régulier  d'Àfdèn- 
bourg,  on  le  trouve  manuscrit 
à  la  éiWiôihèque  de  cette  Ab* 
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.biaye ,  avec^diyeiis  aut^^es  ouvra- 
.ge^  ^pnirç  eux. , 

L'érudition  et  la  connoîs- 
sance  des  passages  de  rÉcri- 
,ture  Sarnie,  y  son!;  répandus  à 
plçines  mains  :  ^    _ 

En  général,  les  ouvrfges  de 
j&authier  sont  recherchés  des 
Sa vans j 

h!p^    ne  .  peut    d|sconyenîr 

qu'Us  sont  marqués  au  coin  du 

(5)  sajvoir  et  de;  la  singulariiéj(>f  ). 

On  lui  fît  celle  épilaphe  : 

»  Insulamegeriuit 

»  Rapuit  Castellip  nomen  , 
\^jp  Poslrepuilmpdulis, 

»  Gallid  tpta  meis*  « 

Tournay  j  agrandie  ^ç  îaTa- 
roîsse  St.  Bri:Ke^  dont  l'enceinte 
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Jlçau^^  ,^agujef  re,  est  fermée  de 

j^i^its  <i<^ pierres. {  4*)^xw  .^^    (4) 

^ouvrage  ^'acLève^  les  Pa- 
;-oîssesdu  t.hàlea'u  et  de  St.  Jean, 
ne  fuirent  fpaçe^velappées  4^m 

^  ,  Çp^si^Jxif  e^t  é  1  u  Év  êque  d e 
îl^oorniiy^  ,par  le  peu  pie. et  le 
Clergç,  et jçansacré  l'aiiiaée  ôui* 

.11  éroit  Fils  de  Frasiré  ,  Seî- 
epéur  de  Wi|lein.>el  Archidiacre 
4ç,^oui^fiy.^j..  -,-  .  f,  , ...  :,  ,^   :■  ;, 

^  Il  -  institii^  lai  ^  Chapelle   du 

]p^iiçq.^,(a:ûo45:)  f<>nd^  par  Je 
noble  Clîevalier.PJerre  de  Breucq 
et  sa  ^fi^ipçge  J|4^trîx  î  Taçte  d^^ 
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fbna^îotï  lès  ^Bbl%ë^  a^ssî^y t 
àubt^OnS'cb'  de'  rà"?Paroîsie^  'de 
Fiers î  aux^^quaité[^ràiièëé  Fêteè 
de  ratiTiée,  avec  leur  famille'*,  et 
le  Chapelain  de  dire  la  Meisse 
tous  leè  jaûrsâ  si  ■Chapelle,  et 
d'assister  le  Curé  de  Fiers  d'àti^ 
son  ministère. 

'  Là  Chai^lrë  dé  fond-ation  mén- 
tîoniîeléicbnsentéirierrt  du  Ctiré 
deFI^s  |)t)Uï^Vari  étèdfiori.  ^ 

Ce  Prélat  ratifia  la  donàtîôiï 
faite  par  le  même  Seigneur ,  au 
Chapitre  de  St.  Pierre  à  Lille, 
du  sixième  de  la  dîtnëde  Tèm- 
plèmfàri^e^  parfie  de-céllè  de*  la 
Marrë,  d'oiit  il  fit  riroramage  àii 
Maitre^Autel  de  celte  Collégiale^ 
plat  un  rameau  vèrc^  et  lîïi'ceps  ; 
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II  transporta  avec  lesÉVêqueis 
de  Cbâïôhs,  d'Arras  et? plusieurs 
Abbés  du  Dîotèse,  les  reliques 
de  St.  Ame  (  i!îo6,  )  cérérào'ni^ 
qui  se  fit  avec  beaucoup  de 
pompe  et  de  ferveur;       ^       ^'^ 

II  excommunia  le  Comte  die 
Flandres'(  Ferrand  j)  pour  àvW 
saccagé  Tournay,  pillé  et  jirà^ 
fané  ses  Églises  V  notamment  *  la 
Cathédrale,  qu'il  réconcilia,  re* 
béhit,  et  i qu'il  consacra  léloû 
d'ault-es ,  après  Taché vement  du 
Chœur; 

11  fulmina  excommunication 
(  1218,)  lancée  pair  lé  Pape  In- 
nocent III,  contre  Bouchard 
d'Avesne ,  Chanoine  et  Tréso- 
rier de  Tournaj,  qtii  étant  Sôuî"- 
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deiJRlaadïjf S,  sa pupjUe^e^ 
(5)  ^«ieupc  eiafan^^,  (5}  eç  peiisis- 
toît  datnjsson  inconrinence. 
,.  ;  II  accepta  la  donation  de  trente 
sols  blancs,   .que;  le    Luîiîème 
jkyoné  rèf   Tournay  ,  Gossuîa 
ji^'^i^rewpt ,  ;ftt  au  profit   du 
||éfeGtpire  de  la  Gathçdra1:e    de 
'^ouvp^Ajf/ipom    son    annrven* 
Sâir^t,^i§:pî^?n4rje  sur  seSyCmolu^- 
ff}k0i^§  et^f  ^^f;  l«^  jjîstiçe  qu!jl^ 
en  fi^f  de.  ce  Pif éla l ,  (  i a  1 7  ), 

:Ce  vertueux  Prélat  (  Gosr 
^uîïi.,,)  ippurqt  ^  Tournaj  ,  le 
23  Octobri^  lûïSé 

'    .     .,/■'  :l2p5»  ' 

Jean,  Chanoine  et Cbanlre de 
la  Cathédrale^,  fonde  une  Gfaa- 
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pelJe  jdont  le  Bénéficier  [est 
chargé  de  dire  journellement  la 
Messft A,  Jf^utQl  do.  la  Paroisse 
Kpirç-Dame.,;  ,9pç^ès.  matines  , 
(  6  )  qui  i^Qi  Sft4ir.^t  plus  d^s  (6) 
lors  à  n^înuit  |  ^n t  v^iu .d'une 
fcMlle  duJÇaçe/jaqnçrf  n^^^ 

r:  ï^HPBr^iS^AP  de  Ja  4îigîB 
Pr^v ôt  :deja  Caih^^raJe  j.  pa?.  la 
ïnojft  de^TJ>ierrj;     ; 

;  Qptoient  df  s  ^Hdnainistrateur^ 
des  bîens.du  .<S^fipijtrei,..q^i  fi^ 

naines  npmnaésMaît^res  du  CelT 

t  o^^lippetA^i^gUsi^  enyc^e.  Je 
f^QfiiiQ^^soXis  son  sceau  rojal^ 
\sL  ^ iCpn^rjpaatîpix.d.g  Ja, Cjhartre 
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Il  j  en  ajouta  une  seconde,  qui 
statue  qué^5ô6  Èleétèuf^îs  dé  loà^ 
fes  îës  4^àFc>tsWs j  jî^rode^ 

tous  les  ans  â  ta  Stei^liueîé  ,  ^^ 
(8)  choix-dù  Magistral.  (  8),  v  J 
ïîëgMmënt  des  trois 'Corisîs- 
toires  de'  Tb^ftia j '^  ^cfui  àéiët^ 
anîrffe  îeïègîmé  î^lés  fr^^^^  iet  'les 
ehibluméns  du  Roi' des'Rib^^^ 
Officier  public  préposé  âuxbor-^ 
â^î^^ui  s^  télioîeàtàlbrs  àTour- 
îiay  ;4fteJ?fôfevâ  Br^s^/^pi4^ 
ptxriè  dà^ïifofâilV'^Éi»êïïèï«èni 
près  'des  Àiigustins  ,'  dont  les 
,  \  ,  fonctions  coniistbî'çht  à  y  tnaîrile* 
nîr  le  bon  ord^€?,  â  décerner  des 
^rtiençfès^  '  a  sdu'  ^.profit ,  ilaiisr  ce 
likudèdébaùcttéi  il^èi^eévoit  dé 
plus  tiri  dtbirfiite  ide  ëètï^  qui  y 
entroient  et  qui'etr  àdrttîîènt« 


ùi^  .;o 
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\^  r  Ce  f  églexnent  pxîste  ^p-  cppiç 
auil^eïijtlaue  à  U  Bibliot^que 
Ifppérii^le  à  Paris;  les.  Ptëvâl3 
jurés  en  donnèrent  un  autre  :^ii 

Fèrr^pjd^  Comte  de  Flandres, 

Auguste ,  Roi  de  France  yficmlXf 

leJfi^QJl  d'Angleterre  j  le  Bue.  de 
Bral^^nt ,  .et  plqsiejurs  j^uif^s 
Souverains^/  >.  J^-  •- 
j^^  ^erfands*appr.©çlie,clftT^ 
pay,du  côté  dç,l^pprAe  4e?riineSt 
{Sit.  Martîçi  Xet^p/^çjRjAçî  ha^ilçr 
ment  de  la  4\^enMo^rguî^^egri oit 
l||alheuï;^useiri^nt^ ,  eWRç  sejs  fc^  bi- 
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f  ans,  s'iéô  rétid  tnàîiréâtf  Bâtit  de 
îiiiu  ptrriî  le  sî4ga ,  |/ai^  î'^feiit 
•qu'il  a  voit  d'a¥<ira  ierïte"à(èak'rdîl 
iïïU&ïenieûïi  -•^-^---;-  '--^  -^"^^'C 

les  Églises,  quî  furent  prof^riêëi, 
ce  qui  lui  attira  rexcbWmunica- 
tioii  de  l'Evêque  G'ossùîh';'  '  * 


rèttvét-sés.  "    ■  -  ■•  "--' .^^ -o- 

lôur  Ville  du  feu  j  pâV  la  so^rrtnrè 
dé  vingt  ittîlle  îi vrbs  j  ^ffÉiaht 
sûîxante  -  si^c     mille  ''  '^^éP:^ ^céê  . 

queïe  Cdnitë  àbctepta  i  ër  côyfifiS 

deux  partîîs' divisai  èrrtTôtirnia^4 
celui  du  Rôî  fePâes'Pkteaiîds^J 

céfté  ms^iïifrbii"â^i^^aB#% 

conquête  i 
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Le  Vaînqueurirrîié  ,  nbinmaf 
de  nouveaux  Magistrats  ('  9'^!  (g  ) 
de  soir  parti,  envoya  Tancien  à 
Gand,  fit  décapiter  sept  dés  plus 
notables  lîdùrgebis  qui  s'étoîënÉ 
opposé  à  son  eiîtréé  ,'et  en  pfîi 
soixante  autres  en  ëtià^e;'^     '^^^  ' 

Cependaint  les'  Soïdâïs  fla- 
iiiàndsv  iVrnés  de'  cV  'q\i''ils  'ii^ 
pouvôîèrit  pïlier  d'àva^tttaç^^^^^^^ 
îent'Ie  i^éu  âti  Marché  a^x'^Vy- 
çhes ,  ce  qui  incëljjdîa  tlii^"rufis' 
du  Faubourg  ;''     •''        ;:<:   :L 

■  Le  réu  pt-k'Wsiî^â^'îa'^feœV 
lieifre  ;^êi  a^  l'Abm'^y^^'y^^^^^ 
Màrdû  ,':^  alors  liors -ïa  Viîfl,  ) 
âuiiriie^airie  Oàîîe,  àla-Tiàuè*   . 
et  de  St.  Piferré ,  ïè '  Coraie  lé  fit' 
étieJndr^  i  «t  fî^vliiéurîr  ^àttsièl  -  ?  ) 
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pîus  cruels  supplices  ,JbuU:de^es 
.f     V  soldats  coupables  qiî'îl  put  saisiri»^ 

PLilij)pe  -  Aug^A^e  rassemble 
une  armé.^.  d^jSQÎjfante  ;  mille 
|ix3ipmes^  jaî^jeç  laquelle  il  desr 
cend  en  Flandres  ,  contre  celles 
de/TEmpereur  Othon,  du  Roi 
d^ngl<çjt,çrre^  ,,  .  du  Çqmte  jda 
]^lan4re$»,4^  Boulpgne,,  4e  HoIt 
IjiPiçiei^e^Côfigte  ]P(alaU^ 
djrï  Cçmtç  d^  Namjur,  des  Ducs 
de  Brabant  de  Linibourg ,  qui 
:^qri|^<5i^ntjîn,,to^t;^^y^  ^^grpjS  de 

.'/■  Jj^.Iloi  de  Fmnce ,.  se  ff^Xf^]^^ 
4ans  le  rToumé^is  etos^emn^re 
4;e  T^ournay^,  ,pû  il  e§t  reçu  avec 

Wir 
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blir  les  portes  et  murailles ,  et  se 
prépare  à  la  bataille  qui  se  donne 
près  de  BouvineSiqu'il  gagna ,  et 
dans  laquelle  le  Comte  de  Flan- 
dres, (  Ferrand  )  fui  fait  pri- 
sonnier, après  des  prodiges  de 
valeur,  (le  26  Juillet  i2i4*) 

II  fut  conduit  à  Paris,  enchaU^ 
ne;  traitement  barbare  et  peu 
convenable  pour  un  Souverain  , 
fait  prisonnier  de  guerre. 

Le  succès  de  la  France  à  la 
bataille  de  Bouvines  ,  sauva  ' 
Tournay  des  fureurs  du  Comte 
de  Flandres,  qui  se  seroît  vengé 
et  des  excommunications  de  son "^ 
Evêque,  et  de  la  réception  gra- 
cieuse qu'il  fit  àPhilippe- Auguste 
avantia  bataiIIe,s^iiraYoitgagnée. 

\TomeX.  -    E  ^ 
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Eia  effet,  il  n-y  eut  presque 
pas  de  Villes  et  de  Villages  dans 
la  Frandre  Française,  qut n'aient 
été  la  proie  des  flammés  ; 

Les  pillages  des  Monastères, 
des  Villes  et  du  plat  Pays  ,  cau- 
sèrent cependaïii  une  plus  grande 
désolation  que  raLritiéePlamandej 

.L'Armée  Française  y  commît 
tous  ces  crimes» 

Le  débordement  de  la  mér 
submergea  là  Flandre,  et  la  peste 
aclieva  de  porter  le  comble  à  son 
désespoir; 

La  Flandre  étoit  perdue  sans 
le  grand  coUragede  la  Gomteése 
Jeanne,  épouse  de  Ferrand , q'^i 
sut  conserveries  renés  du  gou-^ 
Ternement  j  avec  autant  de  fer- 
meté ^e  de  prudence^ 
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Les  Bourgeaîs  de  Tourna j  , 
désunis  par  leurs  querelles  înies- 
tines ,  se  pillent  mulueHement  et 
mettent  Je  feu  à  plusieurs  mai- 
son$ ,  (  11  )  ce  qui  causa  utt  grand  (  1 1  ) 
dommage  aux  propriétaires. 
12 15. 
La  peste  étend  ées  ravages  à 
Tournay,    le    peuple    regarde 
celle  calamité  comme  une  ven- 
geance du  Ciel  ,  qu'il  cherche 
d'appaiser  par  des  Processions  ; 
L'on  prétend  qu'à  celte  occa- 
sion ,  fut  établie  à  la  Paroisse  St. 
Jacques ,  la  Confrérie  de  Notre- 
Dame  de  Tongres; 

Quoiqu'il    en  soit,  ce    fléau 
cessa  Tannée  suivante.  (  »  ).         (12) 
Éverard  IV  ^  neuvième  Châte- 
E  ^ 
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telain  djijTourn^sîs  >  donne  à 
THopital  de  Marvi> ,  ppur  le  sa-,  . 
lutde  son  ame,  et  celui  de  ses, 
ancêtres ,  une  rasîère.  de  sel ,  an- 
.  iiue^l)em^nt,rà  prendre  sur  le  pre- 
mier bateau  de  sel,  passant  par 
Tournay,  d'après  le  droit  de 
vinage  qu'il  ayoit  sur  Tl^sçaiîit  , 
tenu  en  fief  deTÉvêque  de  Tour- 
(i5)naj.  (>3) 

Ii2l6.  ; 

Un  homicide  nommé  Jacques 
Leclerçq,  se  réfugie  dans  le  Cloî- 
tre de  Notre-Dame;  le  Magistrat 
le  réclame^  en  Yertu  de  Tariicle 
s8  de  la  Chartre  de  Philîpper 
(i4)  Auguste.  (14) 

Mais  sur  le  refus  du  Chapitre^ 
de  le  livrer ,  il  le  fait  enlever .  de 
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force  ,  et  le  fait  pendre ,  d'après 
rarticle  premier  de  celle  Chârtre, 
ce  qui  lui  attire  la  condamnation 
à  une  forte  amende,  que  le  Clergé 
Cathédral  employé  en  fonda- 
tion pieuses  et  utiles  au  bien  pu- 
blic ,  comme  il  sera  dît  ci-après. 
iai8. 

Mort  d'Amand  ,  neuvième 
Abbé  de  Si.  Martin  ,  Prélat  ver- 
tueux ,  qui  sut  niainlehir  avec 
vigueur  la  discipline  monastique, 
et  joignit  à  ses  éminéntes  quali- 
tés, celle  d'habile  Administra- 
teur j 

Il  sut  se  faire  restituer  beau- 
coup de  biens  fonds  ,  qu'on  re- 
gardait comme  perdus  depuis 
l'invasion  sanglante    des    Nor- 

E  5 
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(  i5)mancls  en  881,(15)  et  les  gaspil- 
lages de  Texécrable  Fulcher. 
1219. 
Walter  de  Marvis  est  élu  una- 
nimement Évêque  de  Tournay  ; 
Il  étoit  fils  d'un  Savetier  de  la 
rue  Hayne,  Paroisse  de  St.  Brîxe; 
Il  fut  Enfant  de  Chœur  (Pri- 
micier,)    à    la    Cathédrale   de 
Tournay  î 

Ses  progrès  dans  la  pratique 
delà  vertu  et  des  sciences,  lui 
firent  obtenir  un  canonîcat. 

L'on  assure  que    son    père, 
bourgeois  très-vertueux ,  prédit 
]a  grandeur  future  de  son  fils, 
(  16  \^  ^^  boulanger.  (  16  ) 

Il  se  joignit  à  PEvêque  de 
Carabray ,  pour  solliciter  inuti- 
lement du  Roi  de  France ,  la  dé- 
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lîvrance  de  Ferrand  ,  Comle  de 
Flandres  ; 

Il  érigea  une  Chapelle,  depuis 
Cure  de  Ste.  Marle-Magdeleine, 
alors  hors  des  murs  de  Lille , 
(  1225,)  avec  le  conseniemeni 
du  Chapitre  de  St. Pierre  (  Lille) 
et  du  Curé  de  St.  Etienne. 

Ce  Prélat  approuva  ensuite 
{  i2û4,  )  l'établissement  des 
Dominicains  de  Lille ,  à  la  Pa* 
roissedeSt.  Etienne ,  fondée  par 
le  Prévôt  Guillaume  y  du  Chapi-?- 
tre  de  St.  Pierre  et  parles  Cha-r 
noines  ; 

Il  protégea  efficacement  rAb* 
baye  de  Cysoing .contre les  op- 
pressions de  Jean,  Seigneur  de 
Cy&oing  ,  qu'il  excommunia 
(ï228.)  E  4 
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Il  oblîgiea  étant  au  Quesnoj 
(  iQQQ  ,  )  le  Châtelairi  duTour- 
nésîs,  Éverard  Ràdoux,  de  re- 
<:onî3oître  que  c^est.  sans  droit 
qu'il  avoit  défendu  qu'on  labou- 
rât les  terres  Ecclésiastiques ,  et 
qu'on  balît  bled  dans  leurs  gran- 
ges, qu'il  avoit  saisies. 

Il  fonda  les  Religieuses  Vic- 
torinès,  (  1226,  )  à  Waesmous^ 
ter  ,  en  Flandres; 

Il  releva  à  Lille  (1229,)  le 
Corps  de  5t.  Eubert ,  en  l'Église 
de  St,  Pierre  ; 

Ce  digne  Pontife ,  pris  arbitre 
pour  le  cas  du. pendu  Jacques 
Leclercq,  (voyez  année  iâi6}, 
pris  de  force  par  le  Magistrat, 
dans  le  Cloître   du  Chapitre  , 
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condamna  noire  Magistraiure  à 
Tamende  de  looo  marcs, (54>ooo 
livres  dé  nos  jours ,  )  qui  né 
ipouvant  les  trouver ,  donna  en 
paiement ,  les  halïes  ,  dont  il  (  le 
Prélat  ïaQy  y)  fit  un  lilarché 
aux  draps ,  pour  peser  ]^s  làînels, 
Vendre  et  mesurer  le  bled  ;  puis 
les  Prés  dits  Porcins,  (  alori^ 
hors  la  Ville,  )  dont  il  employa 
le  terrain  ,  à  fonder!' Abbaye  des 
Prés; 

Trois  ans  après  (  if23^o,)  ce 
Pontife  réleva  le  chef  d^  St. 
Élenthère  ,  qui  fut  mis  dans  un 
nouveau  reliquaire  (x235,) 
très-riche; 

Il  bailla  la  moitié  des  dîmes 
novales ,  de  plusieurs  Villages 

E  6 
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fïï  Flandres  ^  au  ChapUre  dç 
Tpurnaj ,  de  Sch^ldeveh ,  Bus^ 
çh^m ,  Paschof,(^  XQ^Q ,)  par 
reçonnoîssauçe  des  bienfaits  qu'il 
en  avjoit  reçu; 

Il çoiitrîbua beaucoupi(  1 24^ ) 
à  la  çonsiructîoo  de  la  superbç 
Toute  du  Chœur  de  la  Cathé«- 
drale; 

II  p9ja  vingt  livres  de  ?es  de- 
îiîer^,  (  iû43,  )  au  Chanoine 
Jacques ,  pour  éteindre  un  diffé- 
jem  qui  alloit  éclaler  entre  ce 
disrnier  et  le  Chapitre  ; 

11  fonda  I4  Maison  des  Écoliers 
(  17)  ^PP^Ïé^  ^^^^  Enfans,  (  17  )  à  la- 
quelle il  donna  beaucoup  de  ll^r 
vres,  et  une  r^ntie  aunuelîe  de  dix 
livras  ArtésifiURes  ;. 
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II  foinda  le  Béguinage  et Iei$ 
Récoileis  (Frères  mineurs,)  et 
la  IVIâison  des  anciens  Prêtres., 
(i^4o3^î^à-vîsrÉvéché.(i»)  (18) 

II  assista  (  1247  )  à  la  iransla* 
lion  du  corps  de  St.  Éleùlhère  j 

11  renouvela  l'obligation  de 
résidence  aux  Chanoines  de 
Tournay ,  qui  en  dévoient  jurer 
l'observance ,  avant  leur  naise  en 
possession; 

(  is48)  Il  sépara  à  l'instance 
d'ÉrozilejSouveraîne  d'Éickolle, 
]es  Religieuses  de  St.  Trudon-  ' 
lez-Bruges, d'avec  les  Chanoines 
de  St.  Barthélémî,auditEickohe; 

II  pacifia  le  différent  que  les 
Seigneurs  de  Comines  ,  av oient 
avec  les  Évêques  de  Tourna j , 
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touchant  la  justîceet  I4  Earoîsse 
du  lieu  (  1  û5o  )  ,  les  Évêqilés 
iretînreru  le  Patronal ,  aliéné  àU" 
:^  ire  fois  par  T  Eve  qui  Hardaîn ,   e  t 

la  collation  de  toutes  lès  prében- 
des et  bénéfices ,  excepté  la  Cha- 
(  19)  P^^'®  caslrale  du  Seigneur.  (  js  ) 

Ce  Prélat  recouvrit  aussi  le 
Patronat  d'^ 

Il  ordonna  qu'il  y  auroit  à  la 
Collégiale  de  Couriray ,  quatre 
Chanoines  Prêtres ,  quatre  Dia- 
cres et  quatre  sousrDiacres. 

Il  obtînt  ensuite  du  Chapitre 
de  Tournay ,  la  Maison  d'Hon- 
nevaiÀ  3j  avec  viviers  et  terres  la», 
bourables  ^  dont  le  cens  annuel 
étoit  de  4©  li  vres  parîsîs,  et  pour 
s'en  affranchir^  il  bailla  au,  Cha^ 
pitre  k  làîme  de  Freleghem  i 
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II  érigea €n  Paroisse  (  12K1 ,  ) 
la  Chapelle  de  la  Magdeleine  à 
Tourna;^,  et  lui  assigna  pouf 
dotation ,  les  revenus  de  la.  Cha- 
pelle qu'il  avoît  fondée  àHelchin; 

Il  a  approuvé  les  aumuces 
noires  aux  Chanoines  de  Tour- 
naj; 

H  donna  (iû5i)  plusieurs 
branches  de  dîmes  novales  au 
Chapitre,  pour  les  Chanoines 
présens  au  Chœur  ; 

Il  fonda  son  anniversaire  , 
«t  donna  deux  raille  livres  pari- 
sis  pour  Fentreprise  du  voyage 
de,  la  Terre  Sâînïe,  etrabsolu- 
lion  du  vœu  qu'il  avoil  formé  de 
5*y  rendre^  et  qu'il  ne  put  ac- 
complir, à  cause  des  devoirs  de 
rÉpiscopal; 
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11  mourut  pi ein  de  mérîle  éi  de 
venus,  le  iG  Janvier  is5i  >  et 
fut  inhumé  au  Chœur  de  la  Ca- 
thédrale, du  €^té  du  Nord,â 
.  une  tomhe  de  cuivre  élevée ,  qui 
porte  son  image  du  même  métal, 
(20)  etsonépîtaphe.  C**») 

Ce  Prélat  infatigable,  rempUs- 
soit  tous  les  jours  de  sa  vie  par 
une  foule  de  bonnes  œuvres  ; 

Toujours  occupé  à  lire,  à 
prêcher  ,  à  confesser  ,  ou  à  visi-* 
,ter  et  consoler  les  indigens ,  à  ju- 
ger les  différens  des  Tourné- 
siens  ,  dont  ses  éminenies  veitus 
l'a  voient  rendu  l'arbitre  perpé- 
tuel; 

Il  employoît  les  momens  libres 
qui  Juî  pouy oient  rester ,  à  traf- 
Tailler  de  ses  mainsj/  , 
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Tous  les  historiens  contempo- 
rains (Gilles  Lemuysîs,  Tho- 
mas de  Cantimpré  ,  Pierre  de  St. 
Julien  ,  )  s'empressent  d'en  faire 
Je  plus  magnifique  éloge. 

Grégoire  IX  Favoît  fait  son 
Légat  et  lui  adressa  plusieurs 
décrétales,  que  l'on  voit  dans 
Timmense  collection  du.  Père 
Labbe  (  Conciliorum  )• 

Walter  de  Marvis  ne  jconfc- 
roit  les  bénéfices  et  les  canoni- 
cats  de  Tournaj,  qu'à  des  Ec- 
clésiastiques aussî  éminens  par 
leur  mérite  que  par  leurs  vertus; 

Sa  mémoire  est  en  grande  vé*» 
jiération  chez  les  Tournésîens  , 
ses  Compatrioies,et'prèsdes  peu» 
pies  voisins,quî  n'en  parlen  t  qu'^« 
y«ç  h  plus  graodç  admiration*  ^ 
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lia  KisTaiiiE 

Le  Magistrat  n'àjant  pas  fait 
justice  deS'SéviGes  exercées  par 
les  Bourgeois  de  Tourna j  ,  sur 
les  Membres  du  Chapitré ,  Phi- 
lippe; Roi  de  France,  leur  en 
fait  des  reproches,  et  leur  reconi* 
maiide  de  s'acqôiter  de  leurs  de- 
'voîrs  ,  en  rendant  proigple  jus- 
tice, des  méfaits  commis  à  Té* 
(  Ê 1  )  gard  des  Chanoines.  (  ai  ) 

l2QQi 

Éverard  Radoux,  neuvième 
Châtelain  du  Toùfnésis,  qui 
i'éloit  émancipé  jusqu'à  défen- 
tire  aux  habilàns  du  Tournésis, 
de  cuïtiver  les  terres  du  Chapi- 
tre et  de  s'emparer  de  ses  g ran*^ 
'ges  de  dîmes^^  est  éxcorurtiUTiîé 
par  rÉvê^ue  Wâlter  de  MaJfVîy. 
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DE    ToURNAY»  Xl5 

Cet  orgueilleux  Don  Quî- 
cl^otte  demande  pardon ,  et  l'ob- 
tint, rexcomjïiunication  fut  le- 
^^éei(ai)  (223 

C'étoît  un  lâche  qui  s*avilis- 
soit  dès  qu'on  lui  tenoit  tête  ; 
.  II  finit  pareillement  des  diffé- 
rens  qu'il  avoit  eu  avec  les  Ab- 
bajes  de  Château,  de  St.  Amand 
et  de  St.  Martin. 

Les  Prévôt-Jurés  deTournay, 
s'engagent  pour  eux  et  la  Com- 
mune, de  faire  justice  des  Bour- 
geois qui  attenteront  aux  droits 
de  rÉvêque  et  du  Clergé ,  et  de 
leurs  Serviteurs  et  Parens  ,  qui 
resteront  soumis  à  la  jurisdiciion 
du  Magistrat,  et  devront  lui  prê- 
ter serment  de  fidélité ,  de  ce  re- 
quis. (a3)  (iâS) 
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'     Quant  au  Glergé  il  conserve 
sa  jurisdiclîon  Ecclésiastique. 

Matthieu  de  St. Piat;Ghanôjn'e 
et  Chantre,  de  la  Cathédrale  de 
Tournay,  y  fonde  deux  Ghapel- 
lenîes ,  et  donne  un  pré  et  520  sols 
"de  rente  annuelle  pour  les  pau- 
vres Clercs  ,  qui  fréquenteront 
les  Ecoles  et  le  Choeur  de  la  Ca^ 
thé dr aie;  les  ao  sols  pour  leur 
acheter  des  chappes >  par  le.  mi^ 
nistère  du  Chantre  et  de  PEco»^ 
(û4)  lâtrcé  (H:) 

XjCS  vingt  sols  d'alors  valoîent 
trois  livres  six  sols  huit  deniers 
de  nos  jours»     . 

Le  M-agislralde  Tounsay  prie 
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DE  Tourna  Y.  ji5 
•ÎDslamment  le  faux  Bauduin  , 
Empereur  ctComledeFlandres» 
(  Hermîte  du  h  ois  de  Glançon-le^- 
Mortagne^)  de  s' abstenir  de  pas- 
ser à  Tournay,  où  ils  disoient 
ne  reconnoître  d'autres  Souve* 
raîns  que  les  Rois  deFrance;(a5)  (^5) 

Cet  Imposteur  étoît  deRheîms^ 
il  finit  par  être  pendu  à  Lille  , 
par  ordre  de  la  Comtesse  Jeanne. 
1QÎ29. 
Il  se  fait  à  Tournay  une  célè- 
bre Procession;  où  Ton  promène 
la  chasse  de  plusieurs  Saints; 
trente-un  Prélats  y  assistent  ; 

L'affluence  du  monde  y  étoit  si 
grande,  que  quarante  personnes 
moururent  dans  la  presse,  (  ae  )  (26) 
à    là  Porte  de  Prime ,  rue  St. 
Martin  ,  (  démolie  en  1,55 1.  ) 
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i   •  -    I2i5o.    '  '     ^ 

Fondation  de  1/ Abbaye  des 
•Prés  ,  par  TEvêque  Waltier  de 
•Marvis,  sur  une  prairie  lors  hors 
î'enceinte  de  la  Ville,  que  le 
Magistrat  lui  donna  en  à-compte 
de  Tamende  de  mille  marcs d^ar- 
gent,  à  laquelle  il  avoit  été  con- 
.dan>né  par  ledit  Evèque,  pour 
avoir  enlevé  de  force  duGloître 
lYotre-Dama,  rboniicide  Jac- 
ques Leclercq,  qu'il  (  Magistrat  ) 
fit  pendre  en  venu  de  rartîclë 
(37)  cilé  delà  Chartrede  1187;  (^O 

On  nomma  cette  Abbaye  des 
Prés porçains  ypsLTce  que  ce  Heu 
étoitavaritson  érection,  le  Mar- 
ché aux  Porcs, 

On  le  nomma  depuis  Prés  aux 
IVonains;; 
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DE  Tournât.         117; 

Ce  furent  de&  Religieuses  de^ 
rOrdre  de  Su  Augustin,  qui  y 
firent  fleurir  la  religioaet  la  ré- 
gularité des  mioeurs  ;      •        >  l 

Elles  y  observèrent  ïa  clôturéi 
perpétuelle,    sous    le    nonii  de 
Chanoinesses  régulières,  de  rOr-. 
dre  de  St.  Augustin  etd'Abba^re 
des  Prés*  : 

Le  Souverain  nomme  à  celle; 
Abbaje  ; 

L*Evêque  Waltenrenvoye  ces 
Religieuses  au  Chapitre  (  iqSq}. 
par  les  mains  de  TArcbidiacreet 
du  Chanoine  Simon ,  pour  qu'il 
règle  leur  institut ,  décide  sur  le 
mode  d'y  faire  TOffice  et  TAd^- 
ministration  des  Sacremens,  ce 
qui  éloit    de    sa    compétence  j, 
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comme  Curé  primaif  des  Parois- 
ses de  la  Ville  et  de  celles  subur- 
bicaires  ; 

Leur  locdéioit  lots  près  de 
J'Escault  ^  à  deux  cens  pas  de  la 
Porté  delà  Ville,  sur  la  Chays- 
5ée  de  Maire. 

:  Elle  vécurent  tranquillement 
sous  leur  règle  jusqu'à  i54o  , 
qu'elles  durent  momentanément 
se  retirer  en  Ville,  lorsque  le 
Roi  d'Angleterre,  Edouard  elles 
Flamands ,  la  vinrent  assiéger  ; 

Maisleur  maison  resta  intacte, 
parcequ'ils  s'y  logèrent ,  et  que 
les  Tournésiens  ne  purent  les  en 
débusquer  le  siège  durant. 

La  Ville  prise,  elles  retournè- 
rent à  leur  Monastère. 
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DE  Tournât.  119 
Au  commencement  ^u  i6."* 
siècle,  Henri  VIII >  Roi  d'An- 
gleterre ,  ^.  i.5i3  )  étant  venu  as  - 
siéger  Tournay, ,  ces  Religieu- 
ses se  sauvèrent  précipîtamn\ent 
en  Ville,  leurs  effets  furent  pillés; 
elles  se  logèrent  aii  Béguinage  j; 
leur  jwaispn  fut  bfùléë ,  elles^  y 
rentrèrent  après  le  siège  ,  riéédi- 
fiant  une  partie  de  leurs  bâti- 
mens  ; 

Enfin  ces  bonnes  Nones  es- 
suyèrent une  disgrâce  plus  mar- 
quante ,  (1569)  cinquante  six 
ans  après,  les  Huguenots  brûlè- 
rent leur  Monastère. 

Lassées  ée  ces  événemetis 
désastreux  etrécidifs,  elles  s'é- 
tablirent à  l'endroit  où  elles  exis- 
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lèrent  jusqu'à  leur  suppression 
(  ^795)  I  près  du  Rempart  et  du- 
Gouveiit  des  Augustins  ^  dotit  il- 
sera  parlé  dî-après^"    ^      -  '  "  ' 

Leur  Eglise  fut'  édifiée  en 
i6i5,  avec  lettre  d'amortisse- 
ment de  leur  maison  ,  de  Pln^ 
lippe  ïr,  (  iBgo  ,  )  qui  y  r^éserve 
la  jurisdietion  aux  Prévôt- Jut*és 
de  Tournay. 

Monsieur  Lefebvre-Calers,  à  ^ 
acheté  leur  Maison  et  Sglisey«n 
1798  V  il  démolit  l'Eglise  en 
1801  ,  vendit  une  partie  du  clos 
en  1798  ,  à  un  •  Faubourtier, 
pour  1 5oo  couronnes  de  France;  ' 

Il  a  voit  acheté  le  tôtît  delà 
Nation ,  environ  âo,ooQ  livres.    ' 

Walter  de  Marvis,  Evèque 

de 
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DE  Tournât,  i^i 

de  Tournay  ,  y  fonde  le  Couvent 
des  Frères  œineurs  (^dîts  depuis 
Récollets  y  )  quatre  ans  après  la 
mort  de  St.  Franepiô,  leur  Fon- 
dateur ,  dont  ils  suivirent  d'abord 
la  règle  avec  ferveur.. 

Insensiblement  ils  se  relâçhaf^^ 
rent  du  vœu  de  pauvrelë  sçra- 
pbîque ,  en  possédant  des  bieps 
temporels; 

Us  embrassèrent  ensuite  la 
réformé ,  ^t  les  abandonnèrenc; 

Ces  Rçlïgîeux  sont  forl  exem- 
plaires, infatigables  h  prêcher^ 
confesser,  catéchiser,  etàvisittr 
les  malades. 

Plusieurs  d^entr'eux  s^  soni 
illustrés  dans  \es  sciences^  sacrées 
et  les  belles-lettres; 

Tome  X.  J*^      _ 
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Les  l'ournésiens  ont  toujours 
éù  pour  ces  bons  Pères,  une 
grande  vénération  ; 

Plusieurs  Personnages  mar-? 
quans  s*y  sont  fait  enteTr^r  ; 

LeursÇloîiressont  assez  beaux, 
leur  Église  grande  et  vaste  ; 

lis  restèrfeni  liinsi  établis  jus-^ 
qu*â^l6up  dissolution  ,  prè3  de 
TEscault  et  du  Ptempart  de  la 
Porte  de  Valèneiennes. 

Leur  jaràin  assez  petit,  fut 
aggranâi  par  la  libéralité  du 
Magistrat  (  1640)  qui  s'j  ré^ 
ierva  toute  jurisdictîon  , 

Quarante-six  ans  après  (  1686) 
il  le  leur  reprit  en  partie^  en  les 
indeninisant ,  pour  fàeililer  un 
chemin  de  T Esplanade  aux  Mou- 
lins à  Peau; 

Hostedby  Google 


PB  Tournât.  ï^5 
'  Un  Férmréi'  de  Ghercq  >  Hèr- 
ïïîénégilde  Dancoîne ,  a  acheté 
leur  Monastère  supprimé  en 
Ï796,  et  a  démoli  rÈgliiè  en 
ï8ai  (^).-  (28) 

■  Jean  Abraham,  Archidiacre 
de  Tournay,  fonde  deii^  Cha- 
melles â  k  Gàthédrale,  pour  le 
repos  de  son  ame; 

Il  augmenta  aussi  la  dotation 
des  Chapelles  de  St.  Pierre  et  de 
Bl  Éloi^eti  la  rue  St.  Martin  V 
et  fit  divers  autres  pieuses  dona- 
tions ; 

Son  Gbit  se  célèbre  à  la  Ca- 
thédrale ,  lé  ta  Octobre ,  îl  môti- 
«•iitladUéàûnéé  (àg).  r^g) 

L'on  peut  assUrw  â  cette  épo^- 
Fa 
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que  (  i25i  )  ^  rexistence  de  Su 
Nicolas  du  Bruîsle  ou  du  Châ- 
teau ,  puisque  Arnould ,  dixième 
Ghâtelain  du  Tqurnésîs  ,  garan- 
tît à  cette  Église,  comme  Sei- 
gneur suzerain,  trois  bonniersde 
terres  et  prés  ,  qui  relevoient  de 
Ijui ,  et  q;ue  Wautier  4e  Forêt  et 
de  W^ibàm^sa:  jfemçtpey 
(3o)  donné  à  cette  Paraisse  (  3«>  ). 
ia53. 
.  Le  Chapitre  de  Tournay  se 
maintient  par  sentence  ,  dans  le 
droit  de  jurisdictîon  sur  les  hos- 
(es  qu'il  avoît  à  Herseau  ,  et  qui 
lui  étoient  contesté  par  Noble 
Lomme  Walter  de,  GJbisteHe , 
sauf  pour  les  crimes  de  rapine^ 
meurtre ,  vol ,  faits  sur  les  grands 
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DE    TOURNAY.  Iû5 

cliemîns,  eid^incendie;  de^Glûs- 
leUe ,  Te  rêcètjnut ainsi  pardevant 
r Officiai  de  Tourna j  (31).  (3^) 

1254. 

Pierre  de  BrocTo,Nob]e,BailIj 
à  Lille  ,  pour  la  Goïïilesse  de 
Flandres ,  reslhue  Sa  la  Cathé- 
drale de  Tourna jy  deux  marcs 
d^argent ,  import  de  l'amende  , 
à  laquelle  il  avoîl  condamné  pour 
délit,  lâchtghmée  Gilles,  Hô- 
teisse  où^^erv^e  ^ de  ladite  Église  , 
demeurant  au  Village  de  Mar- 
quaîn. 

L'argent  fut  reporté  par  le 
Doyen  de  chrétienté  de  Lille, 
et  remis  en  plein  Chapitre  de 
Tournaj,   aux  deux    Célériers 

(30-         -       r  (52) 

F  5 
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Anselme  d'Aîgremont,  Avoué 
de  Tournay,  étant  dMntentioa 
de  vendre  soï|  Avq^jerie,,  le  Ma- 
gistrat appréhende  qu'un  érran- 
ger  ne  l'acquiert ,  lai  et  sa  fem- 
fue  Sara  le  tranquillisent  et  lui 
promettent  par  lettres  de  n'alié- 
ner l'Avouerie  ,  ^^'^^  lP^9f\^ 
(35)  d*unBourgeoîs|deTaurpay  (  3s  ). 

C'pst  à  Cette  éf^açuf  qu'on  peijt 
placei^  Fîn^ittttLpii^  4^  Smms 
grises, de  l'Ordre  de  St.  Fran- 
çois; 

'  Elles  étéîent  originairement 
quelques  Veuves ,  vivant  eti 
commun  ;  ^ 

Elles  embrassèrent  ensuite  là 
règle  dé  St.  François  ,  sous o  ^ 
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-«lora  de  Sœurs  grises  ,  converli- 
rent  le  prix  de  leurs  immeubles 
en  un  Monastère,  qu'elles  cons- 
truisirent \is^à-Tis  de  l'Hôpiial 
Delplanque;  m^is  en  1669  lors 
de  rçreciion  de  la  Citadelle  i  il 
fut  démoli  pour  former  TEspla- 
ïiade; 

Elles  se  retirèrent  d'abord  en 
une  peliie  miiispn  Paroisse  St. 
Nicolas,  peu  après ,  elles  ache- 
tèrent une  maison  à  usagée  de 
censé  ,  contenant  plus  d'un  boïi- 
nier,  située  Paroisse  St.  Brîxef, 
vîs'à-vis  du  Noviciat  des  Jésui- 
tes ,  où  elles  sont  restées  jusqu'à 
leur  suppression  en  1 796. 

Ce  fut  la  Supérieure ,   SçBtir 
Barbe  Malfait ,  qui  bâtit  le  Mo- 

F4 
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nasièreel  rÉglise,  tels  qu'ils  sont 
aujourd'hui ,  en  six  ansde  temps, 
des  aumônes  qu'on  lui  fit ,  et  des 
dotes  qu'elle  seul  se  procurer  des 
Novices  qui  y  prirent  Thabil  ; 

Sœur  Thérèse  Lienart,  Noble 
Demoiselle,  y  apporta  entr'àu- 
très  sept  mille  florins  de  dot  et 
une  rente  héritière  de  cinquante 
florins  Tan.^  sur  les  États  du 
Tournésîs* 
^  Les  Franciscains  (Récolleis) 
de  Tournay,  étoient  les  Supé- 
rieurs nés  de  cette  maison. 

L'insouciance  de  quelques  Su- 
périeures ,  jointe  à  celle  de  quel- 
ques-uns de  ces  Pères  Séraphi- 
ijues  ,  causa  une  si  grande  déca- 
^dence  dans  les  moyens  et  reve- 
nus de  celte  maison,  en  1780  , 
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que  le  gouvernement  dot  venir  à 
leur  secours. 

L'Abbaye  de  Si.  Marlïn  leur 
pajôît  dinqùanté  -florins  loulès 
lés  qbinz^tnes  (34^)/iur  la  pen^ 
sîon  de  vingt  mille  florins  l^an,(5^) 
qu'elle  devoit  payer  au  gouver- 
nement, 

Favari-Dêsprez,  Teinturier  , 
a  acheté  leur  Clos  et  Église,  en 
1797,  de  la  Nation  ,  pour  la 
somme  de 

Il  a  presque  loul  délruîtj  dé- 
moli et  vendu?,  à  peiné  lui  reste- 
t-il  un  petit  batrment  pour  son 
habitation;  il  a  fait  faillite  et  lé 
S/.  François-Joseph  Dion  ,  fn% 
^labK  sari  Curàteiir.  ?^  ^      i 

Lé'  Magistrat  de  Tournaj  , 
F  5 
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toujours  en  dî^eussio^  ayec  Ift 
Chapitre,  pour  l'exercice  de  son 
autorité  y  2iyûll  fait  défense  de 
fmré  d^S;  ;4Anations  pieusesr  jslvl 
jGlergé^  qui  /cependant  -obtient 
un0  ordonnance  de  St.  Louis., 
(1255),  révoquant  celle  du 
(55)  Magistrat  (35).  - 

/     •  r      12^6*    ;;:,,,    ^.    i 

GaûtViier  d'Ayesne ,  Seigneur 
/de  St.  Jean  des  Chaufours,  en 
différent  avec  le  Magistrat,  suy 
là  Jurîsdiction  eia  c«ue  Paroisse, 
Iransige  avec  lui  ; 

Les  Prévôts  Jurés  s^j  rés^r*- 
jf'ent  le  droit  de  poursuite  des  crin 
«jâîneJs  îfianânts  de  la  Ville;,  jtis^ 
qu'au  Rieu  4e  Mafwis , ;  et  à  l^ 
hwïte  isnttée  ôu  PoiîGhçl  de  tant 
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DB  Tournât.  ,  j^i 
lo  Omeiière  St.  Jean,  à-  celle 
posée  au  Pré  St.  Amand,  joi- 
gnant celle  près  I^Escauhj 

lies  habîtans  coipprisiîaM  ces 
limites,  quoique  de  la  Paroi?5[é 
St.  Jean,  sont  censés  Bourgeois 
de  Tournay,  et  soumis  à  rave,- 
nîr  à  la  Commune ,  au  $on  dje 
lacIocLej 

La  justice  y  demeurant  a 
Gauthier. 

Le  Magisurat  dç  Tournay  s\y 
réserve  trente  sol^sparisis  açnuel- 
Jement,  à  chaque  fp^ur  à  chau;:ç^ 
et  Gauthier  un  tîerc'on  àp  Siçpl 
sols  et  d^mi  parîsis; 

Ce  Seigneur  y  mai^tîeni  1^ 
droit  d'y  nommer  ^esÈçhpy\xiSf 
qui  devront  jêtre  habitans.  dç  Ja- 
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diie  Paroisse  ,  d^Hàllain ,  ou  de 
(56)  Warchin  (36)\ 

^ 'La  Ladrerie^  Duval  d'Orcq, 
'  fondée  par  TÉvêque  Gérard,  do- 
'tée  par  le  Chancelier  Lîelbert, 
de  deux  moulîriS|dont  le  fermage 
4Stdit  de  huit  muids  dé  bled  an- 
nuellement, est  reconstituée  sous 
line  forme  plus  régulière  ,  par 
un  règlement  approuvé  par  le 
Chapitre  et  l'Év êque  ; 

L'on  sépara  les  frères  des 
sœurs ,  qui  dès  ce  moment  du- 
rem  émettre  les  vœux  d'obéis- 
'  sance^  de  pauvreté ,  de  chasteté, 
etcfeluî  particulier  de  servir  les 
malades  en  propre  personne  ; 
Ils  portoîent  Tùri  €Î  l'autre  un 
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liabît  de  religion  ,  dès  rémission 
de  leurs  vœux  ; 

La  moindre  pénîience  pour 
les  contrevenans  au  règlement , 
étoît  le  pain  et  Tèau  pèndatit 
quatre  jours,  à  manger  à  terire 
sans  nappe  au  réfectoire,  pré- 
sents les  frères  ou  sœurs,  et  pen- 
dant quatre  autres  jours,  man- 
ger de  la  viande 9  assis  à  terre  et 
sans  nappe; 

Us  dévoient  tous  les  jours  se 
trouver  à  la  Messe  et  aux  Vê- 
pres, et  réciter  5o  Pater  et  Ave 
Maria,  pour  les  bienfaiteurs  de 
la  maison  et  pour  eux-mêmes  ; 

Un  malade  étranger,  poûvoît 
y  être  reçu ,  en  payant  ce  qu%  le 
maître  et  frères  jugeoient  cpnve- 
ïiable(3f),  (37) 
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Y  oyez  fa  note  i6  et  U  textr. 
iû38. 

Fondation  de  TAbbaje  du 
Saulchoîr  ,  paj  Jean  Alatacbe , 
Bpuri^geois  de  Tourna j,  et  §a 
femme  Agnès  ; 

Treize  Religieuses  furent  ti- 
rées du  Monastère  de  Bruisle , 
et  embrassèrent  la  règle  de  Su 
Benoît  : 

Elles  restèrent  cinq  ans  et  de- 
mi à  la  ferme  de  Barbinsart>  au 
Village  d*Hérines ,  d'où  elles 
vinrent  habiter  le  Saulchoir,  en- 
droit où  elles  sont  restées  j  près 
d.e  Tournay  à  la  Tombe,  jus*- 
^u'à  leur  suppression  ; 
.,:  Jfean  Alatache  et  sa  femriie-, 
l^ur  iissignèrent   200  livres  de 
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rente,  (  €17  livres  de  nos  jours,  ) 
sur  leurs  plus  clairs  biens,  elles 
embrassrèrent  ensuite  la  règle 
de  Saint  Bernard  en  .  . 
sous  le  nom  d'Abbaye,  doutiez 
Abbés  de  Cam.bron  sont  Admir 
nîslrateurs  spirituels  et  tempo- 
rels; 

Ils  y  nomment  le  Directeur r, 
dh  Vater; 

Le  Souverain  nomme  TAb- 
besse ,  qui  est  à  vie  ; 

L'Abbé  de  Cambron  ,  nomn^ 
aussi  un  commissaire  à  l'élét- 
lion  ,  et  le  Souverain  un  ; 

Cette  Abbaye  fut  réduite  ei;i 
^cendres  en  i5^6.,  par  les  Hu- 
guenots, et  rel^^tie  en  partie^ 
vers  la  fin  du  iS.'»*  siècle  ; 
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Elle  jouît  dé  dix  mille  florins 
de  renie. 

Le  S/  Hajoît  Moncheur^  en 
acheta  le  clos  en  1798  ,  avec  dix 
i)onnîers,dont  \\a  pajé  la  partie 
numéraire  ,  etc.  Il  y  démolît 
rÉglise  et  les  anciens  Cloîtres, 
il  n'en  reste  plus  que  les  mûrs  et 
les  nouveaux  Cloîtres  ; 

La  dernière  Abbesse  éloît 
Dame  Amélie  Herrier,  très- 
vertueuse  et  bonne  Religieuse. 
(38)(38). 

Le  Roi  de  France  confirme  un 

règlement,  fondé  sur  un  usage 

ancien  ,  qu'un  Magistrat  parent 

d'une  partie  ,  ne  peut  intôrvèiiir 

(39)  au  jugement  de  $k  cause,  (^q) 
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1  240. 

Le  premier  Janvier^  la  terre 
gela  si  fort  que  les  avêiures  fu- 
rent prises. 

La  famine  la  plus  cruelle  suc- 
céda à  ce  premier  fléau.  (  40  ).      (4^) 

Arnould,  dixième  Châtelain 
du  Tournésis ,  s'étant  avisé  à 
l'exemple  de  ses  ancêtres,  de 
vouloir  usurper  les  biens  de 
l'Abbaye  de  St.  Martin;  part  de 
sa  libre  volonté  ,  en  procession 
de  l'Église  Cathédrale,  en  tiini- 
que,  piedsnuds, cierge  en  mains, 
se  rend  à  celle  de  l'Abbaje ,  y 
demande  pardon  de  ses  usurpa- 
tions, reçoit  la  discipline,  etpro-» 
nïet  par  serment  entre  les  mains 
de  rOfficial  de  Tournay ,  Du- 
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chesne,  qu'il  sera  plus  sage  à 
l'avenir  jcotiservera  el  défendra 
comme  lés  siens,  les  biens  de  ces 
Religieux;  ce  qu'il  observa  pone- 
luelletnent* 

L'Officîal  en  dressa  procès- 
verbal  en  latin,  qui  esçiste  aux 
(4i)  arcbives  de  Si.  Martin,  (^4$)     , 

Fondation  des  Béguinages  de 
Tournay,  par  Jacquetnont  le 
Tondeur ,  Bourgeois  de  Tour- 
nay, el  la  libéralité  de  Waltefr 
de  Marvis.  (  Texte  et  note .^  JV,® 

Il  y  avoit  anciennement  trois 
Béguinages  à  Tournaj,  Fun 
près  des  Récollets,  qui  eut  son 
terrain  de  l'Évêque  Walter  ,  et 
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dont  on  ignore  la  destinée,  ulté- 
rieure. 

Le  second  vis-à-vis  de  THôpi- 
tal  Delplanque,  proche  rÉglise 
de  Ste.  Catherine,  sous  le  norp 
de  Sœurs  noires ,  de  Thabit  de 
cette  couleur  ; 

Elles  se  dévouèrent  au  service 
des  malade^^î 

Elles  éipient  au  norahre  de 
treme-trois  ;  _    . 

Elles  émirent  leurs  vçeux  entre 
les  mains  du  Pénitencier  (  i5oi  ) 
et  du  Curé  de  la  Paroisse  de  Ste. 
Catherine,  Sire  Urbain; 

Leur  prjemière  Supérieure  se 
nommoit  Sœur  Jeanne  Gosse , 
lagtielle  provoqua  ce  changement 
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Elles  se  bâtirent  une  nouvelle 
Église  en  ihoy  ; 

,  L'an  1669  Férectiori  de  la  Ci- 
tadelle et  de  TEsplanade, néces- 
sita la  démolition  de  leur  naaison; 

Elles  se  placèrent  à  la  Paroisse 
St.  Jacques^  en  la  rue  des  Sœurs 
'fttDÎresyoùélles  sont  restées  jus- 
qu'à leur  suppression  (  1796)  ; 

Le  Chapitre  est  Administra- 
teur né  de  cette  maisîon  ;  deux 
Chanoines  qu'il  députe  âxet  ^ef- 
fet pour  trois  ans,  écoulent 
leurs  comptes  et  décident  les  dif- 
férens  qui  peuvent  s'élever  entre 
la  Supériettre'et  les  Religieuses. 

Bellelte  a  acheté  leur  maison 
et  église,  qu'il  laisse  jusqu'ici  in- 
tacte (  1807  ,  )  -et  où  il  demeura 
actuellement; 
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Ces  Béguines  prirent  la  vie 
régulière  et  le  costume  etla  règle 
de  St.  Augustin  (  i5oi.  ) 

Le  troisième  qui  est  le  seul 
qui  est  resté ^  et  qui  subsiste  en- 
core près  de  la  Porte  de  sept 
Fontaines  et  du  Rempart,  fut 
fondé  par  ledit  Tondeur,  sur  un 
teç-rain  qu'il  acheta  du  Magistrat; 

Henry  de  Gand,  Archidiacre 
de  Tournay  ,  lui  a  donné  de 
teaqx  biens  ,  à  condition  de  don- 
iiercinquante  sols  par  an,  à  cha- 
cun de  leurs  Chapelains* 

Le  Magistrat  s* y  réserva  toute 
jurîsdîction  ;  il  est  PAdministra- 
teur  temporel  de  cette  maison; 
le  grand  Prévôt  et  le  grand 
Majeur  entendent  sq$  comptes; 
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Plusieurs  Magistrats  sont  în-  ^ 
tervenus  à  Télection  de  leur  Su- 
périeure ,  qu'on  nommoit  autre- 
fois Souveraine; 

Elles  ne  peuvent  bâtir,  ni  faire 
de  grosses  réparations  à  leurs 
clos  et  église,  qu'avec  son  ap- 
|>robation  ; 

^    Le  Guré  de  la  Màgdéîaitië;  est' 
leur  Adniiilistraieuï  spirituel  né; 

Elles  sont  sous  la  règle  de  St. 
Augustin,  ont  leurs  offices  aùt 
Chœur:  elles  ont  chacune  leiii^ 
maisotî,  elles  enseignent  la  jeu- 
nesse avec  fruit  et  édification. 

L'Orfèvre  Manesse,  acheta 
leur  Eglise  à  la  Nation,  en  1799, 
3ôo  francs ,  pbUr  la  démolir  , 
ainsi  que  le  clocher ,  il  n'en  reste 
plus  que  les  murs  ; 
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La  Nalîon  s'est   emparé   de 
leurs  biens,  quelques-unes  res- 
tent   provisoirement    (1801,) 
dansleur  clos.  (4a).  (4^) 

La  tradition  Tournësîenne  , 
marque  que  Walter  de  Marvis , 
n'étoit  pas  le  Fondateur  de  la 
Maison  des  anciens  Prêtres  , 
mais  qu'il  étoit  réputé  tel,  à  cause 
qu'il  Tavoit  dotée,  et  restaurée 
des  biens  d'une  maison  autrefois 
et  plus  anciennement  destinée  à 
recevoir  des  pèlerins,  allant  et 
revenant  de  la  terre  sainte  ,  dont 
le  local  étoît  très-anciennement  à 
Fendroitoùdenieure  aujourd'hui 
M/ Vanaakre,  Fabriquant ,  au 
bas  du  Four  Chapitre  ,  ou  du 
Curé  Notre-Dame; 
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Celte  pieuse  maison  fondée 
par  TEvêque  Walter  de  Marvis, 
\ers  1 240  ,  est  très-bien  dotée , 
comme  on  le  verra  ci-après. 

Les  Evêques ,  de  concert  avec 
le  Chapitre ,  par  un  Député  et  le 
Doyen ,  TArchidiacre,  le  Tréso- 
rier et  le  Chancelier,  en  éioient 
les  Administrateurs  nés. 

11  paroîtd'un  règlement  donné 
parTEvêque  de  Tournay,  Phi- 
lippe Muske  ,  (en  i^î/S,)  35 
ans  après, 

Qu^on  n'y  recevoit  que  des  Prê- 
tres vieux  ou  infirme5,  du  Dio- 
cèse de  Tournay ,  qui  dévoient 
avant  d'y  entrer  ,  résigner  leurs 
bénéfices  ,  qu'ils  n'étoient  plus 
en  état  de  desservir  par  cadu- 
cité, 
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cUëy  OU  autre  motif  raisonnable. 

II  fut  convenu  (  1275  )  que 
tous  les  ans ,  PEvêque  choîsiroit 
un  Chanoine  ou  Députe  ; 

Le  Doyen  ,  l'Archidiacre  ,  le 
Trésorier  et  le  Chancelier  réu- 
nis, choîsîroient  un  d'entr'eux, 
second  Député  ; 

Le  Chapitre  choisîroît  un  des 
Chanoines  pour  troisième  Dé- 
puté. 

Que  ces  trois  Députés  seroient 
pour  un  an,  les  Régisseurs  et 
Administrateurs  de  la  maison  des 
anciens  Prêtres ,  et  qu'à  Tavène- 
ment  à  leur  charge ,  ils  s'engage- 
roîeni  par  serment  de  s'en  ac- 
quiter  fidèlement ,  et  d'en  rendre 
compte  eti-déans  l'an  ; 
TomeX.  G 
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Qu'après  lQSÇ,açnp.t^^^^ 
Ton  proçéd^roH  de  po.ave,au  pu 
choix  de.  trois  xiq^^edkix^x  Adpiir 
itîstrateurs  ,  en  la,  forp^e  ci-.des- 
Stiis  décrite; 

Que  cette  iictaistoa  serolt  dirigée 
et  a,drnipîsjrée  par  un  Recteur 
(Econome,)  choisi,  p^^  Î^Eivé-. 
<jy^i  ^  Qttô,  1^  Qhapitre  et  les 
I)4gtiit^iresne  poui;^oieiîtl|ç  trou-v 
hier  dans  ses  fonctions,  sai^f  % 
l' E  V  êque  de  4?^  t jit ^  qj;  c  (^  ï^ect  e  ^  r , 
dan^s  Iç  eour^  de  Ifanp^e  ,  s'\l  l^ 
îjro^uy§ç;Q^v§.nable^e^4ans,Gt^^^^^^ 
les,  Djgf  ii^ajres  et^  le  Député  du^ 
Chapitre  ,su5|np,Kp3i:^é^ ,  pxésemen 
roBt  4  l*îiv^jju^ç  upi  çiQ»u  ^ea,u  ileç'!» 
|e^^  ^n  Ip^  plj%ceî4g  Ç;eJu,i  destitué; 

Si  dans  Ifj  ç^ijiiî^ni^ d§  J'anijîée  ^ 
les  Dignitaires  et  Dépufé  4u;Gha- 
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pifcré ,  tropt^nt  oppôpturï  àe  des- 
thuer  rÉconôme  qu'ils  ont  élu  , 
ils  en  choieront  un  autre,  ee  qui 
îTurai  égàî«me«t  lieu  s'il»  TCîioit  à 
lâburîr  ;  *  ^ 

Les  Evêques  s'y  réservent  lé 
droit,  soit  par  eux-mêtnes,  ott 
le  Député  qu'il  leur  plaira  de 
eoHimettre  à  cet  effet ,  d%xami- 
ner  ,  si  les  PpêtTes^q^ii  îeursôn^t 
soumis ,  sont  émériteè  et  ont  tou- 
tes les  conditions  requises,  pour 
être  admis  en-  la  rn^îsô^àe^aiï-^ 
cîen$  Prêtres ,  et-  ceux  que  les 
Evêques  auront  trouvés  éméri^ 
tes  et  qui  auront  préalablement 
résigné  ïeurs  bénéfices  ,  dfey^ènt 
être  admis  en  lad^ie  maisoti;  pair 
les  trois^  Adïafeîstrateuirs  ; 

G  a 
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Les  Doyen  et  le  Chapitre  au- 
ront le  même  droit,  pour  les  Prê- 
tres qui  sont  soumis  à  la  jurîs- 
dictîon  çapitulaîre  >  lorsquç  leur 
tour  viendra  de  présenter  à  une 
place  vacante,  en  prévenant  les 
Evêques  d'avance; 
.  Celte  çhartre  est  signée,  du 
sceau  épiscopal ,  du  Do jen ,  des 
Archidiacres,  du  Trésorier  ,  du 
Chancelier; 

On  la  trouve  en  copie  authenti* 
^ue  au  Çartulaire  D  ,  des  archives 
du  Chapitre  f  folio  2,^7  et  sequen-^ 
tihus. 

Le  régime  de  cette  maison  , 
resta  apparemment  en  cet  état 
jusqu'en  i55û ,  que  rEvêque  de 
Tournay ,  GuillaUmie  de  Venia- 
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dour  ,  de  l'avis  du  Cbapîlre  ,  ré- 
gla qu'à  Fà  venir,  d'après  rinten- 
tîon  manîfeisle  du  piéUx  Fonda- 
teur ,  Waller  de  Marvîs ,  l'on  ne 
recevrôlt  aucun  Prêtre  énoériie  , 
qu'il  n'ait  gouverné,  au  moins 
pendant  deux  ans  une  Paroisse 
du  Diocèse,  et  que  dans  le  cas  où 
le  récipendiaire  dénué  des  dons 
de  la  fortune ,  ne  puisse  plus  va- 
quer ,  par  ses  infirmicés,  au  saint 
ministère  pastoral. 

Voyez  le  gran d registre  de  VÈ^ 
véché  de  Tour  nny  ^  folio  Z6^  ver  sa, 
et  sequentiius» 

Ce  règlement  défend  aux  Prê- 
tres pourvus  de  mendier^ 
^'En  1 640  (  ûB  Juin ,  )  l'ETcque 
de    Tournay  ,    Maximîlién    de 

G  5 
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Gand^  donnaà  cette  maîspïj  un 
, Bo^i^eaai réglfem^jt ,,  4e  1* ayis  àe^s 
JDigBkaîresfet  d^  Chap^itr^;  il  es^t 
curietax  idt  çomietit  26  artickst, 
]a  pJùpart  des  anciens  ré glemens 
y  s^oot  »retracé>s.  , 

>  Le  Ij^f,  por^terque  respirant  à 
une  plaide  àia  fondatioti  des;  an- 
ciens Prêtre^^  devra  prouver 
qu'il  a  rempli,  au  moins  pen- 
idap-t  deu^  ai?s ,  le$  fonctions  de 
Curé  dans  le  .ï>ipoèse* 

Par  le  second ,  ils  doivent  dé- 
clarer fidèlement,  les  biens,  meu- 
bles et  immeubles  qtii  leur  res^ 
4ent ,  <lon|  la  moitié  doit  appar- 
tenir à  la  fondation  ,  suivant  les 
âijaciens  statuts  observés  de  tout 
lenaps.      ;      :.     ,■'■■■    ' 
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Art.  3.  Les  Pourvus  ne  pour- 
ront Se  retirer  de  la  fondation , 
que  d*àpVès  te  consfenle^etil  des 
iroîs  Maîtres,  et  aussi  long-temps 
qu'ils  jresteronl,la  maison  jouira 
de   la   moitié  de  leurs  révertus, 
dont  ils  ne  pourront  aliéner  le 
fond  capital,  safts  le  Consente- 
ment des  trois  Maîtres  Adminis- 
trateurs. 

L'art,  4  leur  défend  de  doùner 
leur  argent  à  gardèi*  hors  la  mai- 
son ,  mais  bien  âu  Receveur 
(  Econome  )  de  la  iriaison  ,  qui 
ainsi  ne  sera  privé ,  lors  du'  dé- 
cès du  Pourvu,  de  la  moitié  de 
son  avoir ,  qui  compète  de  droit 
à  la  fondation. 

L'art.  5  enjoint  au  Receveur 

G  4 
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(  Econome  )  de  veiller  à  ce  que 
chaque  Pfêlre  émérke ,  PqtirvH, 
apporte  à  son  entrée  à  la  maison, 
les  meubles  suivans  : 

Un  lit. 

Chevet. 

Oreiller. 

Deux  couvertes. 

Trois  paires  de  draps.  , 

Huit  chemises. 

Htiit  rabats. 

Huit  mçfuehoirs. 

Une  robe. 

Un  chaperon. 

Deux  soutanes. 

Un  cofre. 

Une  table. 

Deux  chaises. 

Un  pot  de  nuit  d'étàin. 

Un  chandelier  de  cuivre. 
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li^  maison  nélatelelingèdès 
Pourvus,  qu«  tous  les  deux  mois. 
Li^art  6  enjoint  à  chaque  Pour- 
vu 'y  âè  donner  à  son  entrée  de 
ràrgènierie  (  -vaisselle,  )  du  poids 
de  huit  onces. 

L'art.  7  porte  qne  sî  un  Pourvu 
étoit  pauvre,  qu'il  ne  puisse  sa- 
tisfaire aux  articles  5  et  6  ,  il  lui 
sera  retranché  la  valeur  de  sa 
portion  de  vin,  jusqu'à  ce  que 
ces  objets  soient  remplis. 

L'art.  8  défend  aux  Pourvus 
de  dîner  ou  souper  dehors>  qu'a- 
vec la  permission  du  Receveur 
(Econome;)  si  un  Powyu  désire 
coucher  hors  la  maisorf^  lés  trois 
Maîtres    Administrateurs .  soni 

G  5 
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T 54        ,.Y  J^stprf^  ^ 

^eqb  ccKmp4tei|Sjppiir  lul^erijac- 

corder  la  permî&sîoxu 

L'art.  9  jenj oint  aux  Pourvus 
d*être  toujours  vêtus  sacerdotjai- 
lement ,  le  chaperon  ouïe  bpanet 
quarré  en  tête. 

II  leur  est  défendu  de  sortir 
plus  loin,  que  jusqu'à  rHôpUal 
(  45)  Saîni  Yvé  (43  )  et  le  coin  de  la 
C range  du  Four  Chapître ^  (rue 
Dame  Odille,  démolie  en  1769/) 
à  péril  pour  les  contrevenans , 
d^être  privés  de  leur  pitance  de 
irin,  k  là  dil^^geàcé  de  î'Ecoiiome. 

li'^rt.  10  astreint  les  Pourvus 
à  dire  leur  Messe ,  à  la  Chapelle 
domestique  de  lafondation,  ou  à 
la  GàdiédraU  ,4  eux  interdît  dé^ 
la  dire  ailleurs,  sauf  par  la  per- 
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lûîssioh  des  trois  Maîires  Admi- 
nistrateurs. 

Art.  il.  Les  Pourvus  iiepoui> 
ront  disp^oser  par  testament,  que 
de  la  moitié  de  leur  avoir  ,  (  fu- 
nérailles payées.  ) 

L'EcoTiome  (  Receveur)  delà 
maison,  sera  toujours  Tun  deis 
Exécuteurs  nés  du  Testateur 
P^z/rvi^,  l'autre  Exécuteur,  s'il 
est  du  dehors  ,  devra  prêter  ser- 
ment entre  les  mains  d'un  des 
trois  Administrateurs-Maîtres  , 
de  bien  et  léalfement  s'aequiter 
de  son  exécution  et  d'en  rendre 
compte. 

Les  testamens  des  Pourvus, 
sont  préalablement  soumis  à l'ap- 
probaiioa  du  Cliapitrc» 
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:  Att.  1 2.  ti^Econome  (  RecC'- 
Yèur  )  sera  soigneux  de  YÎsiler 
et  faire  soigner  les  Pourvus  dans 
J^urs  ïïvaladies  et  infirmités  j  et 
léut  fera  administrer  tous  les 
secours,  alimens  et  médicamens 
qui  leur  seront  trouvés  conve- 
nable^. 

Art.  1 5.  i4*  1 5  et  1 6,  UÉço- 
nonie  (  Receveur  y  présidéra 
\assîduement  la  table  des  Pour?- 
lîus,  se  contentera  de  leur  por- 
tion ,  et  ne  pourra  y  admets 
tre  des  étrangers,  même  des  fer- 
miers de  la  maison  y  sans  permis- 
sion des  trois  Maîtres  Adminis- 
trateurs. 

Il  rie  pourra  avoir  de  vtn  en 
cave  i  qu'ij  sera  tenu  de  prendre 
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sous  notice  ,  à  la  cave  du  Cha- 
pitre. 

Il  devra  se  contenter  d'un  do- 
mestique et  d'une  servante,  pour 
le  service  de  la  maison  ,  qui  de- 
vront être  agréés  par  les  trois 
Maîtres  Administrateurs,  et  ne 
pourront  être  congédiés  que  par 
leur  autorisation. 

L'Économe  enfin  ne  pourra 
admettre  qui  que  ce  soit  d'étran- 
ger, à  demeurer  dans  le  local  de 
la  fondation. 

Art.  17.  Les  Pourvus  ne  peu- 
vent sous  aucun  prétexte,  admet- 
tre qui  que  ce  soit,  dans  leurs 
chambres  ,  sauf  celles  que  le  Re- 
ceveur (Économe,)  proposera 
aux  trois  Maîtres,  pour  les  servie 
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158  *  Histoire" 
clans  leurs  lïiala'diesj  en  toute  au- 
tre circonstance  ,  les  étrangers 
qui  auront  à  parler  aux  Pourvus, 
seront  reçus  dans  Une  salle  des- 
tinée à  cet  usage. 

Art  18.  Les  Pourvus  ne  pour- 
ront rîen  emporter  duRéfectoire, 
à  peine  d'être  privés  de  leurporr 
tîon  devin,  et  s^ils  récidivent, 
les  trois  Maîtres  pourront  les 
cliasser  de  la  maison. 

Art.  19.  II  sera  fait  ^u  feu  au 
Réfectoire ,  depuis  la  St.  Rémi 
(  i.*' Octobre  )  jusqu'à  Pâques, 
où  les  Pourvus  pourront  se 
chauffer  à  toute  heure. 

Les  trois  Maîtres  pourront  en 
cas  de  maladie ,  seulement^  leur 
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accorder  du  fèu  de  bcrîs  €n  leur 
chatnbre. 

An,  20.  Les  Pourvus  a^mis 
p^r  les  tiroîs  Maîtres,  devronl  se 
ptésèntfer  au  GhapUre,  pour  éii 

obtenir  Fentrée  du  Chœur  ,  et  la 
particîpalion  aux  distributions 
qui  s*y  font. 

Art.  2i.  âai  25.  24  ^^  ^5.  Le 
Receveur  (  Économe  )  rendra 
son  compte  tous  les  ans  ,  aux 
trois  Maîtres  Administrateurs, 
qui  dîneront  ce  jour-la,  frujgale- 
Juent  a  la  fondation  ; 

Le  Receveur  jouira  du  loge- 
ment et  des  meubles  ;  de  la  pro- 
vision ,  vaisselle  /argenterie, 
et  de  celle  de  la  Gbapelle,  le 
tout  par  inventaire  ; 
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IJ  pré  yîerïdrilestrcns  Maîtres^ 
de  l'époque  à  laquelle  il  sera 
temps  qu'ils  passent  Iqs  baux  des 
terres  ot  maisons ,  leisqijels  de^ 
Vf  ont  €tre  ratifiés  en  plein  Gha^ 
pitre; 

Le  Receveur  sera  soigneux  de 
priver  de  sa  pitance  de  vin,  tout 
Pourvu  qui  fuinera  le  tabac; 

Il  aura  soin  de  mentionner  à 
la  queue  de  ses  comptes  rendes, 
l'emploi  fait  du  boni  provenant 
de  chacun  d'içeux,  deniême  qi^e 
remploi  des  capitaux  denieris 
remboursés,  qui  entre-temps  , 
qu'ils  soient  appliqués  en  rente,, 
seront  déposés  dans  ucte  caisse^à, 
qualreclefs,qui  seront^  tenues  par 
Jes  trois  Maîtres  et  le  Receveur* 
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Art.  26.  Le  règlement  doit  être 
lu  deux  fois  par  an,  aux  Pourvus, 
en  plein  Réfectoire,  parle  Recer. 
veur ,  savoir ,  à  la  seconde  Pâ- 
ques ,  et  à  la  St.  Renni,  les  Pour- 
vus qui  ne  voudront  s'ysoumetr 
Ire ,  devront  sortir  de  la  fonda- 
lion. 

Ce  règlement  est  signe  parles 
trois  Maîtres  ;  par  rÉvêque,  les 
Dignitaires  et  le  Député  duCha- 
pitre; 

lisse  nommoîent  Joseph-Bap- 
tiste Strateus ,  Celv.  Tromois,  et 
Dundelet. 

Le  Receveur  (  Économe  ) 
Dundelet  ,  par  acte  du  même 
jour,  promit  de  l'observer  et  faire 


dby  Google 


l6^  Histoire 

obserter  le  mieux  qu'iï  lui  seroit 

Deptii's  rémânalîon  àë  ce  ré-^ 
glement  (  i€4ô  >  )  la  bonne  mai- 
son des  aîicieùs  Prêtres  étoil  âd> 
tnitîistrée  et  gouvernée  par  trois 
Ititfeiitîaùè  ,  dits  Maîtres  où  Aà* 
minisirateurs. 

Le  premkr  évoii  l-Évêque  de 
Tourn^ay ,  qui  étoit  permanent  > 
«TdîfieFfréiâà?eriti<epl:*ésenté  par  séa 
Officiai. 

Messire  Érasme  Hoverlant  , 
qui  étoit  aussi  Vicaire-général  ^ 
Chanoine  et  Chancelier^  fut  le 
dernier. 

Le  âeuxîètne  Administrateur , 
étoît  un  des  quatre  Dignitaires 
du  Chapitre,  à  tour,  et  com- 
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inençânt  p^r  le  Doyen,  lé  pre- 
mier Archidiacre ,  le  secbrrd  Ar^ 
clndîâcfè  et  le  Trésorier. 

Messîre  Deroisîn  ,  (  Tréso- 
l'îer  ,  )  fut  le  dernier ,  îlschangè- 
Tènt  iimsî  tolas  les  ans,  à  Jeur 
%our. 

^e  troisième  Administrateur , 
^loit  un  Chanoine,  choisi  tous 
Jes  ans,  par  le  Chapitre. 
^  *  Le  dernîer^fut  MessîreCornet. 
■  <5es  trois  Administrateurs  , 
choisissoient  le  Receveur,  qu'on 
appeîoit  aussi  Économe^  et  au- 
qtiel  dans  îeà  èérniers  temps ,  on 
donnoit  communément  le  titré 
âè  Président  Ûés  anciens  Prêtres. 
'  Il  éïbît  oblige  de  rendre  un 
^btnptè  xl'ëcon[jOm^i^  tous  les  tri- 
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lïiestres;  c'est-à-dire ,  de  la  dër 
pense  pour  nourriture  et  l^esoîns 
journaliers  ,  par  notes  hebdoma^ 
daires. 

C'est  de  Tensemble  de  ces  dé- 
penses trîmestrales  qu'on  forr 
moit  les  mises  et  paiemens  ,  à 
décharge  des  recettes,  dans  le 
compte  annuel,  que  rÉçonôm^ 
Président,  rendoitçhaque^annéej 
à  l'époque  iixée  par  les  trois 
Maîtres,  qui  le^  entencloteï^  et 

^loturoîent. 

Les  Administrateurs  passoient 
et  accordoient  les  baux ,  qui  finir 
rent  par  être  notariés  ;  le  Prési- 
dent Économe  éloit  authorîsé 
d'en  délivrer  copie  aux  Preneurs. 

\.    Le  Président  Éçonoroe  éloit 
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aussi  régulièrement  choisi  parmi 
les  Chapelains  de  hautes-formes 
de  la  Cathédrale  ,  quoique  dans 
ces  derniers  temps,  l'on  a  choisi 
de  suile.deux  Curés  du  Diocèse , 
et  en  dernier  lieu  ,  (1789  ,)  M/l 
Rojen,  Professeur  de  Théolo- 
gie, au  Séminaire  épiscopal,  qui 
a  administré  celle  maison  ,  dans 
les  temps  nébuleux  de  la  révolu- 
tion ,  avec  beaucoup  de  sagesse, 
de  prudence  ,  de  S3gacîté  ,  d'é- 
conomie et  de  circonspection,  au 
point  que  le  Bureau  des  hospi- 
ces, convaincu  de  ses  lalens  et 
de  sa  probité,  le  choisit  pour  Éco- 
nome de  cette  maison,  qui  sub-* 
sîste  encore  de  lios  jours,  vis-à* 
vis  l'Évéché, 
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Elleî  fat  héiî&  îtvec  soliéité  et 
magmficence,  vers  le  milieu  du 
iSJ^"  sïhcle  (^lySs..) 

L'ô-a  irouvii  §ous  ses  fonda- 
tians  ,  urne  caprière  de  marbré' 
hoir,  dont  plusieurs  morGeauxr 
servirent    à  la  bâtisse    de  CQtte 
maison., 

La  pen^ioni  du  Président  ë toit 
àej^So-âopins,  et  il  avoit  leving- 
tienote  denier  de  reeelte  ,  qui 
porta.  4^3  florin>s  en  1789  ,  etaS 
florins  10  p^taï>ds^ pour  forme  dé^ 
compte. 

Celle  de  T'Écanome  actuel  , 
(  1 807  ) ,  est  d^  600  francs  ,  et 
la  nourriiui^e. 

Voici  la  liistedtes  derniers  Eco** 
nomes,  au  18.""*  si^le. 
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formes. 

Macau  ,  Curé  d' Ansreuil. 

Pebj§tisî^U2C;,GurideSt,  Piei?re 
à  Tournaj, 

I&eux  ^  Cbapc^Uîn  de  la  Caihé- 
drale. 

Ray  eu  ;^  aueien  Prafçssçur  de 
Théojo^îe  au  S,émîn.aire  ëpî^- 
copaL 

I^e  Bureau  dçs  hospices  , 
nomma  îndifféremîaent  èiQS.  Prê- 
tres çt  dçs  lUaïc^  ;  parmi  ce3.  der- 
niers il  y  pourv^ut: 

Mpncheur^  ançîen  Çammis 
de  la  Trésorerie. 

D,uchoqué  ,  ançiqj^    X^ll^ur 

Pipart,  ancien  Maçon. 
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Bara,  Porteur  de  lettres. 
Le  Révérend  Abbé  de  St.  Mé- 

dard. 

Prayé ,  qui  y  est  décédé^  éti 

i8o3. 

Cette  maison  est  bien  dotée, 
en  terres ,  bois  et  rentes. 

Elle  jouît  de  4266  florins  an- 
Tiuellement  de  revenus,  faisant 
environ  7846  francs. 

Les  Pourvus  (  1807)  y  sont 
au  nombre  de  douze  ; 

Autrefois  ils  étoîent  en  sem- 
blable nombre  ,  d'après  le  même 
nombre  de  quartiers  qui  s'y 
trouvent  ; 

Quartiers  très-commodes  et 
contenant  deux  pièces  chacun. 


Voici 
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Voîcr  le  dénombrement  som- 
maire de  ses  biens  anciens , 
avant  la  révolulion. 

En  renies  foncières,  55  florins. 

En  rentes  héritières  , 

i52i  fl.  3  p.  9  d. 

En  dîmes  ,  â 1 52  fl.  i  p. 

En  terres  et  maisons , 

3585  fl.  i5p.  6  p. 

En  raspe  ,  année  commune 
de  9,  6o  fl. 

Revenu  total ,  sept  mille  cent 
quatre  florins  trois  deniers. 

Les  revenus  en  1790 1  étoient 
approximativement  de  sept  mille 
cent  quatre  florins. 

Mais  la  révolution  française ." 
t  diminué  lès  revenus  de  cette 
maison,  de  près  de  la  moitié, 
TomeX.  H 
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e'est-a-dire  ,  de  la  somme  an- 
nuelle de  trois  mille  cent  treute-. 
deux  florins  douze  patards  neuf 
deiai^.rà ,  Isa  voir  • 

En  rentes^  hérît-ières  sur  le 
Chapitre' /la  Ville  ,  les  Etats  du 
Tpourriésîs  elle  Mont-de-Piétéde 
Tournajj,     ^       ôag  fl.  i  p.  9  d. 

Eti  bràpcbés  et  pans  de  dîmes, 
sises  à  Tourcoing,  Willem,  Au- 
trivevMarc  et  Bossu,  21  Safl.  1  p.; 

-En  btens  situés  dans  rancién^he 
France  ,  Déparlement  du  Nord,^ 
dan^  les  Villages  de  Bacbj,  Baî- 
siéûx  >  Château  -l'Abba je  et 
Wannehain  ,  4^^  A*  10  p* 

Total  annuel  de  revenus  per- 
dus ^  li^éi  s.  mille  çepttrenterdeux 
fLpri jai^  dojLîze^paftards  neu  f  4én. 

Étflîèlle  manière  qjdfe  les.feve- 
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tiiils  aélûeli^  soBldfe  gdanOs  tniilo 
$Î3C  cent  s'ûîxlrtit^-si^' florins  Sept 
patards  siiè  deniers,  en vîr<î^nsfep!; 
ïEfîIlè  irbî$  cent  quatfcf-Ttngtr 
quinze  livrés  idUrtttMSé-      -        ^ 

lies^  rentes-  foiidîêres^xî&ient 
snr  édifices,  situés  rue  du  ï^oiir 
Chapitre,  i5 florins  sur Daume- 
ri  y  Frjppier,  sur  sarnaisonc'oiri 
de  la  rue  des  Fossets  ^ .  1  g  sols  6 
deniers,  rue  Dame  Odille. 

Le  S/ Prayé ,  3f4  s€>ls ,  même 
rue.  .  •■'•  ■    ,  -^-  '^ 

Les-hérîtiers  Lerick  ,  54'  ^^'^* 

L'Evéché  de  Tourîiay ,  poui^ 
la  dîme  d'Esquermes-lez-Iiille , 
2i5  florins^ 

L'Office  du  ftéfectaîre  dn 
Chapitre  ,1  flor.  i5  pat.  6  àen. 

H  2 
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'    Le  cM^ V afl^  Pf înçç:  :Ç^^:  5ou- 

gnés  sur.k  Moulin  ifje  Wiers. 

Les  rentes  héritières  existantes 
SUT  M/  cj-deyant  le  B;arq^a:dç 
Chîn ,  1 60  florins  Tan ,  au^ capi- 
tal de  4000  florins. 

Une  renie  sur  le  ci-devant  Ba? 

ron  deRçngiy^i  ^^P^^^^  i49^fl^'^* 
intérêts  Sg^  fljorîns  12  |>atards; 

Ledit,  Une' rente,  capital  75po 
florins  ,  intérêts  «26^2  flor.  10  pat. 

Ledit,  une  rente,  capital  5ooo 
florins /îniérêls  à  3  et  demi  pour 
cent,  175  florins, 

La  Veuve  Vinchent ,  Tabel- 
lion, une  rente,  capîial  4ooo  flor. 
intérêts  160  florins. 

Le  ci-devant  Marquis  de  Vi-- 
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gnacouri,  capital  5ooo  florins  , 
intérêts  à  3  et  demi  pour  cent, 
faisant  176  florins. 
Dîmes* 
L'Office  du    Réfectoire    du 
Chapitre ,  devoit  annuellement 
six  parties  dansia  dînâede  Tour- 
coing ,  a  cause  de  6000  florins 
(jue  cette  fondation  avoh fourni  au 
Chapitre  4e 'Tournày  ^  pour.faire 
rScqiiîsîtîtrii^^e  ceil^B;dîdie; 

Ces  six  parts  de  dîmes  donnè-^ 
rent  un  plrddùîtd^  ^5â  florin^  2 
patards,  à  la  fiiâidon  des  anciens 
Pi*étres  ,  à  la  moisson  de  1- année 
1789. 

La  maison  avoit  soixante 
grandes  parts  et  cinq  petites  partSf 
dans  la  dîme  de  Willem ,  dont 

H  5 
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les  produit^  furent  séquestres  dès 
Ij^B  ,  à  cause  du  procès  mu 
à  ce  sujet.  .  v 

La  dîme  de  Haulrive  produi- 
soit  s^i!(eçensfloriiis^ re.duus  par 
les  chSïPf!^  gr  ;anrrexée§  à  ,1008 
florius  iiO  patards.r  ■  •  .  >;  :f,  r    ; 

Lii  dîipae  de  M^rc  pour  cinq 
sixièiaes ,  .pr^^di^ispit  1  o^f  florins 
a  5  jialâirds ,  f édiijite;à>,^i,i  flprifîf 
9  patards  rpar  les  'rçbaj^:gj^:Siy  an^ 
nèxées.,  ■. .    ^^:,. .,..  .  :  ^  :-, 

La  àîme  de  Bqsj^u*  Mémoire. 

Terres ^i  Maisjp.:^s.  Anyaingy 

IiDuSs -^  Joseph.    Wacrenier> 
pour  demi-bonnier  de  pré,  i5  fl. 
BaçhyetRume.^ 

Dewînçq ,  pour  14  bonnîers  , 
dont  9  bonniers^çjL  d^ipià  Paphy, 
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et  4^bonnî^ers  et^-demî y  à  Rume  , 
-     ~  '  541  fl»  10  pé 

BailleuL 
Là    Veuve    Simon    Brùnîn , 
pour  1  bonnier,     -    .     .     5ô  fl« 
'^  '  ^  Baisîeux.  ... 

'  PhiJîppe-Constantîïi  Desfôn- 
talnes ,  pour  û  bonniers  et  demî| 
:  67  fU  lô  p. 

Antoine  Ochîn  ,  pojir  1  lioti- 
tiîerét  demi ,  -"^  F  4^  A» 

Blandain. 
Jean-Bafptîste  ^^Decourcelles , 
1  bonnier  5  quarts ,  56  fl. 

J.-B,  Duchatélet,  1  déïnî^boni- 
tjier  ,  en  arrentement  Unissant 
en  181 1  ,  ^        *  10  fl. 

Antoine  Pottîer-,  7^  bxjioïiîérs , 
ara  fl.  ig^i». 
'  -  •   H  '  4  •  '^  *-  • 
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Antoine- Joseph  Lebrun^  lo 
cens  de  terres  ,  au  Hameau 
d'Honnevain  ,    près    Blandain  , 

i5fl. 

Vàleniîn  Locufier,  isoo  de 
terres^  So  fl. 

J.-B.  Dujardin  ,  1200  de 
terres  ,  20  fl.  5  pt 

Veuve  d'André  Pottîer ,  1 
bonnîer  600  >  A4^*  '7  ?• 

Jacques  Careiie^  '^A^o  cens  , 

û8fl. 
Ère. 

Antoine  -  Joseph  Delavîe»  2 
bonnîers  en  arrentemenl  finissant 
en  i85^,  û5  il» 

Epleehin* 

André-Joseph  Hovines,  oc- 
cupe la  ferme  dite  Baron,  avec 
So  bonriiers  de  ierres,louée  75ofl» 
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J--B.  Dèlporie,  2  bonpîers  de 
terres,  63  fl.  i5  p.^ 

Philippe    LepoiilTé  ,     600  9 
'  11  fli  ap. 

:  Froyenàes.^  '^       -  '■ 

François   Njs  ,    10  cens  de 
terres,  18 il.  i5  p. 

J.-B.  Lpsfeld,   lûdo  de  ter- 
res, QQÛ.  10  p. 
Veuve  de  Martin  Maréchal , 
10  cens  de  terres,       Bs  fl.  10  p. 
Pierre-^  Joseph   Bdèté  >   600  , 

II  fl;- 
Marquaîn. 
Jean-Dôminîquè  Requîllart  ^ 
4  bonn>  un  cent ,  i  o5  fl^  1  a  p.  6  d. 
Antoine- Joseph  Requillârt ,  i  > 
bonnîeri  -         "       è4fl. 

Jacques  Carette,  i  bonn.  SsiflL 
H  5 
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Philippe  tieclercg,  a  bqnnîers, 

^  64fl.  16  p-^ 

^^'  Châteaurl'iS^haye.  .. 

lôâili-Baptiste  Wibaut,4  bon- 

nier  et  la  cens  de  prairies,  70 fl. 

Nechin.  . 

Je^ari-Baptiste  belrue ,  5  bpn- 

niers  4po  verges ,    !  loo;  fl. 

"      .     Orcq. 

^KTartîn-Joseph    Canon,   70a 

déterras,  ;  i5fl„.  i5p. 

Désiré  Isefe  ^1  bQPnjçr  et 

demi ,  54  fl* 

Jean-Philîppe  Bonnet ,  5  bon- 

lïlevst  5oo  à^  terres ,    11  gfl»  5  p» 

r^Pierré-Josepli  Hiccart ^  J<^P,. 
deterf^,;  ^, ,  ;    ■  ;   i   liS&>:]i§p. 
Jacques-Joseph  Leleu,  iioo 
deierr^,  a4fl'  ^5  p. 
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Jean-Josept  Iseux^  i  bonnier 

ïocèns,      .  eau. 

Bernard  Varié ,  4oo  de  terreé^i 

'■  Saint  Génois'.   ^       -  * '^ 

Jacques-Fràiîçôîs  Dumortîer, 

1  bonnier  el  demi ,  loo  fl. 

Jean  -  Frâneois    Dûéidru'er-, 

4oo  de  terres ,  eh  arrentement  ^ 

finissant  en  1868,       21  fli  ii>p. 

Pierre  Calens,  4  l^^ï^niers  de 

terres,  taoA. 

Jeatï-Baptîsle  Vanavîn^berg  j/ 

double  demeure  et  3  bcfeiri.8ofl. 

Saint  Léger.     '        *    ^ 
^  Pierre- Joseph    Delplanquei 
1800  de  terreé ,  35  fl.  î  5  p, 

Jean-Bapiisle  Lîngrc ,  1  bon- 
nier, 5x9  fl. 
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Templeuve. 
Pierre-Joseph Dujardin^  t4oo 
déterres,  û8  fl, 

ta  Veuve  d'Étîenne  Brocard, 
ja  bonnîers  i5oo,  loo  fl. 

Wannehain. 
Nîçolas-Fratiçois  de  Wanne- 
hain,  a  bonnierset  demi,  67  fl. 

Wiers^ 
:  Maxîmîlien-Benoît  Gillart,  3 
honnîers  et  demi>        6q  fl.  1 5  p. 
Antoine-Joseph  Durieu^  40Q 
4e  terres ,  par  arreniement  finis- 
sant en  1857  ^  à  charge  d'une 
rasière  et  demie  defroment, an- 
nuellement, estimé  en  1789 ,  ci 
16  fl.  ûp.  6  d. 
Velvain. 
Louîs-Henri   de  Velvaîn,    l> 
bonnier  5oo,  55  fl.  i5p. 
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Félix,  I  bonnîer  1200,  5o  fL 

Wters. 
Pîîcolas-Albert  Eustage ,  160 
verges  de  terres»  enarrentement 
finissant  en  1862  ,  5  fl. 

Fromont. 
Joseph  Coquant,  200  de  ter- 
res, par  arrenlenient  finissant  en 
iSSy  ,  sur  lequel  est  bâti  le  Ca- 
baret de  Pico  vent,  5  fl. 
Willemeau. 
Noël    Masquelier  ,    Labou- 
reur,   à  Tournay  ,    1  bonnîer 

Tournay* 

Le  S/  Louis  Duvîvîer,  Né- 
gociant, une  maison  rue  du  Four 
Chapitre,  s5ofl. 

L'on  voit  de  cet  exposé^  com- 
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biett  le  .sôW  du  Prdsidgnt  Éico- 
nome ,  étoitaYantàgeux,  autre- 
fois il  àvoit  près  dé  i5oo  francs 
ènviroti ;  ou  de  800  florins,  au- 
jourd'hui il  est  de  600  francs ,  ou 
de  526  florins*      ^ 

Lie^  trois  Intendans  avoient 
Gha/éun  6  florins,  pour  l^ai^ditioa 
des  edimpies^     ^  ^   -A 

,  Y  oyez  les  Archives  ie^  llEvè^ 
ché y  case  des  anctens  Prêtres^ 
compte  tenfiîL  le  B  \Aoui  1 79 1 1 

Les  dépenses  usueTl.es  tri çaes-^ 
traies,  étoient  ordinairement  de 
S5o  florins;       5        ^ 

Ce  compte  allpmêtr^  livré  à  la 
Beurrière  ,  lors  du  règne' des  Ja-* 
cohins  y  je  parvins  à  Ven^  sauver  à 
grand  prix  d'argent.  - 
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Dqpuis  ^e  le  Concarclat  ^  loi 
de  rEippîre  >  a  rendu  au  Fran-. 
€ais>  son  apJLÎjque  crojanpe^,  et  ^ 
donné  à  ses  MinîstiNef,Kwa  çtat 
légal;  cetf^  maison  viendra  fruc- 
tueusement au  secours  des  Cu- 
rés pauvres  et  vieux  ,quly  trau- 
yeront  probabl^ent t>dans  riac' 
tpntîoiima^iiyfeste  et  observée,  do- 
pieux  et  cbarjiable  Fondateur 
(Wal|ers  de  jyiar  vis  >  ).4inr^asilQ 
tranquil^^  pour  prix  et  récom-» 
pense  de. leurs  pénibles  travaux 
évangéliques;  r 

Çependaiitlaivérité.nousporle 
à .  proclai^er  le  fait  évident ,  que^ 
c'estàla  sagesse  du  Bureau  des 
hospices,  qu'on  doit  la  conserva- 
lion  des  biens  de  celte  maison  ; 
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qui  en  y  nommant  âes  Laïcs  i 
làrs  des  crises  révolutionnàîres  , 
arrêta  le  torrent  destructeur  qui 
la  menaçôit. 

M/  Orthaîle  ,   ex-Représen-- 
tant,  qui  étoît  muni  en  Tan  7,  des 
pleins   pouvoirs    du   gouverne- 
menty  en  usa  très-généreusement,^ 
pour  empêcher  sa  suppression  ;  ' 
M/  le  Président  Roy  en ,  fut^ 
l'heureux  et  adroit  solliciteur  de 
ces  bonnes  actions,  près  dudit' 
Bureau ,  et  de  Fex-Représentant 
Ortalle; 

C'est  donc  à  leur  sagesse ,  que 
nous  en  devons  l'existence,  et  la 
conservation. 

1241. 
Vers  la  fin  de  Septembre ,  il 
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y  eut  une  édîpse  de  soleil ,  qui 
commença  vers  six  Leures  du 
matîn  et  finît  à  neuf  (44).  (44) 

Pierre ,  Seigneur  de  Calonne , 
et  noble  Chevalier  ,  affranchit 
deux  de  ses  serfs ,  Gilles  et  Mar- 
tin Legris,  en  l'honneur  de  St» 
Éleuihère,  à  charge  qu'ilspayent 
entre  les  mains  des  deux  Cha- 
noines Célériéirs,  le  jour  du  Saint, 
deux  deniers  par  an  ,  douze  de^ 
niers  à  leur  mariage  et  douze  à 
leur  mort  (4^^),  (45) 

Arnould  ,  ^ire  de  Cisoîng,  af- 
franchit en  riîonneur  du  Saint, 
aux  mêmes  conditions  et  au  profit 
de  la  même  Église  de  Tôurnay , 
les  nommés  -Gossuin  Blondiel  , 
Jean Ghesquières, Frères,  Adel- 
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nié  Juelte ,  Frères ,. Marguerite , 

Femtne   de  Blondiel  ,  Géeile  , 

Fille  d'Ad^ïme  el  tous  leurs  des- 

céndàns. 

L'on  Gommence  à  construire 
là  superbe  voùie  du.Cb^ur  de 
la  Cathédrale  j  -  ;  ;     ,,,.-, 

Walléi*  d.e  Marvls,  contribue 
«  fcètte  déjpetise ,  de  .ses  4eniers 

yàyez  Nvte  N.^  et  texte  de 
celte  histoire^  tome  iq,  page  106. 

Trois  cens  liotiunes  de  la 
Gomîniltie  de  Tourna j,  érivojés 
au  secours  du. Roi  de, France  , 
sont  taillés  en  pièces  aux  portes 
•de  Xaintes,  par  , les  troupes  du 
Roi  d!Angleterreyqui  s  y  éloient 
(4/)  renfermées  (47). 
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-FoDdatîan  4é  lif  ^  prébçndçs 
5ace^d0fe3i^^(iCfâpel;^é§;^:f  par 
rÉvéque  Walter  dç-  Màrvis  ; 
chargées  de  célebr^er  allérnative- 
inent  la  Messe  al' heure  4e  prî-) 
mes ,  derrièire,  le:-Ghc)&a^:d^ 
Cathédrale  (é8>  ,r         ;   .  (48) 

Walter  de ,  Mat  vis  ,  secpïida 
lrès-^ard€aMtc0uei^:le zièLe  du  I-ape, 
IifîttJcemdV  jà  ^ibQ]M^i)ârJb|re 
èmitunie  du  Bailli  et  .Maêi^rrat 
de  Lille^  dç)>T4Ie>r|ajcg£|is,qn  d^^^^^^^ 
i'oraip  ponJlunî3:3^^  gui  avait  in-t 
suite  i  ou-  fét  io^l  à  un  LiUpîs^ 
(  Code  absurde,  itparbnre,^  connu 
sous  le  nom  de^  droit  d'^siji.)  . ^ 

:   „  ,      ..i?44*    ^    .  -  ;'  :> 
Les  Tourné>ien§  étpient  ^spu- 
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vent  en  discussion  fort  cliaude  i 
avec  les  Flamande ,  la  Comtesse 
Marguerite,  crut  devoir  saisir 
leurs  biens  situés  en  Flandres; 

Les  Tournésîens,  en  revan-^ 
clie  barrèrent  PEscault; 

G'étoît  anéantir  k  cominerce 
et  la  navigatîbi)  de  là  Flandre  ;    > 

Cette  Comtesse ,  qui  étbitîôrs 
â  Paris ,  et  s' é toit  réconcilié  avéo 
le  Roi  j  oÊtînt  âe  Su  Xibïiis ,  une 
ordonnance  qui  enjoignoit  au- 
Magistrat  de  Tournay^,  de  ren- 
dre la  navigation  libre,  parmi 
que  la  Comtesse  lève  les  saièiès^ 
pourla  fête  de  F Assomptiori/que 
si  elle  ne  le  fait,  le  Magistrat 
de  Tournay  pourra  barrer  TEs- 
cault  de  nouveau; 
(49  )      L'édit  est  du  mois  d^Aoùt  (49  )• 
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Celle  barre ,  pu  écluse ,  reie- 
noit  les  eâux  el  iuondoit  le  pays, 
depuis  Condé  j  -> 
;  L'Évêque  et  les  Abbés  de  St. 
Médjard  ^t  deSt.  Marlinvavoienl 
prévenu  le  Roi,  du  dommage 
qu'elle  caïisoit;  v 
.  Le  Roi  de  France  défend  par 
une  ebartre,  à  rÉvêque ,  d'at- 
traire  les  Bourgeois  de  Tour* 
nay,  et  les  enrôlés,  pardevant 
sa  justice  (  50  )•  (5o) 

:  1247- 
Translation     solennelle     du 

corps  de  Su  Éleuihère  en  une 
nouvelle  chasse  (  ^0  î  (  ^  ^  ) 

La  cérémonie;  se  fit  avec  beau- 
conp  de  solennités  ,jen  la  Vallée 
de  la  Vignç  (  î»  )  >  actuellement  (5a  ) 
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Su  Piat ,  oùséfrouv^it  jadis» lînd 
porte,  qu'on  appêloitVîgrré  ou  de 
laVigne,  parce  quîd^rf€uïiivoU.les 
vîgnoMes  sûr  sa  i  pente  ,  dôot  on 
fkîs^ôît  ;  je  crpi^ ,  un  vitt  fbrtïné* 
dtoeré;  ''  '  !' 

Le  Légat  du  Pape  Odon,  Eve- 
que  dé  Tuscbluim  ,  la  prèsidoit  ; 
'  L'Evêtjtié  de  Cambray,  s'y 
troùvbît,  avec  celui  de  Tournayi 
lèi^  défis:  Archidiacres,  plusieurs 
Chanoines,  le  grand  Prévôt .  de 
Tournay ,  Henry  ,  les  Abbés  de 
Si.  Amlarid  ,  de  St.  Martin ,  TA- 
vbùé  de  Toùrnay  et  le  Châte- 
lain du  Toiirhésîs. 

1348:     ' 

Odoti  ^  Évêqué  de  Tusculè , 
Légat  dii  St.  Siège,  fait  sa  visite 
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aposlolîque  du  Clergé  àù  Tour-* 

Il  renouvéUe  par  une  ordoii- 
nance ,  VirbUgatîon  He  ré^ider> 
déjà  imposée  par  les  Eyèqaes  , 
aux  Chanoines  d^  Toiiirnay ,; 
confirmée  dëpuïs  par  le  iPape 
éri  1278;  (53).  ^    ^     (55) 

1249.      -^ 

Institution  et  fondaiion  ^  du 
Couvent  de  Su  André,  Pa^foisse 
du  Château, C  àrendroiloùè^oit 
le  vieux  Château  de  'Eournaj, 
d'où  les  Seigneurs  de  Mort^gne , 
-  se  titroient  faussement  Châte- 
lains deTournay.) 

C'étoit  originairement  unCou- 
veni  d'hospitalières,  pour  les  p^-^ 
lérins  ,  réunies  au  nombre  de 
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deus^i  et  péii  après  derip^f  Sœiiris, 
et  d'un  certain  nombre  d'hospi- 
talîersi  raèndians  «n  tille  ,  pour 
I^s  besoins  de  rHopîtal  ; 
.  JticRipe  Ifino^ent;IV  (  laSo  ) 
prit  ce  Couvent  et  ses  bieoSi  sous 
sa  spéciale  protection  ; 

Ces  Religieuses  ,  obtinrent 
ensuite  du  Pape  (Alexandre  IV), 
(  1261,  )  des  indulgences  pour 
ceux  quîyferoietitdes aumônes; 

Six:  ans  après  (  12673»  il  y 
avoit  été  fait  des :charités  si  abon- 
dantes, que  les/malades  dé  tous 
états  et  de  tous  âges ,  réguliers  , 
laïcs,  clercs  6t  séculiers ,  y  trou- 
voiént  des  secours  aussi  prompts 
que  salutaires;    ; 

Ce  qui  fut  reconnu  par  un  bref 

du 
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du  Pape  Jean  XXII ,  (  i3io.  ) 
'  Ces  Reïîgreijsés  càntSimèf ent 
a  doniier  Téxemplé  d^'tôu^eS^^ 
tenus ,  jasqu^à  ce  qui  fè  ittérl- 
Leur  des  guerres,  entre fes  Biais 
de  Franee  elles^^  Ducs  ôè^^ôtir-^ 

la  plupart  de  leurs  bîèrîs^,*  par 
une  suite  déschangèmens  dédd- 
minôiionj  c 

l^l^rirHfe  fut  detrklîîeVpat 
le  Château  qu*HenH  VmiBm 
d'Angletette  »  àlots  tniaîlre  de 
Tournay^  fii  crctetrùiré  ('  i  5 1 4)» 
à  rendrcrîtj^^'^s^àê^^       ' 

iGëuë  ^câÀ^ei^iè  W^^ 
jointe  à  la  jpéWè  ide  fa  ]pl^part 
de  leurs  bîéns,  inaît  un  obstacle 
invincible  à  retopKt  leurs  foûc-^ 
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tîons  ttarîlables^d'hosjpîfajièresij 

(  1'6j  ,1,  ^.^aux  Àr.chi duQf  Alb^^l  ^^^ 
Isabelle,  pour  en  être  affranchîS| 
ce  qui.k:Urf ut  acçordëT?  change 
de  .restituer  p^îj  celles  ^aux  p^U'-^ 
yTjes,ç;e  guUgur.a^^o^t  été,destia^^ 

Ma,îs  .q^  JDiannes  ReJi.gle^sçs 
ne  purent  jamaîs  rççpuyrer  tou& 
leurs  biens ,  erVon  ne  sait  d'ua 
autre,  abard  si  Ja  rçjSilifuiio|i{fut 
çxflTGtein^ntrep^pliej        ^      *  . 

C'est  à  jcelt;e  époque  (i^Gii)  ^ 
<}u'  elles  cesser  eut  ,d*ètr  e  hosp  U  a-^ 
lières  et  qu!ç,Hes  ein])ra;^$èreQt  la 
cjpluf  j^^î  l^^rjègjle  dejS^^^ugiqi^^în. 

Èllies  se  dé,xpfiè,rent  jusqu'fi 
leur  supprQSîjioç  eu  1796,  àl'insj- 
,Uuçtio^4e  la  j^i^pjs^&se.,  ^vec  des 
6ucc^  éclatans.  ,;  ^    .  ^ 
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Ces  Religieuses  vivent  emre 
elles ,  avec  beaucoup  d'union  et 
de  régularité; 

Leur  Supérieure,  connue  sous 
le  nom  de  Prieure ,  e§t  renouve-- 
lée  tous  les  trois  ans. 
.  L'Archevêque  deCatnbrây  yt 
envoie  des  Comnaissaires,  pour^ 
présider  l'élection,  auscicuiin, 
et  y  recevoir  les  voles  des  Rdi'^' 
gîeuseSj  et  il  nomraç^toujoui^i^ 
celle  qui  réunit  le  plus  de  sufs- 
frages. 

Le  Curé  dé  St.  Jean  estordî- 
xiaire.ment  parmi  le  nombrei  d^§ 
Commissaires;  -•; 

L'on  y  nommée  aussi  la  S0US- 
Èrieure  ; 

Ces  deux  Supérieures,  pinteis 
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aux  trois  discrètes  (anciennes)  , 
forment  le  petit  Chapitre  de  la 
maison  ; 

ElleA_chmsi3_senUiuu  j^^ 

plus  tard  après  leur  nomination, 
la  Procuratrice  (  Boursière ,  )  les 
BortièneSi  Maîtresses-générales, 
Maîtres^ô:  particulière,  Sacrîs-^ 
^alne,  Jardinière ,  Maîtresse  de 
cuisine ,  Cavière  ,  Célérière  et 
autres  emplois  subalternes  de  la 
maison  ; 

La  Supérieure  et  Procura- 
trîce  ,  rendent  leurs  comptes  , 
paçdevantle  petit  Cbî]ipitre,tous 
les  ans.  / 

>  Elles  ont  jusqu'àcent Pension- 
naires et  huit  Dames  en  cham- 
bre ,  et  quartier. 

DehuUs-Josson ,  acheta  leur 
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maison  en  1797  ,  pour  la  soitirae 
de 

Il  revendit  le  Cloître  et  l'Église 
à  un  nommé  CorhUj  ancien  Do- 
mestique d'unChanoinedèToui^- 
ïiaj,  pour  la  somme  de 

Ce  Cornu,  démolit  l'Église  en 
1 798  ,  pour  en  faire  argent  ; 

Il  fit  banqueroute  en  1 799* 

Le  S/  Warocquîer ,  son  cré- 
iditeur,  fit  vendre  le  Cloître  et 
l'Église  -en  1  Soi ,  contre  Cornu^ 
SQu  débiteur  banque^aûtier  ^  qui 
fut  adjugée  en  Mai  i8ai  ,  â 
la  ci-  devant  Prieure  N.  Varié  , 
par  son  mandataire  Drpgard  , 
Parisien  j  elle  j  tient  un  pension- 
nai nombreux,  avec  fruit  et  édi- 
fication (1807.)  ' 

I  5 
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Quant  à  Dehults-Josson  ,  il 
déposa  son  bilan  au  Tribunal 
de  Corrimerce  dô  Tournay  ^  en 

-ï^bo^^&t-d^pu^^  VaiH^angea^^ireè 

ses  créanciers. 

Ce  Couvent  de  St.  André,  pos- 
sédoît  outre  plusieurs  belles  ren- 
tes sut  divers  pariicdiersetcgr^ 
poratioiis ,  54  bonnîers  (îe  teri-es, 
enyirori ,  lô^rs  de  sa  iîuppresslon. 

iiéurs  Bâtitri^ris,  Cloîtres  et 
Églises ,  âvoîent  été  mâgnifiquia- 
tnèntbàtb  â  neuf ^  avec  autant 
de  goût  que  de  solidité  jV^ersIê 
milieu  du  iS."^^  siècle,  et  tout  i& 
nionde  à  gémi  de  la  démolitioûi 
(  54)  <^pérée  par  Cornu.  (  54  ). 

Les  EvêqucÀ  de    Tournâj  , 
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f écûfjéréritr  Pa^  Colklitm  (  Patrd-^ 
nat  )  des  canonicats  et  bénéfices 
de  Comines  ,  alignés  par  FÉ- 
vêque  Hârdâm. 

■  '  Us  i^é  ftriê testft&er-  le  'Bmto^ 
nat  d'Haenen  ;  f 

•    Opérations  ffuciuêus^és ,  dues 
a  la  sagacité  deWalteiî  deManrîs. 
'    Y  oj^'É^H^kte  minute  N:*"^  ig.  ^ 
è/?/2#if  iâi|9i(5î)#i7/rt^io,;/^.  ici2.  (55) 
•^-     is^Si.  •-    '■/^ 
'  Instiwiio»  et  fondatien.  de  la 
Pgri-oâé^gèlîfoM  Magdôlernei;(alors 
iors  la  ^HO'e;-)  f^  r^î  v,  r  l    .  ^!^ 

C'élôît  une  Chapelle  &ticciir- 
sale  i  de  la  Paroisse  St.  Piat» 

Waflléir  dé  Mtfrvîs^ladotades 
feTéhu&dé  k  Gliapelle  €a;S'tr^J^ 
d^Hélcbin ,  qu'il  y  âvoit  fondée, 
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qu'AÎ  y  fit  transférer. 

JLia  population  qui  accroîssoit 
jC_oasidéxalJexaent4^^-c^e--Eau- 


bourgi,  néoôs^ka.  rétablissement 
(  5G  )  ^«  cette  Cure.  (  56  ) 

Waultier  de  Croix  j  Issu  de 
noble  iiacei:iys  d'fiust^cb^Mau- 
4réo  ;  él  4e;vMati4d^y4§,  jCro^x  , 
(^:VilIageid^rlarlQhât^llenîe  de 
Lille  J  )  d'aboxd  Chanoine  de  la 
Cathédrale  d^  TO'Urn:^j  ,  ;en;  ffut 
un^nîmeriiént  ^élw  Évêqiie ,.,  garr 
le  Dojen  et  le  Gbaftîtrè^î^  ;  t  •  c  [ 

11  fut  'consacré  Tannée  sui- 
vante (laBû.) 

Le  Prélat  marclia  sui:  l§s,  tra- 
ces de  son  prédéûesseu)^,  d^n^.la 
pratique  de  toutesrles  yerius;  : 

Il  SQ  fil  autoriser  du  St.  Siège, 
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paur  obUger  les  Chanbmesî  de 
Gomines  >  (  ii254  >  )  à  la  rési- 
dence., en  leur  d è fendant  id^ 
s'absenter  plus  de  six  semaines 
par  an  ,  à  péril  de  privation  de 
leurs  fruits  et  de  restitution  au 
profit  des  préséns  en  distribu- 
tion du  Chccur  ,  s'ils  les  ont 
perçus» 

Il  obligea  également  ( 

)  les  Chanoines  de  Tho^^g^^ 
rouit ,  à  la  résidence  ,  (s/)  et  à 
embrasser  Tétat  de  Prêtrise ,  en- 
déans  l'an  de  leur  nonâination  j 

Il  obtint  de  St.  Louis,  une  sùr- 
séance  à  l'exécution  du  droit  de 
régale  sur  l'Évéclié  ,  jusqu'à  ce 
que  ce  droit,  seroit  clairement 
constaté;  ;     '  *         ùl 
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"digraîM  (kl  Pénitencier  >du  cd#- 
ïS^nteinént  du  Gbai)ître  (1257^) 


ChapeHe  des  Récallets,  lors  ap- 
pelés Franciscains. 

Il  approiav^  la  dotation  cle  la 
Cure  du  VilUge  de  Wachal^  (  en 
Flandre,)  fournie  par  le  noble 
Che valîfer^t  sa  ierntne,  Seigrieur 
et  Dame  du  lieu.    ^ 

Ce  Prélat  aggràndit  ensuite 
sau  palais  épiscopal ,  du  côté  de 
sa  Ghapelle  et  de  la  Cathédrale , 
-avec  l'agrément  du  Chapitre 
(iû6ô.) 

11  fonda  son  anniversaire  et  fit 
diverses  fondations  et  donations 
à  la  Cathédrale  et  pour  son  Ré ^^ 
fectoire» 
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Ce  45iage.Pomîfie  ne  copfér<)it 
les  béaéôos/qu'à  des  ;peTSx>i5iif- 
ges  aussi  saY^ïi&qu;^  .yertueux^*  ; 
\  U  décéda  de  ce  ïnatxde,  'pJeîn 
de  jours  et;  de  vertus  eo  iû6i% 

0^■  eéUbre  soaraumYersaire 
le  36  No^eml^rei. /rr^  r ,    ^; 

Saint  Louis,  Roi  de  France, 
revenant  de  la  terre  s^iple^yiem 

à  TQ^r^aJr.(5?,)     v  (58) 

.     II  entre  par  la  pprie  de^Maux 
(  de  Lille.  ). 

Il  fit  rendre,  l^habitation  de  Ja 
Ville  à  ceux  qqir  eu  ^vo^ent;  é^é 
bannis.,  sauf  pour   les    gr^i)d[5  ' 
crimes.  > 

Une  cavalcade  de  iToi$  çeris 
bourgeois  à  ck^yal^M^  »H^S- 
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taiît  dé  ceMonarque^aînsî  que  les 

\Mêmbi^§  dè^a  UQis^  Cc^nsistoifé^ 
au^iîëmbrédè.  i6o;    -  : 

: — C*est^laï^squ^^^pi4te«d^-il- 
Tpulut  bien  suspendre  l'exercice 

-durdrôit  de'réjgàle  sur  FÉvéché 
de  Tournay.^  à  la  pèrsu^^sîon  de 
Wauhier  de  Ci?6ix,  jusqu'à  ce 
qu'il    soit    app*rïi    plus   pérti- 

^nênimént^e^ltfrëâlîré  de  ce  droit; 

Ce  fut  alors  aus-si,iqu^il  abolit 

la  toulume  du  Magistrat  ,    de 

pouvoir  rendre  rhabitation  de  la 

Ville  ,   aux  homicides  fugitifs  , 

'  qurse  rédirneroient  ei>  pajant  4 
livres  d^âmehde ,  (  14  livres  11 
sols  de  nos  jours.  ). 

Il  en  fil  dépêcher  une  ordon- 
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riss^ér^atit  lui^mêfùe  /  le  droit  de 
faîrégTade'àiux  hàmmidesî  quWh 
appelle:  ïè  cri  de^I^AàcènsîbhV   ^ 
ou  delà  Foire;  ^ 

Lé  Chapitre  ei  ïeMagîstraf se 
concerièi'ènl^  potrK^là  rédacfioh 
d^  cette*  oMonn ance  ;  ;  -  • 

Les  Greffiers  de  là  Ville  et  du 
Chapitré,  le  publient  Je  jour  de 
ceue  fète^  la  couroniie  de  fleurs 
en  lête ,  sur  un  théâtre  dffessé  st^r 
la  grande  Placé,  vis-à-vis  la 
Paroisse  St.  Quentin; 

On  la  publia  pour  la  dernière 
fois  en  i7g4. 

Fondation  de  la  Paroisse  de 
St.Nieaîse,  ^ui  n'étoit  àntërieu- 
rernent  qu'une  Chapelle  siiccihv 
sale  de  St.  Quentin. 
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;4onna  sa;  ipâlson;7^tj§9i;irj§v(}in 
\     pour  y ^ construire;  l'Jigiïse, jet 

1 quaior^eans  upvèsÇ^i^G^yeïh 

donna  ^çett^  Paroisse  septbon- 
(59).nbr3  de^terrcs,  (^9)  .et  y  forid^ 
un    veuve  >  pour  ;  baiti  r^^pnyep^. 
Hoc  S|.  Pîicaise*  .         ■  i 

Cette  paroisse ,  l'une  des  plus 
.belles  4e  l^t  Ville ,  fui^supprimée 
en  1767,  par  le  fait  du  ChapU 
tre,  qui  quoique  Curé  prîniitif 
et  gros  Décimaleur,  soutint  en 
justice,  n'être  tenu  de  la  réfec- 
lionner. 

Il  y  eut  un  procès  célèbre  , 
enlrelui,  les  notables,  pauvri- 
seurs  et  égliseurs  àe  cette  Pa- 
x^isse. 
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H  pâi-ut  dé,pari  et  d'autre  des 
inéiiioîfeaLÎfiaprîiwé^..,  ^        < 

ILi'Avocai  ©ekue.  de  •  Mârleti- 
hove ,  plaidoîtppur  les  notables, 
■ses  mémoires  sont  estimés  ; 
^:  ,  Il  m^;iimt  dît-^jQxtjKjite  déplaisir 
j;d'airQir |vtt  sii  Pàyôisis^  déc^ôli^; 

Le  Gh^pi^re  dût  dépenjjgr  plus 
-d'argem  pour  bâtir  une  Chapelle 
succursale  et  un  Presbjtère  au 
.Faubourg  Si.  Martin,  qu'il  ne 
lui  en  eut  coûté  pour  réparer  la 
Paroisse  St.  Nicaise. 

Car  l'on  voit  des  factum  ser- 
vis pour  les  notables  de  cette 
Église  ,  qu^ils  se  fussent  conten- 
tés ;d'une  somme  de  3aoo  florins; 
Partie  de  la  Paroisse  St.  Ni- 
caise démolie ,  fut  adjointe  à  la 
Paroisse  Notre-Dame; 
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L'autre  à  celie  de  St.  Quedtîn; 

Enfin,  en  i777,4*AiDbâyô  de 

St»  Médârd,   ayahÉ-^eheté  de 

rÉgUse  et  le  Couvent  des  Jésui- 
tes, avec  les  lïiaîsonsâdjacerltes, 
TÉglîse  <ïe  SrMedârd  ;f  prè$>'k 
Portëde  Lille  ,  fut  érigée  en  Pa- 
roisse, sousle  nona  de  Ste.  Mar- 
guerite ,  avec  rarrondiBseinerlt 
de  la  ci-devant  Paroisse  St.  Ni- 
caise. 

Un  Religieux  de  l'Abbaye-, 
en  fut  nommé  Curé ,  et  un  autre 
Vicaire. 

Leur  Presbytère  fut  pris  dans 
l'enclos  de  l'Abbaye,  dont  on 
vendit  le  reste  à  plusieurs  parti- 
culiers, à  la  chaleur  des  enchères. 
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1  M^xinaijifih  de  BeUrgnjea  > 
acbeia  en  1794,  partie  duCJoî-» 
ire  ,  rue  à  Poids ,  loué  par  Amér^ 
lie  :  J^eierinek:!,  sa  Veuve,  aux 
F5,;i(s.*>%lMj.u:  et  depuis  affiçhé^par 
elle  en  vente  à  la  chaleur  des  en- 
ctîèrêsèrt  1806 ,  après  sa  suspen- 
sion de  paiemens.  . 
]■  .-/:";•-  'i  n  .  iiûSgf.;  -  ■■  ":i  i'  1:.  '^'i 
/:  tPesïiEèeïiérirs  y  hommes  et 
femmes,qui,  toucliésde  Ja  erainlê 
de  rOîeii ,  se  mettoieni  nuds  j,ns- 
quCk la^céimfare^^shaibiUë^^^^d^^^  ^  :; 
^es  et  jîied^ièsds^jttiarcbàfft^ëux 
à  deux^  teniinVàla  main  un  fouet; 
doiltils  se  frappoienl  les  épaules 
jusqu^au  sang ,  répandant  beau- 
coup de  larrâe^  et  de  gémisse- 
jiiêns,  împloràtit  la  miséricorde 
de  Dieu  et  de  la  Vierge  M^rie  , 
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tâlie  f  s^întrodtri&ém  à  Tourïiay  > 
en  ce  temps-lèi; 

: — Ih^^i^m^^céâés^à^u^coi^ 

faiîdîni;  dèdeux  pone-flambeauît 
et  crncifix. 

GtWes  de  Muîsîié  ^  Abbé  de  Su 
Martin  ,  en  parla  dansuson  his- 
toire des  FJag^i&ns  >  et  y  décrit 
ce  (pi^et  fÂssJa  ' de>  hi^rti lem^  à 
leur,oxicàsîon  à  !3Journay._    ;i     . 

Gei'nianuscrî]tf)exi^fce^  rà  JéiBi-» 

(  60  )  blioithàq^ëidelSi.-  Martin.  n(i  en  )j  - 

n  !\£ayézl  Je,  'Nç€mhgWdu  a  "SJ^f 

élèclé  y  article  Gilles.  \de  MuiJîs^ 

et  cet  ouvrage  ihidem,,  ànBjées.ifi6% 

et  12-95.    ;•    s    ^T  .  'r'....  u-:.    ■■/■^-ï>: 

Henri  III  ^  Duc  4e  Bt"abant> 
fait  plusieurs  le^s  pieux-^  dont 
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quelques-uns  s'ét0ndent  à  Tour- 
nay.(6i)  (61) 

Walter  de  ]VIarvis,a  voit  comme 

nous  ravonsdit,  employé  par- 
tie de  rameude^  à  laquelle  il  a  voit 
condamné  le  Magisïralj  à  bâtir 
la  nouvelle  Halle,  (la  bourse 
d'aujourd'hui ,  )  où  se  vendoit  le 
pain,  Gomestibles  et  marchanT 

•dJSeS^-;  '  .1    .  :  '       :  >  .    ''  ^ 

Le  Chapitre  s'y  éloit  réserve 
des  droits  que  le  Ma^îstrîit  éonr. 

'1  M! s'éleva  jà  ce  sujet  lih  ^grànd 
différent  ènlr'eui ,  qui  finit  pat* 
une  iVansaction  (  8  Novembre 
i^Soj)  ou  sentence  arbitrale, 
portée  par  le  Doyeri  dû  Gliâpi- 
tre  ,  Arnould  Bigard  ^  Jacques 
•Brouelle,  et  Nicolas  OrcLics  ^ 


dby  Google 


Êifl  Histoire  ^ 

Gharroîn^s  arbitres ,'  nommés  par 
îe  Chapîtie  d^une  part,  et  des 
deux  Prévois  (de  la  Ville)  Josse 
fituîhâu  et.GuiUau4ïieXastag^aev 


à  ràdj^ïnètîon  des  Bourgeoise  (de 
Tourriay)  Jean  Sartîel,  Pierre 
de  Wattripont^  Sivin  Duporcq, 
BauduinGuerric  ebEgidiusGor- 
idîft  y- notonïés  -^par.  les  Prévôt-^ 
Jurés,  Majeur,  Échevins,  Es- 
"ïvardeurs  et  autres  Régisseurs 
»dela  Viile  ,  d'autre,  part  ; 

Il  fût  convenu  que  le  Chapitre 
-èl  la  Ville  ;  çonserveroient  leurs 
droits  respectifs  ,  sur  le  poids  et 
les  marques  dont  ils  étoîent 
frappés;  ■[  i 

Que  là  Ville  àppôseroit  «on 
coin  (marque  )  aux  draps-et 
étoffe  dé  saye ,  qui  s'y  apporte- 
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ront  et  dont  les  droits  (  émolii- 
mens  )  se  percevront  par  les  Pré* 
posës'dè  la  Commune  ,  les  frais 
de  nriarque,  préalablement  dé- 
duits pour  la  moitié  ^  et  Taiitre 
moitié  se  partagera  entre  la, Ville 
et  le  Chapitre ,  ce  qui  aura  éga^f 
le^meht  lieu  pour  les  droits  impo- 
sés sur  le  pesage  des  marchan- 
dises. 

L'on  y  consacre  la  liberté  d*y 
vendre  et  d éiîter Xo u  i  es  so r tes  d e 
marchandises,  telles  que  cuirs 
tannés,  laine  filée,  huvetles(  bon- 
nets,) soieries,  boures,  couteaux, 
poivre ,  cire  commune ,  Marges 
(  carpeires  )  et  autres  marchan- 
dises de  merceries,  qui  font  par- 
tie du  commerce  de  Tournay , 
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sauf  cependant  cell^squ'on  ven- 
doifc  à  la  vieille  Hall«,  q^i  ne 
pourront  se  vendre  à  la  nouvelle. 
Le    Chapitre   conserve    à  la 
vieiÏÏe  Halle  ,  lO  livres  parisîs  de 
rente,  (56  livres  8  sols  de  nos 
jours  ,)  sur  le  droit  du  poids 
des  màrcliandises ,  plus  ûSiivres 
de  rente,  (91  Hv,  de  nos  jours,) 
sur  le  produit  des  droits  que  la 
Ville  y  piercevoit ,  et  qu'elle  âoit 
payer    audit    Chapitre:,  quand- 
bien  naêrae  la  perception  djft  ces 
droits  ne  monteroit  pas  à  celte 

r62)Çomrae  («a  ) 

Le  Palais  épîs^op,al  est  rebâti 
à  neuf,  du  côté  de  la  Chapelle 
épiscopale  et  de  la  Cathédrale  , 

(65)  pat*  rÉvêqueie  Moirvisv  (^  ) 
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Pénitpf  cg,  ((^/ts  Frères  djp  S-afeSi  ), 
par  §t,*Iipiiîs,  de  ce  qu'il3  étpient 
Yêtu$.4^  $akes;  ;    ^ ,  ^    _ 

Ik  ^'é||ablirent  à  l\6ndrojt  lOÙ 
le  furent^ep^i?  les  Aijigu^tins  j 

Ces  Religieux  dégénécèrent 
tellement  de  leur  première  fer- 
veur monastique,  que  3a  ans 
après  (  I  ^gS  ,  )  ils  durent  céder 
leur  local  aux  Pères  itugustîns 
qui  les  remplacèrent,  (h).  (G^\ 

Ils  furent  reçus  en  France  par 
Su  Louis. 

.   (  iàëk  ) Ilisy-à^ôieiift âBssî des 
CouvensdéSœursdelaPënîlénce; 

Cet  ordre  s'étendit  jusqu'en 
Angleterre  ^  où  ils   étaient  é,l:,a- 
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Ils  faisoient  suMdutprofessron 

comme  à  Toupri^^  les  Aiigiis- 
tins  succédèrent  à  leur  local. 

II  parôît  que  ces  Religieux 
atoîént  beaucoup  d^anàlogîe 
avec  les  FJagellanse        ' 

Vojez  année  1 269  de  cette  A/V- 
totrey  artich  FlagellanSytome^  1 0;p 

La  fondation  de  la  Paroisse 
de  Ste.  Catherine  ou  deSle.  Ma- 
rie rÉgyptienne.  .-,•,._. 

;  :,:ÉYWard,  ( fGhâ,teraî6  du  To^r- 

nésîs  i  )  leur  donoa  pour  dot ,  5 

bohnîers  de  terrè^,sîtuës  aux  Vil- 

(65)  '^ê^*  dçWèze  et  deliesdàiri.(6^) 

^^?"^^  ^  Marié 
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Marie  Colart ,  dît  Lecat,  y 
fonda  une  Messe  chanlée  à  per-^ 
péluiié  ,  en  l'honneur  de  Ste. 
Marie  rÉgyptlenne ,  dont  on  y 
célèbre  la  fête  le  2  Avril  de  cha- 
que année;  cette  Paroisse  fut 
prise,  dans  rarrondissement  de 
celle  de  St.  Piat,  et  fut  suppri- 
mée en  1668,  lorsque  Louis  XIV 
la  démolit  pourfaireTEspIanàde 
joignant  \di  Citadelle. 

Le  Magistrat  s'empare  d'une 
Bourgeoise,  qui  avoît  çomraîs  ua 
larcin  sur  les  terres  de  FÉvêque, 
qui  soutenoit  lui  faire  son  procès 
à  raison  du  lieu  du  délit,  et  le  Ma- 
gistrat â  raison  de  son  domicile; 
,  L'Ëvêque  plaidoit  au  Parle- 
ment, contre  le  Magistrat  ; 

Tome  X.  K. 
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Le  Roi  de  France, iévôquà  la 
cause  à  lui  5 

Le  Prélat  mécontent ,  voulut 
sortir  de  Ja  Ville  avec  son  Clergé, 


les  Gorisistoires  s^  opposèrent- 
et  s'emparèrent  de  trois  de  ses 
chevaux ,  qui  dévoient  favoriser 
(66)  leur  fuite.  (66) 

Jean  Buchiaii  ,  ou  Buchel  , 
natif  de  Tournay ,  fils  de  Gos- 
suin  Buchiau,  et  de  D.^^'Heîle, 
son  épouse  ,  est  élu  Évêque  par 
îe  Chapitre  j 

Il  étoit  d'une  basse  extraction 
et  parvint  à  TÉpiscopat  par  son 
«avoir  et  ses  vertus; 

Il  fut  d'abord  Maître  d'école  , 
puis  Curé  de  Su  Quentin  >  Gha* 
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DE  Tournât.  si  g 
noîne  de  la  Cathédrale  /Doyen  , 
et  enfin  Évêque  de  Tournay  ; 
*^  IJ' fit  ^ôrf  entrée  solehnelîépai^ 
la  Porte  Si  IVÏarim ,  le  Clergé 
alla  au -devant  de  liiî  jusqu'à 
rÉglîse  de  celle  Abbaye. 

C'étoît  un  Prélat  ferme  et  iélé 
pour  le  soutien  des  droits  de 
rÉgliser 

II  excommunia  même  son  père, 
Jean  Buchîau,  grand  Prévôt  de 
Toiirnay  ,  <juî  1*j  troubloîtV      ' 

Lé  Dî61:èse  de  Tôurnàj ,  tou- 
choît  alors  à  celui  d'Utrecht  ^ 
avec  lequel  (126^,)  il  en  régla 
les  limités;  • 

ïl  consacra  avec  l'ÉVeqtié  de 
Terrouatie,FÉglisedë  FÀbbâye 
des  Dunes  (  lez-Bruges.  ) 
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Il  prescrivît  une  règle  aux  Re-r 
llgîetises  de  T  Hôpital  Çomlessç 
jde  Lille,  fondé  parJlVIarg^erite  > 
Comtesse  de  Flandres [^     .      ^ 

Il  annulla  la  sentence  d'excom- 
munication et  de  suspension  lan-^ 
cée  par  son  Officiai ,  contre  le 
Curé  de  St.  Jacques ,  parce  <ju'U 
étoit  Suppôt  du  Chapitrç  et  sou- 
mis à  sa  jurisdiction. 

Il  laissa  plusieurs  rentes  au 
profit  du  Réfectoire  des  Cbano> 
nés ,  pour  le  repos  de  son  ame,  et 
celui  de  ses  parens  j 

Il  mourut  le  aB  Février  126G , 
après  quatre  ans   d'épisçop^t  , 
,sîgnalés  par  les  vertus  qui  a  voient 
(67). illustré  ses  prédécesseurs.  (  67  ) 

Jean.de  Moriagne,  onzième 
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Châtelain,  fait  son  entrée  à 
Tourna j ,  où  les  Bourgeois  le 
reçurent  ïiondràblentientselou  la 
çoùtutûe^nciélaiie.^68)  (68} 

Il  confirme  la  vente  faîte  à 
rAbbaye  de  St.  Martin ,  par  Ar- 
liould  de  Wète,  Avoué  deTour- 
Bay^  son  paï*ënt,  desserres  et 
iiëfs  qu'il  atôît  ,  ^ux  Villages 
d'Évregnîes  et  de  St.  Léger. 
1267. 

Jean  d'Engbîielti ,  Chanoîne  de 
Tournày,  est  elu  Évêquê,  par 
ïa  mort  de  Jean  Buchiau  ; 

Il  étoit  d'origine  illustre  et  pa- 
rent aux  Rois  de  France; 
•     Ses  vertus  égaloîent  son  savoir 
^t  son  zèle  jpour  les  droits   dé 
rÉglise. 

K  3 
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Le  Magistrat  rendit  la  Ville , 
aux  bannis  pour  un  an  ,  en  corn* 
mémoralîon  de  saJQjeuse  enirë^î; 

__^^ 1 IL Jiil  _cQnjiâcré  le  8  J^anvier 

(1267.) 

II  confirma  le  Concordat  entre 
lés  Abbës  de  St.  Amand  et  de  St, 
Pierre ,.  à  jGand^^jxojir  queje  P,a- 
tronat  de  Çiurnegies ,  appartijit  à 
ce  premier,  et  la  Cure  de  Zel- 
delghem  à  celui  de  St.  Pierre. 
.  Il  fit  deux  Paroisses  des  Villa- 
ges de,  T/iun  ,et  Nivel/es  ,  du 
consentement  de  PAbbé  de  St. 
^  6g  )  Amand.  (  69) 

Après  sept  ^ns  jl'épîscppat  à 
To urn ay ,  le.  F ape  ^1  e  fi t  Abbé  d e 
Sia velp(  1 5174?)  ^^  puis  Évêque 
de  Liège  ,  en  la  placed'Henride 
Gueldrcj,  démissionnaire. 
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H  mourut  onze  ans  après 
(  1285,  )  vÎGiîme  de  son  zèle 
pour  les  droits  de  son  Église  , 
(Liège  ,)  par  les  perséeutions 
de  l'Empereur  Henri. 

II  laissa  à  la  Cathédrale  de 
Tourri^,  une  branche  de  dîmes, 
pour  le  remède  de  son  ame; 

L'on  y  célèbre  son  anniver-* 
saire  le  25  d'Août  ; 

C'étoît  un  Prélat  savant,  il 
étoît  Docteur  en  Théologie. 

Le  Châtelain ,  Jean  de  IVJor- 
tagne,  vend  à  prix  d'argent,  sa 
terre  d'Orcq,  avec  sajurisdic^ 
tion ,  les  biens  fonds  et  redevan- 
ces en  pain  et  avoine,  qu'il  y  pos- 
sède ,  au  Magistrat  de  Tournay; 

Il  lui  vend  aussi  une  rente  de 
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deux  muids  d'avoine  ,  qu'il  per- 
cevait sur  les  moulins  de  Bruisle, 

(70)  (  Paroisse  du  Château,)  (70) 
alors  hors  de  l'enceinte  de  la 
Ville. 

Les  Orfèvres  de  Tournay  i 
soutiBnus  par  le  Magistrat,  veuil- 
lent  s'affranchir  de  l'hommage 
du  franc  marteau  et  des  redevan- 
ces, qu'Us  devoiem  payer  aux 
Evêques  ; 

Le  différent  finit  par  une  tran- 
saciion  qui  maintient  le  droit  des 
Evêques; 

.Les  Orfèvres  nepouvoîentou- 
vrager  l'or ,  ni  rargent ,  qu'avec 
leurpermîssion  et  enleurpayant 

(71)  un  marc  d'argent.  ( 71  ) 
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Le  radvestJssememdesangén 
faveur,  el  entre  conjoints,  ayant 
enfans de  légitime  mariage,  est 
défendu  par  un  règlement  des 
trois  Consistoires ,  <jui  exigent  en 
cas  de  non  enfant,  que  les  con- 
joints soient  en  bonne  santé,  sens 
et  eniendementlors  de  Tacle  de 
radvestissement;  ^ 

Ce  règlement  fut  maintenu  jus^ 
qu'en  1 5i2 1 ,  époque  de  Phomo- 
logaiion  de  la  coutume,  dans  la-^ 
quelle  il  futrégularisépar  les  ^r- 
tic/es  B  j  g,  10,  II,  i2^ri5, 
thre  i4*  ' 

L'on  y  consacra  la  joyeuse 
cérémonie  déjà  existante  et  in- 
comi)aiate  aux  conjoints,  de  se 

K  5 
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régaler  mutueUeïujent  d'un  ten- 
4?e  baiser,  en  pleins. plaiçlsrdu 
Bourg  ,pardevant  les  Mayeur^ 
Échevins  ;  céréraoni€'qui  prêtoit 
à  rire  à  raudiencç,  sur-tout  aux 
(y 2)  Suppôt?  de  la  B^zoche.  (  7«) 

Une  juste  sévérité  fut  déployée 
contre  les  séducteurs  qui  enle- 
yoîent  de  jetines  filles  bourgeoi;: 
ses,  co^trele  gré  de  leurs  parens; 
le  règlement  porte  qu'ils  seront 
bannis  à  perpétuité ,  et  leurs  ei?-. 
fans^  s'ils  en  ont  à  l'avenir ,  in- 
babils  à  être  bourgeois^ 

Heureux  temps  !  où  les  Gou- 
vernans  ,  donnoient  de  l'impor- 
tance au  règne  des  mœurs. 

Fondation  de^  anciens  bQur^ 
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gieois,  rue  St.  Piat^  par  Jacques* 
Yvaîn  Gomier,  Jacques  Mouton 
et  Agnès,  sa  femme,  qui  y  don- 
nèrent tous  leurs  biens,  par  acte 
(  en  Octobre  i^jq^  )  passé  par- 
de vatît les  Prévôt^  Jurés,Mayeup 
et  Échevîns,  en  leur  Halle  ^ 
(Hôtel- de- Ville,  )  en  faveur  de 
douze  pauvres  bourgeois ,  nés 
dans  la  Ville  de  Tournay,  qui 
dévoient  y  être  logés  et  nourris  ,  ^ 
avec  défense  expressed' employer 
les  biens  de  la  fondation,  àd' au^ 
ire  destination  ; 

Il  en  fut  dressé  un  kîrographe 
en  doub]e,dont  un  entre  lés  mains' 
des  Prévôt-Jurés ,  et  l'autre  en- 
tre celles  des.Mayeur,  Écbevîns; 

La  famille  dé  Jacques  Den- 
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iittîères:,  Jacques  Mouton  ,Ja(> 
qués  TîQttire,  Gantier  ly  Sau- 
vage, firent  des  donations  assez 
amples  à  cette  fondation  admi- 
nistrée par  le  Magistrat,  qui  dé- 
ïiomme  ordinairementle  premier 
Fiscal  pour  Commissaire; 

Ils  sont  au  nombre  de  dix-huit^ 
Ils    n'étoient    prigin,airemen| 
^uedonze; 

Ils  ont  le  logement  et  douze 
patards  environ  par  semaine , 
faisant  yingl-deux  solstournoîsj 
Depuis  rétablissement  de  la 
Commission  des  hospice^  ,  Jls 
sont  sous  sa  surveillance,  et 
n'ont  plus  que  dix  patards  par 
semaine  j 
Il  y  eut  aussi  une  autre  fonda* 
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lîôh  de  douze  aneîens  bourgeois 
au  Becquerel ,  (  Paroisse  du  Ckâ- 
ieauy)  mais  elle  fut  démolie 
{  i347,)  par  le  Roi  d'Angle- 
terre, qui  s'éloit  rendu  maître 
de  Tournay  ^  et  dontll  employa 
lelocal  à  construire  les  fosses  du 
CLâteau ,  qu'il  bâtit  sur  la  Pa- 
roisseSt,  Wicoîas  du  Bruisle.(73  ) (  yS  ) 

Vers  l'an  1784,  celte  fonda- 
lion,  ne  jouîssoit  plus  que  de 
sept  cent  dix  livres  Haynaut ,  de 
rente,  et  il  ne  se  dislribuoit  que 
six  cent  vingt-quatre  livres  aux 
Pourvus,  y  compris  le  trentième 
de  cette  dernière  somme  pour  un 
domestique,  le  surplus  étant  em- 
ployé pour  l'entretien  delà  mai- 
son et  de  la  chapelle. 
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LesPaury  us  sont  tenus  de  faire 
la  prière  en  commun; 

Ils  donnent  quarante-liuit  liè- 
vres à  leur  entrée  ,  qui  contour- 
nenjt  aux  réparations  de  la 
maison. 

L'usage  éloît  toléré ,  que  les 
noiiveaiïx  Pourvus,  régaloient  à 
leur  entrée ,  leur^  camarades^  ,  - 

En  1769,  le  Receveur  a  voit 
boni ,  par  résultat  de  son  compte 
148  livres. 

L'on  allouoît  au  Receveur,  un 
traitement  fixe  de  60  livres,  et 
l'Auditeur  du  compte  (le  Fiscal,) 
6  livres. 

Les  comptes  se  rendoient  cLa- 
que  annéo. 

V  o je  z  1  '  artieh    i^  du    ma* 
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misCrlt  întikuUi  R^éicueil  ies'fmia- 
tt ans  desquelles  Af/^  les  Mr^yeur-- 
EchevinSi exercen  t  u ne  surveillance 
immédiate  i  rédigé  par  MJ  Maur^ 
Grever  de  rÉçkhinage,  de  St. 
JBrixe  ^  ou vragQ  âul:hçniique  i ré- 
digé sur  les  pièces  originales. 
1375. 

.Philippe  le  Hardy,  Roi  de 
France ^pas3e  par  Tourna^,  al- 
Ifitit  fiancer  Marie  de  Brabant  ; 
il  entre  par  Ja  porte  des  Maux, 
Cl.'' Avril.) 

Les  Consistoires ,  au  nonnibre 
de  6oi  et  5oo;  bourgeois  à  cheval 
allèrent  au-devant  de  ce  Monar- 
que, vêtus  de  tuniques  et  de  eha-, 
peFôns  de  draps  de  soie  et  de 
draperies ,  fourées  dé  vergrisi 
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Le  MâgîsD-ai  liii  fit  présent 
de  dix  tonneaux  de  vin  ,^  d'une 
coupe  d'or,  et  de  52  saumons  da 
poids  de  cent  livres^  de  nappeset 
serviettes ,  et  de  divers  poissons- 

L'on  rendît  rhàbitâlion  de  la^ 
V  illé  aux  bannis  ^  sauf  pour  les 
(7^)  grands  crimes  y  (74)  en  comme- 
lïibratixinde  sa  joyeuse  entrée. 

Le  CîîâÈ^èïain  ,  Jean  de  Mor-^ 
tàjgne ,  consent  que  dans  la  Ville 
du  Bruisle,  \  Paroisse  du  C h â^ 
teau  >  )  les  Prud'hommes  ,  choi- 
sissent tous  les  ans  ^  aux  Pâques, 
six  Eswardeurs  (Électeurs,  ) 
qui  prêteront  préalablement  ser- 
ment, entre  les  mains  du  grand 
Prévôt ,  de  choisir  six  Échevins  ; 
idoines  .:  et  Pj:ud'ho«imé5 ,  léï^- 
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quels  feront  celui  de  garderies 
droits  du  Seigneur,  ceux  de  la 
Ville  du  Bruisk  ,  de  la  Veuve  et 
derOrpbelin.  (75)  •  (yB) 

Les  usages  de  la  Ville  du 
Bruisle  ,  (  Paroisse  du  Château ,  ) 
sont  consacrés  par  une  chariré, 
donnée  parMarguerite,ComtesS€ 
de  Flandres.  (75)  (76) 

Les  Consistoires  pénétrés  du 
principe  que  l'impunité  aceardée 
aux  banqueroutiers,  ^j^  P arrêt 
-de  mort  du  commerce  et  des  Ja^ 
Iriquesy  qui  florissoîent  lors  à 
Tournay, 

Portent  un  règlement ,  qui  in- 
flige bannissement  perpétuel ,  à 
tous  bourgeois  fugitifs  avec  sqs 
meubles,  en  fraude  de  sqs  créan- 
ciers.(77)  (77) 
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Ges  Magistrats  prévoyâns, 
allarmés  des  ixnmeri3e&  acquisi- 
lions  >  que  le  Clergé  açcumuloît, 
règlent  qu'à  Ta  venir  les  legs 
d'immeubles,  devront  être  ven- 
dus ,  à  la  chaleur  des  enchères, 
et  que  rhédtier  Jégal  du  léga-- 
tairez,  né  payera  que  cinq  sixiè- 
mes ,  de  la  hauteur  de  l'adjudi- 
cation I 

L'on  sait  que  cetle  mesure  de- 
vînt inutile  ,  et  n'empêcha  pas  le 
Clergé  ,  d'acquérir  jusqu'au  mi- 
lieu du  1 8."^  siècle. 

Cefutcetteannée  (11275)  que 
les  Eswardeurs  procédèrent  au 
choix  et  renouveljenient  jdu  Ma^ 
gistral,  ce  qui  avoiteu  également 
lieu  Tannée  précédente  ; 
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ïl  paroît ,  que  nonobstant  le 
prescrit  de  la  charti'e  de  1187, 
Vpnn^y  procédait  pas  réguliére- 
px^iit  4pus  les  a;ns,à  la  Sainie 
latice.    ' 

XQ74. 

-  Le$  encjuêies ,  ou  preuves  par 
timoijiç^  éioîent  secrètes,  comme 
elles  ont  cspntinué  de  F  être ,  jus- 
qu'à rintroduction  du  code  fran- 

^is;(  1^95) 

Mais  les  Magistrats  pblînirent 
queles  parties ,  puissent  voir  ju- 
rer les  témoins,  qui  alloient  dé- 
poser Gonlr'elles.  (78)  (7S) 

Le  Chapitre  est  Jfocçé  de  ren? 
dreionimage  à  rartiele  ^8  de^^la 
chartre  de  1187,  V^'^  anéanlU  le 
droit  d'asyle; 
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Un  5cëlérat ,  nommé  Diiboîs , 
dît  Brî&e-Tête,(|u^érï  croît  Gen* 
tîlhonimë ,  à  ràîâë  de  $és  serfs  ^ 
commet  plusieurs  assassinats  i 
jusques  sous  le  Portail  de  là  Ca- 
thédrale ; 

-  Les  Ghànoîhes  le  jugetïtin- 
digrié  dii  drôiï  d'aèj^é  et  fei'ê^ 
ineuent  aux  VtèirQW3Aii^é%  ;  > 
,  Ce  fut  alors ,  <ju'un  témoin  ,^ 
gui  avoit  déposé  fausseinenc,p^x^ 
dit  la  commune*  ■  .M 

Philippe  Mus  ,  Mbuske,  011 
Meuse,  dit  de  Gand,  et  natif 
de  celle  Ville  ,  Chanoine ,  puis 
Chancelier deTcyurnay ,  dej^uis 
if24^>  est  éMutiânimentEvêque 
de  notre  Ville  ^^  après  la  promo- 
tion de  Jean  d'Enghien  ,  à  la 
crosseépiscopale  de  Liège; 
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Il  fut  sacré  la  même  année;. 
C'étoit  un  Préja^  aussi  ver- 
tueux, qu'habile  Adaiinistraieur 
ei  proforid  Thé^îogipn  ;^  ^^^,    • 

Il  sa  voit  jléplojj&r  érpropo5 
xrn-traîp  conforme  à  rérnînence 
.c(e  sa  dignité.  '  .;,  ^  ^  \  ' 
.;  Gilles,  Abbé  de  St.  Martin, 
Contemporain ,  assure  l'avoir  vu 
plusieurs  fois  à  Tournay^  avec 
un  train  de  seize  à  vingtperson- 
xies  à  phevàl.     , 

Al  fît  un  Çoncçrdat  avec  les 
Orfèvres  de  Tournay  ,  auxquels 
il  permit  de  tenir  boutique  d'Or- 
fèvre, à  cbarge  de  lui  payer  une 
fois,  seîise  onces  d'argent ,  de 
reconnoissance  j  d'autres  pré- 
tendent que  cet  accord  fut  fait 
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avec  la  Commune  et  lisent  seize 
livres,  au  lied  de  seize  onces 
d'argenté 

Il  accorde  à  Philîppeîé  ïlardy, 
Roî  de  France  ,  la  permission 
^de  forger  à  Tournay  et  dans  lé 
Tournésîs,  delà  grosse  monnaîô 
4'argent ,  (  "i à'pQ ,  )  "pehdarit  le 
laps  de  quatre  ans;     ' 

Il  transféra  à  rÉglise  du  Village 
de  Haehére,  entre  Gand  et  Bru- 
ges, quelques  reliques  de  St. 
Landrade,  accbtnpaghé  déUes 
deux  Archidiacres,  Henri  de 
Mude  et  de  Nicolas  Misus^  au>- 
quel  se  joignit  Gilles  de  GeMès  , 
Abbé  de  St.  Martin  â  Tournay. 

Il  ratifia  (  laffy  cànonique- 
raent  la  fondation  d'une   Gha- 
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pelle  au  Béguinage ,  Paroisse  St. 
André,  à  Lille,  faîte  par  la  (Com- 
tesse Marguerite  de  Flandres. 

II  assista  (  1277  )  au  Concile  , 
indiqué  à  Compiégne  j  par 
Pierre  des  Bardes,  Archevêque 
de  Rheims. 

II  assista  à  la  Dédicace  de  l'É- 
glise de  TAbbaye  de  Flirtes, 
(  1^79  0  ^f^^  rArchévêque  de 
Rheims  et  la  Comtesse  Fonda- 
trice. 

II  décéda  de  ce  tnottdè  le  s4 
Février  1282 ,  après  avoir  gou- 
verné son  Diocèse  pendant  envi- 
ron huit  ans,  avec  beaucoup  de 
sagesse;  il  ne  conféroit  les  béné- 
fices Ecclésiastiques  qu*à  des 
Théologiens  et  à  des  Juriscon- 
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suites  habiles  et  décorés  des  gra* 
des  académiques;  de  ce  nombre 
fut  le  célèbre  Heiiri,  de  Gand  , 
qu'il  fit- grand  Archidiacre  de 
soii  Eglise  ; 

G*éioit  un  Pontife  doué  de  tous 
les  talens  et  de  toutes  ]es  vertus  ^ 
savant,  libéral,  magnifique,  éco- 
nome ;  Administrateur  ferme, 
sage  ,  prudent,  éclairé  ;  Prélat 
exemplaire,  zélé  et  infatigable  ; 

Sa  mémoire  est  passée  à  la 
postérité,  avec  une  grande  véné- 
ration. 

Il  a  écrit  une  histoire  deFrance, 
en  rimes  françaises  du  temps  ;  .. 

C'est  la  plus  ancienne  histoire 
de  France,  écrite  en  vers  français; 

On  la  trouve  manuscrite ,  à  la 
Bibliothèque 
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Bibliothèque  Impériale  à  Paris  > 
sous  la  cote  ^44-  Elle  ûmi  ea 
Tannée  1242;      '•^'  ■  ^ 

II  s^y  trouve  plusieurs  fai^s  pté- 
creux  SUT  rhîsioîre  d^  ^onxti^y» 

Le  célèbre  Ducange,  çn  fait 
l'éloge  ,  et  Ta  insérée  en  grande 
partie  dans  son  Mstoiré française 
des  Empereurs  français  dé  Coiis^ 
tanlinople,  par  Geoffroy  de 
Ville-Hardouin,  qui  fut  îniprî- 
mée  à  Paris  ,  au  Loaivre  ,  en 
165/ ,  grand  îrirfaJioj  (W)  il  a  (79) 
tiré  de  ce  iaaoiceau  d'histoire, 
depuis  1220  jusqu'à Ja  fin  ,  tout 
ce  qui  concerné  les  Emjpereurs 
français  de  Coiistantinople;  c'est 
ainsi  que  l'histoire  du nwy^nl âge 
seroît  réduite  à  rien,  si  Ton  n'a- 

TomeX.  L 
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voit  les  histoires  deis  Belges,  Bâti* 
dry  »  Mouske ,  Froissart ,  Mons- 
trelet,  Commîhes  qt:Qlivîerdela 
Mai^çhô ,  ^ansilesguejtesîles  His- 
toriens français  ont  puisé  le$ 
principaux  faits  historiques  du 
leraps^  i!  :  -  ^-i:'.  :  .  .■,-.■ 
1  QuoiqHH:  eti isbit: durm^ritè  de 
cette  his^taire  riniié^^^oiciicamme 
TAuteur  tonbmence  : 

Phelippies  Moùskès  s*entréf^ 
:  ;»  ,  .  iiuet^  r .-  :  •  .  ^  /  -'i 
t.  Ensike  point  de  faus  n'y  met 

(^ Tout   sans  ♦donner  et  sans 
promettre  ) 

DesRoixde  Franxîhe  en  rimes 
inettre  '  : 

^    Toute  l'estone   et    tome  k 
lignîe.. . 
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Maiere  l'en  a  însignie 
Ei  livres  ^  ti  des  Anclmans 
Tésmoignè  les  maux   et   les 
■     '   hieiis;    i  .^^       ^   '• 
En  TAbbaye  de  St.  Denyse 
En  Franche  ai  Testorie  prise 
Et  del  ïatïà  mlié  en  toumaris; 
Sians  prèîèrë(|irù^me)  et  sans 

kïdûmaiis  (  exorde  ) 

Or  en  ai  Teslorie  entamée 

Ki  ne  fût  tniaîs,  onquesrîmée. 

•-'^  Je^ri ,  oi&îènafe  Châtelain  ,  d^- 

'^îartf  par  ùhte  àhàrtre  (  i  374  ) 

queles  bateaux  des  Tournésiens, 

«esoni  pas  tenus  à  rompre  charge 

è  MoHâig^e ,  <î^'rfe  iùxïi  exempts 

life^  toiîs  xîroîtè  jd^èfféa^  ët^pas- 

"sage ,  et' que  les  chariots  et  bâ^ 

îtiux  passer ontiibreiuent  sur  ses 

h  2 
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terres,  parmi  la  simple  déclara- 
tion de  leur  quantité ,  à  faire  par 
les  Voituriers  ou  Conducteurs  de 
iiavires,qu'ils  appartiennent  à  des 
Tqurnésiens ,  qu'ils  ne  sont  au- 
cunement ses  vassaux,  qu'arnsi 
on  leur  a  demandé  à  tort  des 
droits  pour  fournir  à  la  dot<^  de 
sa  fille  j  mdi;iée  au  Comte  de 
(80)  Flandres.  (80)  ) 

II  leur  accorde  çn  ouirei  grand 
nombre  de  privilèges ,  entr*au- 
très  celui  de  ne  point  payer  tailler 
pour  les  terres  mêmes  roouvanr 
les  de  lui ,  qu'ils  po&sederoient 
dans  le  Tournésî^,et  ailleurs.   / 

W^utier,  S,çigqetir  de^ 
gne,  avec  ses  Chevaliers,  corn,- 
mettoit  les  crimes  les  plus  affreux 
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mv  lésToûrnësiens;  lés  meur- 
tres ,  les  vols  ,  les  incendies  et 
les  brigandages  s-y  perpétuoient 
journeltement  sto  »etïi. 

Le  grand  et  le  petit  Prévôt  ^ 
le  saisirent  chez  lui  à  la  Plaigne  ^ 
en  sa  maison  du  Ponthois  ; 
-  *  Tournée  annuelle,  dite  cAa^x^ 
coquin  ^  (  traq^ue  Brigand.  ) 
*  Ses  Valets  Alîard  et  Giselet  » 
furent  d'abord  mis  à  mort  ; 

I:jui,c6iïïnieChévalièr,fut  tra- 
duit par-devant  lé  Roi  de  France 
et  ses  Chevaliers,  qui  le  firent  dé- 
grader de  chevalerie,  et  pendre 
au  gibet  dé  Monlfaucon. 

jLa  Ctierne  de  Ste.  Palaye  t 
BOUS  donne  un  détail  aussi  vrai  , 
qu'effrayant ,    des    cérémonies 

L3 
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lout-à-là-fois  majestueuses  efe 
lugubres  ,  qui  précéàoiont  la  dé-^ 
gradation  ,  et,  ï^  supplieo  d'uii 
Chevalier  cripfiinel^.ppusilecon-» 
sacrons  dans Ja^  noi0  N*^  81.; 

L'Avoué  et  le  Châtelain  per- 
dent leur  procès  pendant,  aux 
PréyôtrJuréSîdejToiLirtia'ijrj^^cfda-- 
tre  les  ^Majettr-,  Écrbeyîns  ,  qui 
sont  adjugésîdansle  droit  de  por- 
ter des  gants  blancs,  aux  plaida 
(8i  ;  du  Bourg  , XSt,'Bri3ie.  )  (^^1  ) 

^R^gnrer  le  Borne,  douzième 
Avoué  de  rÉgîise  de  Tournay , 
étoit  tenu  à.titr#derAdvotierie, 
et  comme  Yassal  ,  d'y  pointer 
chaq.u^  année  à  Taffranée,  un 
cierge  à  la  fêle  de  la  Purificationj 
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comtne  il  fut  eiï  défaut  de  1^ 
faire  cette  année  ,  il  en:  fut  répri- 
mandé en  pîei^  Chapitre,  auquel 
îlpromU^d^  '^'en  acquiter  â  l'a- 
irenîr; 

Le  Mâgistratqui  succéda  pour 
la  j  urisdiction  aux  Auoués  ,  dut 
faire  la  mêiaae^offi'and^  par  son 
chef ,  le  grand'  Prévôt» (s»)  (8a ) 

Jean  de  l\fortagne  ,  onzième 
Châlelaîn,  (  iqjB,^  décharge 
FAbbajie  de  St.  Martin ,  dé  teus 
les  droirs  qu^il"  s'étdît  réieTv^é  sur 
les  terres  de  l'Abbaye,  sîtuée^* 
dans  le  Tournésîs,  et  leur  y  ac- 
Goi-de  tous  Içs  droits  et  préroga- 
tives de  Seigneurie  Vic<>nvtière , 
sur  ces  mêmes  (erres  ,  en  quel- 
ques parts  qu'elles  soïenf  situées 

L4 
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ou  enclavées  dans  le  Tournësîs; 

C'est  de  celle  cLartre  que  cette 
Abbaje  ,  est  Seigneur  Vîcom- 
lie.r  à  Frojennes ,  a  St.  Maur  ^  à 
(85)  Ère  et  à  Éplechîn,  etc.  («3) 
qu/elle  à  su  maintenir  jusqu'à  sa 
suppression  en  179G. 

Les  Chefs  des  Consistoires , 
soutendîent  alors,  les  causes  de 
ïa  Ville,  comm^  hommes  pu- 
hliesj'   /      _ 

;  Vpjtî  ne  coïinoissoit  pas  en- 
coreles  Fiscaux ,  qui  les  rempla- 
cèrent j 

Ils  furent  chargés  de  soutenir 
procès  contre  rÉvêque,  au  sujet 
dt'un  Clerc  maltraité. 

Fondation  d'une  Chapelle ,«en 
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rhonnetir.  5àè  Notre  ^  Dame  de 
Halle  ,ett  la  Paroisse  St.  Quen- 
tin ,  par  Heiiri  Pouref ,  (  «  )  »  <5Ù  (84) 
le  Chapelain  qui  est  tenu  à  rési- 
dence,  devoît  dire  trois  Messes 
par  ^emsfîhè.' 

Les  Magistrats  soutiennent 
leur  inter véniion  à  la  nominatron 
des\Pourvus,  à  la  fondation  de 
îa  bonne  maison  de  THôpiial  et 
Ladrerie  de  la  Yallée  d'Oreq* 

La  célèbre  Procession  qui  se 
rendoît  à  fa  Ladrerie  de  la  Val- 
lée d'Orcq ,  (  bonne  maison  De- 
levalle,  )  attire  une  telle  affluenoe 
demonde,  qu'il  y  eut  cent  vingt? 
personnes  étouffée^  dans'  la 
presse-  («)  Yg^N 

L  5 
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ÇMÇ^W^:4^  Toumésis,  { 1 2^7.7  ) 
autorise  Jean  d'Ère,  Chevalier 
son  Vassal ,  dé  vendre  àlaCom- 
çaime,  Iç  vieux  Moulin, au  Vil^ 
lage  d'Ere  ,  en  fixant  le^  ^imites 
des  deux  jurisdictions  ; 

Celte  vente  et  traité  furent  ra- 
tifiés par  le  Conate  de  Flandres  ^ 
ranqëe  suivante  (iQyS,)  et  vi^ 
dimés  par  le  Roi  de  France  > 
(  &6  )  (  ««  )  et  finalement  par  Marie  de 
Mortagne,  sa  fille  unique, (15283) 
devenue  majeure  ,  et  par  plu- 
sieurs de  ses  parens. 

Des  doutes  s'élèvent  sur  les 
qualités,  pour  acquérir  le  droit 
de  la  bourgeoisie; 

Il  est  requis  que  les  enfansy 
pour  y  af  oir  droit ,  ipso  Juré , 
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dpfiveBrt  êifé  venus  ap  nlo^de^ 
lor$  de  1  * exerGice.  de  là  Magistrâ* 
ture  de; îeurs:  pèresi 

Le  Bailli  royal  de  St.  Quen- 
tin i  voulut  assujéiir  le  Magistrat 
è  ratôéhde^  èl  fit  saisir  plusieurs 
naeubles  des  Tournésîens,pour 
avoir  donné  cours  à  Tournay  ^^ 
à  des  monnoies  ^  autres  que 
celles  royales  j  ? 

Les  deux  Prévpis  s'en  plaî-»? 
gneni  auRoi^qUÎ ordoinne lalevée 
des  saisies  ari^i^ràiro&de  ce Bailjiî 
LeMagisirat  faitreîèiYer  Cir377i)i 
les  niurs  et  fortifications  de  la 
Ville  ,  depuis  la  Porte  ân'^Sjour^' 
deh  \  Flçe  à  hrehis  ,)  ju^u'à^ 
celle  de  Cocquer^Ue ,4Tiw\^>àé^  ' 
Lille.)  (S7)  r,.  .'    (87) 

Philippe  le  Har^Jj   Ole   au 
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|M[agîstrar:  y  radnainislraifen  des 
deniers  pubîics  ^  pour  en  conver- 
tir rimpot  à  leur  construction  , 
(  fortifications.  )  < 
1.  Ces  droits  consîstoîent  en  îm- 
posîlîons  sur  les  vins,  bières  > 
grains  ^  comestibles  et  marehan- 
dises^ 

li'bumeur  inconstante  des 
Tournésîens ,  se  lasse  du  gou- 
-vernement  aussi  doux  que  paci- 
fique, de  sesÉvèques  et  de  celui 
^e  ses  Magistrats; 
-  I>es  divisions  eîvîfes  les  agi- 
tent »  finissent  par  des  tumultes 
m  des  séditions  ^  excitées  par  des 
TisserancU  ^  et  autres  gens  de 
Wiétier. 

Pour  baiinîr   les    coupabki 

Hostedby  Google 


BB  Tournât.  i^Sî 
conspîrlteurs ,  le  Magistrat  oI>- 
lîent  de  Philippe  le  Hardj,  une 
chartre  qui  défend  de  recevoir  et 
donner  âsyledans son Roj^auinei 
aux  Tournésîens  bannis  de  leur 
Gité, pour  sédition  (««  )  et  autres  (88) 
délits  graves» 

Marguerite,Comtesse  de  Flan- 
dres et  du  Haynaut>  aussi  habile 
dans  Tan  de  gouverner ,  que  cé- 
lèbre par  sa  libéralité  ^  à  fonder 
très-grand  nombre  de  Cbuvens 
et  d*Abbayes>  donne  (  1278  ) 
àoixante  livres  parîsis ,  (  faisant 
deux  cent  vingt  livres  de  nos 
jours  ,  )  à  rÉglîse  Cathédrale  de 
Tournay.  (  «9  )  (85) 

PhîKppe Te  Hardy ,  ordonne  à 
Hobert^  Comte  d'Artois  ^  de  lais*- 
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ser  passer  librement  les  iTîom^ 
xiésiens  avec  leurs  marchandi- 
ses ,  sans  payer  aucun  péage , 
sauf  qu'ils  traverseroîent  la  Yillô 
(90)  de  Bapaume*  ( 90 ) 

*.  *  Les  Consistoires  déclarent  que 
les  habitans  du  Brursie  ,  (Châ- 
teau, )  sont  soumis  à  four  bannal; 

lis  fixent  aussi  ïé  salaire  des 
Sergensi  les  droits  de  pontenage,' 
et  redressent  Tabus  du  luxe. 

Les  Consistoires  déclarent  que 
les  acquêts  durant  conjoncliouj 
appartiendront  pour  la  moitié  au 
survivant,  l'autre  aux  enfans  du 
prémourant; 

La  coutume  de  Tournay , 
titre  i4y  art  icU  i^i^^s  droits -et 
autorité  des  gens  mari e.Sf  $  consar' 
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çré  cet  anî:iep€^t  équitable  rçgle- 

Ils  accordèrenl  lors  une  amnîs* 
lie  aux  Foulons  et  Toiliers,  qui 
s'étoient  sauyjés  delà  yille,^près 
s'être  révoltes  conire  leur  au- 
torité ; 

Ils  règlent  aussi  qu'un  fugitif 
ennpôrtant  lebîen  d'auirui,  sera 
banni  pour  trois  ans,  inhabile  à 
la  bourgeoisie  et  aux  charges  ;  sa 
femme  et  fauteurs  emprisonnés. 
ia8o. 

Hugues ,  Sire  d'Épînoy  et 
d'Antoîng ,  s'érant  avisé  d'as- 
treindre les  Tournésiens,  de  lui 
payer  un  péage  au  Trou  d'An- 
toîng  ,  est  obligé  de  reeonnoîire 
qu'ils  en  sont  exempts  pour  les- 
marchandises  qui  leurs   appar* 
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tiennent,  avét  défense  à  qnîqné 
ce  sait  >  de  se  canvrrr  de  letrr 
nom  ,    pour  se  soustraire  à  ce 
(9i)droit.C9t)Ca) 

Instîiulîon  (  laSp  )  de  la  Con- 
frérie des  îîathaîseaux  ^  à  l'oe- 
casfondela  peste  qui  rarageoit 
Tournay  ,  et  que  les  principaux 
de  la  Ville  crurent  faire  cesser  , 
en  implorant  les  secours  de  la 
Tierge  ,  Patrone  de  la  Cathé- 
drale; 

Le  Chapitre  Tes  érigea  en  Con^ 

(a)  Le  tpoa  d'Antoiïi-g  croit  un-  fief  mouvant 
de  la  Seigneurie  de  Pamère ,  en  Flandres ,  Icz^ 
Audenarde,  toutes  l'es  maisons,  terres  Flandres^ 
'  situc'es  àAnioing^-rele-voient  du  fief  dit  Trow 
d^Antoîng  ,  elles  eioient  abonnées  pour  la  eon^ 
témmation  des  \ins,  bières  et  eaux-devic,  avec- 
la  Ville  de  Tournay  ,.<iui  dewil  laisser  aux  ha-, 
bilans  de  ces  maisons  Flandres ,.  leur  consom- 
loAtipn  de  ces  boisson*  «temples  d'impesitioir* 
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frérîe  et  leur  bailla  plusieurs  re- 
liques des  vêtemens  de  la  Sainte 
"Vierge ,  et  de  plusieurs  Saints  et 
Saintes,  qu'ils  enrichireut  dW 
et  d'argent,  et  qu'ilsportoîent  en 
grande  ponope  tous  les  ans,  à  la 
Procession  de  rExaltâtioh  de  la 
Sainte  Croix; 

.  On  les  appeloît  Damoiseaux  ^ 
de  ce  qu'ils  étoîent  la  plupart 
Gentilshommes  servans  >  non 
Chevaliers,  qu'au  moyen  âge, 
l'on  appélohDaTnoheaux  i 

Cette  Confrérie  compta  jus- 
ques  dans  les  derniers  temps,  les 
personnages  les  plus  illustres  , 
parmi  ses  Membres  ; 
,  Le  Chapitre  étoitle  Protecteur 
né  de  cette  illustre  Confrérie  , 
dont  les  Membres  portoient  à  la 
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Procession,  des  habits  brodçi 
magnifiques ,  tous  de  même  cou- 
leur, qui  ehangeoiefatrde  dix  eu 
dix  ans  ;     .  ' 

Leurs  robes  ,  éloîent  tantôt 
blanches,  tantôt  verdes ,  ^iolet- 
leset  éearlatte^-j  : 

Us  ont  quelque  fois  porfeéi  un0 
vergeblanche  à  là  ra^rn.  Un  cha- 
peau de  fleurs :>  plus  Tlmage  de 
la  S  a i n  le  Vi  er g e  ,  da n s  \m  mieîl 
éclipsant  lai  lune,  le  to m t  en  op 
pur ,  du  poids  d'urne  once  ; 

Leur  nombre  fut  d'abord  fixé 
à  70  ,pui^kxéduii  à  6o» 
^  Les  Enfans  des  Confrères  jI 
étoient  de  ;  préférence,  {reçus 
pour  Confrères i  )  à  d'autres  , 
pourvu  qu'ils  fussent  de  bonne 
TÎe  et  mjœurs j       -   .  ^    .      i  ;    ^ 
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Les*  plus  illustres  familles  de^ 
Tournaj,  se  firent  un  honneur 
4'rêt,re  pegiies  Membres  de  celte 
Confrérie;  : ..  . 

'  Les  Confrères  des  familles  des 
Dennelières,  des  Chatillons  , 
etc.  la  comblèrent  de  leurs  Jt)i^n- 
faiis  au  commencement  du  18."*! 
sièclcé      : 

En  Mars  1790,  les  Consaux 
de  Tournay,  dans  un  projet 
d'organisation  '  représentalive  ^ 
(  ^ui  n'eut  cejpfpdant  pds^  lieu  j, 
par  l'opposition  de  la  Chamhre 
des  Arts f^  autorisèrent  celle.Con- 
frérie  à  choisir  deux  de.ses  Mem-^ 
bres  pour  Député^  ^u.  Corps  » 
représentant  la  Ville; 

Cette  Confrérie  étoit  dirigée^ 
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pair  plusieurs  Maîtres  qui  s'ëlî- 
soient  d'enirej^les  Membres  d'an- 
ïïée  à  autre.  Aujourd'hui  l'on  ne 
voit  plus  marcher  cette  ancïèniie 
(92)  Confrérie  aux  Processions,  (g*.) 
11281. 

Philippe  le  Hardj,  étant  en 
guerre  avec  les  Itâlieni;^  avoÎÊ 
demandé  de  Targent  aux  Tôur- 
ïiésîens ,  qui  lui  en  baillèrent  ; 

Mais  comme  ils  çraignôîent 
c|ùe  lés  Rois  de  Fràïice  tie  s^én 
prévalent  à  Ta  venir  , 
^  CeMonarque,  par  une  char- 
Ire  du  mois  d'Août,  déclare  que 
ce  n'est  qu*à  litre  de  secours  et 
de  subvention ,  qu'il  a  reçu  dé 
l'argent  des  Tournésîens,  sans 
que  cela  puisse  nuire,  ni  tirer  à 
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conséquence  à  l'avenir ,  ou  pré- 
judicier  à  leurs  franchises  et  li- 
berté. (^3.),  (g5) 

Les  deniiandes  des  Rois  de. 
France,  les  achats  pour  arron-^ 
dîr  et  accroître  le  gazon  coramu- 
tïàl,  nécessitent  une  înopositiqn  ^ 
forcée  et  extraordinaire  de  12000 
Jivres,  {faisant  7755  livres  d^ 
nos  Jours.  ) 

La  répartition  s'en  fit  par  Pa-» 
roisses^ 

.    Celles  de  Notre^-Dame ,  pouE 
5551. 16  s. 

St.Piat,  :9i6I.  ï6s. 

,  St.  Pierre,  iiaj.  la^* 

St.  Quemîn^  j       îiSjSl.  i6s# 

St.  Jacques  I   ,    ,    :3.6o]. 

SttBrixe^  4oQh    6  s. 
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Total  seize  cent  huit  livres  six 
sous. 

Les  iroîs  cent  quàtré-vîngt- 
quîn^erestans ,  furent  àpparein- 
ttiènt  répattis  sur  la  Magde- 
Jeine ,  St.  Nicaise  ,  Sle.  Cathe- 
(94)  rine  eirârronclissemerit,(94)  déis 
Faùxbourgs. 

lies  Consisloirés  dëclarent  que 
l'arrestation  d'un  débiteur  n'ér 
tant  qu'une  mesure  de  sûreté 
pour  la  vie  du  créditeur  ;  il  petit 
nonobstant  ce,  saisir  l'^hérîtàge 
de  celui  qui  lui  doit. 

L'on  a  vu  que  TÉfêque  Phi- 
lîppe'Muysîs  (  t273,)^àvl>if  ^per- 
mis  au  Koi  deFraftidë^  de"fdhger 
monnoîe  à  son  coin ,  à  T^ourha  j, 
pour  quatre  ans  ; 
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•  Les  Évèques,  allarmés  pour 
les  droits  de  leur  Eglise  ,  que  ce 
terme  déjà  écoulé  ,  les  Rois  de 
France  continuoient  à  y  tenir 
Hôtel  de  monnoîe  et  à  l'y  battre 
à  leur  coin  ;  s'en  ^plaignirent  à 
Philippe  le  Hardy ,  qui  par  une 
chartre  du  mois  d'Aoto ,  donnéô 
à  Paris ,  déclare  que  c'est  sans 
préjudice  atrx  droits  des  Évèques 
de  Tournày ,  d'y  battre  mon«^ 
noie  à  leur  jcbîii  ;  cetà  celui  du 
Magfetrâtyd'enconkrôler  la  va- 
leur et  Pâllôy.  (sî)  (gB) 

Ces  deux  traités  prouvent  que 
les  Évèques  étoîêîît  en  droit  et 
possession  au  méîns  èoncursif 
«ivec  les  Monarques  français, 
depuis  Chilpérîc  I,  d'y  battra 
monnoîe  à  leur  coin  ; 
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-  Une  chartre  postérieure  de 
troîs  ans  (  1 284 ,  )j>orteIa  même 
déclaration.  ^ 

HS'OUS  prouverons  ci-après  que 
les  Evêqués,  depuis  la  donation 
de  Chilpéric  I,  à  Chrasmer  (  5 1 1  ) 
ont  constamment  fait  frapper 
irionnoie  à  leur  coin  ;  ^ 

JLa  chose  est  si  vraie  que  la 
monhoie  qui  porte  prétendument 
sous  ClovisII,  (  656)sur^çxer- 
gue  Durnacos ,  çilest  pas  de  CÎ07 
vis  II ,  mais  bien  de  GIo vis  I ,  qui 
a  voit  résidé  à  Tournay ,  avant 
Taliénalion  de  la  inonnoie  par 
Çbilpéric  I ,  son  ajeul. 

Vu  que  l'on  vpîtipar  rhîsloire 
ii^s  monnoies  françaises  de  la 
première  race,  que  Tlntendant 

des 
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des  monnoies,  qui  enconservoit 
le  type  et  le  coin  ,  suîvpît  le  Roi 
dans  ses  voyages,  dont  il  étok 
comn^ensal ,  et  baltoit  monnbiep 
en  suivant  la  Cour  du  Monarque; 

Or  CîovisII,  n'est  jamais  venoL 
à  Tournay  ,  il  n'a  donc  pu  y 
faire  battre  la  monnoie. 

Traité  des  Monnoies ,  par  Le- 
liane ,  page  y^  ,  à  ce  Roi  ,  tome 
1.^^  pages  Qoi  et  ao2\  article 
des  monnolesm  ^  :> 

Item.  Ghes^uîère^  Traité  des 
Monnoies  des  Pays-Bas ,  pages 
4ay4Sf44f  45,  5a^/  5i.  : 

Item.  Cet  ouvrage  f  tome  oe;*^ 
page  60 ,  inclus  Qt» 

Toutes  ces  probabilités  ras- 
semblées avec  ces   deux  char^ 

TomeX.  M 


dby  Google 


â66  Histoire 
1res  (  ii286,)  deMiche]  deWa- 
renghîen,  la  cession  de  Guy  de 
Boulogne  à  PJailîppe  Lelong  , 
(  i32o ,  )  nous  procurent  la  cer-, 
titude  appareille  que  les  Rois  de 
France ,  depuis  Chilpéric  (  671  ) 
ont  laissé  aux  Évêq.ues  ,  Iç  dj:oi| 
de  battre  monnoie  à  leur  coip; 
•  Cela  n'empêchoit  pas  le  cours 
et  le  battage  à  Tournay^  des 
monnoies  françaises,  et  le  cours 
des  flamandes  dans  Tôurnay  , 
comme  les  mionumens  cités  d^ns 
cette  histoire  j  le  prouvent incon- 
tesiablenaeut ,  tels  que  les  livres 
tournois  çt  parisis  >  Flandres 
Artésiennes  »  çoroputatioçt  mo- 
nétaire qui  étoit  la  plus  ordi- 
naire j         :   : 
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Mais  nous  reviendrons  plus 
particulièrement  sur  cette  ma^ 
dèreiii  1- finiiée  1S36  de  cet  ou* 
'vrage ,  àftîcle  Philfpp#  liclong  ; 
D'après  cet  exposé ,  Ton  peut 
croire  que  Leblanc,  s'est  trompé 
enaUrii]tuaxità€Iovbnune  mon* 
noiel  frappée  à  Tournay  par  son 
trisaïeul ,  le  grand  Ctevis ,  qui 
étoit  né  et  âvoit  long-^teipps  de-^ 
ineuré  à  Taurnây ,  la  Gapîtâle 
^e^on  Empire  j  contime  tous  les 
monumens  qùaii-contemporains 
^'attestent  unanimement,  avec 
^'autant plus  déraison  queCIo* 
yh  iI:lutiJ^id^  BoiirgOgne  et 
de  Neustrî^  ;  L  r  ;  - 

Qu'ainsi  Tournay    né    put 
écheoir  qu'à  la  parfaite  eictré« 

Ma 
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Hiilé  de  son  lot  ,qu'il  ost  vérita- 
blemetït absurdede  $mp{^6sôr.qtte 
Clo vis  II  -{(G44'  )  àH  .plaièés  ^Mn 
Hôtel  de§  monnoies  à  Tnburnàtyi 
à  l'extrémîté  de  ses  États,  tandis 
que  son  bisaïeul  Chilpéric  I, 
avoit  cédél  ses  droits.  d^î^oHi- 
Jiojage  àiGhrasmèr  (  57J.I)  :  ' 
Aussi  Tordonnance  de  Piste 
(  874,  )  ne  met  pas  Tonrnayàu 
nombre  des  Villes  d'Hôteb^de 
monnojes,  et  ce  n'est  qu^anaiS^ABV 
sous  Philippe  Lel 04:1g  j  quand 
TEvcque  Gujr!  de  Boulogne  , 
eut  jcédé  aux.  Monarques  frah- 
^ois,  le  droit  de/bàdjtiie toèrièoîe, 
qu'on  voit  les  ordonnances  d^ 
monnoies,  s'adresser  à  THôtel 
de  Tournày.;  ;     ■    /  ^ 
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Lé  premier  édit  des  monnoies 
adressé  par  les  Rois  de  France,  à 
sonHôteldemonnoie  de  lîour- 
nay,  est^ postérieure  de  21  ans, 

(  15^4^  >)  ^^"^  Philippe  de  Va- 
lois. 

Or,  si  les  Rois  de  France  , 
eussent  eu  le  droit  incontestable 
dé  battre  monrioîe  à  Tournay  ; 

-L'on  en  eut  vudeséditsdesRoîs 
de  France  >  antérieurs  à  Philippe 
le  Long  ,  (^i5ao  9  )  adressés  à 
leur  Hôtel  de  tn'onnoie  de  Tour- 
nay ,  avec  d'autant  plus  d'appa- 
rence que  la  table  des  édits  de 
monnoies  ,  porte  dès  Fan  1 269  » 
et  que  depuis  l'ordonnance  de 
Pîsté,  (864,)  l'on  n'en  connoît 
aucuns  j  usqu'àPhilippe-Augusie. 

M. 3 
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Voyez  Traité  it  la  JurisUc^ 
tian  de  la  Cour  des  rhonnoies ,  ^a 
forme  dt  Dution^m¥  y  Paris^ 
fn^4*^  che^  Pierre  GuilJyriy  tome 
^^  P^S^  T 10  y  planche  4>  Vièrso 
de  là  table  des  espèces  fabriquées 
depuis  12^89 jusqu^en  ijqQ. 

liem^  Mémoires  sut  trois  points 
intéressanSrde  t histoire  monétaire 
des  Pays-Bas ^  par  le  savant  Ahbé 
Gkesquière ,  ex^Jésuite  Boîlati'^ 
distef  pages  Zi  et  ^^   .  r  :,    i 

ZeÈlanCk  Traité  des  mohhoies^ 
pages  78  ,  145 ,  146  et  147. 

Velly ,  tome  6,  pages  asg  ^ 
û3o  et  q'^i* 

Description  de  la  Gaule^Belgi<^ 
4]ue ,  selon  les  trois  âges  de  l'his^ 
toire  i  par  le  Père  Charles  Was^ 
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felaîn  de  la  Compagnie  de  Jésus  , 
//z-4*^  Lille  ^  cht i  Cramé  i  1761  , 
pages  4^  et  ^y. 

Ce  n'est  donc  pas  sans  raison 
que  le  savant  Abbé  Ghesquîère , 
traité  des  monnoîes,  page  45> 
doute  que  la  mbnnoie  qu'on  y 
voit  planche  1,  W,*^  7,  5oitde 
Clovis  I, 

Parce  que  deux  effigies  qu'il 
prétend  de  ce  Monarque,  sont 
dissemblables  en  configuration; 

Si  ce  savant  Abbé  eut  davan-^ 
lage  apprécié  le  fait ,  le  temps 
la  situation  topographique  des 
partages  des  Ënfans  de  Clovis  I> 
avec  la  circonstance  particulière 
qu'il  fit  deTournay,]aCapÎLalç 
de  son  Empire,  il  n'eut  pas  hé- 

M4 
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silé  de  l'allribuer  à  Glovislj 
comme,  il  y  incline  beaucoup  j 
page  4^ ,  ibidem.  , 

Michel  de  Warenghien ,  Cha- 
noine et  Écolâire  deTpurnajj 
natif  de  Lalle,  est  élu  unanime- 
ment Évêque  de  Tournay ,  par 
les  Doyen  et  Chapitre  dé  celle 
Cathédrale  ; 

Le  Doyen  lui  dit  en  plein  Cha- 
pitre ,  Magisier  de  cànsensu  omr 
nium  ego  vos  eligo  in  Pastorem 
JEcclesine  Bi  Marîœ  Tornacensts  : 
,  Xe  Chapitre  n'éloit  pas  d'ac- 
cordeur le  c^hoix  ,  il  s'éioit  divisé 
en  trois. partis  ^  nobles.^  lettrés q^ 
praticiens  ; 
-    Mais  il  se  réunit  tout-à-cpupi , 
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en  rabsencc  de  Michel  de  Wa  - 
renghieRi  sur  la  proposition  d'un 
Cbanoine. 

Son  élection  fut  présentée  au 
Mé tTOpolîtiarin  (  de  Rheîms  )  en 
1285 ,  il  fut  consacré  Tannée  sui- 
vante (  12840 

Il  jfit  son  entrée  â  Tournay  , 
le  17  du  mois  d'Avril  (1284,) 
Cl  rendît  en  commémoration  d'î- 
celle ,  rhabilalîon  à  quelque3 
bannis;  .    ^ 

II  soutînt  avec  vigueur  son 
droit  de  battre  monnoîe  ,  contre 
le  Magistrat ,  qui  le  lui  contestoît 
(  1 286 ,  )  et  qui  dut  se  contenter 
d'en  contrôler  Falloy,  sous  4o 
jours,  à  péril,  qu'après  ce  terme, 
elle  auroît  cours, 

M  5 
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Lie  Ma gîstm  fut  ëgaleraént 
tetiu  à  continuer  de  lui  prêter  ser- 
ment de  fidélité  à  ravéneiuent  à 
ses  charges ,  et  nommément  de 
bien  et  loyalement  estimer  la  va- 
leur et  le  cours  des  monnoîes 
qu*îl  feroît  battre  ; 

C'éloit  un  Prélat  doué  de  tou- 
tes les  qualités  d*un  Prince  de 
rÉglîset  véritable  Apôtre  dans 
ie  spirituel,  Administrateur  sage» 
prudent  et  éclairé  ^  dans  le  tçm-? 
porelj 

11  sutdéfendre  les  droits  de  son 
siège,  en  augmenter  les  revenus 
et  la  splendeur  ; 

Cîe  fut  lui  qui  acheta  (  19-86  ) 
Vi^e  maison  à  Paris>  qu'on  appela 
long-temps  U  Collège  df  Tout^^ 
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nây ,  <jii*il  légua  aux  Évêques  ses 
iTticcesseur^  t  et  qui  fut  depuis 
réuni  aux  Collèges  de  Kavarrc 
el  de  Boncour,  en  i555,  à  charge 
de  payer  à  deuxÉtudianS)  natîA 
de  TourMy  >  vingt  livres  parîsîs 
par  an  ,  (  de  nos 

jours ,) 

Il  fit  bâtir  eii  grande  partie  ft 
neuf^  le  Château  d'Helebîn»  avec 
une  tour  sur  rEscaut,  pour  arré-^ 
ferles  courses  et  pillages  ài^s  Fla-« 
mands  vagabonds  ,  cequî  prév 
serva  long-temps  ToUrtiay  ^  dé 
leurs  incursions  (y  w^ywVn  iSà5> 
qu  elle  fut  détruite  far  les  Bru^ 
geois.  ) 

*   Le  Château  d^Helcbin ,  Gouia 
à  ce  Prélat,  poursa<:onstruction> 
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jcent  mille  florins ,  ce  qui  empor* 
tojt  dix  années  desrevenus  de  TÉ- 
véché ,  qui  ne  monloient  alors 
qu'à  dix  ,mille  flarins  l'an ,  de  ce 
temps-là. 

Ge  vénérable  Pontife,  décéda 
de  ce  monde,  vers  la  St.  André  , 
ifxgi  ,  et  fut  enterré  devant  ^la 
(96)  Calh4draleér(  t8  ) 

Les  W^'nQ   et  Membres    d^s  : 
Eswardeurs ,  Députés  aux  Con- 
saux,  demandent  un  salaire  qui 
est  fixé  par  une  ordonnance  des 
(  97  )  ^^^^^  Consistoires.  (  97  ) 

Par  la  médiation  du  Roi  de 
France,  le  Seigneur  de  Cisoing, 
s'engage  à  respecter  sur  ses  ter- 
res, les  personnes  et  propriétés 
desTourx^éi^ïensj 
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'tes  Tournésiens  soutenoient 
qu*un  banni  de  la  Ville  ,  Téioit 
également  de  tout  le  Royaume 
de  France  ,  et  que  St.  Nicolas  du 
Bruisle  ,  y  était  compris,  comme 
faisant  partie  et  relevant  du 
Comté  de  Flandres,  fief  mouvant 
de  la  France  ; 

Un  banni  de  Tournay  ,Hoïi^''^ 
Levaute  ,  se  réfugie  dans  la  tour 
du  Château  de  St,  Nicolas ,  dite 
tour  du  Bruisle> 

Les  TournésiensVen  chassent 
et  le  forcent  de  s'éloigner  et  gar- 
der son  banc  ; 

Il  fut  défendu  au  Consistoire 
des  Eswardéurs  ,  d'innover  par 
des  réglemens  à  ceux  existans  , 
sahsle  concours  des  Prévôt,  J.u- 
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Tës,MayeurjÉchevîiis,  el€[ak  les 
grâces  aux  bannis ,  se  feraient 
par  les  Prévôt,  Jurés  ,  hauts 
Justiciers. 

Philippe  le  Bel ,  avoit  défenda 
au  Clergé  de  Tournay ,  de  ciler 
pour  action  civile  les  Bourgeois 
de  Tournay ,  pardévant  les  Tri- 
hunaux  Ecclésiasiiques.j 

En  revanche  ceux-ci  préien^ 
doient  urètre  soumis  aux  Juges 
civils,  nonobstant  un  édit  de  ce 
Monarque,  qui  les  assujétissoil 
aux  Tribunaux  des  Magistrats 
en  matière  ci viJe; 

lies  Sergens  du  Magistrat  en 
vertu  de  cet  édit^  saisirent  les 
biens  d*un  Membre  du  Clergé^ 
gui  avoit  commis  un  meurtre; 
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f  Officiai  de  Tournay  excom- 
munia le  Sergent  saisissant  ; 

Mais  sur  les  vives  réclamations 
légales  sus^énoncéesdu  Magis* 
trat,  rOfficîal  se  vit  contraint  à 
lever  son  excomtounîcatîon; 

De-là  est  venu  Tusage  consa- 
cré par  la  coutume  titre  s ,  art. 
û  des  arrêts  i  que  les  biens  des 
gens  d'Église  non  bénéficiés  au- 
dit Tournay,  sont  arrestables^ 
mais  non  leurs  personnes; 

Herbert  Coquelet ,  prête  à  la 
Ville  ,  de  Pargent  ^  dont  elle  lui 
constitue  stB  livres  de  rente,  (fai- 
sant soixante-dix-huit  livres  de 
nos  jours.)  ($«)  (98} 

JLa  Ville  crée  aussi  diverses 
i;entes  en   faveur   de  plusieurs 
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Préteurs  des  i  Villes  de  Rhéims , 
Arras  et  Su  Quentin  ;  :       r 

Les  trois  Gonsisioires  décla- 
rent que  bourgeois  avec  enfans> 
peuvent  faire  des  legs  pieux  , 
quoiqu'ils  soient  malades; 

Défendu  de  retenir  le  bien 
d/autrui,  à  péril  d'être  puni 
comme  voleur} 

Philippe  le  Hardy,  confirme 
la  franche  foire  de  la  Nativité , 
pendant  1 5  jours. 

•  1285.  . 

Les  Franciscains  connus  au- 
jourd'hui sous  le  nom  de  Réco- 
lels  ,  caUsefil  desscènes  scanda- 
leuses; ils  s'arrogeoient  le  pou- 
voir sur  les  Curés ,  d'ouir  les 
confessions  sans  leur  agvémeni  ; 
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Il  y  eut  des  démêlés  très* vifs> 
même  dans  les  Églises; 

Il  parut  dansle  temps  des  apo- 
logies de  partiel  d'auire,  où  les 
invectives  éloîent  alliées  aux 
moyens  de  droit.  (99)  (99) 

Les  voies  de  fait  et  menaces 
de  la  vie  d'un  bourgeois ,  contre 
Pautre  ,  attirent  rattention  des 
trois  Consistoires  ,  qui  statuent 
par  T  une  ordonnance  ,  qu'un 
bourgeois  menacé ,  pourra  de^ 
mander  sûreté  de  sa  vie  contré 
son  adversaire,  a  moins  qu'il  ne 
lui  jure  paix  de  la  Ville,  certio- 
rée  par  ses  parens  Tournésîensv 
s'il  en  a  ;  '    -  s 

Cet  usager  qui  avoît  pris  son 
origine  dans  le   gouvemeaiem 
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féôdai,  s%st  perpétué  à  Toiir- 
n^y  j  jusqu'en  i552i,Iorsderho- 
mologation  de  la  coutume  de 
Tournay  ,  titre  i5,  des  assuran-- 
ces  et  paix  de  la  Ville  ; 

Et  quoîqu'en  disent  les  beaux 

esprits  du  jour  ,  ce  règlement, 

bien  entendu  et  bien  observé,ob*- 

(ioo)vioit  à  beaucoup  decrimes.  (»<«>) 

Les  trois  Consistoires  ordon^ 
nentia  prompte  vente  des  biens 
immeubles  saisis,  pour  les  der- 
niers contourner  au  paiiement  des 
déliés  connues,  et  le  surplus ,  s'il 
en  a  ,  être  femis  an  débiteur 
propriélaire  de  rhéritage  vendu; 

Ces  dispositions  ont  été  trans- 
mises en  la  coutume  de  Tour- 
nay ,  titre  6  ,  des  débiteursjùgi" 
tifs  pour  leurs  dettes. 
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Le  mal  est  que  les  curateurs  à 
Taurnay,  ont  toujours  été  peu 
eiacis  à  rendre  compte  de  leur 
gestion ,  par  1-  indulgence  bénigne 
ies  Mayeur-Éelievins} 
,  L'on  voit  par  une  affiche  im- 
primée du  Juge  de  paix  Hover-* 
Jant  i  en  date  du  an  4  > 

insérée  da^s^PEsprit  des  Gazet- 
te^rf^ftùe  page  que 

plusieurs  curateurs,  étoienf^en 
retard  de  rendre  compte  depuis 
Tannée  1742* 

II  en  a  remis  l'original  à  Be- 
noît Vincbent,  son  successeur^ 
dont  il  a  récépissé  >  c'est  une 
pièce  curieuse  pour  servie  à 
l'histoire  des  curateurs  Tourné- 
siens. 
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Le  Chapitre  (.1286,)  pour 
anéantir  toute  difficulté  avec  le 
Magistrat,  lui  accorde  en  bail  de 
dîx^huit  ans ,  les  droits  de  forârt 
ges  et  gondales ,  qu'ils  peréevoit 
(loi)  à  Tournay ,  (  101  )  c'est-à-dire  , 
droits  sur  le  vin  et  la  bière. 
,  Jacques  Roussel  î  dit  Pajën> 
fonde  ùn^  Chapélehie  y  à  FÉglîsè 
Paroissiale  de  St.  Pierte,  et  lui 
fournit  pour  doté,  huit  bonniers 
de  terres  ^  situés  à  Rumègie^  et  à 
Templeuve  en  Dossèméz.  ^  ' 
Le  Chapitre  dé  Tournay  est 

(102)  collateur  dé  ce  bénéfice.  (  10a  ) 

ia86. 
i    Le    Chapitre  -de    Tournay, 
ma-rntient  son  droit  de  dîme ,  sur 
les    raisins  et  verjus,  croissaïit 

(103)  en  la  Paroisse  Su  Brixe.  (  los) 
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Jean  de  St.  Âmand  ,  Cha- 
noine de  Tburnay  ,  fonde  à  la 
ÇatiiéiîraTe  ^  un^- ChapeJleisoûè 
riinvdcati^n-^lé:  Sié  ÉleqtHre  ^ 
derrière  le- Choeur  ,  ent;re  ks  « 
Chapelles  de  St.  Denis  et  de  Ste^ 
0eneyièvé^}  '.  <  ^.'  ■  '•-  l  ^'.  '  . 
Ge  cbaiiîtablé  Ecilésiasiique^ 
laissa  de  beaux  biens ,  dont  lès 
revenusdevoîent  être  distribués 
en  painiauxp^iivres  des  Parois 
sesde  Notre-tD.amje^'de  St.  Piat, 
d«  St;  Quéntîii  »  de  St.  Pierre  > 
de  St.  Jacques,  de  St.  Nicaise, 
de  Ste.  Marie-Magdeleine  et  de 
Ste/Cailiermé.'(  »<»^)  O04) 

X  2S6  iàlias  f  i  284* 
Fondation  desCroisiers  en  la 
Paroisse  de  St.  Jean  des  Cbaur 
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fours,  à  Pendroît  lors  nommé  /^ 
JUont  Paillard  y  pav  Jean  Guy  de 
Ghâiilîon ,  Comte  de  St.  IPaùl  et 
Seigneur  de  St.  Jean  des  Cfeâii- 
fpurs  ,  et  sa  femme  ,  du  gré  de 
sesenfans,  où  furent  depuis  les 
Religieux  Croîsiers  :(  de'  Saînie 
Croix,  )  Frèref  Jean  de  Hartiu , 
Prieur  de  Condrîeu ,  et  Henri 

Religieux  dudît 
Ordre>  acceptèrent  la  donatiion'; 
Lies  Fondateurs  5'y  réserves 
rent  toute  haute  justice  et  seî* 
gneurie,  et  pour  le  surplus  aban- 
donnèrent la  pleine  propriété  du 
local ,  auxdit^  ^-èrés  Ctohi^rs^f 
à  charge  de  lui  présenter  et  à  ses 
successeurs  ,  Seigneurs  de  St. 
Jean  des  Chaufourjs ,  le  jour  de 
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la  Sainte  Cfoixi  un  gant  blanc 
de  la  valeur  de  quatre  deniers 
parisis; 

Cette  seigneurie  de  St.  Jean 
des  Cfaaufours  I  fut  vendue  à  la 
Commune  de  Tournay,  parle 
Comte  de  St.  Pol ,  (en  1289,) 
avec  toute  haute  justice. 

D'où  s*est  perpétué  l'usage 
que  le  14  Septembre ,  jour  de 
FExaltation  delà  Sainte  Croix ^ 
et  de  la  Procession  g,énérale  qui 
se  fait  tous  les  ans  à  Tournay  ^ 
le  Prieur  des  Croisiers ,  attend 
à  l'entrée  du  grand  Marché  »  au 
coin  de  la  Bretecque,  le  grand 
Prévôt  delà  Ville,  qui  y  mar- 
che en  procession  ,  et  pré- 
senté à  ce  Chef  de  la  Magisira- 
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ture ,  une  paire  4^  g^rî|s Images; 
comme  au  Çhefdi;preweF:Con-î 
sîstoire,  Prdvôt-Jurés,  qui  sont 
Seigneurs  hauts  Justiciers  nés  de 
St.  Jean  des  Chaufours,  par  lâ 
y  ente  en  faite  du  Comte  de  Sl.PoI; 

Les  Magistrats  de,  Tournaj  i 
furent  constamnaent  les  protec- 
tecteurs  et  bienfaiteurs  de  cette 
maison.  ...  .     . 

Les  Croisîers  par  ;reconnois- 
Siance  s'obligèrent  par  utt  acteau- 
ibentique,  decél4i)1hBrune  Messe 
les  Lundi ,  Jeudi  et  Samedi  de 
chaque  semaine,  pour  le  salut 
de  Tame  des  Magistrats ,  et  de 
ceux  de  laCommune  deToùrriaj. 

,F//ï  du  dixième  volume. 
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ESSAI 

CHRONOLOGIQUE 

POim  SERVIR  A  L'fflSTOmE 

DE  TOURNAY, 

Par  M.  HOVEBiANT ,  Ex-Législateur. 
Êlvec  le  ^otUaiu^  c)e  l'Éluteuir. 

T  o  m  E    X  I. 


A     COURT  RAY, 

Chez  l'A  r  T  E  u  K ,    rue  de    Tournay , 

Section  St.  George ,  N.*^  648. 

Et  à  Lille,  cbè^P.  Dumortier, 

Imprimeur-Libraire  rue  des  Manneliers. 

(M,  D.  CGC.  yL  ) 
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»  Allez  ,  travaillez  en  paix ,  et  faites 
D  tant  de  honte  au  vice  ,  qu^il  ne  reste 
»  plus  que  de  la  vertu  en  France.  » 

Pàroîëside  la  Reine ,  Mèr^  de  Louis 
Xiy  ^  à  imUtorlen  Auberl  y  pour  Ven^ 
coumger  à  dire  la  vérité  eé  à  faire  la 
guerre  au  pice. 
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DE     TOURNAY. 


1286  ,  alias  1Û84. 

^ETTJE  maison  jouissoît  à'en^ 
TÎron  six  mille  florins  de  rente; 

Elle  fut  supprimée  par  Joseph 
II,  en  1782  ,  et  fil  partie  des  cent 
Tingt-huit  Couvens,  qu'il  jugea 
à  propos  de  supprimer  alors 
aux  Pajs-Bas; 
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Leur  Église  étoît  grande  et 
vaste,  de  même  que  le  clos  du 
Monastère;  ^ 

L'on  fit  depuis,  du  Temple  , 
tin  Hôpital  militaire  en  1 79  r. 

Maillet  ,    Avocat    et     Con- 
seiller ,     et     Thieffry  ,      No- 
taire,   achetèrent    le    local    en 
1787  ,  (  »°5  )  de  Sa  Majesté  Im- 
C^^5)  périale,  pour  la  somme  de 

Cet  Ordre  prit  son  origine  des 
Croisades;  ^ 

Théodore  de  Celles,  issu  des 
Ducs  de  Bretagne,  touché  du 
soin  de  son  salut ,  au  retour  de 
la  terre  sainte,  se  retira  du  monde 
avec  quatre  autres  Gentilshom- 
mes Croisés ,  imbus  des  mêmes 
motifs; 
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LePape  InnocentIII,approuva 
cet  Institut,  soiis  le  nom  de  Cha- 
noines réguliers  de  Ste.  Croix  , 
règle  de  St.  Augustin; 

Leur  Général  demeuroît  a 
Clairlieu" ,  près  de  la  Ville  de 
Huj ,  dans  le  Pays  de  Liège  ; 

.  Les  Prieurs  y  sont  élus  par 
les  Religieux  ,  ordinairement 
pour  la  vie; 

Ils  ont  aussî  un  Soùs-Prieur 
et  un  Procureur  ; 

Le  Général  y  envoie  des  Reli- 
gîeux  Croisiers  ^  pour  Commis- 
saire à  rélectioji ,  et  ils  nomment 
ordinairement  le  candidat  qui 
réunit  le  plus  de  voix  ; 

A  5 
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C'est  ainsi  que  se  faîsoîenl  hs 
élections  des  Prieurs  du  Couvent 
de  Tournay  ; 

Les  Croisiers  de  Tournay 
exercèrent  d'abord  le  Person- 
nat,  (fonctions  de  Curé,)  à  la 
Paroisse  de  St.  Jean,  mais  ils 
durent  les  cesser  sur  les  vives 
oppositions  des  Abbés  de  St. 
Amand ,  qui  prétendoient  en  être 
les  Patrons,  comme  ils  rétoieni 
effectivement,  et  qui  se  fondoa>nt 
sur  la  chartre  de  Guillaume  de 
Haynaut,  Évêquede  Cambraj, 
{  1 286 ,  )  qui  leur  permit  de  faire 
construire  une  Chapelle  et  Ora- 
loire,  sanspréjudicier  à  autrui. 

L'bistoire  de  rétablissement 
des   Crojsiei's   à  Tournay  ,  est 
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peinte  en   couleur  sur  les  vîtres 
de  leur  Cloître  î 

Un  Religieux  Croîsîer  a  ëcrît 
Thistoire  àes  Croîsîers  de  Tour- 

Ce  petit  livre  est  devenu  exlrê*- 
mement  rare  etnesetrouveplus, 
même  à  Tournay ,  où  il  a  été 
imprimé» 

iû86. 

Les  tuteurs  de  Marie  de  Mor^ 
tagne ,  s'étant  avisés  d'arrêter 
deux  personnes  à  Marquain  et 
Caugueriaumont  ,  contre  les 
droits  de  souveraineté  de  rÉvê- 
que  de  Tournay,  Michel  deWa- 
rengbien, 

Il  s* en  plaint  à  Philippe  Lebel, 
qui  annulle  l'emprise  des  tuteurs 

A4 
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delVIarîe,  et  ordonne  au  Bailli 
de  St.  Quentin   (  Vermandois  ,  ) 
de  veiller  à  rexécution  de  sa  dé-»» 
(io6)  cision.  (106  ) 

Michel  de  Warenghien, main- 
tient son  droit  de  battre  monnoie 
â  son  coin,  et  d'j  donner  cours 
parisîs  ,  comine  il  en  étoit  en 
droit  dt  toute  antiquité,  nonobs- 
tant l'opposition  vague  du  Ma*^ 
gistrat  de  Tournay ,  qui  portoit 
sur  iine  simple*  dénégation  de 
(107)  son  droite  (  107  ) 

Une  chartre  de  cePrélat  (i  286) 
en  fait  foi  j 

Les  élections  des  Magistrats 
et  Eswardeurs,  donnoîent  lieu  à 
des  repas  irès-dispendîeux  ; 
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^  Une  ordonnance  des  Consis- 
toires les  défend.  (  los  )  f  io8^ 

Les  Consîstoîres ,  par  une  or- 
donnance, arrêtent,  de  ne  pas 
respecter  l'ordre  du  Roi  de 
France,  de  se  saisir  d'un  bour-^ 
geoîs  de  Tournay,  à  la  rçquî- 
sîtion  du  Bailli  royal  de  St. 
Quentin  ; 

;  A  peine  ces  justices  royales^ 
ëtoîent-t-elles  instituées ,  qu'el- 
les bouleversoîent  l'ordre  judi- 
ciaire; 

La  suite  fera  voir  que  l'éta-. 
blissement  des  Bailliages  et  Con- 
seils royaux  du  Tournésis  ,  y 
furent  une  source  de  calamités 
publiques; 

Le  Cbapiire  etlaVille(i286) 
A  5 
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règlent  par  un  Gonçordat  (  1 5 
Mai,  )  les  diffèrens  sur  lents 
droits  mutuels  de  jurisdîction; 

Les  Députés  du  Chapitre 
étoient  le  Doyen  ,  Gérard  dé 
Grimibengen  ,  l'Archidiacre  , 
Henri  de  Gand,  et  le  Chanoine 
Jean  d«  Su  Amand; 

De  la  part  de  la  Ville,  Henri 
Fouret ,  grand  Prévôt ,  et  Jean 
Sàrtiau,  Sous-Majeur. 

La  justiice  du  Chapitre  y  est 
maintenue  pour  tous  ses  Mem- 
hres ,  Suppôts ,  Clochemans  > 
Domestiques ,  vivans  sous  le  toit 
de  leur  Maître,  tant  que  lesdits 
Memlwes  vivent  ;  et  pourvu  que 
leurs  maisons  ne  soient  pas  hors 
déi5  vieux  murs  de  'pournay  , 
(îop)  (  log  )  pour  les  délits  ordinaires  ; 
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Mais  pour  ceuis:  à  sang  cou- 
lant »  meurtre»  la  connoissance 
en  demeurera  à  la  Vîlle  ; 

Uon  convint  ensuite  que  les 
Officiers  du  Chapitre,  chààsef 
roiént  àes  maisons  de  ses  Mem- 
bres et  Suppôts  tous  les  malfai- 
teurs ,  afin  que  le  Magistrat 
puisse  s* en  saisir  sur  la  rue  ; 

Convenu,  que  tout  Chanoine 
ou  Chapelain»  qui  loueroit  une 
maison  non  appartenanleau  Cha- 
pitre, ne  jouiroît  point  de  la 
franchise  et  jurisàiciion  capitu- 
laires  ; 

Il  fut  stipulé  finalement,  que 
ks  Officiers  du  pdîds  delà  Ville, 
(  alors  sur  la  grande  Plàcé^  )  se^ 
ront  institués ,  et  les  droits  per- 
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'  eus  par  le  Chapitre  et  la  Ville, 
qui  devront  être  versés  au  profit 
commun  ,  dans  u^e  boîie  à  deux 
clefs  ^  tenues ,  Tune ,  par  leÇhî^- 
piire ,  et  T autre  par  la  Ville  ; 

JLe  Chapitre  signa lesfôritiules 
finales  en  latin  ,  la  Ville  en  fran- 
çais^ etlecprps.de  racle  fut  ré- 
digé en  la  rbême  langue. 

Ge  Concordat  fut  homologué 
îa  mêmeaniiéé»  par  le  Roi  de 
France.  .   ./    . 

1387— iû88. 

Guillaume  de  Môrtagne ,  Sei- 
gneur de  Rumes,  l'un  des.  On- 
cles et  Tuteurs  de  Marie  de  Môr- 
tagne ^  Dame  de  la  Ville  du 
Bruîsle  y  et  Châtelaine  du  Tour- 
nésis,  fait  un  Concordat  recîpro* 
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qqe  avec  les  Prévois  -  Jurés  de 
Tournaj,  de  n'accorder  aucun 
asjle,ni/ranchise  aux  criminels, 
qui  se  réfugîeroîent  dans  le  terri- 
toire reispectif  des  parties  con- 
tractâmes. 

La  même  année  ,*  Guillaume  , 
autorisé  par  Marie,  sa  Nièce, 
accorde  en  bail  de  neuf  années, 
au  profit  de  la  Commune  de 
Tournay  ,  tous  les  drois  de  wi- 
nage>  péage,  droits  sur  les  cer- 
voises  (  bières,  )  domaines  et  sei- 
gneuries qu'elle  avoit  dans  la 
Ville  du  Bruisle,  rentes  en  pains, 
avoine ,  fourrages,  cbapons,  de- 
niers, sauf  sa  jurisdiction  dans 
le  Château  ^qu' elle  s'y  réserve, 
et  les  droits  bonorifiques  atla- 
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ehds  à  la  persaflne  des  Ctâte* 
laîns; 

Elle    vendit    ÎTrévocableinent 
ces  mêmes  droits  Tannée  sui- 
.  Tante  (1288,  )«u  profit  de  là 
Commune  de  Tournay; 

Celte  aliénatian  fui  ratifiée  la 
même  année,  par  lé  Comte  de 
Flandres,  son  suzerain,  par  le 
Roi  de  France  et  par  ses  parens, 
Ansiau  ,  Seigneur  d^Ogîmont , 
Eustache  de  Coulause^  Seigneur 
de  Marenille  ,  Jean  ,  Seigneur  de' 
Harnes  ,  Arn^uï  de  Mortagne , 
(i  10)  et  Guillaume  de  Moriagne,  (  ^^  } 

Marie  dé  Mortagne,  ratifia  là 
vente  faite  par  son  Oncle,  Guîl-: 
]aume,en  iû88,  moyennant  une 
rente  annuelle  à  pajer  par   la^ 
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Commune  de  T^mi^iiiay ,  de  78 
livres  1 1  deniers  tournois  ,  et 
maillés  de  tournois ,  (  faisant 
de  îiod  jours.  ) 

Enfin  ,  elle  reçut  et  donna 
(  11290  )  quittance  d'avoir  reçu 
le  capital  de  celle  rente,  portant 
deux  mille  livres  parisis,  et  qui 
faisoit  la  solde  du  prix  de  Tachât 
de  la  Seigneurie  du  Bruisïe  ; 

Pouirain ,  porte  le  capital  à 
&600  livres  tournois,  et  la  rente 
annuelle  à  55o  livres  tournois, 
au  lieu  de  78  livres  11  deniers? 
tournois;  mais  il  a  probablement 
voulu  évaluer  ainsi  la  valeur  d'a- 
lors à  celle  d'aujourd^jiui. 
1287.       - 

Philippe  le  Bel,  voulant  res-. 
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tremdre  Tautocîté  .que  :S*arro-i^ 
geoîent  les  Ecclésiastiques  à 
Tournay  ,  leur  défend  de  tra- 
duire pardevani  leurs  Tribu- 
naux,  les  PrévQt-Jùrés  et  hàbi- 
lans  de  cette  Cité ,  pour  matières 
(ni)  temporelles;.  (  m  ) 

Ce  Monarque  ordonne  au 
Bailli  du  Vermandois,  de  faire 
saisir  leur  temporel ,  au  cas  de 
contravention; 

Les  Consistoires  établissent 
par  une  ordonnancé  (1287) 
que  tous  enfans  mariés,  doivent 
lors  du  décès  de  leurs  parens, 
imputera  compte  de  leur  succes- 
sion ,  leurs  dotes  de  mariage  , 

Ce  que  les,  Piomains  appel- 
loient  collation  de  biens  >  et  les 
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Praticiens,  rapport  fn  mont  eom^ 
mun; 

Cette  ordonnance  nous  donne 
la  preuve  que  le  droit  romain 
étoit  lors  reçu  et  adopté  dans  les 
Tribunaux  à  Tournay.  (  »ia  )        (112) 

Principe  d'équité  qui  fut  de- 
puis consacré  dans  sa  coutume  » 
titre  des  Successions^  art.  4* 
*  D'après  les  ordres  de  St.Louîs, 
un  homicide  ne  peut  rentrer  en. 
Ville,  qu'il  n'ait  fait  paix  à  partie. 
iû88. 

Fondation  de  la  Paroisse  Ste. 
Marguerite,  d'une  partiedel'ar- 
rondissement  de  celle  de  St. 
Quentin,  par  Demoiselle  Ma- 
Lault ,  Dame  de  Chin  ; 

Elle  la  dota  de  i4bonnîers  de 


dby  Google 


i8  Histoire 

terres  et  d'un  manoîr,  situes  à 
Ramegnîes ,  s'y  re'servant  toute 
justice,  taille  et  terrage  (cham- 
Oi3)pan.)(n3) 

Beaucoup  d'abus  Vintrodul- 
sent  dans  Tadjudication  des  fer- 
mes ; 

Un  rëglement  des  Consistoi- 
res ,  défend  à  qui  que  ce  soit ,  de 
s'enreiMlre  adjudicataire  parPro- 
(114)  cureur.  (  114) 

Une  sentence  du  Magistrat  ^ 
entre  l'Abbaye  du  Saulchoir  , 
(  la  Tombe  ^  )  et  le  Seigneur  du 
petit  Manaing ,  sur  le  courant  de 
la  fontaine,  dite  du  Saulchoir  , 
prouve  que  la  Ville  avoit  dès- 
lors,  le  Hameau  de  la  Tombe 
dai^s  son  ressort  ; 
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Philippe  le  Bel  (  1288 ,)  con- 
jSrme  un  arrêt  du  Parlement  de 
Paris,  quîmainlîentles  Tourné- 
siens  ,  dans  la  possession  de  ven- 
dre et  acheter  des  marchandises 
dans  la  Ville  de  St.  Quentin  , 
exempts  de  droits  et  tailles;  (ns  )  (xij) 

Jean  de  Wèze,  dit  Cannebouf, 
donne  à  la  Cathédrale  de  Tour- 
nay,troîs  bonniers  de  terrest(  "«  )  (i  16) 

Son  Cousin  ^  Richard  d' Aigre- 
mont,  Seigneur  de  Wèze,  Avoué 
de   Tournay,    approuve   cette 
donation  la  même  année. 
1289. 

Une  troupe  de  gendarmesflar 
mands,  du  parti  du  Comte  de 
Flandres,  Guy  de  Dampierre, 
alors  en  guerre  avec  ses  sujets 
rébelles,  les    Gantois,  et  pro- 
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tégés  par  le  Roi  de  France  , 
viennent  irîiler  le  .Château,  de 
Wèze  et  de  Templeuve-en- 
Dossemez  ,  à. cause  que  le  Sei- 
gneur de   ces   Villages,    tenoit 

(117)  pour  le  Roi  de  France.  (  n?  ) 

Le  Pape  (  1289  )s'étant  avisé 
d'attraire  jpardeyanf  Iwi^  à  Rortey 
un  Bourgeois  dé  Tburriay;  lé 
Magistral  en  prend  fait  et  cause, 
s*engage  à  tout    événement   de 

(118)  paj^ec.lps  jdâpens:^  (-lii):  etrdiC; 
soutenir  que  le3  Bourgeois  de 
Tournay,  ne  peuvent  être  at- 
traits hors  de  leur  Province  Ec- 
clésiasiique»(^ProvincedeRheims.) 

Ordonnance  qui  déclare 
qu'une  partie  ,  peut  voir  son 
adverse  jurer  ,  et  que  le  Juge 
ne  peut  Tempêcher  d'Office; 
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n  fut  aussi  réglé  que  les  Per- 
cepteurs des  droits  de  la  Ville, 
en  dévoient  faire  la  recette  par 
eux-mêmes  >  ptrur  éviter  de  plus 
grands  frais  de  perception  ; 

Origine  dé  la  mise  de  fait  des 
femmes ,  contre  leurs  maris  ab- 
sents et  faillis  ,  il  leur  est  permis 
de  saisir  leurs  biens,  et  elles  sont 
adjugées  dans  leiirs  portemens 
dotaux,  en  prouvant  la  collation 
d'îçeux.;  : 

L'on  voit  partie  de  cette  or- 
donnance consacrée  depuis  par 
la  coutume  de  Tournay,  titre  1, 
âes  mises  de  fait,  et  titre  iS  ydes 
douaires ,  art,  7*        ; 

Il  fut  lors  défendu  au  Magis- 
trat, de  dire  son  avis  sur  les  ma- 
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tières    en   délibëration  ,    avant 

qu'il  ne  soit  requis  de  voler  ; 

Il  fut  régïé  aussi ,  qu'hérita- 
ges vendus  pour  dettes ,  ne  peu- 
vent Pêtre  que  par  cris  publics  , 
à  la  cîialeur  des  enchères , 

Ce  que  la  coutume  de  Tour- 
nay  a  consacré  posiérieùrement. 

Les  Magistrats  dé  Tournay  , 
(  1289,  )  toujours  soigneux  à 
aggrandir  leur  justice  et  leur  ar- 
rondissement ,  achètent  argent 
comptant ,  pour  la  CommuDé de 
Tournay,  la  Ville  de  St.  Jean 
des  Chaufours  ,  les  Villages 
d'Hallainet  de  Warchin,  avec 
le  bois  de  Breuse ,  grand  de  5ôo 
bonnîers,  avec  toute  haute  jus- 
tice, basse,  moyenne,  échevi* 
ïiage  ,  amende ,  douzaine  i 
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Jean  ,  Comte  d'Haynaut ,  ja- 
loux de  cet  aggrandissement  , 
voulut  y  troubler  le  Magistrat  t 
dans  sa  jurisdictioni  en  faisant 
appréhender  un  homme  à  War- 
chin ,  par  son  Bailli  du  Hajnaut, 
Jean  de  Mainlevrîel  ; 

Les  Tournésiens  s'en  plaigni- 
rent au  Rbi  de  France,  le  Comte 
fut  obligé  de  désavouer  (  lûgs) 
Tenlreprise  de  ^on  Bailli ,  et  de 
remettre  l'homme  appréhendé  au 
corps ,  entre  les  mains  des  Pré- 
vôt-Jurés ,  par  l'organe  du  nou- 
veau Bailli  du  Haynaut,  Nicole 
de  Caussines ,  Chevalier  j 

Guillaume,  Comte  de  Hay-r 
Yiaut ,  Successeur  de  Jean ,  qui 
s'avisa  de  semblable  emprise  , 
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C  i5i6 ,  )  vîngt-quatre  ans  après, 
dut  la  désavouer  également,  par 
un  acte  solennel  ; 

Deux  ans  ensuite  (  1 5i8 ,  )  le 
Seigneur  de  Leuze^  Hugues  de 
Chatillon  ,  Corate  de  St.  Pol,  qui 
fit  pareille  tentative,  échoua  éga- 
lement; 

Le  Parlement  de  Paris,  par 
un  arrêtsoIennel(  i3i8,) conçu 
en  latin,  les  parties  ouïes,  an- 
nulla  toutes  les  poursuites  faites 
à  Leuze  et  à  Mons  ,  . 

Déclare  que  la  Ville  de  Su 
Jean  des  Chaufours ,  et  ses  dé^ 
pendances^étoient  du  Royaume 
de  France  ,  et  condamne  le  Sei- 
gneur de  Leuze  ,  à  deux  mille  li- 
vres de  dommages  et  intérêts, 

au 
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au  profit  des  habitans  de  la  Corn- , 
mune  de  Tournay^  (  "9  )  0^9) 

Le  Magistrat   de  Tournay  ^ 
toujours  attentif  à  aggrandîr  ses 
pouvoirs  et  à  restreindre  ceux  de 
rÉvêque  et  du  Chapitre,  avoit 
empêché  le  Prélat  (Michel  de 
Warenghien ,  )  de  faire  conduire, 
par  les  rues  de  Tournay ,  les, 
crinaînels  sortis  des  prisons.de 
rÉvéché ,    pour    être    exécutés, 
hors  de  la  Ville; 

Un  arrêt  du  Parlement  de- 
Paris,  le  condamna  à  laisser  pas- 
ser ces  criminels ,  par  les  rues  de 
Tournay;  .  i 

Le  Baîlli  du  Verianiandoîs  fut^ 
chargé  d'en  surveiller  rexécutioùé 

Sa  résistance  provenoU  de  ce 

Tome  XI.  B 
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que  rÉvêque  avoit  fait  élever  des 
fourches  patibulaires  près  de  sa 
porte  épîscopale  et  qu'il  soute- 
xîoit  (le  Magistrat ,  )  qu'elles  dé- 
voient être  démolies,  et  que  ce 
symbole  de  haute  justice  dans 
Tournay,  ne  compétoit  qu'aux 
Prévôt-Jurés ,  comme  hauts  jus- 
ticiers nés  de  la  Ville; 

Entre-temps  l'Evêque ,  qui  ne 
vouloît  point  reculer,  fit  dresser 
un  gibet  dans  la  cour  épîsco- 
pale, où  le  criminel  condamné 

(i2o)  fut  pendu.  (  u6  ) 

'  Le  Magistrat  de  Tournay 
(  1289  ,  )  règle  par  un  concordat 
avec  le  Comte  de  Flandres  , 
Guy  Dampierre ,  les  franchisés 
qu^ont  les  Tottrïiésiens  dans  ses 

(121)  états.  (1^3) 

Hostedby  Google 


DE    TôURKAY.  iy' 

Il  est  homologué  par  le  Roi 
de  France ,  Tantiée  suivante. 

Les  relations  politiques  et  ju- 
diciaires que  Tournaji  avoit 
avec  la  France ,  exîgeoient  ua 
CorrespOïid^nt  avec  Paris  ,  le 
Magistrat  taxe  le  voyage  des  Ex- 
près qu'il  j  envoyé,  à  vingt  sols 
tournois  rhiver,  {^faisant  5  livres 
l4  sols  de  nos  jours ,  )  et  à  16 
sols  l'été  ,  (  de  no  à  jours  *i  livres 
jBsoh  6  deniers.  )  (  >»  )  (^^2) 

Il  fut  réglé  par  le  Magistrat 
que  les  Sergens  à  verges  ,  ne 
pl3^urr<^ent  jètW  des*^aôîmées  ^ 
m  de  réndf^  adjûdiciataires  des 
iinpositions  de  la  Ville  ,  passées 
en  ferme  à  la  cbaleuf  des  en* 
«hèrgs^      '  B^       ^ 
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Un  règlement  des  trois  Coii- 
sîstojres,  porta  que  deux  frères^ 
ou  cousins  germains ,  ne  pou- 
voient  être  Échevins  ensemble  ; 
Cela  avoit  été  résolu  ainsi 
pour  les  Jurés  et  Eswardeurs  ; 

Ce  fut  cette  année  que  les  trois 
Consistoires  firent  un  règlement 
pour  les  plaids  des  Échevins ,  et 
que  si  un  étranger  avoit  commis 
un  délit  (  fourfail ,  )  il  sera  cité 
à  comparoître  pardevant  lesPré-* 
•vôt-Jurés  ,  pour  s^y^  voir  exputt- 
ger  par  serment  en-déans  trois 
jours;  et  sur  $on  défaut,  le  pro-- 
çès  s'instruira  par  cont^m^fi(fe}î. 
C'est  à  ceue  éppqjJê  qu?e  iPhif 
è  lippe   le  Bel,   déclara   que  ries 

Tournésîens   ne  ressorûssoietit 
j  que  du  Pailli  royal  deSt^Qq^ri- 
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tîn  ,    et    point'  du    tout    de  la 
Flandre; 

Philippe  le  Bel ,  règle  par  un 
célèbre  arrêt,  les  coutumes  , 
Jois ,  usages  à  observer  à  Tégard 
de  ceux  arrêtés  pour  délies  à 
Tourna jv  (  ia3  )  O^j) 

Les  Gousistdîres  éntanent  un 
wrégleinent  pour  le  stjle  des  pro-* 
cédures  qui  sont  réglées  à  tiers 
jours^  entre  la^  eîtalion  et  la  eom- 
paiîutiari-i  *  péril  de  poursuivre 
par  défaut  et  contumace  si  le  cité 
bourgeois  ou  étranger ,  ne  com- 
pare p  a  s»  (  m)  O^y 

i.  I^e  droit  ^  chasse  'Coquin  ,  où  - 
traque  hrigand,est  organisé  par  un 
Tiglement  des  trois  Consistoires, 

B  5 
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Chaque  bourgeois ,  riche  de 
5ooo  livras  ,  devoit  y  accompa- 
gner le.  grand  Prié vôt ,  armé, 
^vec  deux  cheviux  équipés  ; 

Lesautres  bourgeois  désignés^ 
qui  n'avoîent  pas  les  moyens  de 
fortune  suffisans ,  dévoient  le 
suivre,  armésj, à  pieds  ,    - 

lies  Dames,  :Tbui?nésîenn^^  , 
les  plus  huppéeSjSUÎvoient  âche* 
valav^ee  un  Yalet<^  s'h^onoroient 
beaucoup  delJenii?l&'brid^?du  ck^- 
Tal  de  cechef  deîa:MagistFàiurèj 

Il  fut  aussi  statué  qu'on   ne 

recevroîtpersonne  àrHôpital  des 

froids  Parois,  (  froides  Muraii- 

-les,)  qu'il  ne  &oit  ba-iiiant  de 

Tournaj  depuis  cinq  ans , 

Avec   défense   à  ceux  qu]  y 
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éloîenlreçus,de  mendier  etï  Ville; 

La  Châtelaine  du  Tournésîs, 
Marie  de  Moriagne,  donne  en 
fejrmage  au  Magistrat  de  Tour-^ 
nay,  (i^gf)  les  droits  de  jus* 
tice ,  de  pèche,  de  winage,  ponie- 
trage  ,  péage,  qui  lui  restoient 
comme  Châtelaine ,  à  Tournàj. 
(-5)  (125) 

Le  Comte  de  Flandres,  Guy 
de  Dampierre,rhomQlogua  deux 
ans  après  (  i^gS.  ) 

Fondation  du  Veuve  de  la  Pa- 
roisse Notre-Dame ,  (  1 29 1  >  ) 
par  Gilon  Grîmaux,  et  Margue- 
rite Collema,  sa  femme  j  pour 
douze  Veuves; 

Il  existe  encore  (i8o5)  sur  le 
Quai  Notre-Dame,  où  elles  ont 
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une    fort    jolie    maison  j    (^) 

Elle  étoît  autrefois  si  bien  do- 
tée, que  chacune  des  Veuves 
pourvues,  en  tiroit  à-peu-près 
5a  subsistance; 

Les  Fondateurs,  dénommeàf 
pourAdmînistrateurSjIesMajeur 
iicbevins  d^  Tournay  ,  qui  npnar 
inerontune  Supérieure  parmi  le)S 
pourvues ,  sous  lé  nom  de  Sou^ 
ver  dîne ,  laquelle  veille  sur  le^  aà- 

(dt)  En  Juillet  i8o5  et  1806,  la  Commîssioa 
"des  hospices  de  Tonrnay  ^  diït  vendre  à  la  cha- 
ïenr  des  enchères^  toutes  les  maisons  appariç- 
ïianles  aux  fondations  de  cette  Ville,  d'après 
Î'aiticlc27  de  la  loi  du  29  Pluviôse  an  treize, 
.pour  le  prix  être  "ççrsé  à  la  caisse  dite  d'amoi- 
tissement,  séante  à  Paris ,  qui  promet  d'en  payer 
cinq  pour  cent  l'an  ;  le  Lectettr  sentira  que  fes 
convenances  sociales  ne  nous  permettent,qaant  à 
pre'scnt,  aucunes  reflexions  sur  cette  aliénation. 

Voyez  Affiches  de  Toumay ,  année  iSoS', 
JNumér^ix^  et  1806,  Numéro  177, 
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très  et  aulx  Istérêts  delà  fonda*- 
tion>  el  istir-ioui  de  les  faire  prier 
en  comixiiin  journelJement  à  la 
Chapelle  qui  s'y  trouve,  pour  le 
r€px>^  de  I-arm^^des  fondaleurs  et 
bienfaiteurs  de  là  ix^aiiôn; 

Les  pourvues  dévoient  être 
âgées  de  quarante  ans  au  moîns^ 
être  veuves,  pauvresi  natives  de 
Tourna j ,  de  J:)onne  réputation  ^, 
vie  et  mœurs; 

Tout  ce  qu'elles  apportoîeni 
à  la  fondation  ,  devoit  lui  rester^ 
maïs  postérieurement  lés  meu- 
bles reloumoiçnt  aux  parens  de 
la  défunte, 'moyennant  36  flo- 
rins pour  la  fondation  ;  (  ^«6  )       (126) 

Avec  cette  somme>  l'on  fai-. 
5oit  un  petit  service  à  la  défunte^ 

B  5 
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en  la  (DKâpelle  <ïtiiî  se  ^l^^uve  en 
Ja  mai^Qiî,  0to&  î'oii-ditJa  IVIesse 
tous  les  Dimanebes  à  huit  heures 
3e  matin  ; 

Ç^He:  fQriduiom   est   eannue 
sous  Iç  ïïoiskie  Si.^ra^^^ 
invoque  contre  les  coliques  ; 

Beaucoup  de  personnes  atta-. 
qùéeSr  de  ce  mal  y  ^  faisoient  des 
ip euv aines  ,    particulièrement    S 
Tanniversaire  du  Saint  ; 
^   En  17^89,  cette  fondation  ne 
}auisso.it  plus  quç  d^un  revenu 
de  cent  livres;  dont  un  pariicu-^ 
lier  faisou  la  recette,  outre  vingt* 
deux  rasières,   (  ai6  livres  pe^ 
^-antyfont  une  rasière')  de  bled 
xnetillon^  que  les  pourvues  par- 
tagent en  truelles  ; 

Lel^eceveur  avoii  un  traite- 
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tneni  fixe  de  35  Yiyres  pkr  an, 
pour  sa  gestion  ,  outre  la  formé 
de  son  compte; 

L*on  assure  quMl  dîstrîbiioit 
autrefois  aux  pourvues  ,  tantôt 
48  livres ,  tantôt  36  livres  î^an  ; 

Liûs  pourvues  donnoient  pour 
entrée  120  livres,  sur  quoi  Ton 
payoît  dans  les  derniers  temps , 
selon  le  manuscrit  de  M/  Maur, 
leut  service  et  frais  accessoires  ; 

Il  conste  du  compte  rendu  pat 
le  Recevenr  en  1767 ,  qu'il  avoil 
bon  5oo  livres. 

Jean  de  Vàssonne ,  issu  dé  fa- 
mille illustre,  d'abord  Avocat 
au  Pârleitient  de  Paris-,  puis 
Chancelier  de  France  ,V  éi^t-  élu 
Évêque  de  Tournay,  Q^?)  (laj)' 
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iDe  PrëJat  Instima  un  Chapitre 
de  Ghatioines  à  AltenbouFg  en 
Flandres. 

II  ejccomncîunîa  le  Comte  de 
Flandre^  (  1297^)  à  Tinstancedu 
Raî  de  France ,  étant  à  Lille, 
.Ville  qui  étoû  alors  sous  la  do- 
ininatian  francaî&e* 

Il  autorisa  le  Chapitre  de  Se> 
^Kn  j,  à  prendre  de  nouveaux 
sceaux  (  i^gj^)  à  cause  que  Se- 
clin  étoit  devenu  soumis  aux  ar- 
mes de  Philippe  le  Bel  ; 

H  donna  5oo  lixrea  tournois 
de  rente  annuelle,,  (1570  livres 
de  nos  jours,  )  pour  fonder  son 
aniiiyersaire , 

-Et  fit  cons.lruîre  la   superbe 
Chapelle  de  St.  Louis  j,  en  la  Ca- 
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tla'édrale  ,  (  i  sgg ,  )  avec  deux 
Chapelains  perpétuels,  pour  y 
dire  la  Messjî  ; 

Il  mourut  en  i5oo, etfut  en- 
terré au  milieu  de  cette  Chapelle. 

Voyez  cet  auvr âge ^  année  iqq5^^ 
1298,  texte  et  notes^ 
1:295. 

Les  Doyen  et  Chapitre  de  la 
Cathédrale  ,  vendent  aux  Pré- 
vôt-Jur^s  ,  Mayevir-Échevins , 
au  profit  de  la  Commune  de 
Tournay ,  à  perpéiuité,  les  droits 
de  wînage  et  forage  ,  sur  \qs 
vins  et  liqueurs,  ceux  de  ponte- 
nage  ,  thonlieu  ,  sur  ks  chevaux, 
vaches,  veaux  et  autres  bestiaux,. 
5ur  les  cuirs,  métaux,  petifs  es^ 
talages  i  cuirs  et  péauz  ,  lymxk^ 
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nage,  et  ce  ,  parmi  mie  nrente 
annuelle  et  perpétuelle  de  5o6 
livres  tournois,  (  1020  livres  de 
nos  jours,  )  et  36  livres  parisîs 
par  an  ,(110  Ihres  q  sols  àe  nos 
fours ,)  ce  qui  faisoit  ensemble 
une  renie  annuelle  de  iiSo  liv. 
û  sols,  pour  le  Chapitre; 

Les  Vendeurs  se  réservent 
l'exèmplion  pleine  de  ces  droits, 
pour  eux  et  tout  le  Clergé  sécu- 
lier de  la  Ville  et  suburbicaites , 
ensenable  pour  les  Abbajes  de 
St.  Martin ,  de  Su  Amand  ,  (  de 
Los  U'^Lîlle  ,  )  et  du  Seigneur 
(i28)d*Anioing.  (»a«) 

,  C^est  à  la  prudence  et  à  la  sa- 
gesse de  Jean  de  Vôssonne  > 
{^Évêque  de  Tournay^}  que  l'oa 
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ûmh  G^le  aHénîEtion ,  pour  faire 
cesser  les  clàmeursldû    peuple 
contre  le  dergé.vjqu'il  traitoit 
de  maltotier  etd'exdcteur;  d^im^  , 
pvskhns;.  ^  ..^  -   ^ci      :  -- 
îuJtie    Seigneur    dé"   Mdrtagne 
(1295,)  règle  avec  le  Magîs-* 
irat,  par  un  concordat  sur  leur 
jurisdiciion  respective  ,  la  ma- 
nière dont  on  usera  à  Tégard  des 
criminels,    d'une    jurisdîction , 
qui  se  réfugîerant  dans  l'autre. 
("O  (129) 

Philippe  le  Bel ,  (  1 295 ,  )  rè- 
gle d'après  un  jugement  du  Par* 
lement  de  Paris.,  le  différent  sur- 
venu entre  l'Évèque  et  le  Magîs» 
irat  de  Tournay  ,  sur  la  direc- 
liou  du  Béguinage  j 
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yÉvêquey.estmaktemi  daiïll 
le  pau voii?»  Spiritueî ,        '  > 

El  le  MâgUtrat  dîins  le  lem?^ 
(i3Q)p0reL  (.tsa)         ^ 

Les  Frères  de  Sacs,  dits  de  la 
Pénîtenee,  (  iâgS,)  cèdent  leur 
niaison  située  à  To^urnaj ,  rue 
d'Audënarde,  par  contrat,  au 
Père  Gilîs>  Prieur,  commis  àc^l 
effet  par  le  R.  Père  général  des 
Augustins; 

II  paroît  que  ces  Pères  n'en  fu- 
rent en  possession  paisible  ,  que 
(131)  û6  ans  après.  (  î9i.  ) 

.   Y  oyez  cet  Quvrage,ann  ées  1  s  6 1 
t.10,/7. 2i\hietiZi^^texîeetnotes^ 

Hellin  d'Armentièrés  y]  irei^ 
sjènxe  Avoué  4^  Tournàj^  ven4 


dby  Google 


r>E    TOURKAY.  ^t 

aux  Prévôt- Jurés,  lousles  droits 
de  justice  ,  (  pan  d! amendes ,  ) 
wînage  ,  travers  foins  ,  qu'il  avoit 
en  cette  Ville,  en  cette  qualité; 

Cette  vente  fut  homologuée  lâ 
même  année,  par  le  Comte  de 
•Flandres  j 

Depuis  dix  ans,  Hellin  lui 
avoît  affermé  st%  droits,  (  1277,) 
pour  neuf  ans  ^  à  charge  d^une 
rente  annuelle  de  160  livres  tour- 
nois, qui  vînt  à  s*éteîndre  par 
cet  achat.  (i3a  )  (i\'ù 

Le  Roi  Philippe  le  Bel  (1294») 
aigri  par  sqs  démêlés  avec  Télat 
Ecclésiastique  ,  lui  défend  d'ac- 
quérir des  fiefs  mouvans  de  lui , 
des  terres  ou  héritages  ,  sans 
avoir  préalablement  obtenu  son 
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conseniement  et  les  lettres  d'à'* 
(135)  mortissement;  (^33) 

11  leur  défendit  aussi  d'altrairc 
des  bourgeois,  pardevant  leurs 
Tribunaux,  pour  action  réelle 
et  personnelle  civile  ; 

IJ  charge  le  Bailli  de  St.  Quen- 
tin ,d^én  surveiller  l'exécution  ; 

Celte  ordonnance  fut  renou- 
velée au  Chapitre  deux  ans  après 
(  1296,  )  à  peine  dé  saisie  de  son 
lemporel,  si  bourgeois  étoit  at- 
trait devant  TOfficial  de  Tour- 
nay,  nouvelle  preuve  que  le 
Chapitre  et  TOfficial  étoient  jus^ 
queS'-là  Juges  préveniionneîs 
pour  toutes  matières  des  habi- 
tans  de  Tournay. 

Ce  fut  alors,  que  la  Ville ,  qui 
devoit  payer  5ooo  livres  à  Phi- 
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lippe  le  Bel,  (  i85o5  livres  dç 
nos  jours ,  )  et  qui  ne  put  trou-» 
ver  celte  somrne ,  fit  un  emprunt 
forcé  proportionnel ,  sur  la  for-p 
tune  de  chaque  bourgeois,  dont 
ravoir  présumé  ,  exçédoît  5oo 
livres(  lo^B  livres  de  nos  jours,) 
Pn  huv  en  promit  1^  reaiUu-' 
tîôn  ,  Ton  ne  sait  si  elle  fut  réa- 
lisée ;  les  français  renouvelèrent 
celle  espèce  d'emprunt  en  1795, 
i.7gÇ.et'X797^.  ,  .  .  .?,  :  : 
0 Jties  Consisloires  defendoient 
aux  Officiers  de  la  Ville,  aux 
JEcclésiasliques  et  à  eux-mêmes, 
d^bausserisuraîiicune  imposition 
lie^^a  Villes,  i» passée  en  ferme 
à  la  chaleur  des  enchères; 

L'on  assigna  aux  Échevins  , 
uji  dénier  à  la  liyre,  (cequifai* 
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soit  le  û4o.*"®  déniet)  de  la  ya-* 
l«ur  des  choses  exprimées  dans 
un  testament, qui  sepassoitpar* 
devant  euXé 

L'usage  alors ,  où  il  n'y  avoît 
pas  encore  de  Notaires,  étoit  de 
passer  tous  les  contrats  par- 
deva:nl  les  Magistrats  >  auxquels 
pour  ce ,  l'on  ^lïouoît  un  salaire 
proportionnel  à  la  somme  stipu- 
lée dans  le  contrat,  pair  une  stiitè 
de  l'usage  oix  étoient  les  Juges  €rt 
Magîstréts^  de  se  payer  en  î-aiion 
delà  somme  due  et  contestée; 

Ce  droit,  qui  étoit  d'un  tiers  et 
d'un  neuvièfîae(  53  i)soos  Théo* 
debért ,  fut  rédi^it.à  un  dixième 
sons  St.  Louis  (  1Û78/) 

Le  s^o**^  était  donc    à    cet 
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ëgafd,  fort  modéré  pour  les  con- 
trats et  leslamens; 

II  le  seroît  même  de  nos  jours, 
eu  égard  aux  salaires  que  s'at- 
iribuoient  les  Notaires  de  Paris,, 
qui  éloient  assez  fréquemment 
pereusà  raison  de  cinq  pourcent, 

ATournayun  règlement  de 
la  Chambre  de  discipline  des 
Notaires,  en  date  du  25  Germinal 
an  treize,  fixe  Thônoraire  des 
Notaires ,  à  iroistpour  cent ,  pour 
les  immeubles  ,  et  à  dix  pour 
€^ent,  pour  les  meubks,  avecres- 
ponsion  et  paiement  de  tous 
droits  et  frais  de  vente,  et  la 
mqHié  S4P$,  jresppnsion  des  de- 
niersjlq^  contrats,  procurations  y 
sont  tpîrî^és  avec  beaucoup  de  sa- 
gesse et  de  sagacité,  comme  c'est 
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une  pièce  d'un  très-grand  poids  , 
nous  la  donnons  à  la  queue  de  là 
notèN.**  i55. 

LesMagislratspatirirurentpar 
une  ordonnance,  à  là  lâchelé  dé 
certains  débiteurs,  qui  préfé- 
roîent  de  rester  en  prison^  plutôt 
que  de  payer  leurs  dettes  et  pbur 
se  soustraire  aux  pôtïrsuites'  4^ 
leurs  créanciers  ; 

Ils  déclarèrent  qu*i]s  seront 
bannis  pour  trois  ansetîïihëbile^ 
aux  emplois  et  droits  der  bour- 
geoisie ,  jusqu'à  ce  qu'ils  aient 
pajé  leurs  dettes. 

Philippe  le  Bel ,'  qui  Be^iir^M^ 
voit  en  guerre  avec  le  CotiçiW  de 
Flandres,  (  G  uj  de  DanipteTre>  ) 
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menacé  à'ane  irruption  de  VEm- 
pereur  d* Allemagne  ,  et  qui  sen- 
tait Fimportance  de  conserver 
Tournay ,  y  envoie  un  Commis- 
saire, le  noble  Chevalier  du 
Hangest,  pour  qu'on  relève  ses 
fortifications  et  qu'on  en  aggran- 
disse  le  contour;  (  »34)  (i34) 

ïl  y  eut  à  cet  effet,  une  célèbre 
assemblée  à  l'Abbaye  de  St. 
Martin,  (  alors  liors  la  Ville,  )  où 
se  trouvèrent  le  grand  Prévôt, 
Jean  Pouret,  le  premier  Conseil- 
ler,  Henri  Pourel,  et  les  princi-  ' 
paux  et  plus  puîssans  bourgeois, 
Jacques  Moulôn,  Nicole  de  Cor- 
feery ,  Guillaume  Castagne ,  Mi- 
chel deFroyennes,  et  d'autres; 

Le  Commissaire  du  Roî  j  y 
déclare  que  son  intention  était 
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que  la  Ville  fut  entourée  de  tnurs^ 

de  tours  et  de  fossés; 

Lfi  résolution  y  fut  prise  de 
mettre  la  main  à  l'œuvre  ; 

Le  Magistrat  fît  publier  par 
toute  la  Ville ,  que  tous  Maçons 
et  autres,  qui  voudroient  y  tra-; 
vailler  ,  seroient  payés  de  leur 
salaire  ; 

Il  s'en  présenta  un  si  grand 
nombre,  que  la  main-d'œuvre;, 
alloit  à  mille  livras  la.  senaaine, 
(  5700  livres  de  nos  jours.  ) 

Les  Chanoines,  Seigneurs  et 
principaux  bourgeois ,  firent  les 
premières  avances  ; 
,  L'argent  s'épuisant  par  les  dé- 
penses, Ton  parvint  à  en  em- 
prunter à  Arras  et  à  Rheims  ; 
L  ouvrage. 
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L'ouvrage  fut  commencé  le 
Jeudi  d'après  la  Noël ,  et  finit 
à  pareil  jour  de   l'an    suivant. 

La  main-d'œuvre  seule  à  S/oo 
livres  (  de  nos  jours)  la  semaine, 
a  donc  coûtée,  finie  en  un  an, 
(  i924<^o  livres  de  nos  jours.  ) 

Le  cordon  garni  détours,  de 
murs  et  de  fossés,  prenoit  de- 
puis l'Escaut  et  St.  Martin,  jus- 
qu'auprès des  Récolels;  :> 

Le  Magistrat  fit  faire  des  chaî- 
nes pour  barrer  les  rues,  en  cas 

de  besoin ,  apparemment  celles 

». 
qui  n'éloîent  pas  couvertes  par 

des  murs,  des  tours  et  fortifica- 
tions. 


Tome  XI. 
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Guy  de  Daxnpierre,  Comte  de 
Flandres ,  est  arrêté  à  Paris  j, 
avec  cinquante  Seigneurs  de  sa 
Cour  ,  contre  laparole  de  Char- 
les de  Valoir,  Frère  du  Roi; 

Ce  traitement  barhare  et  con- 
tre le  droit  des  gens,  indispose 
justement  les  Flamands  contre 
la  France. 

La  guerre  s'allutne  entre  leé 
deux  Puissances  ; 

Piilippe  le  Bel ,  [toujours  em- 
porté ,  violent ,  écrit  jàax  Tour- 
nésièns.,  les  exihorte  à  se  tenir  sur 
ievtrs  gardes  :et  à  se  bien  défendre 
j)our  é  viter  de  tomi^er  entre  leurs 
mains; 
Us  les  autorise  à  courir  sus  aux- 
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Mis  Flamands,  d'enlever  et  pil- 
ler leurs  effets  ,  par  représailles^ 
de  ca  qu'ils  faîsoient  sur  eux; 

Tournay ,  tint  fidèlement  le 
parti  du  Roi,  comme  onle  verra 
ci-après.  (135)  (135) 

Les  Consistoires  ,  a  l'effet  de 
pourvoir  aux  charges  delà  Ville, 
ordonnent  qu'il  sera  perçu  un 
droit  d'écart,  (  10."*)  sur  les 
biens  de  ceux  gui  ont  institué  le 
Clergé,  pour  leur  légataire  ou 
héritier  universel.  (  ise  )  (136) 

Tournaj  avoil  conservé  par 
usage  et  tradition  ^  plusieurs 
points»  de  la  Jurisprudence  des 
Romains,  qui  pouvoient  arrêter 
et  emprisonner  leurs  débiteurs, 
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quî  ne  s'acquitoient  point  envers 

leurs  créanciers; 

II  paroît  que  plusieurs  bour-^ 
geois  de  mauvaise  foi,  voulant 
se  soustraire  à  leurs  obligations 
et  àPemprisonnement,  faisoient 
des  abandons  et  cessions  de 
biens ,  dites  misérables  j 

Les  Magistrats,  pénétrés  de  la 
•vérité  expérimentale  que  Vahan- 
don,  ou  cession  misérable,  est 
Faliraent  de  la  fraude  et  la 
ruine  du  commerce,  s'en  plai- 
gnirent au  Roi  de  France,  et  lui 
demandèrent,  qu'il  veuille  ho- 
mologuer ce  point  contùmier.   ' 

Philippe  le  Bel ,  par  une  char- 
tre  solennelle,  datée  de  Paris  , 
du  mois  de  Février  isgS,  hcmo- 
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ÏDgue  comme  coutume,  que  -si 
un  débiteur  est  pris  pour  dettes  ,* 
il  sera  baillé  en  la  garde  de  son 
créancier,  jusqu'à  parfait  paie- 
ment,  et  devra  aux  dépens  de  ce 
dernier  tenir  pied  d'arrêt,  sans 
que  la  cession  ou  abandon,  puisse 
.  Je  mettra  en  liberté. 

II  faut  avouer  que  nos  pères ,~ 
voyoient  profondément,  et  beau-' 
coup  plus  que  nous  ^  en  matière 
législative; 

Ils  faisoîent  ordinairement  peu 
de    lois,    mais  de  bonnes  lois. 

,  Il  est  apparent  que  le  Magis- 
trat accoutumé  à  exercer  de 
grands  pouvoirs,  que  les  discus- 
sions des  Rois  de  France  i  avec 
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les  Comtes  de  Flandres  j-  faclli-^ 
toient,  n'ôbtempéroîent  pas  à 
rordonnan<:e  de  St.  Louis ,  qui 
leur  défeiadoit  de  rendreJa  Ville, 
aux  honaierdes  des  bourgeois  de 
Tournay>  en  payant  4  Hvres 
d'amendes. 

Vojez  cet  ouvrage  ,  année 
1234,  ^^^^  10  y  page 

Un  arrêt  duParlementde  Pa- 
KÎs ,  les  condamne  à  faire  publier 
tous  les  ans  cette  ordonnance*» 
qui  enjoint  à  tous  les  homicides 
bourgeois  de  Tournajr,de  sor- 
tir de  la  Ville,  dont  ils  resteront 
bannis  à  perpétuité  ; 

Le  Magistrat  soutenoit  que 
les  homicides  des  Ecclésiastiques 
et  Chanoines ,  n'y  dévoient  être 
compris  ;. 
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Un  arrêt  du  Parlement  de  Pa- 
'  ris,  déclare  qu'ils  y  doivenirêtre, 
f  ï38)  comme  censés  h©urgeQis^i28\ 
de  Tourna j. 

Philippe  le  Bel  ^  après  avoir 
gagné  la  balaille  de  Fujnres,  con- 
tre les  Anglais  el  les  Flamands , 
(  1 297 ,)  preîïd  Lille  ; 

Trais  cens  soudoyés,  bour- 
geois de  Tournay,  d'après  la^ 
chartre  (  1187,  )  lui  sont  en- 
voyés par  le  Magislrau  (  jsç  )       (135) 

Ils  s'y  conduisent  avec  lant  de 
valeur  et  de  fidélité ,  que  le  Roi 
pour  les  en  récompenser,  fit  don 
à  la  Ville ,.  d'une  maison  y  située 
Fue  de  St.  Martin  ,  proche  la 
Porte  en-déhors ,  etd^une  rente 
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de  6  livres  i5  sols  (  24^^vTes  i4 
spls  de  nos  jours,  )  irnplgnorée 
sur  une  maison  rue  des  Fossés. 

Marie  de  Morlagne  ,  (  1 297  ,  ) 
fait    son    entrée    à    Tournay  , 
comme  Châtelaine ,  elle  est  très- 
(140)  pompeuse.  (  ho  ) 

Le  grand  Prévôt  de  Tournay, 
à  titre  de  son  office,  faisoit  des 
courses  dans  le  plat  pays ,  trois 
à  quatre  fois  rannée ,  accomjpa- 
gné  d'une  grosse  troupe  de  gens 
armés; 

II  couroît  sus,  aux  brigands 
et  voleurs,  et  faisoit  pendre  tous 
ceux  quMI  appréhendoit ,  sans 
forme  de  procès  ; 

D'où  est  venu  la  justice  pré- 
YOtale,  et  l'on  disoit  juger  pré-^ 
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'vôialement,  c'est-à-dire  sommai- 
rement ; 

Par-là,  il  éloignoît  tous  les 
scélérats  des  murs  de  Tournay, 
qui  senichoient  souvent  du  côté 
de  Leuzej 

Hugues  de  Chalillon  qui  en 
éloit  Seigneur,  prétendoit  que  le 
grand  Prévôt  de  Tournay ,  n'a- 
voîi  pas  le  droit  de  chassecoquin 
sur  ses  terres. 

Le  Magistrat  pour  assoupir  le 
différent ,  lui  acheta  le  droit  de 
chasse  coquin  sur  ses  terres,  pour 
la  soramede4ooolîvres,  (  12660 
livres  de  nos  jours.  )  (  >4i  )  (^41) 

1297  et  1S98. 
Le  Roi  d'Angleterre  offre  une 
C  5 
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suspension  d*arnaés  k  Philippe 
le  Bel  ; 

.  II  fut  conclu  d'abord  une  trêve 
de  quelques  mois  ^  a  Fîmes  en 
Ghampagne,  les  deux  Puissances 
envoyèrent  des  Plénipotentiaires 
à  l'Abbaye  de  Su  Martin,  près 
de  Tdurnay  ,  où  l'on  conclut 
iine  trêve  pour  deux  ans.  (  hî^  ) 

Le  Roi  de  France  garda  ses 
conquêtes; 

Les  Flamands  ne  voulurent 
pas  y  adhérer  et  désolèrent  le 
Tournésis,  parleur  brigandage, 
îîs  pillèrent  jusqu'aux  portes  de 
là  Ville; 

Ils  s'avisèrent  une  fois  de  la 
sommer  de  se  rendre  y  par  un 
Chevalier  nommé  Jean  deMenin. 
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On  leur  répondîl'par  l'organe 
du  premier  Conseiller  ,  Henri 
Pouret  ,et  du  grand  Prévôt,  que 
la  Ville  apparienoit  au  Roi  de 
France,  qu*on  lui  resleroit  sou- 
mis >  et  le  lendemain  ,  sur  leur 
nouvelle  tentative,  faisant  une 
sortie  par  la  porte  Coquerelle  , 
(de  Lille,)  les  Flamands  fu- 
rent repoussés  et  se  retirèrent. 

Il  y  avoit  à  Tournay  et  en 
Flandres ,  deux  partis  ou  fac- 
tions ,  une  flamande  et  une  frau- 
caise  : 

La  faction  flamande  étoit  cora* 
posée  de  beaucoup  de  mgv^ 
chandsj,  artisans  et  fabricant  4e 
draps,  bas  et  mercerie  ,  qui  faÎT 
soit  un  commerce  immense  aveic  • 
laFIandre;^ 
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La  française  avoît  pour  chef , 
rÉvêque  Jean  de  Vassonne  et 
une  partie  du  Clergé;  * 

Le  Magistrat ,  quoique  secrè- 
tement dévoué  à  la  France  ,  sa- 
-voit  en  politique  habile,  profiler 
des  guerres  enir'elle  et  la  Flan- 
dre ,  pour  se  procurer  des  avan- 
tages politiques,  administratifs 
et  commerciaux  des  deux  Puis- 
sances; 

Je  ne  croîs  pas  que  Phisioire 
d'aucune  Ville  ,  offre  l'exemple 
d'une  série  non  interrompue  ^ 
d'actes  de  sagesse  et  de  politique 
consommée^  durant  sept  sièclc^s^ 
par  une  suite  de  Magistrats, lut- 
tant avec  succès  contre  tous  les 
obstacles ,  et  parvenant  toujours 
à  son  but ,  le  salut  de  sa  pairie. 
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Tournay,  dut  cet  âvanuge 
au  choix  des  Électeurs  et  à  Tex- 
Cellence  de  la  constitution,  qui 
exîgeoit  que  le  Magistrat  fut 
bourgeois,  natif  de  Tournay ,  et 
de  bonne  vie  et  mœurs; 
^J  1298. 

LesTournésiens  craignant  de 
nouvelles  attaques  des  Flamands^ 
prirent  la  résolution  de  fermer  la 
Ville  du  Bruisle  \  {Paroisse  du 
Château^  )  qu^ifs  venoient  d^a- 
cheier,  par  des  murs,  îossés  et 
fortifications.  (  '43  )  (i43) 

Lits  Consaux,(  Magistrats)  se 
transportèrent  sur  les  lieux,  pour 
en  aviser  et  résoudre  le  plan,  et 
dénommèrent  pour  Commissai- 
res à  Texécuiion ,  huit  Notables 
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bourgeois ,  savoir  ,  Jean  Pré- 
vost, Majeur  des  Éehevins, 
Pierre  de  Wauripont^  Jacques 
Liepin ,  Guillaume  Duporcq^ 
Jacques  Wacquel,  Jean  d'Es- 
taimbourg ,  Gilles  de  Maulde  et 
Jacques  Margîes, 

Gomme  la  Ville  étoit  épuisée 
par  ses  achats,  et  la  confectioa 
des  fortifications  faites  récem- 
ment, on  prit  la  résolution  d'y 
faire  travailler  tous  les  Tourné- 
siens,  pauvres  et  riches,  par 
Connétablies  y  (  ruages  ,  )  avec 
sa  bannière,  de  douzejour&run; 
les  riches  se  faisoient  remplacer 
par  des  gens  qu'ils  salarioient , 
les  pauvres  étoien.t  pajés  de 
leurs  journées  ; 
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Lorsqu'on  eut  foui  et  creusé 
les  fossés  jusques  aux  rochers > 
dontquelques-uns  étoient  demar* 
tre,  on  les  fit  extraire  pour  bâ- 
tir les  murs  et  cuire  de  la  chauxf 

II  fallut  pajertouteslessema^ 
nés  les  maçons ,  les  tailleurs  de 
pierres ,  les  chaufourniers  et  au- 
tres artisans,  Fargenivintà  man- 
quer, avant  queles  tours  et  {nurs 
fussTent  a  leur  hauteur  ; 

Mais  le  zèle  généreux  de  TÉ- 
ijêque,  du  Clergé  et  de  la  Bour- 
geoisie y  pourvut  si  abondam- 
ment que  Touvrage  fut  d'abord 
achevé; 

Les  Bourgeois  delà  Paroisse 
St.  Brîxe  et  de  Celle  de  St.  Jean 
des  Chaufours ,  que  cet  exemple 
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àvoit  échauffé  d'une  ardeur  pa- 
triotique extraordinaire ,  sollici- 
tèrent les  Gonsaux ,  (  les  trois 
Consistoires,  )  de.  vouloir  cer- 
ner leur  arrondissement  de  sem- 
blables  fortifications  , 
-  En  telle  manière  qu'on  entre- 
prit de  continuer  les  murs  et 
tours  jusqu'à  la  rivière  de  l'Es^ 
caut,  au  milieu  duquel  Ton  ma- 
çonna deux  pilliers  de  vingt  pieds 
de  long ,  de  huit  pieds  de  largeur 
et  de  35  pieds  de  hauteur, 
(  Pont  h  F  arche ,  )  lesquels  sou- 
tiennent la  voûte  y  pardessous 
laquelle  passent  les  navires; 

Le  fond  de  la  rivière  fut  pavé 
de  grosses  lames  de  pierre  de  83 
pieds  en  largeur  et  de  72  en  lon- 
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gueur,  pour  donner  de  l'appui 
et  de  la  solidité  au^  trois  voûtes; 

L'on  construisit  une  tour  de 
80  pieds  de  hauteur^  avec  des 
crenaux,  ouvrage  qui  passoit 
lors  à  Tournay,  pour  tin  des 
meilleurs  morceaux  de  fortifica- 
tions du  niojen  âge. 
.  3N"onpbslant  les  fortifications 
construîtesen  rsGa,  1277,  ^^9^ 
et  1297,  la  Ville  n'étoîtpas  en- 
tièrement close  de  murs,  depuis 
la  rivière  jusqu'au  Floc  à  bre- 
bis, au-dessus  la  Porte  de  sept 
Fontaines^  et  depuis  la  Porte Co- 
querel,  (dé  Lille,)  jusqu'à  Su 
Martin  j 

Mais  cela  fut  acLevé  au  com- 
mencement du  14."^  siècle; 
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Jean,  de  Wassonne ,  (  Évêque 
de  Tournay  ,  )  eneouragea  le 
Magistral  à  cette  coûteuse  et  ma- 
gnifique entreprise,  par  ses  con- 
fi^eils  et  ses  largesses. 

Les  Baillis  royaux ,  dont  l'é- 
tablissement servit  si  f^ttctueuse-' 
I^ent  raccroissemeni  du  pouvoir 
àes  Monarques ,  ne  négHgeoient 
aucun  p:rétexre  pour  emprendre 
&ur  le  pouvoir  des  Maigistrats  > 
des  Villes  érigées  en  Commune; 

Celui  de  Su  Quentin,  qui  étoit 
3e plus  proche  de  Tournay,  e(ï 
dont  cette  Cité  reissôrtîssoit,  s'a- 
visa de  troubler  Tautorilé  légale 
des  Prévôt- Jurés  ; 

Philippe  le  Bel  lui  enjoignit 
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d-êire  plus  circonspect,  et  lui 
ordonna  dé  les  laisser  gouverner 
paisiblenaenl^-sauf  aies  surveiller, 
(  144  )  comme  étant  de  sort  ressort  (144) 
avec  défense  anx  Baillis  de  la 
Flandre,  de  çonnoîlre  par  appel, 
des  causes  jugées  par  lesPrévot- 
Jîïrés. 


Fin  du  texte  du  treizième  sîhle* 
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NOTES 

Sur  le  treï'(t€me  siècle  de  V histoire 
de  Tournay. 


1.  Maître^  O 
uiuteU  ]    wJuMMA    statuîorum 

synodalium  Tornacensium  ,  page 

87. 

:^  Cousin.  Histoire  de  Tournay\ 
livre  3  ,  pages  5oj  y  5oS  et  Sog. 

«  Car  auparavant  lesdiles 
»  Paroisses  de  Tournay,  né- 
»  loit  lors  que  cinq  en  tout ,  ils 
»  desservoîent  par  Chapelains  , 
»  à  qui  on  donnoil  gages,  les- 
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n  quels  en  TÉglise  Cathédrale^ 
»  s'appeloient  Prêtres ,  ils  des- 
»  servoient  ces  Cures ,  autant;  et 
»  si  lông-temps  qu'il  plaisoit  au 
»  Chapitre  les  envoyer-là ,  elles 
»  y  continuer;  le  service  accom- 
»  pli ,  ils  revenoiept  à  TEglisè 
»  Cathédrale  et  assistant  aux 
»  Offices  de  ladite  Eglise ,  rcce- 
»  voient  aucunes  fois  avec  ]es 
»  Chapelains  des  distributions 
»  telles  qu'elles.  » 

De-là  l'origine  delà  préséance 
des  grands  Vicaires,  sur  les  Cu- 
rés de  la  Ville  ,  parce  qu^ils 
étoient  pris  ordinairement  d'en- 
tre les  Chapelains  ,  qui  leur  cé- 
doîent  le  pas  au  Chœur  ; 

Ils  continuèrent  ainsi  (  i2oo>) 
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dès  qu'ils  furent  lérigés  en  VI- 
caireries  perpétuelles  ; 

Mais  ils  restèrent  enrevancte ,' 
Suppôts  du  Chapitre  (J^  Gremh 
ChorL) 

Ils  précèdent  en  rang  tous  les 
Chapelains  ; 

Lors  de  leur  décès  ,  un  grand 
Vicaire  ,  va  de  droit  célébrer 
leur  service  dans  leur  Église  Pa« 
roîssiale  ; 

Ils  ont  part  aux  diiStrîljutîons 
du  Chœur  ,  lorsqu'ils  y  assis- 
^  lent. 

Anireœ  CatulILf  Tornacum 
Nerviorum^  pages  i6û  et  iQZ* 

Le  Chapitre  est  demeuré  Curé 
primitif  des  sept  Paroisses,  rive 
gauche  et  des  Cures  suhurbi- 
caires  ; 
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Son  droit  étoît  en  pleine  vl-^ 
gueur  au  is.""*  siècle,  comme  on 
]'a  vu  au  discours  sur  le  ia.^^siè» 
cle  et  note  y  relaiive- 
IIfut  soleniaellement  reconnu 
(  1 1 26  j  )  lors  de  la  /ondation  de 
TAbbaje  de  St.  Médard  et  de  la 
fondation  de  la  Chapelle  (ii55^;^ 
du  Val  d'Qrcq; 

La  prééminence  des  Chanoi- 
nes de  la  Cathédrale ,  sur  les  au?- 
très  Prêtres ,  provient  de  ce  qu'a» 
rîglnaîrement  VJÈvêque ,  éioit 
proprement  le  seul  Curé  de  son 
Diocèse ,  et  les  Membres  de  son 
.Clergé  fSes  seuls  Vicaires  ; 

Une  fois  les  besoins  spiritue-s 
étendus  ,  par  rétablissement 
d'Oratoires^ de  Chapelles,  TE- 
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^êquey  plaçoit  des  Suppôts'de 
sa  Cathédrale  ,  c'est-^à-dîre ,  àe 
la  chaire  de  VEvêque ,  ce  qui  lui  a 
valu  la  primauté  d'honneur,  sur 
le  Clergé  des  Paroisses  , 

D*où  le  Père  Thomassin  as- 
sure que  c'étoît  une  grande  élé- 
"vatîoji  d'être  incorporé  au  Cha- 
pitre, ou  Clergé  Cathédral  , 
Canonicus  or  do  primum  ab  Apos'^ 
toits  postea  ah  Augustino  Epis^ 
€OppreguIariter  institutus. 

( Sigebert,)  en  effet  dît  ïves 
de  Chartres /in  primîtivâ  Eçcle- 
siâ  nullus  constiluius  est  rector 
animarum  ,  nisi  de  communi  vi- 
tâ  ,  assumptus. 

Les  choses  restèrent  à-peu- 
près  par-tout  en  cet  état,  jus- 
qu'au 
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qu'au  i2."**siècle,qu*Eugène  lir, 
(  1 148 ,  )  défendit  par  un  canon 
du  Concile  de  Rheims,  que  ceux 
chargés  de  personat  ,  puissent 
placer  d'avantage  des  Prêt/es 
piercénaires  dans  les  Presbytè- 
res ,  (^Pafoisses  ,)  par  commis- 
sions révocables  j  maïs  que  cha- 
cune ,  aura  son  Prêtre  partîcw* 
lier  ^  qui  ne  pourra  être  destitué 
que  par  le  jugement  canonique 
de  rÉvéque,  oa  dePArchîdtaçrei 

D'où  Fleury,  livre S^,  iV.^5o, 
în/ère  que  c'est  de  cette  époque 
que  date  proprement  l'érection 
des  Gurés  tilulaires  et  inamo- 
vibles. ^ 

Voyez  rexcelleni  ouvrage  fai- 
tiiulé  : 

Tome  XI.  D 
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Code  des  PârMss^s^  ou  tecûeild^$ 
plus  impartantes  fu estions  sur  Us 
'Curés  et  leuts  Pnràlsshm-^  résO'^ 
lues  par  Vècfitiireyles  CofiHlès  et 
les  Pètes  i  et  à.  pur  h  Père  Ber* 
fiard  d'^irrnsf  Càpuêin  y  Paris  t 
iti^  1 2,  cfie'iHériiSsam^  Imprimeur 
ûe  t" ArohéM^ê^ue  ^  i  "fÂ^  >  éùv^c  ap^ 
pràhàliôn  ^t  prlvUège  du  Roi^tôme 
1.^'  pn^es  8 ,  1*2  n  X  3,  ihtlus  ii8, 

Item.  R^Heii  j^'néMldes  chû^ 
^es  faiïe^  H  àâ^e^rmes  devdni  far'^ 
rivée  iesSmMs  Apôtres  dans  ceue 
Viîh  de  Tmrnay ,  page^  5268 , 
liï€g -ift  270  ^  mattûs'cri^  apparié'* 
nant  à  M/  Drogard  '  Derassé  , 
MùrnM^'dè  kttr^s.         i-        ^ 
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Q*  Ecclésînstîcjues  et  cîvîls.  3 
Cousin^  Histoire  de  Tournay  ^  li^ 
^e5^pâffeSo6s 

item.  Recueil  gênerai  des  che- 
ses  faites  et  advenues  devant  l^ar^ 
rivée  des  Saints  Àpottes,  etc.  page 

Poutminm  Histcife  de  Tournay^ 
pages  aSq  et  i85. 

Recueil  de  plusieurs  faits  rares 
et  antiques ,  etc.  page  sg. 

5.  J}4  la  singularité.^  V^yéz 
les  ouvrages  :  Veterum  alifuot 
GaUiœ  ef  Belgii^criptorum  opus-^ 
euh  c  ^&Cî^à  ^mcfÉtiLm  eèitë  /^ 
^0'  màmserfpi^  ^&aikihu^'  ^  ^JBi- 
MiûthecarùmGàUitèinliictm  eMia 
cumeffigiehusvit€e  fie  eorum  com^ 
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ruTthex  oj^cinâ:  Pétri  Vmêermef'^ 
che  i  1692 ,  pag0s  X  , ^  j^  3  it.^* 
Cet  ouvrage  .est  attribué  k  Gusi- 
mîr  Oudin. 

Item.  Casïmiri  Oudin,  Supple^ 
mentum  Bellarmini  de  scriptort" 
tus  Ecclesiastîf^hiyJParUils  japud 
^ntonîum  De!(jilUer,  vîàJacQheâj 
1686  ,  /n-8.*^  cumap»  et  prtv. 
page  467.^         \  /^ 

Item.  Henrîcus  Gandavensîs ,  de 
scriptùrîhus  Ecclesiastlcis^p.  i6o» 

/^^  Murs  de  pierres.]  Cousin» 
Hutotre  de  Taurnay^,  livr^^ipté  i. 
,  Jtctmw  lî^eueil  générMlÂ^SfCko'^ 
ses  Jattes  et  advenues  depsn^  /*4r- 
rivée  des  Sts.  jipotre^^ytc*  fûges 
aji  ^t{^72. 
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En  entendant  le  passage  de 
Coiisîn,que  les  Paroisses  du  Châ- 
teau et  de  St.  Jean,  ne  furent  pas 
enveloppées  de  naurs. 

L'on  concilie  Poutrain,  page 
555 ,  avec  Cousin  ,  livre  4%  P^f^  i  • 

En  effet,  Ton  voit  encore  au- 
jourd'hui le  reste  de  ces  fortifica- 
tions, passant  par  les  cî-dévant 
Jésuites,  abondant  à  la  maison 
de  M/  Derasse ,  près  les  Capu- 
cins ,  et  de  la  rivière  du  cÔÉé  dô 
St*  Jean  ,  joignant  l'Hôpital 
Marvîs ,  la  Tour  des  Sots,  (  dé^ 
ma  lie  eh  176  g  ,  etc.  ) 

Foutrain'.Jiistoire  de  Tournay^ 

pages  S45iB44  <?^  545. 

Bu^elinus.  GaUo<FIàndriâ^li^ 

vre  6,  page  255. 

D  3 
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5.  Dmpi^<enfàns»  ]  Cvusin  j  li- 
vré 4  $  pagfs  i5  ,  QJ^et  âS* 

Summà  ^tatutorUm  syticdaltum 
Tornacensium  ^  pages  97  ,^8  ^  3^ 
€t  1 00* 

Ceci  prouve  que  dès  le  12.°** 
siècle,  et  beaucoup  pjus  ancien- 
ïiement)  lesou^-éiacônat,  obli- 
geoit  à  la  coîitîpençcîî 

Dès  Iç  B*"*  siècle^  \es  soys- 
Diacres  y  éioienl  tenus  y  comme 
étani  d'un  ordre  saciîé»     ] 

Vidé  Van  Espeh  ^.jusExcleé 
sîasticum  unhersurn  ^  partie  1.^'^ 
îitre  1 ,  chap.  5  »  tome  1  ^  page  5* 
édition  de  Cologne  9  en  5  volumes 
în-foUo ,  çA^^.  Guillaume  MetUf^ 
^ich ,  1777,  <2i^^r  privilège  Im  - 
périaL 
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Pautrain*  Histoire  de  Tournay^ 
page  65o. 

6.  Après  matines,  ]  Ççusir^^ 
Histoire  de  Taurnay  ,  livre  4  >  P^^ 
ges  11  ^  12  ^  i5et  s£^ 

Dans  ce  siècle, les  matines  se? 
disoient  à  minuit,  Yélé;  etrhiver, 
de  grand  malin  ; 

Le  Chapitre  obtînt  en  i3o5 , 
une  bulle  du  P^pe  Honoré  III, 
qui  le  dispensoit  de  dire  matines 
à  minuit. 

Voyez  jPuielinui  y  livre  6, 
pages  zBy  ,  ûGo,  269  et  ^70. 

Bouchard  d'Avènes  avoîl  dû 
prendre  le  sous-di^eonat,  àrins- 
tance  du  Chapitre  de  Tournay, 
qui  vouloit  que  se3  Chanoines 

D4 
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dîgniiaîreSj  fussent  dans  les  or- 
dres sacres. 

Item.  Bm^elînusjîhre  Qf  pages 
3û3  et  Za4. 

annales  de  Flanires ,  par 
d^Hûudegherst ,  tome  q  ,  pages 
86,  87,  88^89 >  90  ^^  qi* 
'  Vojez  Recueil  général  des  cho- 
sesjaiîes  et  advenues  devant  Var-r 
rivée  des  Sts»  jipôtres  dans  cette 
Ville  de  Tournay  y  p.  Q^5et22^yé 

y.  Et  du  Réfectoire.']  Cousin» 
Histoire  de  Tournay  ,  livre  4  >  ^û* 
ges  iQ  et  i5^ 

8.  Du  Magistrat.  ]  Voyez  le 
manuscrit  intitulé  :  Note  en  for  me 
d^  inventaire  de  toutes  les  pièces  qui 
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jurentfechertheestt  tirées  en  copies 
auîhehticjûe^'êes  archives  de  îà 
Ville  et  Cité  àe  Tournay  ,  appar- 
tenant à  M/  Drogard-Derasse , 
page  àZu 

Item.  Kécueii  général  de  cho-^ 
se  s  faites  et  advenues  devant  VarrU 
vée  des  Sts.  Jâpotres  dans  cette 
Ville  de  Tôufnay ,  mahuscrît  ap- 
pât tenant  à  M/  Ehrbgard^Dc- 
rasse,  page  û8i. 

Item.  Quatrième  recueil  par 
FauUJûseph  Depestre  y  présenté 
par  sanJilsJ.^B.^Joséphy  à  l^Em-' 
pereur  Joseph  II j  manuscrit  1 78 1 , 
apparlenanl  à  M.*"  Drogard, Pa- 
risien ,pageZ  ,  1.^'^  partie. 

Item.  Recueil  de  foitt es' choses 
regardant  la^  Vaille  de  TTmirnayy^ 

D  & 
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9.  liouwaux  Magistrat  s  •Ihps 
Puissances  ont  constamnaent 
pr  ofi  t^  dç^  dissei^iiQp5  €Î  v  il  es  des 
peupks  pour  les  asservir; 

Sans  la  discorde ,  les  T^ourné- 
si^ns  ré^is-toient  à  Ferraiid  ,  et 
n'eu&sent  pas^  été  pîUés ,  i^aapo^^ 
ses ,  incendiés  et  supplicies j 

Celte  triste  réflejJtion  s'appii- 
qu^  malhe^areusement  à  Tour- 
najj  peuple  lK>n ,  loja]  et  géné- 
reux >  tn^is  facite  à  se  laisser 
tromper  par  des  intrijgaiîs ,  ^u^ 
y^nlétràng^rsin^onnusetparyenus. 

C'est  une  consolation  hhn 
douc^  pour  4îiix  ^  <iue  loutiss  ks 
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fois  qu'ils  ont  en  la  sage  pré->p 
voyance  de  «e  choisir^  d'après 
leur  consiîtuiion  y  des  babitans 
nés  à  Tournay,  pour  les  gou-? 
Terner ,  ils  n'ont  eu  qu'à  se  louer 
de  leurs  lalens,  de  leurs  vertus  et 
de  leur  désinléresse«ient  pa- 
triotique. 

Poutrain.  Histoire  de  Tournayy 
livre  ^j pages  1 6, 1 7, 18,  19  et  20* 

Annales    de    Flandres  ,    par 
iHoudegherst  y  tome  2  »  page%5» 

Bu!(elinus ,  livfe  6 ,  page  û65. 

Recueil  général  des  choses  fki" 
tes  et  advenues  devant  F  arrivée  des 
Sts.  Ap êtres  en  cette    Ville    de- 
Tournay  ,  pages  274  et  275. 

Recueil  de  plusieurs  faits  rares 
et  antiques ^  extraits  desregi^tres^- 
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tant  du  Ê alliage  du  Tournésis  ^ 
çÙ€  de  ceux  dicelle  Ville  ^  éta 
manuscrit  appartenant  à  M/ 
Drogard-Derasse,/?^^^5  û6,  27 
et  38. 

10.  Franciscl  Hœfeî.  Annales 
Brabantîœ  ,  tome  i.^^ page  5244* 

Annales  de  Flandres  ,  par 
d^Houdegherstj  pages  gS,  94^  95> 
96^97»  981  99 >  100  <?r  loi. 

Velly.  Histoire  de  France^  tome 
3 1  Z'^g"^  4^5  >  édition  //i-i2. 
.  Philippe-Augusle  dut  princi- 
palement le  succès  de  cette  jour- 
née à  deux  Évêques  ; 

L'un  Guérin  de  Senlîs,  rangea 
ses  troupes  en  bataille,  le  vent  et 
Je  soleil  à  d^sj 
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L'autre ,  Philippe  de  Dreux , 
Évêque  de  Beauvais ,  qui  assom- 
mant Tennemi  avec  une  masse 
de  fer,  prétendoit  ainsi  ne  pas 
encourir  l'irrégularité. 

Parce  qu^assommer  éloitévî» 
ter  Teffusion  dû  sang  ; 

Ce  Prélat  guerrier,  fit  le  Gé- 
néral anglais  Salisbury ,  prison- 
nier. 

11.  ji  plusieurs  maisons.  ]  Re^ 
eue  il  gêner  aé  des  choses  faîtes  et 
advenues  devant  Varrhée  des  Sts. 
Apôtres  en  cette  Ville  de  Tour-- 
nay  ^  in-folio ,  pages  285  et  !286^ 

12.  Cessa  Vannée  suivante.  J 
Ibidem.  Hecueil  général  y  etc.  pa- 
ges a86  et  sS/. 
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Bu^elin ,  livre  B  ,  page  a4^  i 
place  ce  fléau  àVan  1214  ; 

Tout  se  condlîe  si  Ton  con- 
-yient  qu^il  dura  jusqu'à  Tannée 

i5.  VÈvêque  de  Tournay.  ] 
Poutraîn.  Histoire  de  Tournày  , 
pages  Sid  et  619. 

Voyez  le  Cartulaire  et  cette 
histoire^  texte  et  note  76,  année 
1x86,  tome  6 ,  pages  58  et  69. 

i4*  2^^  Philippe  -  Auguste.  ] 
Cousin.  Histoire  de  Tournay  ^  li^ 
pre4^f  page  s  6. 

Histoire  manuscrite  de  Tour-- 
nay  y  son  gouvernement ^  ses  cpu-^ 
tûmes  y  etc^  manuscrit  à  la  BihM^>^ 
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tk^fUe  de  M/  Hoverlant  y  Auteur 
,  de  cet  ouvrage , pages  5  ^^et  y. 
Article    I.*' 
»  SI  quîs  alîquemde  commu- 
»  nia  Tornacensi,  infracivila- 
»  tem    Tornaeensem  vel  extra , 
»  occident^  et  captus  fuerit  ca^ 
»  pite  plectetur ,  etc.  « 

AB.TiCI.£   28. 

»  Quicumque  homînem  occî- 
»  4erit  et  ad  Ëcclesiam  confu* 
»  gerit,  Eccîesia  ei  garantiam 
»  conferre  non  poterie,  a 

Recueil  générai  des  choses  fat^ 
tes  et  advenues  devant  l^ arrivée  des 
Sts.  Apétres  en  cette  Ville  de 
Tournay  >  page  87. 

i5.  Des  Normands  (  &Si.  } 
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Recueil  général  y  etc.    ibidem , 
page  Q^j. 

16.  A  un  Boulanger.  ]  Ces 
sortes  de  prédioiiôns  aussi  cer- 
taines qu'incompréhensibles  , 
so^nt  <îonstalces  d'une  manière 
irrécusable  par  les  fastes  de  rhisi- 
toire  jusqu'à  n05  jours,  et  nos 
Philosophes  se  sont  reiranchéè  à 
ne  pas  y  croire  à  rçrdinaire  , 
parce  qu^ijs  ne  coniprenoient  pas 
selon  eux  le  pourquoi  de  la  cho-* 
sej  comme  s'il  leur  étpît  permis 
de  nier  rexisience  de  ce  qu'ils  ne 
comprennent  pas ,  et  véritable  • 
ment  l'on  feroii  un  grqs  volume 
de  ce  qui  omre-passe  leur  intelli- 
gence j  * 
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UneRélîgîeuse,annonceàlVla- 
rieLezincka  qu'elle  seroit  Reine. 

Un  Maçon  (Barbé),  à M/^^* 
d'Aubigné,  depuis  M."*  Main- 
tenon  ,  qu'elle  épouseroit  un 
grand  Roi. 

Voyez   Vie  privée   de   JLouîs 

XV y  tome  1/'  pages  iZoet  i54* 

Vie  du  Dauphin^  Père  de  Louis 

XVIy  par  l'Abbé Proyan^  pages 

46  ei  4 1  • 

Vie  de  Madame  Maintenon  > 
tome  I.®'  page  46,  édition  iri'-^^. 
•  Dictionnaire  historique,  article 
Maintenon  y  tome  5  ,  page  58. 

Dictionnaire  encyclopédie  ^  ar^^ 
ticle  pressentiment. 

Dictionnaire  historique^  article 
Apchon  ,  tome  1.*'  page  2752* 

Cousin.  Histoire  de  Tournay  , 


dby  Google 


Ime  4  >  p^i^s  û'j ,  28 ,  a%^  3o , 
Si,3û,4o»  41  y  4^  y  45*  55, 
54,55,  56^57, 58, 69,60^^61. 

Summastatutorum  àynoialium 
Tornacensium  ,  pages  100  ,  101 , 
102  ^  io3,  io4^^  io5. 

Andteœ  CattulIL  Tcrnacum 
Nërviorumi  edmocttatàj  fage  98. 

Bu^eltnusylih.  Ç^  y  pages  270  , 
271  et  2841  //£*  2,  pages  367 
^f  568.  //i.  Zj  pages  534  ,  535 , 
536^^537. 

Recueil  g  en  éraj  des  cfiQsesfai^ 
tes  et  advenues  devant  V arrivée 
des  Sts^  Apûtres  dans  cette  Ville 
de  Tournay  %  pages  287  ,  288 
et  289. 

Poutrain*  Histoire  de  Tournay^ 
pages  187,  188^^  189. 

L^s  HalJes  cxoienl  alorô  THô- 
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t<ïl  de  Ville ,  c'est  la  bourse  d'au- 
jouref^feuî ,  sur  la  grande  Place  , 
autrement  le  corps  de  la  grande 
tîarde; 

G'ést  donc  à  celte  époque 
(11^77,)  que  l'Hôtel  de  Ville 
d'aujourd'hui,  doit  avoir  été 
bâti; 

C^est  à  cette  époque  encore 
que  lê.Tpurnésis  fut  défriché, 
par  rencouragement  de  rÉvê- 
que  Waller  ,  à  enaplojer  le^dî-' 
mes  novaIes>pourédifier  lesÉgU-' 
ses  y  et  substanter  ses  Ministres; 

Il  érigea  (122g  )  la  Chapelle 
de  Su  NîeoUs  en  Paroîsse ,  sous 
le  nota  à^  Capèle'en-'Pévèle  ,  du 
consentement  de  l'Abbaye  d'An- 
chin  ; 

Il  approuva  (  lia^p)  lai  doua-» 
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tion  faîte  par  le  Capitaine  Phi- 
lippe de  Derguau ,  Seigtieur  de 
Werlëngiiem  ,  an  Chapitre^ -dé 
St*  Pierre  à  Lille  ,d*un  déns  de 
cjuinze  livrés  Flandres  ,  et'd*ane 
mesure  de  froment,  pour  lâ  fon* 
dation  d- une  Chapelle  à  Werlen- 
ghem,  dont  ledit  Chapitré  se* 
rôit  le  PatrôYî  ;    ^^  ■ 

L'on  assure  qu'il  présida  au 
Sj^node  Disecesain  (  laSâ  ) 
dont  les  actes  sont  cités'  dan5 
Y  ou  V r â  g é  i n l i  t ul e  *  iés  ^Arfêisno^ 
^tahhs  dès  principaux  Tribunaux 
du  Royaume  ; 

•Prescrivit  énàuile  un  régime 
de  vivre  a  l^ HSpital  des  Lépreux 
delà  Vallée d' Oreqjei- Tournàyy 
qui  devoît  être  administré  par 
quatre  Frèi*e6  set  quatre  Sœuirs  , 
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astreints  à  la  continence ,  à  la 
pauvreté  et  à  l'habit  monastique, 
sous  H  direction  du  Supérieur  de 
la  maison; 

Laissant  au  Magistrature  soia 
extérieur  de  punir  les  délits  qui 
pourroient  s'y  commettre,(i.^5£) 
règlement,  qu'il  prescrivit  en 
même-temps  à  la  léprosie  de 
Gand. 

.  1 7,  appelée  hons  Enfans.  ]  La 
maison  dies  bons  Enfans,  éloît 
située  rue  du  Four  Chapitre  ,  à 
Tendroît  où  depuis  a  été  établi 
le  Collège  du  Chapitre ,  dit  de 

LeChapître  qui  avoît le  droit  ex- 
clusif d'enseigner  la  jeunesse  au 
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moyen  âge ,  qu'il  d^léguoît  à  soit 
grand  Ecolâire  ,  établît  depuis, 
un  Collège  sous  son  àùto nié  im- 
médiate ,  et  ce  ne  fut^ue  de  son 
consentement,  que  les  Jésuites 
purent  enseigner  les  humanités 
àti  milieu  du  i€^*^  siècle  ; 

De-là,  îè  droit  du  Cîianôîhe 
grand  Écolâtre,  d'examiner  et 
d'admettre  les  Maîtres  d'école  et 
de  pension,  avec  le  premier  Con* 
veiller  ptosiôrlnaîre  die%îà  Vîlîe; 

Lte  Gliapitre  à  u^é  de  ëe  îdfdît 
jusqu'en  lygS,  époque  delà  sup- 
pression des  jurisdîclion$  capi- 
tulaires,     '^'^    ^''  '■''-   •  "-''-;'^^'-: -^ 

Vojez  cet  ouvrage p^it^^Bt 
pages  î83;  iBili  iS5i,  iM' ^^ 
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i8.   Vis-  à -vis    VÉvéché.    ] 
Vacat, 

19.  Castraie  da  Seigneur.]  H 
est  bon  et  dire  un  Wot  sur Thîs- 
torîque  de  ce  petit  Cbapître ,  ins- 
titué sous  Louis  le  Débotinaire , 
composé  en  son  origine  de 
quatre  Cbanoines  et  qui  eut  un 
différ'ent  sérieux  en  1770  et  an- 
nées suivantes,  avec  son  Évèque, 
qui  finît  pâv  gagner  son  procès 
au  Parlement  de  Paris ,  en  17B6, 
coneernanl  un  règlement  que  ce 
Chapitre  avoît  porî^et  quîoblî- 
g'eoit  l'Éwîïue  à  se  faire  repré- 
senter comme  Prévôt. 

Monsieur  Leîebvre,  Chanoine 
de  Comines,  conduisit  ce  procès, 
et  feu  le  célèbre  Jurisconsulte 
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Lefebvre,  y  produisit  des  mé- 
moires în^prijmés,très-intéressan5 
pour  le  Chapitre  de  Comînes. 

Monsieur  Wartel,  pour  TÉ- 
vêque  de  Tournay  ,  en  fit  de 
semblables. 

so.  Et  son  éphaphe.  ]  »  Wal- 
»  teri  meritum^  coramendat  so^' 
»  bria.  vita 

»  Mens  humilis,  sîmplex  ocu- 
»  lusdevolîo  pura 

»  Larga  manii^  doctrina  fre- 
»  quens  affectif  jugis, 

A  Vola  crucis  pastorîs,  opus 
»  legatio  plena 

»  Ipsebonospueros,  monia- 
»  les  ac  seniores  - 

»  Fundat  Prœsbylereos  Be« 
»  gliinas  atqtie  minores  , 

»  Et 
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^  v»  Et  Cotnminens«s,  ad  se  vo- 
it cat  ac  aenenses.  a 

Le  surnom  de  Marvîs ,  pro- 
vient de  ce  qu*il  dèmeuroît  rue 
Haîgncj  Paroisse  Sti  Brixe^près 
du  RLeu  appelé  Marvls, qui  coule 
au  long  de  l'Hôpital ,  qui  en  a 
retenu  le  nom ,  et  peut-être  du 
pieux  et  charitable  Éyêque ,  qui 
Fa  doté* 

21.  AT  égnrâ  des  Chanoines.  ] 
Cousin^  Histmre  de  Tournay  ,  //- 

vre  ^^P^S^'^'^* 

Recueil  général  des  choses  faî- 
tes et  advenues  devant  V arrivée 
des  Sis.  Apôtres  en  cette  VilUde 
Tournay ,  page  fi^^'^ 

Tome  XI,  g 
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vée.]  La  suite  de  cette  histoire 
nous  dëmontrerade  plus  en  plus, 
^ue  les  Châtelains  du  Tourné*- 
sis  ,  furent  toujours  les  fléaux  de 
îa  bonne  Ville  de  Touraay ,  et 
ijue  le  Bailliage  du  Tournésis  Jfîm: 
son  véritable  successeur,  sjous 
ce  rapport  s^i nistr^* 

Poutraîn.  Histoire  de  Tournay^ 
pages  ôi^  f  620  et  621, 

Cousin*  Histoir-e  de  Tournny  , 
livre  4 1  pafes  3i ,  Ss  et  35. 

25.  Fidélité  de    ce    réijids.  ] 
Cousin^  Histoire  de  Tournay  ,  //- 

vre  4>T^ë^^^^'' 

jRecueil  génér-àlde^  choses  faU 
tes  etadveriues  devant  r arrivée  des 
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j^tSé  ApStres  en  cette   Ville  de 
Tournay  ,  page  sgB. 

24»  Et  de  rÉcolatre.}  Cousîtif 
flistoire  de  Tournay,  livre  4# 
pages  33  ^^54* 

Manuscrit  du  Libraire  Defli- 
nes,  intitulé:  Recueil  de  toutes 
choses  regardant  h  Ville, page  jj 
Recto. 

Recueil  général  des  chosçsfair 
tes  et  advenues  devqrit  Pfirrivée 
des  Sts.  Apôtres  y  page  295. 

Recueil  def  rno^noies^  tant  an-- 
tiennes  ^ue  modernes  ,  i^'4*^ 
Bruxelles,  1^67  ,  ckf^  J.  /.  Bo^-^ 
chérie ,  pages  56  et  &y.  ;    , 

ûS.  LesRoisdeFmn^e.^Cou^ 
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sîn.  Histoire  de  Tournay  ,  livre i^i 

pages  42  et  45. 

Recueil  général  des  choses  fai^ 
tes  et  advenues  devant  F  arrivée  des 
Sts.  Apôtres  dans  cette  Ville  de 
Tournay ,  page  289. 

Reciieîl'de  plusieurs  faits  rares 
et  antiques  y  extraits  des  registres^ 
tant^du  Bailliage  de  Tournay ^(ju^ 
de  ceux  d^icelle  Ville ,  ainsi  que 
de  ceux  du  Chapitre ,  pages  194  > 
i^S  et  I96. 

f^     26*  Dans  la  presse.']  Recueil 
de  toutes  choses  regardant  la  Ville, 
*  appartenant  à  M/  Deflines,  Li- 
braire ,  page  7  ,  Recto.  . 

t^'/.  Chartre  de  iidy.  ]  Pou-^ 
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train.  Histoire  de  Tournayypages 
i85,  184^^  i85. 

Cousin,  Histoire  de  Tournay  ^ 
livre  4,  pages  36,  5/,  38,39 

Annales    de .  Flandres  ^    par 
d' Houdegherst ,  tome    2,    pages  , 
ii5,  ii4^  ii5,  n6,  117,  118, 

11g  ,  îâO.  ^^  lui. 

L'on  conserve  un  manuscrit 
à  la  Bibliothèque  de  St.  JVIartÎA  » 
à  Tourna j,  sans  nom  d'Auteur, 
et  dont  la  fabrique  est  très-sus- 
pecie,  où  se  trouve  l'anecdote 
suivante,  aussi  fausse  que  scan^ 
daleuse  pour  la  mémoire  de  la 
magnanime  et  vertueux  Comtesse 
Jeanne,  savoir,  que  le  faux  Bau- 
duin  se  fit  connoître  pour  Père 

E  5 
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delà  Gbmlèsse,  au  Prévôt  de 

Tournay, 

Que  ieatiné  le  fit  pètidfe  à 
Tournay  ,  et  rôridit  compte  à 
son  mari  qui  lui  dit  :  »  Vcus  êtes 
i  une  ïres''mahahe  pùiaih  ,  et 
»  tout  autant  eh  doîs-ge  supposer 
»  pour  m  y  'et  lien  porta  tnoulti 
»  Grand  mal  talent  et  i\en  veult 
A  tuer.  « 

Ce  mé  môîr  e  manuscri  t  est  pro- 
bàbleraent  ùti  ouvragé  dé  pariî  ^ 
l^rôvenu  d'titie  plumé  envétiîrnee 
contre  là  mâi^oh  deis  Gotntes  de 
Flandres  ; 

Nous  avons  démontre  qu'elle 
y  avoil  à  Tournay,  sesparlisans 
et  ses  antagonistes  î 
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128.  V Église  en  1 80 1  •  ]  Cousin. 
Histoire  de  Tôurnay  ^  livre  4* 
page4Z. 

Recueil  général  des  chosesfai^ 
tes  et  advenues  devant  V arrivée  des 
Sts.  Apôtres  en  cette  Ville  de 
Tournay  ipage  a^6. 

"  29.  Il  mourut  ladite  année.  } 
Recueil  de  plusieurs  Jaits  rares  et 
antiques  y  extraits  tant  d^es  regis^ 
très  du  Bailliage  de  Tournay^  que 
de  ceux  d*icelle  Ville ,  pages  170 
et  \j4^ 

Zo.  A  cette  Paroisse.  J  P ou- 
trai n.  Histoire  de  Tournay ,  pages 

»  Jean  Emous,  Sîre  de  Mor- 
E  4 
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»  tagne  et  Châtelain  de  Tour- 
»  nay,  le  droit  àrÉglîse  du  Char 
»  teau  Warander  ,  et  défendre  à 
»  la  prière  de  Watier  de  Forez 
»  et  de  Wibaut ,  sa  femme,  trois 
»  bonniers  que  prés  y  que  terres, 
»  que  Ij  Watier  de  Forest.men 
»  homme  tenoit  en  fief  de  mj, 
»  et  qu'il  a  donné  de  men  con- 
»  seniement  à  rÉglise  du  Ga- 
»  teau,  etc.   «  , . 

5i.  V Officiai  àe  Tournay.  ]. 
Cousin.  Histoire  de  Tournay ,  //-  . 
vre  4,  ;7a^^^  45^  4^  ,  54  ^/  55. 

LesHostes  d'une  Église,  Cha- 
pitre, étoient  originairement  des 
esclaves  affranchis ,  à  charge  de 
payer  annuellement, et  àlatnoirt, 
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une  redevance  pécuniaire,  et  de 
rester  soumis  à  sa  jurisdiclion , 
qui  étoit  lors  un  objet  lucratif, 
parceque  tes  amendes  et  les  épî-r 
ces,  étaient  décernées,  et  se 
payoient  au  profit  de  l'Église  , 
qui  jugeoît  les  différens  et  délits 
de  ses  Hosies  (  affranchis.  ) 

Des. Seigneurs  serendoîent  par 
dévotion,  Hostes,  Sujets  et  Vas- 
saux  de  Saints  et  Siîintes  hono*? 
rés  en  telle  Église; 

Un  Jtloste  payoit  deux  sols  ide 
redevance  à  l'Eglise,  quelquefois  . 
quatre  sols,  quatre  chapons, 
quatre  deniers,  (  quelquefois. cinj 
sols  et  deux  chapoTts  y  ).  quelque 
fois  deux  deniers  ran,  six  au 
mariage  y  et  douze  à  la  mort; 

E  5 
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Ces  redevances  étoîenttme  re- 
eonnoîssancé  de  leur  ancien  ser- 
vage; à  cela  près  ils  etoîent  af- 
franctis. 

Voyez  cette  histoire ,  vol.  4  > 
p.  lâ. 

Item»  Somme  rurale  de  Bou^ 
teillér^  titre  8j. 

Itéra.  Cousin.  Histoire  de  Tour- 
nay  ,  Une  4 ,  pages  46,  47  ,  48 
^/49. 

C'est  la  première  fois  qu^il  est 
fait  mention  des  Officîaux  dans 
Je  Diocèse. 

Recueil  générdl  des  choses  faî^ 
tes  et  advenues  devant  V arrivée 
des  Sts.  Apôtres  en  cette  Ville  de 
Tournay  ^pagèsn^G  et  097. 
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'  3  a.  ^i^x  deux  Célèriers*  ]  La 
jurisdiciion  sur  les  Serfs,  ou 
Hostes  derÉglise^provenoitdu 
principe ,  en  sorte  que  le  serf  en 
quelque  endroit  qu'il  demeuroit , 
resloit  soumis  à  son  Seigneur  ; 

C'est  la  première  fois  qu'il  y 
est  parlé  des  Poyens  ruraux , 
(ou  de  chrétienté.  ) 

Cousin.  Hhtoire  de  Tournay  , 

livre  4^  P^ê^  47* 
.    Mecueil général  des  choses  f ai-- 
tes  et  advenues .  devant  V arrivée 
des  Sts.  Apôtres  en  cette  Ville^  de 
Taurnay ,  page  ^QJ* 

-  35.  Bourgeois  de  .  Xournay.'] 
Poutrain.  Histoire  de<  Tournay  , 
pugeGSi, 
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Item,  Recueil  de  toutes  choses 
regardant  la  Ville  ^  P^ë^  7  * 
Verso.  Manuscrit  appartenant  à 
M,' Deflines,  Libraire. 

Z4*  Toutes  les  (juim^aines.  ] 
Voyez  Recueil. de  plusieurs  faits 
rares  et  antiques ,  extraits  des  re^ 
gistres  tant  du  Bailliage  de  Tour-: 
Tiay  y  que  de  ceux  d'icelle  Ville , 
etc. pages  i^q  et  19 3. 

35.  Celle  du  Magistrat'  ]  Re-- 
cueil  de  plusieurs  faits  rares  et 
antiques ,  etc. pages  "Sx  et  Z 2. 

Cousin.  Histoire  de  Tournay  i 
livre  4y  P^g^So. 

Le  pouvoir  des  Rois  cdm- 
çoit  à  s'étendre,  et  là  niorgue  des 
grands  Barons ,  dut  se  modérer^ 
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56.  Ou  de  Warchln.  ]  Recueil 
de  plusieurs Jaits  rares  et  antiques  y 
etc*  pages  3o  et  3 1  • 

Causin,  Histoire  de  Tournûy  y 
livre  4  ipag^s  Sa  et  5i. 

Nouvelle  démonslratîon  que  le 
Hajnaut ,  étoil  borné  par  la  rive 
droite,  et  Tournay ,  par  la  rive 
gauche  de  rÈscaut  ;  ' 

Les  Seigneurs  de  ce  temps  , 
étoîent  ordînaîrement  de  vérita- 
bles brigands,  qui  ^ne  eonnois- 
soient  d^autres  Supérieurs,  que 
leur*  caprices; 

Gautbier ,  pour  se  venger  de 
quelques  délits  commis  par  quel- 
ques Tournésjens,  sur  ses  ter- 
res, les  emprisonnoit  et  rançon- 
noît ,  dès  qu*un  d'eux  lôelloit  le 
pied  borsla  Ville,  sur  ses  lerresj 
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Le  Magistral  fiait  celte  gii^etre 
par  une  grosse  somme  d'argent 
qu'il  lui  compta,  en  signant  Je 
traité  meniiontîé,  dorit  an  trouve 
le  texte  au  Carlulaire. 

Jtem,  Recueil  général  des  cho'- 
ses  faites  et  advenues  devant  V  ar* 
rivée  des  Sts.  Apôîtesyet^ij^ages 
597,  ^98^/299. 

S/.  Frères  jugeaient  convena" 
h  le.  ]  Cousin.  Hht^'re  de  Tour-^ 
tiay  ,  livre  4  j  pngesStm  5:2». 

Recueil  général  des  ckos^s  fai- 
tes et  advenues  devant  V arrivée 
des  Sts.  Apôtres  en  cette  Ville  de 
Tour nay  ^  page  agg. 

■    58.    1Et    bonne   Religieuse*  ] 
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Recueil  des  choses  faîtes  et  adve^ 
fines  devant  rarrhée  des  Sts^ 
Apôtres ,  fage  3oo. 

39.  De  sa  cause.^  Recueil  de 
toutes  choses  regardant  la  Ville , 
page  7,  Verso.  Manuscrit  appar- 
tenant à  M/  Deflines  ,  Libraire. 

40.  A  ce  premier  jléau.\Cau^ 
sin.  Histoire  de  Tournay  ,  livre 
^, page  4^. 

4i*  De  St.  Martin.  ]  P outrai n. 
Histoire  de  Tournay ,  page  622. 

4^2.  Dans  leur  clos.]  Recueil 
de  plusieurs  faits  rares  et  antiques  ^ 
pages  x8i  ,-182  ,  i83  et  i84« 
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Recueil xle  toutes  choses  regar^ 
iant  la  Ville ,  page  8,  Recto  et 
Verso. 

4^. L^Hopital Saint  JTve.]  Re^ 
cueilde  toutes  choses  regardant  la 
Ville,  page  Q. 


44-  Bt finit  à  neuf.]  Bu^eli'^ 
nus,  livre  6 ,  page  280. 

45.  ^  leur  mort.,  ]  Cousin.^ 
Histoire  de  Tournay ,  livre  4 , 
pages  54  et  55. 

46.  De  ses  deniers.]  Cousin. 
Histoire  de  Tournay  y  livre 4>  P^^^^ 

47 •  S'y  étoient  renfermées,  ] 
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Daniel.  Histoire  de  France ,  tome 
4,page6j. 

Ce  fait  a  été  dénaturé  parles 
manuscriiis  appartenans  à  M/* 
Drogard-Derasse  et  Deflines  , 
inàrîs  le«  historiens  dôntempo- 
râîhSj  Môuskes  et  Gùyart>  nous 
prf)uvênt  que  ce  choc  se  passe 
aux  portes  de  Xaîntes,  en  Xain- 
to n g  e ,  et  non  à  Tournay .      . 

Recueil  générai  des  choses  fai^, 
tes  et  advenues  devant  T arrivée 
des  Sts.  Apôtres ,  etc*  page  5oo«, 

Recueil  de  toutes  choses  regar^ 
dant  la'\Vîllè ^'pages.y  etS> 

Histoire  de  Sti  Louis  ^  divisée 
en  quinine  livres  .Paris yT^  B.  Coi^ 
gnartj  1668,  tome  i.^' page  Q^g. 

»  Gar  ils  étoicnt.  à  peine  ua. 
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y^  contre  trente ,  et  toujours  de 
»  nouvelles  troupes  ,.  sortant 
yi  trois  cens  hommes  de  la  Ville 
»  de  Tournay,  qui  s'étant  trou- 
»  vés  les  plus  avancils,  a  voient 
^^  rendu  la^  partie  assez  égale  , 
»  furem  taillés  en  pièces^  après 
»  avoir  bien  vendu  leur  vie.  « 

48,  De  la  Cathéimk.  ]  Yoyez 
tvxte H  mte  iVl,*'  i€,  /*  iivp^go* 

Cousin.  Hîstàire  de  Tourna f  ^ 
livre  j[\  page  h^* 

49.  T>u  mots  d'Août.']  Pmi^ 
tfatn.  Histoire  de  Tournay  9  pages 
yf6  et  yyj  ,  et  JPreitresj  page  a4« 

Recueil  de  plusieurs Jaits  rares 
et  antiques ,  extraits  des  registres 
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tant  au  BaîlUdge  de  Tdurrtayi  tjue 
dé  ceux  d^icelîe  Ville  ^  pages  Zl 
et  53. 

Jdnnaîes  de  Flandres ,  par 
S Houdtghefsty  tome  t^^page  i44» 

Recueil  de  toutes  choses  regàr^ 
dantla  Villeyp.  S^Recto^  appar- 
tenant à  M/  Deflines,  Libraire. 

Recueil  général  des  choses Jai^ 
ié^s  et  advenues  devant  l^arril^éedes 
Sts.  jipotrels  en  cette  Ville  de 
Tournay ,  pages  5oi  et  3o5r. 

5o.  Par  devant  sa  justice. "]  Re* 
cueîl général  des  choses  faites  et 
advenues  devant  Par  rivée  des  i  Sts*. 
^ipotres ,  etc.  page  5o2. 

Recueil  de  toutes  choses  regar*^ 
dant  la  Villç ,  page  5>  Rect<u 
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5i.  Vne  nouvelle  chasse.]  Cou* 
sîn.Bmoîie  de  Tournay ,  livre  4, 
pages  h  y  et  5S. 

Recueil  gén  éral  des  choses  fai^, 
tes  et  advenues  devant  V arrivée  des 
Sts.  AfQtrcs^  etc.  p.  Soû. 

5û.  De  la  Vigne.]  Op  nom- 
moit  cet  endroit  de  la  Vigne , 
parce  qu'on  y  réçoltoit  lé  raisin, 
4ont  on  faisGÎt  du  vin  ; 

La  J^^toisse  deSti^Piat ,  avoif 
ëté  hors  des  murs  de  Tournay. 

Voyez  note  10, et  texte  de  cette 
histoire ,  discours  sur  le  ii.^'^  siê*, 
de,  vol.  4, p.  57, 

Item,  Recueil  général  des  cho"^ 
ses  faites  et  advenues  devant  Far-- 
rivée,  des  Sts.  Apôtres  en  ^  cette 
Ville  de  Journay  ,p.  5o2  et  Zd5. 
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'  53'.  Pape  en  i2y^.]  Cauàîtï. 
Histoire  de  Tournay  ^  livre  4% 
page  58. 

54»  Opérer  par.Côfhu^}  Re-' 
cueil  de  plusieurs  fait s^  rares  et 
antiques  y  extraits  des  registres, 
tant  du  Bailliage  de  Tournay^  que 
de  ceux  d^icelle  Ville ,  p.  184  et 
z85-; 

Item»  Recueil  général  des  cho" 
ses  faîtes  et  advenues  devant  Var-^ 
rivée  des  Sts.  apôtres  en  cette 
Ville  de  Tournay  ^p.  5o5  et  3o4* 

55.  Année  1:219.  ]  Cousin. 
Histoire  de  Tournay  ^L^^p.  ^84. 


56.  De  cette  Cure.  }  Cousin^ 
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Histoire  d^  Tpurnay  ,  livre  4^ 
page  59. 

Recueil  général  des  chps^s  fai-^ 
tes  et  advenues  devant  l^ arrivée  des 
Sts.jipâtréSfeu.p^^a^u 

Bj.  A  la  résidence.  ]  Qousin. 
IKstoire  de  Tournay  ,  livre  4 ,  p. 
61,62,64^/^65. 

Summa  statutorum  synodalium 
Tûrnacensium ^ p.  io5,  106,  107, 
«o8, 109,  110,  III  ^^112. 

58.  Vient  à  Toiwnay.1  Cousin. 
Hîstoire  de  1  ournay ,  livre  4  >  P* 
63,  64,. 712  etfZ. 

Poutrain,  Histoire  de  Tournay^ 
p.  i85,  186,  187,  188,  189, 
190,  191 ,  i^Q, ,  ï^gS ,  jet  Meu-, 
ves,  p.2Set26. 
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^^ .  yRecueil  de  plusieurs  faits  rares 
tt  antiques ,  ^tc.  page  Sa, 

Su^elinii^  ,  livre  6\,  p.  aSS, 

'Recueil  général  djssxhosjg^fiiir 
tes  et  advenues , devant  .Vûrrivés 
des  Sti^Apètres  ,  etc.  p.  5o5* 

Manuscrit  de  Gueltoui.  tome  s^ 
page  Recto  et  Verso» 

Manuscrit  de  Paul  Depestre  ^ 
Greffier  de  la  Vil/e  ^  p.  4  ^^  5.» 
Manuscrits  Tournésiens^existans 
à    la  Bibliothèque  Impériale  à 
Farts ^  voL  il 7  ^ folio  17S. 

69.  Sept  honniers  de  terres.  ] 
Recueil  général  des  choses  fait£ s 
et  advenues  devant  V arrivée  des 
Sts.Apêtr^s  en  cette  Ville  de 
Tàurnay  ^  p.  5o4'  ^ 
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littéraire' 4^  deïtxB^UgieÙK'Bh 
néàictms  àëHx  Vongri^atiofi.  de 
St.  Maûrr^  ïn^4%im^^  PMis , 
chei  MoTifaiamy'^uat  des<  Awr 
gustînsj  ly^^f  page  loBJj  avec 
appr^lation  et  privilège  du  Roi. 
Fleury.: 'Histoire  Ecclésiasti^ 
4Jùe ^tome  17, /7.658, ^Sg,  660, 

iih.^47^.s^:i 

Bi.  S^ étendent  à  Tournay.] 
Placards  et  Ordonnances  du  Bail'' 
liage  y  tome  1.^^  p.  12* 

Placards  de  Brdhant,  vol.  x.^^ 
p*^i  et  suivantes. 

6a«  A  cette  semmje.'^j^laçards 
ft  Ordonnances    du    BailUàgf^ 

'    tome 
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hmè  i.^'  pages  i^  iiS  f   i4»  ^5 
et  iS. 

Item.  Recueil  Je  toutes  chases 
regardant  la  Ville j  page  8  ,  Verso 
^tpage^yRfftû.^^,^^  y  ,.     ,1         -^ 

65.  W^alter  de  Marvis.]  Cou-^ 
sin.  Histoire  de  Tournay^  livre  4% 

64.  Qw/  /^^  remplacèrent.}  Re-' 
cuetl  de  plusieurs  faits  rar-es  et  an^ 
tiqueSfetç^^.  iBS  et.i.Së.   ;  _ 

Cousin.  Histoire  de  Tournay  , 
livre  4^^  page  67.  r    „ 

Cousin  ,  place  celte  fondation 
àPaji  12641  ,      ?;    -,       M  .^    . 

La  daif  du^^aiïUKm:iae|>i- 
roitBJi;^  certaine. ...  IV  i    P 
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Y  oyez  cet  ouirrage^  àfi/iee  i5  igi 
et  la  note.  ■, 

65.  Et  de  Lesdaiîiè^  Cousin^ 
Histoire  àe  Tournaf^  Ihre  4) 
p.  65  et  66- 

Recueil  des  choses  faites  et  ad- 
venues  devant  l^arrivée  des  Sts. 
Apétres  en  cette  Ville  de  ^ôurhay^ 
PySpS. 

66.  Favoriser  leur fuite.^  Ma* 
nuscrit  Gueltàn,  tome  Qjp.^4etS\ 

6y.  Illustré  ses  Prédécesseurs.] 
Recueil  général  des  choses  faites 
et  advenues  devant  Vafrhée  dès 
Stà.  â'pktes,  pï  3^^  Vr  ^6^.  '^ 

&xmma  staxMfimsy^tiÙ&Ûkm 
Tornacensiufi^,^ p.  liû.: 

;        ■       M.c..H^,, Google   .      .[ 


Cousin.  Histoire  d^iTournay  >^ 
livre  4  9  pages  67  ei  €8*    , 
Bu^e/inus,  iivr^  6  >/>.  290» 

68.  Za  ■■-  coutume ^  ^eknftek  •  ] 
Cousin.  Histoire  de  T^wtnay^  Ihre 
4,;?.  68.  .       1  ..       ' 

,  Pdutndn*  Ifi,stpir,e  de  Tournày^ 

p^  625  >  65â  »ÔS5  i^t  suivmti^^^'t 

69,  D€  Si,  Amahd.  ]  S^mma 
statutorum  synodaUmnl  Tatn^c:^ttT 
sium^  p.  ii^€t  \i%,*        .  ,  r.     ,4 

Cousin.  Histoire  1^  T0^jiay  ^ 

livre  4  f  P'  68'^  69  <??  74.   --^^  -  •-  " 

Bu^eiinus^  Im^&jp.n^.eUt'Q^^ 

in-folio ,  appartenant  à  M/  ÎDro- 

^  -      '  .•     •'  ■  Hostedby  Google 
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gà'td^Derasse ,  întîtùîé  :  Noté  en 
forme  £  inventaire  dé  toutes  les  piè- 
ces fxijment  recherchées  et  tirées 
eri  Copie  authentique  des  archives 
de  la  Vî lié  et  Cité  ^de  Tournay  , 
pages  Q -et '$i 

Item.'  Volume  117  de^-manus* 
ctifs'^ùr4ês Pay S'Bas  À^^ 
existûfïs  à  la'^BUMothef'ue   Impé^ 
TÎale  à  Paris  j  folio  1 69. 

Manuscrit  de  Guelton/surl'his- 
fdipè de  ^ôwnay  i  p\  ^,  Recto  et 
Verso  ^jet  p.  diG  ,  Recto:  .\ 
.  \ManSscrh  de  Paul  Depestre, 
Greffier  .4^^  la  J^illè ,  /?.  4v 

Recueil  de  toutes  choses  regar-- 
dant  la  F///^>  manuscrit  de  De- 


in  , 


71;  Wn  marc  d'argent.  ^^  Pou- 

"      :•     ■■  •■     -       -         Hostedby  Google 
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train.  Histoire  de  Tournay^p.  BGg* 
Recueil  de  toutes  choses^  regdX" 
dant  la  Ville  ^p»  9,  Recto. 

Recueil  de  plusieursfaits  rares 
et  antiques  y  extraits  des  registres, 
tant  du  Bailliage  de  Tournay  ^ 
que  de  ceux  d'icelle  Ville ^p^  92. 

72.  De  la  Bai^ocheA  Manus^ 
crit  de  Guelton^tçme  a  ,^^.  7  et 
8,  Verso.  "    '"■'  ' 

75i  St*  Nicolas  du  Bruisk.^ 
Recueil  général  des  choses  faites 
et  advenues  demnt  F  arrivée,  des 
Sts.  Apôtres  en  cette  Ville,  de 
Tournay  ^  p.  5o6. 

Recueil  de  plusieurs  faits  rares 
et  antiques  f  extraits^des  registres 
tant  du  JBailliagfd^  Tfiurnçy^ue 

F  5 
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de  ceux  i^kelli  Ville  ^  p.  ï;^^j, 

74.  Les  grands  crimes.  ]  Pou^ 
train.  Histoire  de  Toiirnay  y  p. 
711  et  y^^. 

Recueil  de  plusieurs  faits  rares 
et  antiques  y  etc.  p.5Q^  et  35. 

y^.  Et  de  i' Orphelin.  ]  His^ 
ioire  de  Tournay  t  son  gouverne* 
merit  y  ses  ùoiittùnesy  etc.  manus'- 
crïtin-foliùy  âppartetlatit  à  M.' 
Hoverfa^nt,  ex-Législateiar  ,  p. 

76.  Comtesse  de  Flandres.^ 
Manuscrit  de  Guelton,  tome  2, 
p.  Qoi-ei  23  i  Bectç  ,et  q4}  Recto^. 


dby  Google 


i>B  Tournait.         1^7 
77.  De  ses   créanciers^  J  Ma^ 
miser k  de  Paul  Depestre  ^  GreJ^ 
fier  de  la  Ville ,  page  5. 

Note  en  forme  d* inventaire  de 
toutes  les  pièces  ^ui furent  recher'^ 
chéès  et  fitées  en  c^pte  authenit'^ 
ijue  des  archives  dé  la  Ville  et  Cité 
de  Tournay^  iapparienant  à  M/. 
Drogard-Dêraôse ,/?.  4* 

'Fmiraitté  Mkoîrede  Tourna^, 

78.  tfépcser  contr^eux.  }  fl/a- 
nuscrit  Gneltonf  tome  d^  pages 
Qh  etuôy  Vérso^ 

79.  Grand  in  folio*  ]  Biblio-^ 
thecaBelgicay  Foppens  y  tome  2 , 
pages  ïbSg  et  io4o. 

Hostedby  Google 
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Cousîriè  Histoire  de  Tqurjiay  , 
iiv.re  4  -9  pàg^s  jB  >  76,  ^^.84» 

Pûutrain.  Histoire  de  Tournay, 
p.  569  et  5ji* 

Summa  statutorum  synodalium 
Tornacensium,  p.  1 15  et  11 4* 

Bu^elirius  9  iipre^ùj  p,  294- 

Item.  Livre  y ,  /^^^^  297  ^  ^^ 
Ga//c>  Flandriaj  p*  q5î  et  Q,Za. 

^  lienî.  Le longi  Bihliotkèj^ue  his-^ 
torique  de  la  France ^  page^^^^BG ^ 
2V.^7io4.  .      '    ^"      ' 

Item.  Paquot.  Mépioires  litté^ 
T  air  es  des  Pays-B^s ,  tome  8^  p. 
56,  inclus  59  ,  édition  in-12,  ci- 
tée plusieurs  Jois. 

80.  Comte  de  Flandres.]  Ma^ 
nuscrit  Guelton ^tome vîi  ^  p*  4> 
Verso^ 
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Note  en  forme  d'inventaire  de 
toutes  les  pièces  qui  forent  recher^^ 
chèes  et  tirées  en  copie authent^ique 
des  archives  de  la.  Ville  et  Cité  de 
Tournay  ,  /?•  4  >  5  ^^  6; 

Manuscrits  de  Tournay  ,  exis» 
tans  à  la  Bibliothèciue  Impériale  à 
Paris  ^  voL  117,  /?.  iSg,  i85, 
189  et  201. 

Zi.  {St.  Brixe.  )  Recueil  ^é^ 
néral  des  choses  foit es  et  advenues 
devant  l'arrivée  des  Sts.  Apôtres 
en  cette  VlMede  Tournay  y  /?.  S07. 

Manuscrit  ^Gtuelton  ,  toxne  ^s ,. 

MénkàXffs  .sur,  l'aricieme  Çke^T^à^ 
Ieriej*pârM/  de  la  Çuerne  deSlje* 
Balaye  >  d^  l' Académie frariça^^se^ 

■■"  -'■■■■  ■    'f  r:'-'  - 

,       ;  .  HostedbyVJ  00^^ 
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i^me  i.^' pages  5  iS^^iQf  Zao  y 
58i;582  ^r385. 

La  CoIomMère.  Traité  de  l'OJ^ 
fice  du  Roi  d!drmes^Parisi  iG45> 
/?•  97  ^r  suivantes. 

Item»  Théâtre  d^ honneur ,  /?ûjr 
îe^méme^  Paris  y  1648^  /?*  55  et 
sûî\fantes.        ^   .  r  .    . 

Origine  de  la  Chevalerie  y  far 
de  Belloye  jp.  45  et  suivantes. 

Traité  de  la  Noblesse  ^  par  la 
R&gùé ,  chapitre  ii&.''^    '- 

w  Mais  5*ils Yetioi6nt{  Cheva- 
»  "lîèrs  )  à  là  désliônorèr  pàr'lèup 
»  Iâc4it5fé  >  par  quelque  erinre  , 
7>  par  quelque  action ^hforhleuse  y 

3/  îgti^fïiîxiîeux  ,  par  Une  jâspèce 
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»  on  remarque  plusieurs  traits 
»  de  ressemblance  avec  celles 
»  des  Ministres  de  VÉglîsc;  a 

»  Le  Chevalier  juridiquement 
»  condamné  pour  ses  forfaits, 
»  à  subir  cette  flétrissure,  étoît 
«  conduit  sur  un  échafaud ,  où 
»  Fou  brisoit  et  foùloit  aux  pieds 
»  en  sa  présence  toutes  ses  àr- 
»  mes,  et  les  différentes  pièces 
»  de  Târmure,  dont  il  avoit  avili 
»  la  Noblesse.  lï  vôjoît  aussi 
»  son  écu  dont  le  blazon  étoît 
»  effacé,  suspendu  à  la  queue 
»  d'une  cavale ,  renversé ,  la 
»  pointé  en'haut,  îgnomîriiëuse* 
»  ment  traîné  da^ris  la  bdiie. 
»  Des  Rois  Hérâuls  poûrsùî- 
»  Yia'ris  d^â^jiiéSjéioièntleééié- 
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i52         ,^  HisTqinE 
»  culeurs  de  cette  justice  qu'ils 
»  exerçoîent  en  proférant  contre 
»  le  coupaible,  ]e§ injqres  atroces 
»   qu'il  s'étoit  allirées.   ce 

»  Des  Prêtres  après  avoir  ré- 
:»  cité  les  Vigiles  des  morts,  pro- 
»  noncoientsursalêtelepj'^awm^ 
»  108,  qui  contient  plusieurs 
»  imprécations  et  malédictions 
5>  contre  les  traîtres.  Trois  fois 
»  le  Roi,  ou  le  Hérault  d'ar- 
»  mes,  demandoit  le  nom  du 
»  criiiîînei,  chaque  fois  le  Pour- 
as»  suivant  d'armes  le  nommoit, 
»  et  le  Hérault  disoît  toujours 
»  que  ce  n'étoit  pas  le  nom  de 
»  celui  qui  étoit  devant  ses  jeux^^, 
»  puisqu'il  ne  vojpit  en  lui  qi^ v»n 
i>  traîîj^  déloyal  ftjf>îm€nîie.  » 
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»  Ensuite  prenant  des  mains 
»  du  même  Poursuivant  d'ar- 
»  mes,  un  :l)assin  rempli  d^eau 
»  chaude  ,  ille  jetoit  avec  indîr- 
»  gnation  sur  cet  infâme  Cheva- 
»  lier,  pour  effacer  le  sacré 
»  caractère  conféré  par  Facco- 
»  lade.   « 

»  Le  coupable  dégradé  de  la 
»  sorte  j  étoît  ensuite  tiré  en  bas 
»  de  l'échafaudj  par  une  corde 
»  spusJes  J>ras„etrmis;.sur  une, 
»  clayejou^sur  pue  ci>îère  cdii- 
»  vert  d'un  drap  mortuaire,  en- 
»  fin  porté  à  l'Église  ,  où  Ton 
»  faisoit  surlui  lesimêmçs,priè- 
»  res  et  Ije^s  mêm§i  çéréïnQpies 
»  que  pour  lest  morts.  « 
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82'.  LeçràndPrévot.  ]  Poutràîn. 
Histoire  de  Tùurnay  ,  p.  654* 

Cousin.  Histoire  de  Tournay  \ 
livrée ^  p.  76*  •" 

Recuil  général  des  chosesfaites 
et  advenues  devant  C arrivée  des 
Sts»  jiipotres^etc*p*  Sojm 

^  85.  JBt  à Épleckin.] Pôutràin.^ 
Histoire  de  Tour nay  i  p.  625» 

Ce  fut  cette  année  que  le  Ma-* 
gistrat  de  Tourh'ay  ,-  '-  djbTrgeâ 
F  Officiai  d^  r Év êqiie ,  de  lui  Vé- 
mettre  un  bourgeois  qu'il  s'ét'oit 
avisé  d'emprisonner; 

Il  fut  toenàièé  s'il  ne  lè  faîsoît, 
âe  la  démolition  âùPala'is  épis- 
copal,  •  -  ••^^■^^  -"^^  ■''  '■']''' 

Manuscrit  Guelton ,  tome  ^  y  P» 
6,7  et  Bf  Verso. 

''       '  Hostedby  Google 
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L'on  bannît  à  perpéluité  tout 
gentilhomme  insoumis  aux  rè- 
gles de  la  Commune  y  sous  Je  ti- 
tre fastueux  de  liaut  homme:  ou 
haute  dame  ; 

L'on  voit  de-Ià^combien  Tour- 
nay  étoû  jaloux  de  sa  liberté. 

84*  P^^  Henri  Pour  et*  ]  Cour 
sîn»  Histoire  de  Tournay ,  livre  4^ 

?•  79- 

Recueil  général  des  choses  f<ii^ 

tes  et  advenues  devant  V arrivée  des 

Sts.  jipotres ,  etc*  p.  Z07  et  5o8# 

Manuscrit  Guelton ,  t.  a^p.  527, 

Recto. 

85.  Dans  la  presse.  "]-  CotCsim 
Histoire  de  Tcurhay ,  lîvr^'4Vp* 

79  etZov  ;;: 
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Recueil  général  des  choses  faî- 
tes et  advenues  devant  F  arrivée  des 
Sts.\Apotres  en  cette  Ville  de 
Tourn.  etCé  p^Zo^J 

86*  Roi  de  France,  ]  Recueil 
de  manuscrits  existans  sur  les 
Pays-Bas  Autrichiens^à  la  grande 
£ilbfiûthe(fûe  Impériale  à  Paris  y 
vol.  117,/?,  Û07  et  suivantes. 

87.  '  (  Porte  de  Lille^.  )  Maniis- 
crits  existans  à  la  Bibliothèque 
Impériale  à  Paris\voh  nj  t fo- 
lio 207. 

Cousin.  Histoire  de  Tourn.   liv. 

C'etoit  près  la  porte  de  Bour- 
dei ,  que  3e  trouvoît  le  liçu  de  la 
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débaiïcbe,  gouverné  par  le  Roi 
àes  Ribauds,  et  dont  il  est  fait 
mention  noie  et  texte  de  cet  ou- 
vrage ,  année  1  s  1 1  et  1 336. 

Recueil  gêné f  al  des  choses  fai-^ 
tes  ePadvfnues  ievdntTanipée  des 
Sts.  Apôtres  f  p.  3o8« 

Manuscrit  de  Paul  Depestre  , 
Greffier  de  la  Ville  yp*  7. 

.\  i'^S^  ^PomisMltîon^^AjlemeU 
général  des  choses  faites  et  ddVer 
nues  devant  P arrivée  des  Sts,  Apô- 
tres dans  cette  Ville  de  Tpurn* 

Note  en  forme  dHnmntaîre  de 
toutes  les  pièces,  qui  firent  recher^ 
chées  et  tir ées  en  copie  àufhentique 
des  archives  de  la  Ville  et  Cité,  de 
Tournay  y  p*  8» 
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ManUscfîts  e^istanshlaBibïio» 
thècfu€  Impériale  à  Parts  y  volé 
"^ij  i folio  SlQ^^ 


8  9*  Cathédrale  de  Tourn.  ] 
Cousin.  Mstcire  âe  TcjirnaY  f  ïîv. 

90.  Ville  de  Bâpamfe.\Ma^ 
nuscrits  existans  a  la  Bibliojthë^ue 
lifipèriah  kÉdnryVt>k.  wf^^foL 

Mànusèrft  d^Gûekdm^  tome  2  , 
p.y  yVersol^  '  ^         ^    .  :  ^ 
Manuscrit  de  Depesire  ip.  g*   ^ 
Note  eti  forme  £  inventaire  de 
toutes  les  pièces  qui  fut  enf  recher- 
chées et  tirées  en  copie  authentique 
des  archives  âh  la  Ville  et  Cité  de 
Tourn.  p^  8» 
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gi*  ^   ce  ^m*  ]   Recueil  de 

choses  faites  et  advenues  devant 

r arrivée  des  Sts.  ApétresaTourn. 

etc.  p.ZiZ. 

Manuscrits  existans  à  la  Bihlio* 

thèque  Impériale  à  Paris  ^   voL 

Il j yfolio  aZj. 

Note  en  forrne  d^ inventaire  de 

toutes  les  pièces  fui  Jurent  recher^^ 

çhées  éî  tUees  en  copie  autkénti'' 

fue^  etc^ph  iofhii  -  '  ]  - 

Manuscrit  de  Bepestre  $  p.  9.  -, 
Manuscrit  de  Gu elton ,  tome  2^ 

p.  7  et  2i2,!  .     . 

:   Recueil  de  toutes^choses  regar^' 

dan  t  la  V  il  le  de  Tour  n.  etc*p.  io> 

Recto  et  Verso. 

En  1S18  ,  le  Vicorale  de  Me- 

lun^  Seigneur  d'Antoîng,  con- 
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firma  par  lettre,  la  liberté  du 
passage  des  Tournésiens,  avec 
leurs  marchandises  ,  et  sont 
exempts  des  droits; 

XJn  arrêt  du  Parlement  de  Pa^ 
ris,  du  3o  Août  î38i2 ,  obligea 
les  Manans  de  Toyrnay,  (non 
bourgeois ,  )  de  payer  trois  gros 
à  chaque  voilure; 

XJri  arrêt  du>  nfiêmeParlemént, 
(1545 ,  )  condamn^]le^^eigneuE 
d'^ntoîftgVa  t^éSpécréif  lesdroits 
des  'Tournésiens ,  concern^in.t  le 
passage  du  Trou  d^Antoing;    .. 

Actuellement  les  bateaux 
Tournésiens,  payent'  à  chaque 
bateau,  une  irès'légère  taxe  pour 
salairedela  CompagnîedesEclu- 
siers,  qui  est  le  crois,  de  sixpa^ 
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lards ,  éi  n'y  paient  plus  dé  droit 
de  passage  seigneurial  que  lès 
constitutions  de  l^an  trois  et  de« 
llan  huit  j:  ©ut  abUî,     ;       ■:     , 

92*  ^u^  Processions.  J^ustn» 
HkstoiredeTûurn.Hv.^',  p*  81  , 
82,  85,  84,2jS5  ^f  5^66. 

JRecueU  général  des  choses fai-^ 
tes  et  advenues  devant  l'arrivée  des 
Sts,  Apôtres^  etc.  p.  3o8  et  SoQ. 

Mémoires  sur  l'ancienne  Che- 
valerie ,  par  MJ  ie  la  Cuerne  de 
Ste.  Palaye ,  Membre  de  FAcadé^ 
mieJrançaise\voL  2  ,  in-n^,  Pa- 
ris,  cJie^  Duchesne ,  i/Sg  ,  avec 
approbation  et  privilège  dur Roi  f 
vtome  ¥.f J  fé  6  ,  7  j.  8 ,,  :9ff.  ipr/yt  1  , 
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^"S^  Franchises  et  Jiberte.1\ 
Manuscrits  âis  Puys^Bas  Autrï^ 
chiens^  extstdns  à  la  Bibliothèque 
Impériale  à  'P,aris ,  va  h  r  1 8  >  p. 
q45.^  ^   ;   »-''  : 

Manuscrit  de  Depestre  >  /?.'  g» 
'  Manuscrit  de  Guelton ,  tottristp 
P^  8. 

Note  en  forme  d^ inventaire  de 
toutes  les  pièces  (juifurent  recher^ 
chées  et  tirées  en  copie  authenti^ 
que  des  archives  de  la  Ville  et  Cité 
de  Tournay  ^p.  g* 

g4*  BtTarrondissement.\Mar 
nuscrit  de  Gûèlton ,  to'me  Q^p*  i6 
€t^^  Versé.      •     -'     .    *  /    ' 

NoUvelfe  pretî;v€^<jii^  lâTUI^  ne 
d^voit  la  splendeur  d^.soai  CQiB- 
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-  Ittêrcè  ,  qtf  auî  soibs  sâltUâireè 
et  pré voyans  de  ses  Magistrats^ 
à  forcer  la  mauvaise  foi  d'un 
débiteur  ijusques  datîs^  ses;  der- 
niers reirançbemen^s;  -  ^  ^'^ 
i  -En  jkJîlîqaë  ïégîsîétive  ,  plus 
la  mauvaise  foi  d'un  débiteur  est 
grande,  pliis  les'  moyens  de  la 

f  réprimer  doivent  être  pyissaîis'j 
c  C*est  ce  qtie  ^pftipretioient 
très-bien  nos  prévoyants  ayeux, 
qui  sans  avoir  Thonneur  d'être 
Membresdel' Académie  indéfinîs- 
sàbFe  des  Philosophes ,  n'en  por- 
toient  pas  moinsles  ordonnances 
les  plus  salutaires  à  îa  prospérité 
ducomnierce;  .  - 

9 5.'  VMur  df4Wy^'\  Mdnus- 
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crits  existans^à  lûi-Mikltp^h^WB 
Imph;Î4Îe  a  Baris  j,  w/*).  ï.I|8i,v 

n  J^putrain.  'çHis^çir^-deitToT^mk 
p.- 569  ^^  5^jp<->v.^  V  ,   ;  v^,o%  ;.  ::oac 

/^.,7-.  ."  ^    -...  .■^.     _  ■  ^    ---: 

jRianus£htt^  de-  Depestre:^  p*  9 

Note, 10,^  firm^\  à^înventaixe  , 

etc.  p.  9  •  •       '  i 

Traité  des  monnoîes  y  par  Le^^ 

.  -,  André œ,  CatullL  Xçfti^cum 
.N^rviorufn^  p.  i43,  i44>  ^45^ 
146,  i47->  ^4^  ^f  ^49^ 

»  Hactenus  iste  Historiogra- 
phus  (.^gidius  le  Muysîs,  )  cui 

Episcopus 


Epîscopus  Warenghîen  dorawiiaïf 
in  Helchin  construxit  si  miclli- 
gère  voluît  de  integro  Castro,  el? 
edificidrum  (  quae  muilta  inag^i^ 
fica  ac  spatîosa  antiquitus  et  ant)» 
corporibus  universis  aique  etîani 
ttirrihus  novem  ,  comprehensâ; 
Bciajori  et  sublimiori.  Née  nôi^: 
de  maenibus  seu  mûris  :attt- 
bîtum  castrî  cingentihus ioica|Q$- 
sas  seu  aquasfiindatis.Qui>n  lon«* 
gum  ad  (juatuvr  mille  ^l  amplius, 
pedes  extendtinlur.  In  aliuijp^  vera 
aà  çuinçuaginta  pedes,  ut  mini# 
muni  àfundafnentiscompuian4p 
antiquitus  surrexeruntc.,  mufis 
autem  istîs  înberebant  «mJfeuk- 
cra ,  interius  sursum  erecla>  içt  ia 
fiëre  quasi  pendent! a  hfncindèA^-^ 
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men  fulcris  lapideîs  susientata, 
artificiose  extructa,  ex  seciîs, 
fargisquelapidibus,  quales  soient 
esse  sepuchrales;  ii^  ut  de  iinâ 
turri  âdàliàmperhujusmodi  am- 
bulacra  fieret  accessus  ,  circum- 
c^îircâ  loliius  cast^ri  ambitam,  quoe 
âd  îpsius  locî  defensianem  lam 
mfra  ,  quatn  suprâ  tnaxinîe  ser- 
viebant.  A  vîginli  quinque  annis 
(  1627  )  pro  raagnâ  parle  ad  bue 
èXfStaba^t^,  seà indiscreti^  cujus-' 
dam  œcùnomljqut  curam  habebat 
ab  ^piscopo  muros  reparandi, 
omnia  destpuxil.  Sub  prelextu 
quod  nîmis  dispendiosum  fuîsset 
eonforftiileu  ad  strucluram  anti^ 
q^uam  ea  restaurare,  et  tatne» 
pliis*pecunwrum^in  murorum  re» 
paratioii^  in  nova  forœâ  juita 
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suum  cerèbrum  (ïanaâr,consuiï)|>. 
sit ,  quam  tulissent  ambulacro- 
rum  istorum  réstauratîones  certe 
in  œdificiîs:  ptsesfertîm   publicis 
Velreparandîs  vel  de  novb  cbns- 
truendîs ,  non  minimâ  cura  hero, 
esse  débet ,  ut  archîtecius,  îndus- 
mus,etinlellîgens  eligatur,  qui 
non  nimium  frugalitatî ,  vél  po- 
tîusavaritiœstudeat,   ne  posiea 
operîs  maie  începtî ,  vel  perfecti 
pœniteat.  Hoc  castrum  àb  Epîs- 
copo  de  WaFengRien  èâ  forma 
elegantî,  tantisquejmpetïsls  cons- 
iructum  fuisse  nulïo  modo    est 
verîsîmile,  quia  opus  est  regîum 
aut  regaïi  mtinîficèritîà^dîgnijm  , 
néque  întra  âëdemàriftOTbmsj^à- 
*ium  perfici  potuit^  t»m  ?mplà  e^ 

G  u 
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cîaboralâ  striiciurâ^  Cuju5.f^cies 
înterîor,  et  extexlor  lapide. mBLl-r 
lois ,  polito  eequalis  fçre  latuudi- 
lîis  ac^  longituidinis  cqnspieitur. 
Sic  quod  laphf  qn'ilihH  seçPus 
quatuor,  vel  circiterpolliçes  qua- 
dratos ,  comprehendat.  Ad  fabri- 
çarici  tantp  solidiiis  epcstriie^da^i,. 
et  çsBTïientQ ,:  «x  vivâ  çalçe  caa- 
nectendam.  Juxta  çompuialîo- 
îiem  meam  (  si  non  erro  )  sola 
turris  naajor ,  contiqeret  sipiilçs 
lapides.  Sectosad  quadraginta  et 
arnplius  millia  ;  nam  fabrica  la* 
pidea  una  cum  Jocis  et  concame- 
rationibussubterraneîsadcenmna 
et  pïpplius  ppdes  assurgit ,  in 
cirçuitum  Y(^l  quadraium  aclo- 
ginta  fere  pedes  çonnpleçtitur  ; 
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fritirîquè  sont  octo  pedes  lati  ; 
Jla  ut  îri  sùiïimd'vertrce  cîwukh 
circâ*>  èl  àlvotniii  parte  de  stiper 
ambulàre  et  liDeta  bundo  agrorum, 
flumînîs ,  praiôrum  ;  ac  urbium 
eliam  longîus  dissîiarutn  lîceat 
frai  adsj)eciii;  qiiîsqois  TÎdet  | 
mirai ur^dîeam  an  înridei?  neque 
enim  afibî  inCastrîs  Comîtum  yel 
Baronum  ad  eo  speciabUem  et 
magnificat  fadlefuèrît  repérîre* 
»  Nihil  omînus  turris'  illa  de- 
cîrriam  pai*tem  lotîus  oper;is  non 
comprchendebat.Atqtie  îta  lotum 
opu3  lapidùm  ialiter  sectorum 
quatuor  Millioneè^  debuit  in  ise 
cominére  preeler  infinitos  alro 
lapides  non  sécto«,  neque  elabo- 
rat0Sjqui  inirâ  pistera  fio^utoniin^ 

G  3 
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imnaixlâ  calce  compaginantm?  , 
cl  ohœài&(^ormiaacmrvium  pro- 
/unditaiera  lakitudîcierEi  et  îatUii'p 
diaem  non  minarî  tiiumero  esse 
potuerunt,  quamadquadraginta 
-vel  fuinçuaginta  mil/iones.   « 

.  »  Ex  quâ  ^upputatione  consî^ 
derel  quisque,  quoi annos impen- 
disse opportol  ad  quatûlor  mil- 
liones  lapidum  seciprqm congru 
ganios.  Imo  q^oi  annprum  in- 
tervallo  opus  fuît^id  isios  lâpi<les 
è  rupLbus  exslrahendos  ad  scal- 
dîin  evebendo^  navibu^  et  curri* 
bu5  onerandos^  rursumque  in 
pago  d'Helchin  ad  ripam  sealdis 
exonerandosv,  et  inde  «ad  locum 
castri,  seu  œdiiîciorum ,  trans* 
portando^;  meriito  dubitatlonllQ- 
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eus  est,  an  bœc  omnia  perfîeî  po- 
tuerînt  spaiio  decem  aniiorum, 
qùibus  preefuit  Eplsçopus  Wa- 
renghemîus,una  cum  slruelurâ; 
lùrrium  sublimium,  iaedificiorum 
murorum  et  capellœ  ad  modutn 
amplœ:  cujus  ^d  duo  laiera  ,  eV 
fromîspîciumi  locaque  fcnestris 
deslinata  ad  hue  fere  intégra,  s.se- 
plus Iiisce  oculîs  vidi,  juxta  unam 
€x  prœcîpuîs  turrîbus,qu8e  domi- 
cilio  ,  seu  babilatîonî  Capeîlano- 
ruin  Castralium  serviebat.    « 

i>  Deînde  quomodo  Episcopus 
lanlîs  impensisferendissufficicn^ 
fuit?  « 

»  Opus  enîm  tara  vastum  et 
magnificum  nesciô  ,  an  qua* 
dragentis  millibus  florennorum 
consirucretur  ?  «  G  4 


dby  Google 


ï5a  Histoire 

»  Quae  ob  monetœ  minorem 
aestimalionem  tune  Episcopî  Wa- 
renghemîi  eevo ,  forsan  conslî- 
iuebant  cenium  inillia  florenno- 
rum  ,  et  sic  în  œdificiîs  oportuft 
intègres  deeem  annorum  mensse 
Episcopalis  reditus ,  fuisse  ex- 
haustos  qui  non  altius  quam  nd 
âecem  milita jiorennorum  adscen- 
debant  consequentur  nihil  Epîs- 
copo  super  fuisset,  ad  se^  et  fa- 
miliamsuam  suslehtandam.  » 

^>  Domus  itaque  iJIa  ,  quam 
coDtrUxît  Episcopus  in  Helchin, 
de  quâloquîtur  historîographus; 
non  poiuit  esse  ipsum  inlegrum 
castruin^  sed  forsan  pars  aliqua 
operis ,  vel  adjecta  Castro  censa,, 
Tet  etiam  sedificium    ad   ripam 
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ûuminî^  feJonio  <:olUgénio  (  (juoi 
Episcopts  antiquitus  compete" 
iai  )  consitUGlum  :  postea  anno 
iSSû^^  pel^^mgensès  cîi^es:  isèù 
mercâléfes  j  qui  îbi  enipôï^îtrm 
tune  tempôris,  babèbant,  dés- 
ir ù  et  uni.  a 

i>  Preesériira  <juia  constat  lon- 
ge antequam,  sédereî6cej)it  Èpiî- 
copus  Warengliemius  ,  hérnpe 
ab  anno  i^8a ,  usque  ad  annum 
129s,  quo  obiit,  castrum  d*Hel* 
cbin  exstîrîsïeV  iiî  qiio  duee,  Gàp- 
pellanîeé  èraTii-ftihdalôe,  qùarum 
unam  et  pînguîorêm  ,  Walterus 
de  Marvisio,  Episcopus,  extihxît 
circa  ^nriuin\ri2o.  Ut  ex^âEc- 
clèsia  mPàrofeiiîàlein  SârietaéMa- 
riee-Magdaîensè,  in  cîvitate  Tor^ 

G  5 
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ijacensî  Tyndaret  ac  dotaf  et  ;  de- 
nique  hisloriographus  loquitur 
4e  doiïio  in  Helchîn.constructâ., 
arx  autem  vel  Gastrtlm  laça  a  m- 
j)lum  turribus  ,;  maenibusque  , 
circum  cinctutn  et  ornatum  pro*- 
priedomus  non  solet,  nec  à^bet 
appellarî ,  guarp  Terosimilius 
est,  imo  quasi  indubitatum^qtiod 
çastrum  Aoc  à  Regibus  Francien 
n  Jkndnmentis  constructum  ap- 
tissimo  nempe  loço  I  ad  impe- 
diendum  excursiones  et  irruptior 
nés  FJandrorum  -semper  inqtiie- 
l^orum  y  in  ipsum  Tornacum  et 
lerriiorium  Tornacense  :  eujus 
coTifinSa  clauditf  P^g^^  d^H^lchin^ 
qui  cum  suo  Domînio  seu  Meri^ 
jnixtique  imperii  curiâ  et  pagis 
iependenîihus  tune  Jure  praprie- 
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faits  aâ  reges  Franciœ  spectalat. 
Postea  que,  in  jus  et  proprieta^ 
lem  Episcopi  Tornacensîs,  ex 
vi  contractus  permutatîonîsî  cum 
aliâ  jusliciâ  civîtalîs  Tprnaçen- 
see  devenisselegitur  m  Carlula- 
rils,  regîstris,  ac  tiiulls  Archive- 
rum  Episcopaïus^    « 

»  Forsan  impulsi  fueruntRe- 
ges  Francîae  ad  hujus  ca^tri  éreo- 
lionem,ex  occà&ione  quod  Comi- 
tés Flandriae  casèrum  in  Petë- 
ghem  (  Quvd  est  ejusdefn  fere 
structurai  sed  magts  exiguum  ) 
aedificâverant  ad  rîpam  Scaldis, 
à  pago  d-Helchin  tribus  mille 
passibussivemilJiaribusdistanSvK 

»  Cum  et  tâli  structura  y  non 
foret  indîgnus  génîus,  sîlusqiie 
locî ,  cum  lerrilorio  tara  amplo, 
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aie  tôt  terris  arabilibus  ,  prâtis  , 
silvis ,  decimis,  molendinis,f^/a- 
■Ti/VVet  censîbus  domanîalibus,  ad 
ânfgeritem  ^Ummain  atnme  ad- 
scendenlibusi  Sed  eorum  partem 
non  mînimatn  dotando  monas- 
îerîo  monaîium  de  pratis  juxia 
Tornacuin,W<ïIteriusde  Matvî* 
sic ,  à  inensà  EpisGopali  su  b- 
"traxît,   <c 

"  «  Gelerum  amiituscastri,  cum 
-fossîs,et  stagnoGoniînuo,  iiune  in 
çraii  formam  coni?ersp  duadécm 
i^nensurns  tefrarum  continet ,  est 
que  ovalis  figurœ  ,  turribus  ad 
régulas  et  canones  mathemaii- 
cos  seu  opticGs  îta  indûsirmse 
disposi lis ,  ut  venienlibus  ab  Al- 
denardâ  ,  tUrris  major ,  et  supra 
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alias  prominens  grandiori  aedifi-^ 
cîo  în  formam  conopœi  ad  por- 
tam  exstracto,  adhœrere;  à  Tar- 
Tiacq  autetn  adventautibus  ab  islo 
eodem  asdificio  proeûl.^  et  qiiâ^i 
ad  quadranîem  mîlliaris  abbsèè 
\ideatur,  Slius  est  valde  commet- 
dûs,  amaenis>  et  salubris  in  loco 
piano,  ac  întiBr  duas  sylvulàs, 
quem  non  sine  magno  judicîo,ar- 
chilectî  tamen  eJegerunt.Sicquod 
àfluvîâ  Scaldi  nimium  remoius 
nonsit;adquidquîdEpiscopî  opus 
habent ,  evebendutn  ,  nec  tamen 
nimiâ  propinquitate  exposiius  , 
ad  incommoditates  èi  înundatîo- 
ne$  aquarum  >  âc  flUrriînis  decK- 
nandum,  àlatere  septénlrionali, 
sive  Lysse,  visumur  jucundissimi 
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colles.  A  latere  meridionali ,  sîve 
Scaldis,  prata  virîdanlia  :  ab 
Oriente  et  Occidenle  ingens  et 
spatiosa  agrf>rPna  feTtilium  plani 
ties.Ita  ut  casirunf)  incolîSfSeryiai 
loGp.  asyli ,  et  defensionis  :  Epis- 
copis  verô ,  ad  amœnitatem;  imo 
ad  comnaoditatem  visilandi  suaik 
jyimctsim  quando  quiUem  T.or- 
naco  "vix  leucis  horariis  tribus  ; 
Coriraco  duabus^  cum  dimidiâ 
InsuJensi  oppîdo  minus  quam 
quinque  dissitum  sit.   <3c 

j>  Illud  Rex  Anglice  Edwàr- 
dus  çirca  annum  i34o.  Non  sine 
exercitussui  jaclurâ  pbsedît,tàn- 
demque  expugnavît  ubiet  genîo 
Jôçi  deleciatus,  alîquann  diû  re- 
sedit^  dum  intérim  eju&exerciiu^ 
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obsidionem  civilatisTornaccBïiae 
attentat.  « 

»  Postea  Gandenses  seinper 
ad  malum  et  rebeIJiojiem  proçli- 
veSjcluceArieveldîo  circa  atinum 
i38f2.  Illud  destrexerunttectisac 
tâbulatiseedificiorumturriumque 
accensis.  Sic  quod  mûri  tanlum 
resiarént  ;  quia  ita solide  afc  fitmo 
cœmento  saxîs  ipsis  durîore ,  fa- 
Jbrîcali  et  connexi  sunt ,  ut  mal- 
leis  ferreis ,  vel  alla  vi  potentlore, 
nbh  nîsi  difficulter  cahier i^Tpos$\nt 
Tel  effrîngu  « 

»  Vidi  ego  opifices  fortes  et 
robustos  adirés  Gontinuos  dies^ 
insudasse,  tnalieisqule^et  férro  la^ 
borasse  ;  Ut  muriim  aédificii  p6r- 
tse  anteriorîjradbaerentis pénétra- 
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rênt  ;  dum  nempe  réverendîssî- 

musDominusMaxilianusVilIarii 

à  Gandavo,  aut  sub  ejus  auàpi- 

ciis  ;  nobilis  vir  Franciscirs \f^  la 

Mothè\  eques  toparchà  'de  Baraffe 

(a)  sûmiuns  in Helchînpraetor, 


(  <z  )  Xj^  La  Mothe  dont  p£a:le  ici  Q^^ 
tulle ,  est  Messire  François  de  Lamot- 
tre ,  Chevalier  Seigneur  de  Bburquem- 
hraj,  Lieutenant-général  au  Bailliage 
duTournesis,  eîii652.v 
.,  Issu  de  la  noble  et  apfeienne  famille 
de  La  Molhe ,  dont  il  se  trouve  plus  de 
5o branches, toutes  issues  du  mémfe  êstoc^ 
tels  que  la  Mothe-Fénélon  ,  la  Môt/ie- 
lîoiidaucourt  y  Ducs  de  Caidonne^  la 
Moth^'OrUq.m.f^  Ici  Mùl^ie^Apr^n^qurt, 

La  branche  dont  il  est  ici  question , 
est  là  Molhe-Baraffe ,  domiciliée  en  Ar- 
tois ,  avec  ïidnnèur  et  illustration  dès  le 
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DE  Tourna  y.  161 
restauratjoni  œdificiorùm  castri 
priinum  întenderet,  quamquam 
cnihi  illud  quasi  desertumprae^ 
decessores    Episcopi   per    totos 


treizième  siècle  et  qui  porte  d'azur  à 
cinq  fusëes  d'or  mises  en  bande. 

Adrien  de  la  Mothe  ,  Seigneur  de 
Baraffe ,  en  Artois ,  épousa  Magdeleine 
de  Haudion,  dite  Quiberchies,  fille  de 
Philippe ,  Ecuyer  Seigneur  de  Quiber- 
chies ,  de  laquelle  ils  eurent 

Messire  François  de  la  Mothe ,  Che- 
valier Seigneur  de  Baraffe ,  Bourquera- 
bray,  Capitaine  et  Lieutenant-Gouver- 
neur de  la  Ville  de  St.  Orner;  qui  épousa 
Marguerite  du  Breucq,  Dame  de  Dif- 
que ,  en  Artois ,  fille  unique  de  Jacques, 
Seigneur  de  Difque  et  de  Ghemi ,  et  de 
Marguerite  Dausque ,  fille  unique  de 
Nicaise  et  d'Amoinette  le  Prévost^ 
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iucenios  annos^  habuerînt;  nihil 
çmipus  ipse  villantis,  pro,suo  îti 
bonum  Episcopatu^  publicum 
affectu,    magnam    sedifiçiorum 


';  De  ce  mariage,  provint  Marguerite 
de  la  Mothe^  Dame  deDifqae,  etc. 
.  La  famille  de  la  Mothe-Baraffe ,  a 
donné  des  Magistrats,  des  Guerriers, 
à^s  Chanoines  de  Tournay ,  et  s'est  tou- 
j.oui'S  distinguée  par  sa  valeur,  ses  vertus 
et  son  amour  pour  le  bien  public. 

Cette  famille  est  alliée  aux  Comtes  de 
Flandres ,  par  la  maison  de  Mortagne , 
aux  Vandergraeht ,  aux  St.  Génois,  aux 
Pally  et  à  un  grand  nombre  de  maisons 
très-illustres. 

Elle  subsiste  de  nos  jours  à  Tournay, 
avec  beaucoup  de  lustre, 

François  de  la  Motlxe  acheta  dies 
Comtes  de  Lannoy ,  la  terre  à  clocher 
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{]^rlem  re^dificari ,  pr<C)Citrayit  ^ 
-dcquod  modo  co^mmoda  sitha* 
hitaûof  que  ip$e  terbpore  terno 
aeu  œsiivo^  sanitatis  recriealionis- 


de  Lesdip  Tournésis^  au  dommence- 
ment  du  dix-huitième  siècle  ;  son  fils  ^ 
marié  à  Noble  Demoiselle  deFormanôir, 
et  petit  fils^  marié  à  Demoiselle  Hèllin, 
fut  nomifié  Échevîii  de  Tùurnay ,  ea 
Novembre  1793, 

Dent  le  fiis  aîné  épousa  en  iSo3  ^ 
Noble  Demoiselle  Levaillant* 

Voyez  Reeueil  des  actes  de  naissances 
et  décès ,  par  Messire  d^Avesne  de  Ron-* 
cy^tome  i.er,  pages  5,  7  ,  3i4,  71,361^ 
72^  3fe ,  ^mrvè  3 , pd^e  14. 

Histoire  deCamhray  ^  par  Carpentier^ 
tome  a  ^  pages  238,  248,  278,  292  , 
3o8,  338,  355,429,506,  6o3,  708, 
760  ,  810^  817,  818,  819  ^^1095. 

Droits  primitifs^  par  M,r  le  ConUà 
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que  grâliasôepius  lilebalur ,  sed , 
et  nëpos  ejiïSv^Episèopas  moder- 
fius-ïoôtri^?â0iliiîî,;iiriter  deîîcias 
ruris  babet  cedificiîsque  commo-' 
dioribusque  auxît  ornavîlque 
sperandum  est  ,  quod  etiam 
àîiquandd  '  àniîquâ-  sua  ptivi- 
Içgîà  calceagii  ,  sive  strata- 
rum  vîarum  instar  oppidi  ,  nec 
non  mercalus  ac  foripubb'cisin- 
gulis  diebus  mariis  babendr  re- 
cuperabît,  qùae  coricessit  Pbî- 
lippus ,  Rex  Francoruna  ,  per  Jit- 
leras  suas  daias  anno  1075.  Se- 


Joseph  de  St,  Génois  ^  tome  n^  pages 
896,  1012,  1014,  ioi5,  i,o56,  1043, 
1040  et  1060. 

Andreœ  CatullL   Tontacum  Nerylc- 
rum ,  inHh*^  i^  inîtlo  et  page  i48. 
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d&nte  num   Joanne  d'Engbieni 
Epi^CQpo  Tornacensi.  « 

96.  De\idÇathedrah. }  Su^ef^ 
linus'rlhn^frî  p.  ^01  et  ^5^), 

Causin.  Histoire  de  Tournay  , 
lipre  4 ,  p.  84 ,  85  et  89. 
.  Summastatutotum  syhodaîium^ 
Tornacensium yp*  iiB.. 

Recueil  général  des  choses  fai^ 
tes  et  advenues  devant  Varrtvé^ 
des  Sts.  Apôtres  en  cette  Ville  de 
Tournay ,  p..  Sog  et  5  io* 

Histoire  de  Paris  y  par  Dom 
Lobineau  et  Félihîen,  t.  i.^^  p* 
610. 

.»  Le  Collège  de  Tournay  , 
ëloît  coniigu  au  Collège  de  Bon- 
cour,  et  l'onalloit  de  l'un  dans 
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rauire^  p^w:  uû^j  porée  eoetïtnuhfe, 
celui  de  Tournay>avoit  auparsi- 
vant  servi  d'hôiel  à  TÉvêque  de 
cette  Yïïïe  i  {MièheJ  de  tf^a- 
renghién ,  )^quj  le  donna  pour  ea 
faire  un  GoUège,  lia  été  depuis 
uni  à  celui  de-Mavarre,  de  même 
q^ue  celui  de  Boncour»  coname 
nous  l'avons  dit  ailleurs.  (« 

Recueil  de  plusieurs  Jaits  rares 
et  antiques ,  extraits  des  registres 
tant  du  Bailliage  de  Tour nny^  que 
de  ceux  dHcelh  Ville  ^p^ges^^ 
94^^95. 

97.  Des  trois  Consistoires*  ] 
Manuscrit  de  Guèlton^  tome  1^  1 
p.  12  ^r  16,  Recta  et  Verso^ 

L'on  voit  de  I^    charlre    de 
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iiBy ,  que  ]es  Magistrats  rece-^ 
voient  déjà  un  certain  salaire; 

Mais  la  besogne  administra- 
tive, ëtant devenue  importante, 
par  Paçrandissement  de  Tàrron- 
dîssement  et  les  emprunts  néces- 
sités par  la  confiée t ion  des  forti- 
fications, les  Administrateurs 
ont  requis  tJifi 'salaire  qui  a  été 
déterminé. 

g8.  De  na^  jours.  ]  Manuscrit 
de  Guelton^  t.  2. ,  p.  lâ  ,  sS,  29 
<r^  5o ,  Recto  et  Verso. 

99.  Moyens  de  droit.  J  Summa 
statutorum  synodalium  Tornacen" 
sium^  p.  ii,5^ 

100.  Beaucoup    de    crimes*  J 
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Hecuetl  ietoutes  choses  regardan$ 
la  Ville yp.  i;  ,  Verso,   ^^ 

^  lo  1 .  sPerçevpit  à  Tournay._  ] 
Recueil  général  des  choses  f ai- 
tes  et  advenues  devant  l* arrivée  des 
Sts.  Apôtres^  etc. p.  Zi5. 

.  1  oa*  Pf  ce  hé/ièjlce^  ]  Recueil 
de  toutes  choses  regardant  la 
Vil  h  fp.  iif  Verso. 

loZ.  Paroisse    Si.    Brixe.    ] 

Recueil  général  dès  choses  faites 
et  advenues  devant  V arrivée  des 
Sts.  Apôtres  en  cette  Ville  de 
Tournay  yp,  5i5. 

104.  Et  de  Ste.  éatherîne.] 
Buielinus,  livre  j y  p.  5qi  etSpa. 

Cousin^ 
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Côasin  i  livre  4  >  P^ê^  ^4  >  ?5 
^if  89. 


ip5.  Le  local  en  1787.  j  i?^- 
cz/^z7  général  des  .  choses  fai- 
tes et  advenues  devant  r arrivée 
des  Sts.  Apôtres^  etc.  page  5 10, 
5ii  et  Zisi. 

Recueil  de  plusieurs  faits 
rares  et  antiques ,  extraits  des  r^- 
gistres  tant  du  Bailliage  de  Tour^ 
nay  ,  que  de  ceux  d'icelle  Ville  > 
etc. pages  170  9  171  et  lyz. 

Cousin.  Histoire  de   Tournay  , 

livre  4>  P^S^  86., 

Il  y  a  eu  trois  Ordres  du  notn 
de  Croisiers ,  dans  la  chrétienté; 

L'un  a  pris  son  origine  ea 
Italie,    où  il   fut  établi    avant 

Tome  XI.  H 
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Alexandre  III ,  qui  y  l}'ouva  un 
asile  ,  dans  une  de  leurs  maisons, 
s'échappantaux  persécutions  de 
rEmperéurFrédéricBarberouse; 

Ce  Pape  confirriaa  sa  règle  par 
reconnoissance  en  1169,  et  le 
prit  sous  3a  protection  spéciale; 

Pie  V  l'approuva  et  le  con- 
firma de  nouvf^auen  i5i8; 

Maïs  l'irrégularité  s'y  étant 
introduite ,  Alexandre  VU  le 
supprima  en  1 656  ) 

Cet  Ordre  consistoit  en  cinq 
Provinces  Italiennes,  qu'on  ap- 
peloit  de  Bologne,  de  Venise, 
4e  Rome,  de  Milan  et  de  Naples; 

Ils  étoientCJbanoines  réguliers, 
règle  de  Si,  AugusUn  et  faospi- 
taliers. 
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Les  seconds  Croisicrs ,  sont 
ceux  de  France  et  des  Pays  Ba^ 
d'où  ressortîssoient  lesCroîsiers 
de  Tournay  ,  on  les  nonamoît 
Religieux  de  Ste.  Croix  ,  «t  à 
Paris ,  de  Sle.  Croix  de  la  Bre- 
tonnière^  de  ce  qu'ils  a  voient  été 
fondés  en  1 188  ,  par  un  Gentil^ 
homme  Breton,  (  ou  plutôt  ptacès 
à  Parisf  par  Su  Louis ,  rue  Je  la 
Bretonneriej)  nommé  Théodorfe 
de  Celles,  fils  du  Baron  de  Gélu- 
les ^  issu  des  Ducs  de  Bretagne *; 
Innocent  III  approuva  leur 
Institut,  comme  Chanoines  ré - 
guliersdeTOrdre  de  St.  Augustifl; 
En  1211,  Tliéodôre  revenu 
de  la  Palestine  ,  embrassa  les 
Ordres  sacrés  >   qui  lui    furefit 

H   2i 
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conférés  par  Radoul,  Evêque  de 

Liège  ; 

Se  croisa  ensuite  en  qualité  de 
Missionnaire  vers  les  Albigeois  , 
en  121 1. 

CetÉvêquelui  donna  l'Église 
de  St.  Thibaut,  située  sur  une 
colline  appelée  Claîrlieu>  proche 
la  Ville  de  Huy  ,  Pays  de  Liège; 

Ce  fut  là  qu'avec quatreÇom- 
pagnons,  il  jeta  les  fondemens 
de  son  Ordre,  que  le  Pape  Inno- 
cent III  et  Honorius  III ,  confir- 
mèrent. 

Plusieurs  maisons  en  JFrance, 
dépendent  du  Général ,  résidant 
à  Glairlieu-lez-Huj; 

Le  Général  portoit  la  crosse 
cl  la  mitre  comme  un  Abbé  ; 
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II  est  élu  par  les  Prieurs  des 
Maisons  de  France,  des  Pays- 
Bas  et  d'Allemagne; 

La  Maison  de  Paris  endépen- 
doit ,  et  le  Général  de  Huj  y 
exerça  ses  pouvoirs  dans  les  an- 
nées i5i8  et  i52o; 

Cet    Ordre    possédoit    trente 
Maisons  en  Alleniagne  et    aux 
'  Pajs-Bas  ,  au    commencement 
du  iS.""*  siècle; 

Ces  Religieux    portoîent  dès' 
Torigine,  une  soutane  noire,  avec 
un  scapulaire  gris  et  pardessus 
une  grande  chape  noire,  avec  un 
grand  capuchon  j 

Leur  soutane  devînt  blanche' 
sous  Clément  VIIl ,  à  la  fin  du* 
17.™®  siècle  ;  ils  prirent  en  sus  un 
H  5 
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scapulaire  noir  chargé  à  la  pbi- 
iFÎne  d'une  croix  rouge  et  blan- 
che; 

Au  Choeur ,  ils  portent  le  sur- 
plis avec  une  aumusse  noire  ; 

En  "Ville,  ils  portent  le  man- 
teau noir; 

Leurs  Novices  portent  pen- 
dant deux  mois  là  soutane  noire  ; 

C'est  ainsi  qu'ils  restèrent  cos- 
tumés jusqu'à  leur  suppression 
en  1782,  aux  Pajs-Bas;  en 
France,  jusqu*en  1792;  et  en 
Allemagne,  (  rive  gauche  du  Rhin) 
jusqu'en  1796. 

Ces  Religieux  ont  eu  jusqu'à 
quatorze  Monastères  en  Irlande, 
et  trois  maisons  en  Angleterjre  , 
à  Landres,  Oxforl  et  au  Bourg 
deRigat; 
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Elles  furent  supprimées  lors 
àvt  schisme  d'Heurt  VIII. 

Les  troisièmes  Croisiers ,  ou 
Porte  Croix  y  aussi  Chanoines  ré- 
guliers ,  établis  et  fondés  en  Bo- 
l}ême,par  la  bienheureuse  Agiles, 
fille  d'Ottocare,  Roide  Bohême, 

en  1234- 

llsétoiem  hospitaliers  àPrague; 

Cette  Congrégalioa  a  deux 
Généraux,  dont  Tun  réside  à 
Prague  ,  Tautre  à  Breslaw ,  (^S*/- 
lésie  Prussienne*  ) 

La  plus  forte  partie  de  la 
Bahêmê^  ressortit  de  celui  de 
Prague; 

Les  Couveïrs  de  la  Lîihuanie, 
delà  Pologne  et  de  la  Silésie, 
ressoriîsdenl  à  oelui  de  Breslaw  ; 
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Voyez  y  Histoire  des  Ordres 
monastiques  et  religieux  ^  partie 
2."'  chapitre  55  ,  par  le  Père  Hé-- 
lyot  Picpuce. 

Item.  Histoire  monastique  d^ It" 
lande  ^  par  M.^  Allemand. 

Histoire  de  Paris  y  par  Dom 
Felibien  et  Lohineau,  tome  i.^' 
pages  37 1 ,  S72 ,  575  et  ^y4*    ' 

Item;   Tome  5^  page  233. 

Item.   Tome4^p,(j56etG56. 

Item.  Histoire  des  Ordres  reii^ 
gieux ,  tome  o.  ,  page  Q^a^ 

Délices  des  Pays-Bas,  tome  3> 
pages  275  ^r  276  ,  édition  in^i^'j 
Bruxelles  ^Foppens ,  1  y  4^* 

Recueil  de  toutes  choses  regar- 
dant  la  Ville  j  page  11 ,  Recto, 

Item.  L'OuYWgç  oîi^^kt^l^-  ? 
Chartres  kur  les  Croisiers  de^lTour^ 
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nay,  in-4*^j  ouvrage  devenu  très- 
rare  sous  la  lettre  C ^  N.^    io5  ,  ' 
Je  la  Bibliothèque  de  MJ  Hover". 
lant  j  ex^Législdteur, 

L'on  y  trouve  presque  toutes 
les  Gliarires  qui  concernent  ce 
Couvent. 

Le  Mont  Paillard  sur  lequel 
il  fut  construit,  étoit  un  lieu  od 
le  peuple  s'adonnoit  à  la  débau- 
che la  plus  effrénée,  d'où  on 
l'appeloit  Mont  Paillard. 

L'en  y  voit  la  Chartfe  de  con-  ' 
firmation  de  cet  établissement  ,/ 
en  date  du  Samedi  après  la  fèie 
de  St.  LucÉvangélisie,  deux  ans/' 
après  (  1*286,  )  de  Guillaurpede 
Haynaut ,  Évéque  de  Gambray  >. 
il  permet  qu^ony  cbnstruisè  une 

H  5 
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Chapelle  et  Oratoire  j,  sa^ns  pré- 
jfudice  aux  privilèges,  libertés  et 
immunités  et  droits  d'un  clracun; 

Le  Pape  Nicolas  IV  confirma 
cctétabJïssemeini:  cinq  ans  après, 
(  iû88,)  sur  ks  instances  du. 
Comte  de  St.  PoI,son  Fo^ndaieur^ 
et  après  s'être  assui'é  du  Gon»sen- 
lement  de  l'ordinaire  et-  du  Curé 
d'e  St.  Jean,le  Souverain  Pontife, 
attire  sur  la  tête  de  ceux  qui  en- 
freindroîent  sa  feùlle  de  coniir- 
inalion ,  Tindigna-tion  divine  et 
des  Apôtres  St. Pierre  et  St.Paiul. 

H  paroît  que  FAbbaje  de  St, 
Amand  ,  qui  étoît  Patron  ,  Curé 
primitif  et  décim^leur  à  St.  Jeaa 
àes  CKaufotiTïf ,  endciroit  f^i^t  îm*-' 
patiemment  réia^iissamem  des 
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Crôîsiers  j  car  en  JtSoB  ,  ces  der-^ 
Tiîers  durent  lui  payer  pour  fraÎ5 
taxés  d'un  procès  qu'ib  avoient 
perdu  j  cent  soixante-seize  livres 
et  Yingt  sealin^  parisii  ,  par  les 
i^àîns  du  Chanoine 6C  Officîaïde 
Tournaj  ,  Jean  de  Reugni  ; 

Il  paroît  qu'alors  le  Juge 
raxateur  ,  recevoft-le^d'épens  de 
la  patlîe  su<:c<>mbànt€f,  et  les  dé- 
livroîl  à  la  partie  tiôtdtiétrse  ; 

En  i3i26,  ces  Pères  et  l'Abbé 
de  St.  Ama^ftd  ,^  s'âdi'fe^sèfetit  S 
l^Évêqtie'  de  Céinèr^j,  pour  coii- 
firmatîorî  d'util  tratisâctîoti  faîte 
etîir'eux  ,  au  sû|et  des  oblàtiptis, 
fuôéi^aiHiBà  iet  â^^eidèiis  j4^^ï^^e*' 
nir  dans  l'Égfîse  de/-  Crôîsiets^ 
auxquels  cetteAbbîâj^epf  étendait 
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avoir  droit  >  comme  Patron  et 

Curé    primiti/.  dé  St.  Jean  dès 

(jhàufours. 

Li'àiméei  suivante  (  iS^jr), 
r Abbaye  de  St.  Amatid  s'adressa 
définitivement  à  TOrdinaire  de/ 
Cambraj,  pour  qa  il  veuille  ho- 
mologuer l'ai^rangemerit  fait  par 
etUeavec  les J?€îres  Croisiers,  çon- 
firrné  par  leur  Général ,  sur  le 
mode  d'eXJSleûce  de  ces  Pères»: 
qli^^t^  ;au  jspiçilUJel  dans  ladite 
P:^rjP;i^s$.4eî^;&^^^  relative*. , 

mqi^itaçi^dil Monastère  qui  en  était 
le  Patron  et  le  Curé  primitif. 

y<;)y.èz    Touvrage    intitulé    : 

Bîblhthèque  de  MJ'^.Hov^rUnt^' 
ex-LépsUteur^  Ijttre  C ,  N.^  io5. 
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1 06.  Deia  décisto  n.  ]  Poûfrain* 
Histoire  de   Tournay^i  page  j^ij. 

Getacieprouveînvinciblement 
quB  lés  GilâteUins  du  Tourné- 
sis,  n'y  exerçoient  pasihênaeles 
attributs  de  là  souveraineté. 

Ce  qui  doit  bien  faire  rabat-* 
tre  de  l'idée  exagérée  que  Pou- 
train  nousdonnedeleur  autorité. 

107.  De  son  droit*  ]  Voyez 
Volume  3  des  Diplômes  Belgi-^ 
qùesj  pages  4^1  et  4^^. 

Item.  Mémoires  sur  trois  points 
întéressans  de  V histoire  monétaire 
dés  Pays-Bas  ,  avec  figures  de 
plusieurs  monnoîes  BeîgiqueSy  tant 
d'or  <jue  d'argent  y  avént  Famtée 
i45o,/?ar  M7 1  Ahhé  Gh^squierte^ 
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eX'Jêsuîté  Bollandiste^  àBruxeU 
les ,  che:^  L^maire ,  Imprimeur-' 
Libraire ,  près  de  l^ Hôtel  de  r  Im- 
pératrice, 1786,  aVecapprohation^ 
pages  1 19 ,  120-  et  ÏQié 

-  108.  Les  défeûd.]  Manuscrit 
de  Guehon^  tome  o,  y  page  ij  f 
Recto  y  0t  2^1  y  Recto. 

Celle  ordonnance  fut  maînle- 
Bue  jtfscf.ue^  dans  les  derniers 
temps  ; 

Le  prem-ier  Fiseal  de  la  VUle, 
dan'3  ses  permis-siôns  dereeevoir 
le  Maître  d'un  niélier,  y  exprî- 
moit  la  défense  d  j  donner  à 
boire  et  à  manger*; 

Cela  se  faîsoit  €ependa«t  mo-. 
dérément. 
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Les  Magistrats  entrans  ,  don- 
noîent  à  dîner  à  rHôtel-de-ViUe, 
aux  sortaBS  ,  à  leurs  frais. 

109.  Vieux  murs  de  Toutnay.'] 
Recueil  des  Jurisdictions  ,  torn% 
^y  pages  S  ^inclus  i4>  apparie* 
nant  à  MJ  Derasse-Hersecap. 

Le&  fajïiîHes  de  Castagne ,  des 
Eouret ,  sont  éteintes  par  les» 
ipâJes  ; 

.  II  est  probable  quiî  par  Sar- 
tîan,  Ton  entend  I^iHustre  famille 
praticienne  de  Tournav  ,  Dele- 
sart,  qui  a  quitté  cette  Villô  aai 
commencement  du  18."*  siècle  , 
et  est  allée  s'établir  en  France  , 
avec  le  Parlement  qui  se  réfugia 
à  Cambrajrya;u  siège  de  X709; 
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L'on  verra  dans  les  siècles 
postérieurs  les  Lèsart,  figurer 
honorablement  dans  la  robe. 

1 1  d.  Guillaume  de  Mortagnei] 
JPôutrain;  Histoire  de  Tournay. , 
pages  552  et  65o. 

Manuscrits  existans  à  la  -ff/- 
hliothècjue  Impériale  à  Paris ^  voL 
iiS ,Jblio  qSi\2SS  y  ^65^265, 
571  ,  275,  287  ,  3o3,  3i3,  517, • 
353;  543 ,347 ,  55  r,  555 ,  385, 
395^  401 ,4^5 ,4^5,  4^7'^M^5. 

*  Volume  119,  pages  1  ,  9  ,  i5  , 
27,55,  43,47,  57,  88,  107/ 
1 1 1 ,  ii5, 123,  i55^  2o5,  219 

Manuscrit  de  Depestré ,  pages 
9>  lo,  11 ,  i2\,  \Z,\4  ^^  ^6. 
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Manuscrit  de  Guelton  ,  tome  ay 
pcige  8  ,  Verso  et  Recto  ,  et  pager 
9,10,  Il  et  10^  j  Recto  et  Vetso. 

Notes  en  forme  d'inventaires  des 
pièces  qui  furent  recherchées  et 
tirées  en  copie  authentique  des 
archives  de  la  Ville  et  Cité  dé 
Tournay  ,  etc.  pages  9 ,  10  ,  11, 
12  tt  i3. 

Recueil  de  toutes  choses  regar^ 
dant  la  Ville  ^  page  11 ,  Verso  et 
page  12^  Recto  et  Verso» 

Les  manuscrits  se  concilieront 
avec  Poutrain;,  dès  qu'on  con- 
vient que  les  mailles  de  tournois 
paràche^oîént  la  somme  de  38o 
livres-  de  renie  annuelle,  en  y 
comprenam  celle  de  78  livres  ^  et 
qiîeie  capital  d'icelle,  formant 
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8600 livres,  se  comprend  avec 
le  capital  des  mailles  de  tour- 
nois ,  et  que  les  2000  livres  que 
recul  Nicolas  de  Coudé,  son 
parent,  qui  auroit  pu  réclamer 
contre  celle  aliénation  y  étoient 
compris. 

U^n  est  forcé  de  convenir 
qu'autant  la  vente  est  certaine  , 
le  prix  pajé  et  les  ratlficaiions 
constans,  autant  sa  hauteur  en 
capitaux  et  cours  sont  noyés  dans 
une  foule  d'acies  contradictoi- 
res, proyenans  apparemment  de 
toutes  les  tracasseries  que  les  hé- 
ritiers de  Marie  de  Mortagne  , 
Vendeurs,  ont  suscité  aux  Préî- 
vôt-J  urés  ,  à  cause  de  cette  alié- 
nation ,  et  que  ces  derniers  ont 
assoupi  par  de  rargent, 
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111.  Matières  temporelles.  ] 
Note  en  forme  d'inventaire  de 
Poules  les  pièces  qui  forent  recher^ 
^hées  et  tirées  en  copie  authentiqua 
des  archives  de  la  Ville  et  Cité  de 
Tournay , pages  \oet  \\. 

Manuscrits  existans  à  la  Si- 
lliothèque  Impériale  à  Paris^voL 
i  18,77^7^^299. 

Il  résulte  de-là  ,  que  les  Juges 
Ecclésiastiques,  exerçoîent  à 
Tournay  ,  la  prévention  avec 
les  Juges  Laïcs,  pour  les  raa- 
lières  temporelles. 

Voyez  cet  ouvrage,  r.  lo^page 
189,  et  tome  ii,p*  iG  et  1 16. 

CoHime  la  Flandre  et  TArtoîs 
ainsi  quele  HayDaul,(a)appa^- 
(a  )  Le  Haynaut  étoit  un  fijef  qui  re- 
levoît  des  Princes  Evêques  de  Liège. 
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tenoîent  lors  à  des  Souverains 
particuliers,  la  France  immé-J 
diate,  (luant  àla  Jurisdiction pre-^ 
miêre ^  càmmençoh  à  la  Picardie; 
D'où  vient  que  le  ressort  des 
Prévôt-Jûrés  de  Tournaj,  ré- 
jaiHissoit  au  Bailli  de  St.  Quen- 
tin ou  Vermandois ,  Bailliage 
royal  le  plus  proche  de  Tour- 
naj ,  dans  celte  Province ,  (  P/- 
cardie.  ) 

1 1 12 .  Tribunaux  à  Tournay.  ] 
Manuscrit:  Guelîon  \  tome  2 ,   p. 

Coutume  de  Tournay^  titre  a^^ 
des  Successions ,  art.  4- 

Les  PandecteSy  titre ,  Décolla" 
lionibus  honorum. 
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Il 5.  Champart^l  Cousin.  His" 
taire  de  Tournày  ^  livre  4 ,  pages 
86^/87. 

Recueil  gên  èral  des  choses  fai^ 
tes  et  advenues  devant  F  arrivée  des 
Sts.  Apôtres ,  etc.  page  3 1 5. 

Voici  la  preuve  invincible  que 
jusqu'à  Philippe  Lebon,  Duc 
de  Bourgogne,  Iqs  Seigneurs 
percevoieni  et  faîsoient  l'assiette 
des  tailles  dans  leurs  Villages. 

Voyez  cette  ouvrage ,  année 
i5oo,  article  i  Histoire  des  États 
du  Tourné  sis. 

114*  Adjudicataire  par  Pro^ 
cureur."]  Manuscrit  Guelton^  tome 
^fP^g^  iS,  Recto  et  Verso. 

1 1  $•  Droits  et  tailles.  ]  Ma-- 


dby  Google 


igo  Histoire 

niiscrhs  ext3tans  Bibliothèque  f/w- 
pérîàle  à  Paris ^vcL  i\%  ,p.^2i. 

116.  Bonniers  de  terres*  ]  Cou'- 
s  in.  Histoire  Je  Tournay  ^  livre  4^ 
page  87. 

Poutrain.  Histoire  de  Tournay^ 
page65Q. 

1 17.  Roi  de  France.  ]  Recueil 
des  choses  Jaites  et  advenues  de^ 
vant  l^ arrivée  des  Sts.  Apôtres  a 
Tournay  ,  pages  S 1 3  ^^  3 1 4- 

Annales  de  Flandres  ,  par 
d^Houdegherst  y   tome    q,    pages 

s4o  >  ^4^  »  242^  ^43, 1244^^245. 

118.  Payer  les  dépens.]  A/â- 
nuscrit  Guelton  ,  rt?m^  û, pages  i, 
14  ^^  28,  iî^cf^  et  Ferso. 
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Ceci  nous  prouve  combien  Jes 
Belges  furent  toujours  attentifs 
à  ne  pas  permettre  Textenslon 
judiciaire  et  si  dispendieuse  des 
Papes  ,  avec  moins  de  fracas  , 
véritablement  que  la  légende  des 
libertés  Gallicanes,  et  sans  parler 
deslibertés  BelgcsetTournésîen- 
neS|  ils  savoient  garder  la  chose, 
et  se  soucier  fort  peu  du  mot. 

Voyez  cet  ouvrage ,  discours 
sur  îe  i4«**'*  siècle ,  text€  et  note. 

D'après Famc/i?  5,  titre  16  4es 
Douaires  de  la  Cvutume  de  Tour- 
nay  ,  plusieurs  Jurisconsultes 
Tournésiens  soutenoient  que  la 
femme  ne  pouvoit  être  adjugée 
dans  sa  mise  de  fait ,  împétrée 
contre  un  mari  failli,  d'autant 
^ue  diaprés  la  coutume,  la  mort 
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seule  ouvroît  raclîon  en  împé- 

tratîon  de  mise  de  fait; 

Mais  les  Prévôt  -  Jurés  de 
Tournaj^  ont  toujours  décidé 
rouvcrture  à  cette  action  de  la 
femme,  sous  caution,  dès  la  fail-  ' 
lite,  ou  fuite  du  mari,  d'après 
rordonnance  citée  de  15289,  éla,- 
blie  sur  un  usage  consacré  par 
le  bon  sens; 

Car  un  fugitif,  ou  failli ,  étant 
mort  au  monde  ,  quant  auxinté- 
rêts  civils  de  la  comqaunauté 
conjugale,  dont  la  Lasee^t  la  co- 
habitation et  droit  de  bourgeoisie 
des  conjoints , 

Il  en  résulte  une  rupture  de  ces 
liens  sociaux,  par  l'absence  ou 
faillite  de  l'un  d'eux; 

C'est 
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(y est  sur  ces  pressa ns  moÊïfs, 
développés  avec  soin  dans  ua 
mémoire  de  droit  et  secret,  servi 
eux  Prévôt- Jurés  de  TçiurnayV. 
lô  i3  Juillet  1788  ,  fqrjxié  parle 
Jurisconsulte  Hoverlant,  N.^  q^o 
de  sa  filasse  aux  mémoires  judi- 
ciaires j  qu'il  y  eut  jugement 
conforme;  il  s'y  appuyoîtj'ur/'^r- 
ttcle  4  ^^  l'ordonnance  de  i54o  > 
concernant  les  banqueroutiers 
fugitifs  ; 

Ce  mémoire  fut  écrit  au  pro- 
cès de  D/^^^  Scholasiique  Co- 
dron  ,  Impétrante  de  commission 
de  mise  de  fait  ^  ramenée  au  rôle 
du  27  Juin  1788  iÇ.ontre  Antoine 
Allard  ,  son  npiari  failli  et  ses 
créanciers  ; 

Tome  XI.  ,         l 
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Sûr  quoi  intervînt  sentence 
siiis-énôh'céé  dès  Prévôt-Jurés  du 
à5  Juilfét  1788,  qui  adjugepro- 
vîjsbîrëti&ebtlàditê  Codrôn ,  sôus 
invmialvè  et  à  caution  f  dans  lés 
fins  de  son  irfipétrâtion; 

C^est  ainsi  qiie  de5 Tribunaux 
aussi  jàstes  ^  éclairées  et  irnpar- 
iia'iix  qiiiîltéioiénl  les  ^i- devant 
Prévôt-Jùrés,  Majeur,  Éche- 
vins,  composés  de  Propriétaires 
Jurisconsultes  éclairés^  et  Tour- 
nésiens  ,  et  non  mercenaires  j'sa^ 
Voient  ciotisfâcrfer  et  légitimer  les 
usagés  anciens  couiumiers,  d'ac- 
cord avec  leis  principes  de  droit 
et  I^éqiiilé,  puisque  s'il  étbiï  pôs'- 
''sîWe  qiië  ^a  fuite  Wt  un  jeu  ,  la 
caution  étoit-Ià  poiir  faire  face 
en  cià  de  preuve  dé^fi^ude. 
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Il  g.  Commune  de  Tournay.'\ 
-Poutraln»  Histoire  de  Tournay  :^ 
pages  B4/\9''à^Soé 

Ccusihé  Mktoir'e  -de  ^Toutnay  , 
livre  4  f  P^^  ' ^7  9  ^^S^et  91 . 

Manuscrit  de  Déjyestre ^  p»'i^. 

Placards  et  Ordonnances  du 
B^tlliag^  du  Taiirn  ésis  ,  \pages 
520  ,  12 1  et  Û2. 

Ce  qu'il  y  a  de  paritculier  , 
c'est  que  ce  furient  Guillaume 
Castagne  et  Jean  lieplat,  Bour- 
'geois  de  Tournay,  qui  firem 
celle  acquisition  imporianie  , 
pour  la  Commune  ,  il  falloit  qu'il 
fussent  des  personnages  bien 
-importatïs;  ^ 

Le  premier  figura  encote  ho*- 
^nor^blemént  pour  la  Ville ,  sis 

la 
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ans  après  (  ih^S ,  )  lorsqu^il  fut 
question  d'en  établir  et  augmen- 
ter les  fortifications; 

Voici  les  termes  les  plus  mar- 
quans,  de  l'acte  de  vente  : 

»  Avons  vendu  étoctrojébîen 
et  suffisamment  déclaré  quittes 
à  toujours  bérîtâblement  àGpil- 
laume  Castagne  et  à  Je^n  Leplat, 
Bourgeois  de  Tournay  ,  pour 
eux  et  pour  toute  la  Commû*- 
iiautQ,  dé  la\  Ville  des  Chaux-' 
Jours  de  le!(^^Tournay  et  toutes  la 
Seigneurie  et  Justice  hauteet  basse, 
et  tout  ce  entièrement  que  nous 
avons  et  avoir  pourrons  en /^£?//^ 
Ville  des  Chauxfours.  de  VEche-^ 
vinage  de  tel  même  lieu  ,  si  avant 
comme  il  s^extçnd  et  à  Hallain  êi 
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àWarckirijetc^he  droit  au&sî 
que  nous  avons  et  avoir  pour- 
rons au  bois  de  Breuze,  si  avant 
qu'il  s'extend  jusqùes.le  Plancq 
d'Angy,  elc.  Est  à  savoir  que 
dou  Rieux  deMarvîs,  jusques 
au  Frasne  de  Meuregis ,  (  Frêne 
de  Rumegnies ,^  ào\x  Frasne  de 
Meuregis,  jusques  à  la  Plancq 
d'An  g  j  ,  (  Seigne^itie  dans  le 
Village  d'Hapines^  appartenant  à 
ifc?/  Delevigne ,  ex  •  Echevin  de 
Jbi/rnay  ,)  jusques  à  l'Escaut, 
et  fout  lé  Rîeu  de  Melle,  « 

i%o  Condamné  fut  pendU'.^ 
Manuscrit  de  la  grande  BthltO' 
îhèque  Impériale  à  Paris  ^  vol. 
Ii2>,jû^io5o2* 

15 
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Cousine  Hismre  àe  Tournày , 
Ihre  i^  >  piag.es  87  et  8B., 

Manuscrit  Guèhan  yJafne  q.  ,:  /?:. 

iViOfi?  ^/i  forme  î* inventaire  ie 
toutes  les  pièces  qui  furent  recher^ 
chées.  et  tirées,  en  copi&  anikentlr 
que  d^s^ar  chines,  de,  là  Ville  etiCiî^ 
de  O^rnay  9  pn^ge  i4* 

Manuscrit  de  Depestre ,  p.  \Z. 

Bu!(.elinuSy  lii%  7  ,/?•  Joj.    . 

121.  Les  Tournèsîens.  ]  Mc^ 
nuscrit  de  Depestre ^pagê  i3. 

Manuscrit  de  Guelton ,  tome  q  , 
pages  II  et  iq.  - 

Note  en  forme  d^inventaire  de 
toutes  les  pièces  qui  furent  recher^ 
chées  et  tirées  en  copie  authenti'* 
que ,  etc^^pages  i^  et  i5. 
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Manuscrits  de  la  grande  Billio-^ 
thèque  Impériale  Paris  >  w/.  i^ig, 
page  17. 

152Û.  Six  deniers."]  Manuscrit 
de  Guelîon^  tome  2  ,  pages  i,  i3^> 
Rect.  Vers,  a  i  y  Réct*  et  49 1  Vers. 

12?.  Pour  dettes  à  Tournay.  ] 
Manuscrit  de  Depestre  »  p.  i  5. 

Manuscrit  Gue/ton ,   tome    Q  f  - 
page  1 3  ,  Recto  et  Verso. 

Note  en  forme  d'inventaire  de 
toutes  les  pièces  qui  furent  recher-^ 
chées  et  tirées  en  copié  authentique  ' 
des  archives  de  la  Vif  le  et^  €tt'éd^ 
Tournay ,  page  i6« 

1524»  Ne  compare pa^.]M(inus^ 
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t:rit  de  Guelton ,  tome  2 ,  pages 

ûi ,-  Verso  ^  17  ,  18,  Recto  y  et  22, 

Mecto. 

J'ignore  où  étoît  situé  cet  Hô- 
pital. 

.  m^.  Châtelaine  à  Tournay.] 
Manuscrit  de  Depestre  >  pages  1 5 
et  16.  : 

N.oîe  en, forme  d'inventaire  de 
foutes  les  pièces  quifu^^ent  1  echer- 
chées  et  tirèjss  en  copie  authenti- 
que des  archives  de  la  Ville  et  Cite 
de  Toumay  y  page  1 7, 

Manuscrit  Guelton'^  tome  q  » 
page  i4  )  Rècto. 

126»  Pour  lajbndation].  Re^^ 
cueil  dé  plusieurs  foits^  rares  et 
antiques  y  etc.  pages  5yQ  et  5j5. 
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^  Recueil  des  chosis  faites  et  ad- 
venues devant  l'arrivée  des  Sts, 
jipôtres  en  cette  Ville  de  Tournay^ 

p.  5i4* 

Recueil  desfondaîiûHs ,  par  ikf/ 
Maury  Greffier  y  etc.  pages  4  ^^ 
suivantes. 

IS7.  Évéque  de  Tourn.ay*  ,] 
Cousin.  Histoire  de  Tournay  ,  liv* 
4,  pages  20  et  94. 

Summa  statutorum  synodalium 
Tornacensium,  pages  io5,  106 
et  107. 

Bu^elinus  ,  lih  6  ,  pciges  5oi  , 
5o8  et  Sog. 

1  û8.  Z>^  Seigneur  d'Antoîng.  ] 

Poutrain.  Histoire  de  Tournay  ^ 

pages  26 ,  27  j  28  r/^  ^29. 

I  5 

Hostedby  Google 


ap2  HtSTOrfREr 

Aniréœ  Catulli.  Tornacum 
Nervioru  m^p  âges  qq/^. 

Cet  Auteur  dit,  que  le.  cens  îr- 
rédîmible  annuel i  étolt  de  iq5 
tnarcs  tournois,,  d'argent  fin,  qui 
à  666  le  marc,  évaluation  du 
temps ,  font  (  55  sols  6  deniers 
par  marc  d' alors^^qn\^  multipliés 
par  125  marcs\,  formôieht  une 
rente  annuelle  évaluée  à  586  liV. 
jy  sols  6  deniers  tournois  de  nas 
jours  ; 

Ce  calcul  diffère  de  prés  de 
deux  tiers  de  celui  de  Poutrain  , 
ïnais  il  se  concilie  avec  le  sien,  si 
l'on  fait  attention  que  le  marc 
fin  étoit  en  lingot  scellé  à  la  mon- 
ïioie,  o^^V^^^oloh  argent Jin. 
Celui    en    pièces  courantes  > 
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a  voit  été  très-altéré  par  Philippe 
le  Bel ,  qui  voulut  réduire  le  p^îx 
du  marc  à  55  sols  6  deniers  tour- 
nois ,  et  c'est  peut-être  d^V^ani  et 
dans  rintervalle  de  ces  augriien- 
iations  du  cours  monétaire  que 
peut  naître  la  différence  inexpli- 
cable des  évaluations^ 

Il  fit  ballre  des  gros  tournois 
d'argent  et  des  deniers  parisis  à 
celte  taille,  aussi  bons  que  ceux 
de  Su  Louis;  '■'■■''^'' 

Mais  d*un  côté^  il  laissa-  le 
courslégal  àlacEîonnoie  d'alliage 
en-dessous  de  celte  taille,  èl  'qui 
valoît  jusqu^à  8  livres  lO.soîs  le 
marc^  multipliés  par  i25«iar6S^^ 
forment  là  somme  et  cens  annuel 
de  1072  livres  10  «ois  i(mtrsoïs 
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de  nos  jours,  calcul  qui  entendu 
^Uf-,  rallération  de^  monnoies 
APPs  Philippe  le  Bel ,  s'approche 
beaucoup  de  celui  de  l'acte  d'a- 
liénation transcrit  parPoutrain 
el  ,qui.xéduit  au  cours  de  nos 
jours, donnoit  la  somme  annuel/e 
de  1020  livres ,  comme  on  Ta  dit 
aoi  texte; 

J'ai  cru  cette  note  nécessaire 
pour  éclaircir  l'appréciation  de 
la  monnoie  en  ce  temps ,  sans 
laquelkon  ne  lit  Thistoire  qu'a- 
vec incertitude  et  dégoût; 
;  Ce  qui  excita  (  F  altération  de 
2a  monî}oîe^  )  une  horrible  sé- 
dition dans  le  Rojaume ,  noiam- 
in  en  ta  Paris  et  en  Normandie. 

Vdl^:,rtomej^  pages    575^ 
58o,S8i  ^^582. 

Hostedby  Google 


DE    TOURNAY.  2o5 

Recueil  des  monnaies ,  par  M/ 
de  Zalsade ,  in- 4*^  p.  56  etSj. 

Leblanc.  Traite  des  monnoies  , 
page  1 88. 

L'on  a  pris  le  laux  des  mon- 
noies françaises  (  livres  parisîs  ) 
qui  avoient  lors  le  cours  le  plus 
usité  à  Tournay,  sur-lout  de- 
puis 1286; 

Pour  en  revenir  à  la  transac- 
tion et  cession  des  droits  d'impo- 
sitions au  profit  du  Magistrat, 
que  le  Chapitre  lerioit  de  la  libé-. 
ralité  de  Chilpéric  ,  elle  fait  épo- 
que célèbre  dans  l'histoire  de 
Tournay;  le  compte  de  la  Ville, 
de  1788  en  fait  souvent  meniion 
sous  la  date  de  11291;  nous  Ta 
donnons  ici  en  emier  par  îe  dé- 
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gré  de  son  importance,  et  qui 
n'en  déplaise  aux  chagrins  or- 
gueilleux, comme  pièce  d'un 
très-grand  poids  ,  mérite  ici  sa 
place. 

Extrait  du  livre  des  Concordats 
réposants  es  archives  du  Cha* 
■pitre  de  la  Cathédrale  de  Tour^ 
nay  ,  auquel  folio  19  ,  Recto  et 
suivans ,  se  trouve  ce  qui  suit. 
»  Censa  perpétua  3oo  livres 
parisis,   » 

»  Philippus  Dei  gralia  Fran- 
corum  Rex,  notum  faelmus  uni- 
versis  tam  prœsentibus  quam  fu- 
lurîs,  nosquasdamlitterassigillo 
praepositi  Juratorum ,  Scabino- 
rum  et  Communitatis  ViHee 
Tornacensis  sîgillalas>  prout  in 
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prima  facie  apparebat  vidisse 
formam  quse  sequiiur  conti* 
nentes.   « 

»  Nous  Prévôt  Jorés,  Eske- 
vins  et  toute  li  Communite  de  le 
Ville  de  Tournay,  Faisons  sa- 
voir, à  touis  que  nous  diligem- 
menl  enquis  et  seut  par  nous  et 
par  no  gent  des  droits  que  l'É- 
glise de  Tournay  a ,  ou  winage 
de  del  euve  en  forages  des  vins 
que  on  vent  et  vendra  en  leriviere 
et  d'autres  likeurs  que  on  vent  el 
vendra  en  le  rivière  ,  pontenage 
tonniude  vakes  et  de  kevaus  el 
de  toutes  aultresbiésles,  tonmu 
de  grans  quir5,  tonniu  de  mé- 
taux, petits  estalages,  tonniu  de 
piaus  et  petiz  quirs  en  timonage 
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el  en  tous  éstalages  et  lontiîus  de 
mailles  et  de  louîsiens  fors  mis 
les  toiinius  et  les  esialages  la  li 
Eiglise  et  li  Ville  ont  part  ensem- 
ble et  doivent  partir,  et  fors  mises 
les  trente  et  sis  lib.  de  parêsis,que 
li  Eglise  a,  et  doit  avoir  enle  part 
de  Je  Ville  sur  le  Halle  à  dras  , 
ayons  pris  et  rechint  pour  nous  ' 
et  en  no  nom  et  en  nom  de  la 
Ville  devant  dite  desd*  Dojen  et 
Capitte  à  perpétuel  cerise  pour 
trois  cent  lib.  de  parés,  par  an 
quenousPrevost  Juret  Eskevins 
et  toute  li  Communautés  en  de- 
vons rendre  cascun  an  et  payer 
Dojen  et  au  Capitte  deldeiie 
Eglise  ou  à  leur  mandërrient  a 
à^ixx  termes  j  ce^t   ass^ivoir    le 
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moiliet  dedans   ]es  Octaves    de 
la  Toussaîns  ,  et  Tauire  moitiet 
dedans  les  Octaves  de  Pasques, 
et  ces  deniers  devons  nous  payer 
et  avons  promit  à  pajer  chacun 
an  as  termes  devant  dis  sans  nul 
delay  guerre,   et  pour   défense 
nulle,  qui  faite  nous  soit  jusques 
à  ores  ,  ne  qui  faite  nous  sera  en 
avant  par  qui  que  ce  soit,  ne  pour 
wiere,ne  pour  force,ne  pour  aur 
ire  occasîon,nous  ne  devionslaîs- 
sler  que  nous  ne  païons  aus  de- 
vant dis  Doyen  et  Capitte  ,  vu  à 
leur  mandement,asdis  termes ,  îa 
somme  de  deniers  devant  dite  en 
boinsparesîs  ou  entre  aultreboî- 
nes  monoie  coursance  en  le  va- 
lue que  paresîs  valent  au  jour 
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de  le  date  de  cesle  lellreç.  Et  bieia 
avons  recogRteutet  reçognoissoms 
que  nous  ne  devotîis, nene poons 
prendre  par  nous  neparaultruy 
àrEglisene  as  personnes  de  le 
dicte  Eglise  de  Tournay,  c^est 
assavoir Canones,  Vicares,  Cap- 
pellalns,  Prçstres  des  Paroehe^ 
de  Nplre-Darne,  de.  St.  Pia^,de 
St.  Pierre  >  de  St.  QuinUxii  de 
St.  Jacqueme,  de  le  Magdelene  , 
de  St.  Nicaise,  de  Ste^  Rathc'- 
rine  ,  de  Ste.  Marguerite  ,  de 
Tournaj,  deOrke,  de  Froanes, 
de  M^rkeng ,  de  St.  Andriii 
(Chercq)el  deCa]onne,qui  sont 
et  seront  dou  Kœur  de  l'Eglise, 
ne  de  l'Hostellerie  Notre-Dame, 
ne  de  Vielles  Prestre&  ,  ne  de 
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leurs  biens,  qui  sont  et  seront  à 
leiir.  usagé  ,  ou  qui  sont  et  seront 
de  leurs  bénéfices,  ou  dei  leurs 
revenues,  winage,  potenageou 
aucune  autre,  de  droitures  >  de* 
vant  dites ^  aîn^  eatout  exceptés 
et  mis  hors  et  franc  sauf  chose 
que  soitraarkendent  il  n*en  sont 
ne  n'en  serom  franc  neexcepiés 
de  tant  que  la  leur  markendise  et 
sine  poons  ne  ne  devons  prendre 
winage  ne  pontenage  del    Ab- 
baye de  St.  Martin  de  Tournay, 
6t.  Amand  en  Pévèle,  de  l'Ab- 
baye de  Los ,  pe  dou  Seigneur 
d'Antoing  ^  qui  est  et  sera  sires 
dou  winage  et  dou  Trau  d'An- 
loing  ;  ains  sont  excepté   et  mis 
hors  du  pontenage  et  dou  winage 
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et  franc  et  li  droît  que  li  devant 
dit  Doyens  et  Giapiltes  ont  sous 
causleiir  demourêt.  Et  se  doute 
est  se  les  choses  sont  à  TEglise 
ou  as  Ganones,  Vicaires  Cappeï- 
lains^  Preslresjdes  Parodies  de- 
vant dis  ou  deTHostellerie  ou  de 
Vielles  PreSires  où  des  Abbayes 
St.  Mariin,St.  Amand^de  Los^ 
ou  dou  Seigneur  d'Anioîng  , 
croire  en  devons  nous  ou  cil  qui 
seront  en  no  lieu  as  Sergens  qui 
les  coses  nieuront  ou  porteront 
par  les  sairetnent  des  Sergens  à 
faireou  lieu  la  a  les  coses  seront 
arresté  as  ou  trouvées.  Et  tous 
les  dépens  les  frais  ,  les  frais  et 
toutes kierkes  qui  eskéront  à  faire 
et  que  on  fera  et   souslenra  et 
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souslenir  les  pons    ou  en  faire 
nouviaus  ou  par  autres  occasions 
des  ponls  ou  des  autres  droilures 
de  seufe  dites  despprfis.  Nous 
Prévost  Juret^Eskevin  et  Corn- 
munités  les  devons  faire  et  guier 
çt  sousienir  de  ne  et  recours  n'en 
devons  avoir  ,ne  de^phou  jie  de 
eviccjon  ne  d'autres  coses  as  de- 
vant des  Poyen    et  Capitule  et 
riens  rabbattre  ne  devons  ne  ne 
poonsdele  censé  en  loccaison 
de  chou  ou  de  quelconques  aul- 
tres  coses,  et  si  ne  poons  faire 
ban  ne  destrainte  ;  ne  mettre  ne 
consentement  expriés  a  faire  es- 
taple  de  vin  ne  ou  Bruille  ,  ne  as 
Cauffours,  ne  eu  levve  et  devons 
no5  Bourgoys  tels  et  nos  ma- 
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nants  jusliîcantes  à  nous  qu^lne 
feront  estaple  de  vin  en  nul  de 
^ces^  lius.  Et  si  estriingres  hoiris 
arnéneroit  où  fçsait  amener  ses 
^ins  ou  marfcîef -et ïa  desteîler  ses 
kevàus  nous  ne  devonsmie  sduîf- 
frîr  que  puisqu'il  ai"a  destellet  ou 
markiet  il'^fast  a  estaple  es  lieus 
"^devàntdis  et  avons  prise  et  rc- 
chuste  ceste- censé  ènsi  que  dît 
est  sauf  les  droits  del'Eglise  et  de 
leVille  en  toutes  cdses  qui  rue  tôu- 
kent  cette  censé  et  qUi'n'ykâîetit 
et  sstnf  le  droiture  dou  Vicair'e 
qui  part  a  ou  wienage  dôu  ^el  et 
le  droiture  des  niosiaus  de  le  v^l 
et  sauf  chbsè  qiàfe  cil'qiirsùntdbu 
cavage  No trlî-Bame^dbi Vêtit *ies- 
ire  quitte  desialla^e  de!    malle 
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cTiescun  d'un  estalle  ,  et  promet- 
tons nous  Prévost    Juret ,    Es- 
kievîn  et  ComnciunUés  pour  nous 
et  en  no  non  et  en  non  de  le  Ville 
devant  dite  par  nos  sairemens  que 
nous   encontre   les  coses  deseur 
dites  ensi  qu'elles  toukent  nous 
et  nos  convenances  devant  dites 
de  riens  né  venrons  ne  procure- 
rbris  avenir  par  nous  ne  par  au- 
iruy  et  que  se  nous  venîens  en- 
contre en  lot  u  ces  partie  et  H  dit 
Doyens   et  Capittes  en  fesoîent 
coust  ou  despens  ou  en  auoient 
domage  pour  Toccoison  de  chou 
que  nous  ariens    fait    encontre 
nousleur  rendrons  et  promeitoris 
étrécognbrssonsestre  tenut  à  ren- 
dre et  cenaésmesairiementettdu- 
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tes  ses  clauses  sommes  nous  te- 
nul  de  renouveller  et  renouvelle- 
rons perpétuellement  en  avant 
au  kef  de  cescun  vint  ans  lende- 
main dou  jour  de  Ste.  Luce  en 
no  Halle  appiellée  à  chou  la  par- 
lie  de  VËglise  et  presens  se  estre 
y  veulent  dens  des  Canones  en- 
voyés de  par  TEglise  et  pour  plus 
grande  seurié  nous  Prévost- Ju- 
ret ,  Eskievin  et  Communiiés  , 
obligons  et  nous  et  nous  Ville  as 
devant  dis  DoienetCapitte  pour 
payer  et  rendre  en  non  de  le 
censé  de  seur  dite  à  lus  les  trois 
centlib.  de  seur  dites  cascun  an 
U'  as  termines  et  en  la  manière 
que  de  seur  sont  dict*  et  les  cous 
hs  dépens  et  les  denaages  qu'il 

araiçnt 
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ararent  OU  soustendroient  poui^ 
l'occasion  de    chou    que    nous 
arions  fait  encontre  nos  conve-  : 
nances    de  seur  dites ,  ou  que 
nous  seriens  en  deffaulte  d'elles 
accomplir  seus  estait  que  nous  . 
venions  encontre  en  estions  en 
deffaulte  de  elles  accomplir;  et 
reconnissons  que  en  faisant  ce 
markîet  et  ces  convenances  nous 
avons  fait  et  fesons  le  pourfii  évi- 
dent de  nous  et  de  le  Ville  devant 
dite ,  et  est  assavoir  que  quant  à 
Chou. qui  tpuke  ceste censé nous^ 
et  lidict  Doiens  etCapîiies  avons 
pour    commun    assens     renun» 
cîet  a  l'ordonnance  qui  faîte  est 
entre  nous  et  caus  de  terminer  de*". 
dans  cinq  mois  par  trois  hommes 
Tome  XI.  K 


« 
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eluis  de  par  l'Eglise  et  trois  de 
parle  Ville  les  debasquî  naîtront 
entre  nous  parties  devant  dites  et 
bien  volons  que  se  debast  naîst 
entre  nous  parties  de  seure  dites 
de  cose  qui  touke  cette  censé  que 
cescune  des  parties  sç  puîst  traire 
sans  nul  delay  la  où  boîn  li  sem» 
blera  pour  droit  requerreet  prenr 
dre  et  pour  osier  toutes  occoi-r 
sons  de  venir  contre  nos  conve^ 
tiances    de    seur  dites  ,    nous 
prions  et  requerrons  notre  très- 
excellent  Seigneur  Ph.    par  la 
grâce  de  Dieu ,  Roi  de  France  et 
motre  Révérend  Père  en  Dieu  , 
Jehan,  par  la  grâce  de  Dieu  , 
Esveque    de    Tournay  ,    qu'il 
voellent  les   coses  de  seur  dites 
gréeip,  approuver  et  confremer 
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par  leurs  lettres  ouvertes  et  nous 
destraîndre  de    nient  venir  en- 
contre nos  convenances  de  seur 
dites.  En  ténioignage  desquelles 
coses  nous  avons  ces  présentes 
lettres  puis  fait  lire  et  de  mot  à 
mot  réciter  octroîer  confremer 
par  leur  lettres  ouvertes  en  notre 
plaine  Halle ,    nous  pour  chou 
spécialement  assaules  de  notre 
commun  assens  ajousté  les  so^ 
lemnités  qui  en  telles  coses  de 
droit  et  de  coustume  font  à  ajousi 
ter  et  as  devant  dis  Doien  et  Ca-? 
pitte  baillées  saielTées  dou  sel  de 
le    Comungue    de    Tournay  , 
ee  fut  fait  Fan  de  grâce  M.CC. 
nouante  et  troîs,el  mois  dcMay^ 
le  vigile  de  le  Pentecouste.  « 

R  a 
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»  Nos  autem  conveniîonesîiui- 
jusmodietalia  supra  dicta  rata 
et  grata  habentes  et  quant^am  în 
nobis  est  voluinus ,  laudamus  ac 
etiam  approbamus  salvo  în  jus- 
tîcia  et  aliis  jure  nostro  et  jure 
quolibet  alieno,  quod  et  firmum 
et  stabile  permaneat  in  futurum 
preesentibus  lilleris  nosirum  fe- 
cîmus  apponi  sigillum  actum  per 
anno  Domini  millesimo  C.  C.  no- 
nagesîrrïo  tertio  ,  mense  AugustU 
Ex  rotulo  privilegîorum  ]itte- 
ra.  G. 

Collalîonné  audit  livre  des 
Concordats.Concorde  lesmoin.a 

Signé ,  Monte  AU  ,  Secrétaire:^ 
Pour  copie  y 

HOVEREANT, 

Auteur  de  cet  ouvrage^ 
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129.  Réfugieront  dans  V autre. ^ 
Note  en  forme  d^inventàîre  die 
toutes  les  pièces  qui  furent  recker'- 
chées  et  tirées  en  copie  authentique 
des  archives  de  la  Ville  et  Cité  de 
Tournay  ,  pages  iZ  et  19. 

Manuscrit  de  Depestre  9  /^a^^ 
ges  16  et  ly. 

Manusc/it  de  Guelton^tofne  a 9 
page  i5 ,  Recto. 
# 

iZoVans  le  temporel.]  Mahus^ 
crits  exïstans  à  la  Bibliothèque 
Impériale  à  Paris  ^  vol.  119 ,  p. 

97- 

Manuscrit  de  Guelton ,  tome  ai 

page  i4>  Verso. 

i3i.  jiprès  {i5iQ.)  Recueil 
R  5 
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de  plu^ieûtsfaits  rares  et  antiques^ 
extraits  des  registres,  tant  dix 
Bailliage  de  Tournay  ,  que  de 
'ceux  die  elle  Ville,  pages  i65> 
166,  167,  168,  169  ^t  170. 

Cousin^  Histoire  de  Tourn.  liv^ 
4) pages  ni  et  112. 

1 3-2,  S' éteindre  par  cet  achat.  J 
Manuscrit  Guelton.,  tome^  ^ 9  p* 
i5,  Verso.  ^ 

.  Manuscrit  de  Paul  Depestre  % 
Greffier  de  la  Ville  y  p.  17. 

Note  en  forme  d'inventaire  de 
toutes  le^  pièces  qui  furent  recher^ 
chées  et  tirées  en  copie  authentique 
des  archives  de  la  Ville  et  Cité  de 
Tournay  ^  pages  \^  et  3o. 

i55.  Les  lettres   â! amortisse- 
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mint.  ]  Manuscrit  de  Guelîon  , 
tome  Q^  p»  16. 

Placards  et  Orionnnnces  du 
Bailliage  y  tome  1/'  /?.  16,  Verso» 

Item.  Placards  de  Flandres  ^ 

tome  \.^^  page  47* 

Cet  édi  test  proprement  la  pre-^ 

mière  époque ,  des  écueîls  qu'es- 
suya sùcceôsivement  le  Clergé 
de  Tournay  j 

Chàrles^Qmtitet  Marie-Thé- 
rèse^ en  porièrentide  pareils  en 

l52o  et.i74ô«  ^ 

Cepeildaiit  le  Clergé  trouva 

moyen  d'aaquérir  et  d'amortir 

après  coiapi   „ 

Cet  édît  de  Philippe  le  Bel , 

fait  sentir  quelle  foi   Ton ,  doil 

porter  aux  amortisscméns   des 

K.4 
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biens  Ecclésiastiques  >  que  s'ar- 
rogeoientde  donner  les  Châte- 
lains du  Tournésis,  en  ce  temps- 
là; 

Cette  défense  avoît  déjà  sub- 
sisté à  regard  du  Clergé  de 
Tournay,  à  la  sollicitation  du 
Magistrat  en  i  aSS;  mais  le 
Clergé  avoît  eu  le  crédit  d'en 
obtenir  la  levée; 

La  Comtesse  Marguerite  de 
Flandres  it  ovbit  poriéun  settibla>- 
ble  édit  de  prohibition,  dès  le 
commencement  du  1 5."^  siècle, 
que  son  fils  Guy  de  Dampierre, 
renouvela  solennellement  par 
son  ordonnance  du  mois  dé  Mai 
ÎÛ94. 

Le  Clergé  de  Tournay,  allar- 
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xnë  de  ces  coups»  qui  menaçoient 
de  tous  côtés  raccroissement  de 
ses  richesses ,  obtint  (  lagS  et 
1294  )  du  Pape  et  du  Roi  de 
France ,  des  Chartres  qui  les  met- 
toient  sous  la  protection  rojale 
et  pontificale  et  qui  lançoient 
toutes  les  censures  Ecclésiasti- 
ques 9  contre  ceux  qui  qseroient 
envahir ,  ou  toucher  à  leurs 
droits  et  possessions. 

Voyez  Placards  et  Ordonnant 
ces  du  Bailliage  du  Tournésts  ^ 
tome  i.^' pages  22,  û5,  û4^^5 
et  126. 

C'est  cette  même  année  (11294)  -. 
que  rÉvèque  Jean  deVassonney 
apparemment  allarmé  de  Tétat 
de  splendeur  et  d'accroissemeni; 

K  5 
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i]fiié.pi'm&i!t  Tiduvnay ,  obtint  de 
Philippe  le  Bel ,  de  pouvoir  éta« 
Mit  uti  marché  à  Helchin ,  le 
Mardi  de  chaque  «ernaine,  aveô 
pôuv<>ir  d'y  pereevoir des  droits 
de  péage,  d'èntrecours,  d'entrée 
et  de  $ortîe,  qui  seroienl  dévolus 
au  Roi ,  le  siège  vacant; 

Pour  revenir  au  tarif  des  droite 
èes  Notaires,  promis  au  texte  , 
relatif  à  la  présente  note  i52 ,  le 
\biti.  Yoyeztcm^  1 1 ,p.  44^^45* 
Tarif  d^s  honoraires  des  Notaires 

de  i^nrroridissement  de  Tournay. 

Extrait  du  registre  aux  déli- 
bérations de  k  Chambre  de 
Tournïiy  ^  ptemiêr  arrondîsse- 
ftient  4u  Département  de  Jem* 
»â?p4îis,  du  âS'Gèrmitt^lian  i5> 
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cm  rassemblée  de  la  Chambre  d« 
discipline  ^  tenue  cejourd'Lui>  où 
étoient  présens  les  Notaires  Pré- 
vost ,  Président,  Henry,  Sjndic, 
Lehon  j  Rapporteur,  Voet,  Tré- 
sorier .,  Wuesten  et  Auverlot  » 
Secrétaires. 

La  Chambre  s^étant  occupée 
d'une  seconde  ci  dernière  dis- 
cussion du  tarif,  d'après  lequel 
elle  réglera  ses  avis ,  lorsqu'elle 
en  aura  à  donner  pour  la  fixation 
des  honoraires  et  vaccationsdes 
Notaires  j  elle  a  arrêté  ledit  tarif 
ainsi  qu'il  suit. 

Ce  tarif  sera  divisé  en  trois 
classes ,  la  première  pour  les  ac- 
tes simples;  la  de«:3tième,  pour 
les  actesréglés^  à  raison  du  temps 
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éiïiplojé  ;  la  troisième ,  pour  les 

actes  de  valeur  proportionnelle. 

i  Première  classe* 

Paragraphe  premier  é 

Actes  simples  en  brevet. 

Procurations  spéciales. 

Substitutions  de  pouvoirs. 

Révocations.   : 

Autorisations, 

Acquiescemejns» 

Ratiiicatîons. 

Déclarations  de  faits. 

Actes  de  notoriété. 

JVoininaiions  d'Experts. 

Provocations. 

Désistç^mens. 

Mains  levées* 

Décharges. 

II  sera  dû  pour  honoraires  de 
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ces  actes  et  de  tous,  autres  de 
même  espèce,  compris  toutes  va- 
cations y  relatives ,  lorsqu'ils  se- 
ront faits  en  brevet^  4  ^^^^cs  5o 
centimes,  ppiir  chacun ^  pardes- 
sus papier  timbré  ,  les  droits 
d'enregistrement,  le  prix  de  la 
légalisation^ (^a)  et  aS  centimes 
pourlescel. 


(«)  Il  est  du,  d'après  la  loi  ,  au 
Greffier  ,  ^5  centimes  pour  légalisation 
et  rien  de  plus,  le  Sieur  Denis  Derasse  ^ 
Président  du  Tribunal  civil  de  Tour- 
nay ,  exige  personnellement  une  pla- 
quette (3i  centimes,)  qu'il  fait  rece- 
voir aujourd'hui  par  Bruneau ,  Greffier 
du  Tribunal. 

Voyez  ceû  oupixtge ,  tome  ii  pageê 
iiSo ,  inclus  2jB, 
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Lorsc|u'iî  y  '^xxtû  jiîùàîeùrs 
Compat^aWs  au  même  acte  ;  il 
sera  dû  cirfquanie  centimes  de 
plus,' pour  chacun  dés  Compa- 
rans ;iexédaht  le  premier,  tiéan- 


Ilti'exifite  aucun  Tribunal  dans  V Em- 
pire français  ^  dans  lequel  le  Prësidént 
exige  une  plaquette  (  3i  centimes  ) 
pour  î^alîsation  et  la  fait  rerevoir  par 
le  Greffier;  parce  qu'il  n'y  a  aucune 
loi  qui  autorise  un  Pre'sident  de  première 
Instance ,  à  exiger  une  plaquette  pour 
cela  ;  on  laisse  à  prononcer  par  k  pu- 
blic et  la  postérité ,  s'il  n'existe  pas  un 
certain  genre  de  célébrité  que  l'on  s'ac- 
quiert «ans  le  savoir ,  pw  une  affreuse 
singularité  et  que  les  hommes  désinté- 
ressés et  ami  des  lois  se  garderont  éga- 
lement de  suivre  et  d'imiter. 
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moins  mari  et  femme tiecômj^ie* 
ront  que  pour  an. 

II  Sera  dû  de  plu^  un  franc 
pour  chacun  desdits  acles  qui 
seront  faits  (  etf  )  minutes^ 

Les  Notaire^  de  campagne, 
pour*  voyage  à  rEnréglstrement 
et  au  Tribunal,  pour  légalisa- 
tion ,  pourront  exiger  Xkn  franc 
tn  sus* 

Paragraphe  âmxîème. 
Actes  simples  àe formules  încom^ 

plexes  ;  il  doit  rester  minutes. 

Brevets  d'apprentissage. 

Résiliation  de  baux  et  mar- 
chés. 

Acceptations  de  donations  ei 
successions. 

Communautés» 
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Renonciations*    ^ 

Délivrances  de  legs. 

Traité   pour     remplacer   un 
Conscrit. 

Procurations^  minutes. 

Actes  de  radiation. 

II  sera  dû  pour  chacun  de  ces 
actes, 

Sept  francs , 

Pardessus  le  papier  timbré  et 
le  droit  d'^enrégistrement.  . 
Paragraphe  troisième» 
Actes  d* apports ,  de  brevets ,  pour 

minutes  et  dépôts  de  pièces. 

Pour  Tacie  d'apport ,  de  bre- 
vet, pour  minute, 

Il  sera  du , 

Quatre  Jrancs. 

Et  s'il  est  de  plusieurs , 
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Il  sera  dû , 

Deuxjrarics. 

Pour  chacune  des  pièces  excë* 
dentés,  le  tout  pardessus  le  pa- 
pier timbré  et  le  droit  d'enrég^is* 
trement. 

Paragraphe  quatrième» 
Expéditions    et  grosses,  j 

Expéditions,  copies  collation- 
nées,  ou  extraits  d'actes,  par  cha- 
que rôle  ou  feuille|i4€m>  autant 
serré  qu'il  peut  l'être ,  sans  con- 
trevenir à  la  loi  du  timbre, 

Il  sera  dû. 

Trois  francs  pour  le  premier 
rôle,  et  deux  francs  ci  tiquante  cen* 
/im^j  pour  chacun  des  rôles  ex- 
cédens  ;  le  tout  compris  papier 
timbré,  et  sceK 
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Grosse  sur  wUn» 
Pour  le  prêmiei?  rôle  écrit  de 
ftiêtaè, 

Quatrefràti'cs  ; 

.  Et  pour  chacuti  des  rôles  ex- 
cédens, 
TroiiJfàHtsHn'^tii[inté  cefitimesi 
Càitàpfhxiàihrh  teliri  lêl  sièel. 
Dî^tt:f:ièm^  classe. 
Actes  Aantie^kàfioraîrei  sont  rè'^ 
-  ^  '  glês  fcèr  vMathrts:  •      '  " 

Coatrâls  de  tnat^iàge; 

Inventaires. 

liiquidâliôfïS;  * 

Comptes.  ' 

Procurations  généraleài* 

Soiciélés. 

Traités  et  marchés. 
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Compromis. 

Transactions. 

Abandons  de  btëïis^ 

Contrais  d'union. 

D'atterminations  et  autres 
conventions. 

Adhésions. 

Délibérations. 

Ordres. 

Contributions  et  distributions» 

Procès-Verbaux  dé  deserîp- 
tiotis  I  dé  coinpàruiions  et  dé 
compulsoîres. 

Protêts. 

Et  généralement  tous  actei 
combinés,  tôUs  ceUic  précédés 
de  dépouillement ,  projets  ,. con- 
férences et  autres  préîiminaires, 
et  ceux  qui  exigeront  le  déplace- 
ment des  Notaires. 
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Les  honoraires  de  chacun  de 
ces  actes  seront  réglés  par  va- 
cations y  chaque  vacation  sera  de 
deux  heures. 

Et  il  sera  dû  six  francs  pour 
chacune. 

Pour  une  demi-vacation, 

Trois  francs. 

Et  pour  un  quart  de  vacation, 
\  franc  So  centimes. 

Le  tout  p^rdessi^s  les  débour- 
sés pour  papier  timbré ,  et  droit 
d'enregistrement. 

Paragraphe  deuxième. 
Les  testamens  et  actes  de  dernière 

volonté i  les  honoraires  seront 

aussi  réglés  par  vacation. 

Chaque  vacation  sera  aussi  de 
deux  heures,  et  il  sera  dû  doui^e 
francs  ^àv  chacune , 
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Et  les  demies  et  quarts  dans  la 
proportion  avant-dite. 

Aucune  vacation  ne  sera  con- 
sidérée moindre  de  deux  heures. 
Les  honoraires  seront  dou- 
bles lorsque  les  vacations  et  be- 
sognes seront  faîtes  après  le  cou- 
cher et  avant  le  lever  du  soleil , 
les  éloignémens  et  voyages  en- 
treront dans  les  heures  de  vaca^ 
tions,  outre  les  dépenses  dé  route 
et  voiture. 

Troisième  classe* 
Actes  composant  des  valeurs  pro-^ 
portionnelleSf  d'après  lesquels 
les  les  honoraires  des  Notaires 
seront  réglés* 

Paragraphe  premier. 
Vente  de  meubles\  lorsque  le  No^ 
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taire  se  chargera  à$  la  recette , 

et  repondra  des  deniers. 

Il  serd  dû  le  dixième  denier 
en  ce  compris  droits  d'enrégia- 
irenaent,  de  recelle,  timbre  et 
toutes  vacalions  ;  et  lorsqu'il  ne; 
répondra  pas  des  deniers,  il  sera 
dà,GÎnqpour  eent,et  pardessus  lés, 
droits  d'enregistrement  et  timbre. 

Paragraphe  deuxième* 
Ventes  et  liçttt^tiçns  de  biens  im'- 

meuhles ,  par  n^se  à  prix  et  en*> 

chères. 

Il  sera  du  au  Notaire  chargé 
pour  tous  devoir^ ,  non  compris 
frais  d'affiche,  d'afficiion  et  ex- 
péditions, savoir: 

Le  trentième  denier  pour  cel- 
les qui  ne  s'élèvent  que  jusqu'à 
dix  mille  francs* 
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Le  quarantième  denier  pour 
celles  de  dix  mille  francs  à  cin- 
quante mille  francs. 

Le  soixantième  denier  ppur 
celles  de  cinquante  mille  francs 
et  au-^dessu^. 

Néanmoins  la  contribution 
pour  la  ventQ  d'uu  prU  supé^ 
rieur,  ne  seça  janiais  moindre, 
que  celle  fixée  pour  U  vente  d'un 
prix  immédiatement  inférieur. 

Il  pourra  cepeijidant  être  porté 
dans  lesr  conditions  de  ces  ventes 
une  légère  gratification  pour  les 
Clercs  des  Notaires ,  mais  cela 
ne  pourra  çxcéder  vingt  •?  cinq 
centimes  par  chaque  cent  francs. 

Paragraphe  troisième» 
Ventes  d'immeubles  fui  se  con-^ 
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due  fit  à  la  màlrij  après  héari'^ 

moins  avoir  été  annoncées  par 

affiches.    - 

II  sera  dû,  outre  la  restîiutîoii 
des  frais  d'affiches  et  d'affixîon  , 
pour  honoraires ,  la  moitié  de  ce 
qui  auroît  été  dû  pour  la  vente, 
SI  elle  s'étoit  effectuée  par  forme 
de  mise  à  prix  et  enchères. 

Si  semblable  vente  se  concluoît 
par  le  Vendeur  et  qu'il  chargea 
un  autre  Notaire ,  que  celui  par 
lequel  il  a  fait  exposer  en  vente, 
delà  passation  de  l'acte  de  trans- 
mission de  propriété,  en  ce  cas, 
le  Vendeur  deviendra  lui-même 
Débiteur  des  honoraires  sur  pied 
ci-dessus  envers  le  Notaire  char- 
ge parlai  de  l'exposition  envente. 
Paragraphe 
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Ventes   d' Immeubles  qui  se  con* 

cluent  sans  être  annoncées  par 

l'affiche  %  mais  par  l'entremise 

et  les  soins  du  Notaire  ful  la 

procure* 

Il  sera  du  un  quart  de  tout  ce 
qui  auroît  pu  être  exigé,  si  la 
vente  avoit  eu  lieu  par  mise  à 
prix  et  enchères. 

Paragraphe  cinquième. 
Ventes  d'immeubles   qui  se  con" 

cluent  entre  les  parties ,  sans 

l'entremise  ,    ni   les  soins  du 

-Notaire. 
Donations  des  mêmes  biens  ^   et 

autres  actes  translatifs  de  pro^ 

priété* 


Tom^XI. 
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Contrats    d^échmge    è:  prendre 
^  sur  le  lot  le  plus  fort. 
Partage  de  biens  immeuhles  i    à 
raison  de  h  valeur  Ae  toits  les 
Mens  compris  au  partage» 
II  sera  du  au  Notaire  un  haî- 
Ûètnô  de  ce  <}u'il  auroit  pu  e:^i- 
ger,   pour  ventes   d'immeubles 
p^artnîse  à  prix  et  enchères,  con- 
formément au  paragraphe  deu- 
xième de  îa  présente  classe. 

Lorsque  dans  un  acte,  la  và^ 
leur  des  immeubles  ne  sera  pas 
déclarée,  Us  seront  évalués  vingt 
fois  le  produit  de  leur  revenu  an- 
B'uel  s-il  est  connu, 

■Paragraphe  sixième* 
Les  créations  de  rentes  ^  oh lîga^ 
tions  et  autres  actes  constitutifs 
de  créances i  à  raisûM  âucapital; 
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Et  les  ventes  ,  transports^  déléga" 

tions ,  donations  et  autres  actes 

translatifs   de  propriété  mohi^ 

liaire  y   à  raison   duprîxprin" 

ci  pal. 

Six  francs  pour  mille  francs 
et  au-dessous. 

Un  quart  pour  cent  sur  F^x- 
cédent  de  mille  francs. 

Un    huitième  pour  cent  sur 
Fexcédent  de  dix  mille  francs. 

Pour  les  créations  de  rentes  et  ' 
obligations,  quand  il  y  aura  re- 
cherches de  fonds  ,  et  quand  ils 
seront  procurés  par  le  Notaire  ; 
les  honoraires  serp^nt  doubles  de 
ce  qu'ils  sont  ci-dessus  fixées. 

Par<igr<iphe  septième. 
Cautionnemens^Ji^ÇQtionsd^  cré<tn^    " 

L    2 
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ces,  titres  nouveaux  et  autres 

actes  secondaires ,  à  raison  des 

valeurs. 
Dépôts  de  deniers ,  quittances  et 

autres  actes  tendans  à  libéra^ 

tions  y  à  raison  des  sommes  y 

portées. 

Trois  francs  cinquante  centi- 
mes, pour  mille  francs  et  au-- 
dessous. 

Un  huitième  pour  cent  sur 
Texcédent,  jusqu'à  dix  mille 
francs. 

Un  seizième  pour  cent  sur 
l'excédent  de  dix  mille  francs. 

Paragraphe  huitième. 
Baux  à  vie  f   emphitéotiques  ^     à 

ferme  et  h  loyer  y  et  les  cessions 

des  mêmes  baux ,  à  raison  de  la 

redevance  annuelle* 
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Quatre  francs  cinquante  cen- 
times ,  pour  ceux  de  cinquante 
francs  et  au-cJessous. 

Six  francs  pour  ceux  de  cin- 
quante francs  à  cent  francs.  . 

Un  pour  cent  pour  l'excédent, 
jusqu'à  six  cens  francs.  - 

Un  denii  pour  cent  pour  tout 
ce  qui  excédera  six  cens  francs. 

Le  cent  commencé  sera  coa- 
sidéré  comme  complet,  pour  le 
règlement  des  honoraires. 

Les  honoraires  attribués  pour 
tous  les  actes  de  la  valeur  pro- 
portionnelle, comprennent  (et 
il  ne  pourra  rien  être  exigé  de 
plus ,  )  le  papier  tirhbré,  les  ins- 
tructions, conférences  et  vaca- 
tions qui  précèdent,  iaccompa*^ 

L  5 
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gnent  et  suîvent  ordinairement 
ces  sortes  d'actes ,  à  rexceplioti 
cependant  des  partages  qui  ne 
seroieht  pas  précédés  d'un  pro- 
cès-verbal d'estimation  et  de  pro- 
jets de  lot,  qui  reste  joint  à  Tacte, 
en  ce  cas,  les  Notaires  auront 
droit  de  toutes  les  vacations  an- 
térieures à  la  rédaction  de Tacte. 

Néanmoins,  les  droits  d'enre- 
gistrement, de  transcription  et 
autres ,  auxquels  ces  actes  don*r 
neront  ouverture ,  seront  rem- 
boursés au  Notaire ,  outre  ses 
honoraires. 

Pour    extrait    conforme , 
Signé ,  AuvERLOT, 
Secrétaire. 

Cette  pièce  est  un  modèîe  de 
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précision  et  fort  bien  conçue  en 
principes  d'équité. 

Les  Notaires  de  Tournay  se 
sont  constamment  distingués  par 
leur  loyauté;  il  seroit  à  désirer 
que  leur  bonne  conduite  soit  tour» 
jours  suivie  par  ceux  qui  par 
état ,  doivent  donner  Fexemple 
du  désintéressement  et  de  leur 
respect  pour  le  règne  des  lois  , 
en  n'exigeant  pas  deSs  particu- 
liers ce  qu'elles  leurs  défendent 
de  demander, 

1 34*  ^^  agrandisse  le  contour.'^ 
Recueil  géiiérc^  des  choses  faîr^ 
tes  et  advenues  devant  T arrivée  des 
Sts.  apôtres  en  cette  Ville  de 
Tourn.  etc»  pt5i5  et  5 16. 

L4 
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Cousin.  Histoire  de  Tournay  , 
livre  4i  pages  ^i ,  92  ,  ^"5  et  i^4. 

Poutrain.  Histoire  de  Tournay, 
page  55o. 

C'est  la  première  fois  qu'il 
est  parlé  d^  premier  Conseiller 
de  la  VîH^  de  Touraïay;    . 

L'ancienne  et  illustre  Maison 
de  Corbérj  subsiste  encâre,  un 
.Corbery,  Seigneur  de  Braffe, 
ancien!  Magistrat:,  persohnarge 
aussi  recommàndàible  par  son 
savoir  que  par  ses  vertus; 

C'est  la  première  fois  qu'il  est 
îparlé  d^emprunts ,  sysiênj'e  f^tal, 
qui  dévore  les  génératîo'nsfuiu- 
res  et  les  asservit  au  gouverne- 
ment.destructeur  ,  qui  finit  pres- 
que toujours  par  ne  pas  payer, 
en  se  servant  de  ce   prétexte  , 

Hostedby  Google 


DE    ToURNAY.  ^49 

pour  augmenter  ]a  masse  des  ira- 
positions,  qui  écrasent  le  peuple 
et  l'enchaînent  malgré  lui  à  un 
système  de  finance  devenu  une 
énigme  à  tous,  sauf  à  ceux  qui 
ont  trouvé  le  secret  machiavéli- 
que de  recevoir  et  de  ne  jamais 
payer; 

.  Nos  pères  ont  sagement  évité 
cette  hérésie  financière, cet  écpeil 
perfide  ,  qui  a  ordinairement  fini 
dans  tous  les  grands  gouverne- 
mens  ,  par  une  banqueroute  , ou 
des  dissenti;ons  civiles  ,  et  des 
flots  de  s^ng;: 

L'on  s'est  tourmenté  depuis 
six  cens  ans  y  à  faire  deresprit, 
créer  des  charges  ^  àes  empfjints  p 
pour  payer  d'autres  emprunts, 

L  5 
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nul  n*ë toit  yv^xjxnancïtr  y  s'il  ne 
sa  voit  pajer  cent  francs  en  em- 
pruntant deux  cens; 

Puis,  est  venu  ce  sacrilège em* 
prunt  viager ,  qui  a  mis  chaque 
citoyen  isolé  (dans  le  monde)  de 
ses  païens ,  en  créant  le  gouver- 
ïjement  pour  son  légataire  uni- 
versel ,  système  assassin  ,  qui  a 
donné  au  gouvernement,  une 
èrmée  d'égoïstes  stipendiés,  à 
qui  tout  étoit  devenu  indifférent 
dans  Tordre  social,  dès  qu'il  lui 
payoit  son  semestre; 

Le  libertinage  et  tous  les  vices 
de  l'oisiveté  quiaccompagneni le 
céliba»taire  pensionné  à  vie,  abrè* 
gent  le  fil  de  ses  jours  ; 

Les  makdijes    épidémiq;ues  , 
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tous  lesmànx  qui  donnent  la 
mort  nalureUe  et  morale  à  la 
société ,  étoiént  devenus  des  bre- 
vets de  réjouîssance  pour  uçl 
gouverneaient  corrupteur  ,  qui 
avoît  pompé  jusqu'à  son  dernier 
écu; 

Voilà  les  effets  cruels  des  em- 
prunts ,  sur-lout  des  viagers  ; 

C'est  un  grand  bonheur  ac* 
quîs  par  Texpérience  et  l^infidé- 
lité  des  gouvernemens  à  remplir 
leurs  emprunts,  bonheur  dont 
les  générations  futures  recueille- 
ront l'inappréciable  avantage  , 
c'est  que  les  gouvernemens  ne 
trouveront  plus  de  prêteuris  y 
parce  qu'il  est  ridicule  de  prêter 
à  celui  qui  à  une  armée  et  des 
trésors  â^a  di^Qsitloo. 
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Une  armée  y  parée 'qu'elle  lui 
sera  une  garantie  physique  con- 
tre les  murmures ,  si  elle  ne  paie 
pas;       :    ;       . 

Des  trèsorsy  parce  qu^il  est  ab- 
surde de  prêter  de  l'argent,  à 
celui  qui  le  détient  en  masse  ,  et 
qu'il  doit  en  principe  d'équilé 
monter  s^^s  dépenses  sur  s^s»  re- 
venus, et  non  pas  ses  revenus  sur 
ses  dépenses  ; 

Pfos  pères  sentoient  fort  bien 
la  profondeur  et  la  sagesse  de  ce 
principe,  qui  étant  bien  médité  , 
anéantit  d'un  seul  trait, celte  nuée 
d'infectes  dévorans,  qui  sous  le 
Xïom  ;  de  ^nanciers ,  han(juiers , 
agioteurs  j  mangent  les  généra- 
tions présentes  et  futures  au  mo-* 
rai ,  comipe  au  physique  j 
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Sully,  est  peut-être  le  seul 
homme  qui  a  senti  et  pratiqué 
celle  vérité; 

'  Cest  à  la  ténacité  de  ce  prin- 
cipe que  les  Pays-Bas,  dévoient 
leur  splendeur  ellamainienuede 
leur  liberté  ;,  malgré  les  efforts 
inutiles  que  la  Maison  d'Autri- 
che, fît  pendarvt  3oo  ans,  pour 
les  asservir  ,  par  le  système  af- 
freux des  emprunts,  à  quoi  elle 
parvint  enfin  en  partie,  vers  le 
milieu  du  1 8."** siècle,  en  Flan- 
dre particulièrement. 
.  Qu'en  est-il  résulté  ,  la  perte 
de  ses  Pays-Bas  et  la  ruine  de 
ses  pjeuples.;  , 

Qu*à  l'avenir  donc^,  tout  bon 
citoyen  qui  a  l' imprudence   de 
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prêter  à  un  gouvernement^  grfive 
cet  axiome  en  lettres  d'or  chez 
lui,  çu*il  en  fait  un  enfant  gâté  ^ 
quifinitpar  l'ingratitude  en  tour- 
mentant son  bienfaiteur ,  et  par 
Tassiette  de  nouveaux  inipôts,  et 
par  la  renaissance  d'une  faillite 
-aussi  inévitable  que  dangereuse, 
pour  ses  mœurs,  son  repos  et 
celui  des  générations  futures  ; 

Il  résulte  de  ceci ,  qu'un  état 
est  perdu  ,  lorsqu'il  en  est  réduit 
aux  emprunt ,  où  si  l'on^.  vicut  à 
un  sj^stême  de  finances.  > 

II  faut  que  les  mojenscou- 
rans,  paient  les  dépenses  couv- 
rantes, plus  le  gouvernement  aura  ^ 
plusîl  dépen^sera;. 

Il  faut  donc  lui  prbcurer  des? 
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petits  iTi'Ojens  raisonnables,pour 
le  forcer  à  de  petites  dépenses; 

Voilà  toute  la  grande  préten- 
due science  de  nos  financiers 
agioteurs  d'aujourd'hui ,  réduite 
à  zéro^  et  véritablement  onn^eut 
jamais  àh  sortir  de  ce  cercle  al-^ 
phabétique  ^  /Vx^mp/î^  de  nos 
devanciers  ; 

Jean  III,  Roi  de  FortugaU 
(  mort  en  iBSy ,  )  Prince  sage,  s'il 
en  fut  jamais,  demandoît  à  ses 
Ministres ,  lorsqu'ils  lui  propo- 
soient  l'établissement  d'un  impôt, 
examinons  d'abord ,  s^ilestnéces'- 
s  aire? 

Quand  ce  point  jétoiléclaîrci^ 
voyons  à  présent  quelles  somt  les 
dépenses  superjlues  i 
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Que  de  Jean  III  sont  néces- 
saires au  bonheur  des  peuples  ! 
^  Sur  quoi  un  Pliilosophe  mo- 
derne observe  queles  vices  inté- 
rieurs qui  rongent  un  grand  état 
sont  la  dissipation  des  deniers 
publics,  etc. 

Notions  sur  lesGouv.  t.  i^p.iiSS. 

l55.    On    le  verra  ct^après.  ] 

Manuscrits  existans  à  la  grande 

Bibliothèque  Impériale  à  Paris  y 

vol.  119  \page  ijg. 

Manuscrit  Guelton  ,  tome  o.  , 
/7.  i5,  Verso  y  et  p.  iC ,  Recto. 
^  Manuscrit  Depestre-^p.  \y  et  ï8. 
Note  en  forme  d'inventaire  de 
toutes  les  pièces  qui  furent  recher- 
chées et  tirées  en  copie  authenti- 
ique  des  archives  de  la  Ville  et 
Cité  de  Tournay  y  p,  19,  20  ei  21. 
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Poutraîn.  p.  194»  igS^^  ig^. 

i56.  Ou  héritier  universeL  ] 
Manuscrit  Guelton ,  f(?7n^  a ,  /?• 
25 ,  Recto» 

i5y.  De  honnes  lois.  ]  Recueil 
de  toutes  choses  rega/dantja  Ville, 

Manuscrits  epcistans,  à  la  grande 
Bibliothèque  Impériale,  y  à  Paris, 

voL  1 19  „/?.  143  ^^  ifig» 

Le  Magistrat  jie  Tournay, 
voulant  extirper  les  mauvaises 
suires  résultantes  pour  le  com- 
merce ,  en  donnant  asile  aux 
banqueroutiers,  fit  un  cç^ncor- 
dat  (  1298)  avec  la  Ville  de  Va- 
lenciennes  ,  par  lequel Jls  s'enga- 
gent réciproquement  de  n'acçoî*- 
der  aucun  asile  aux  fugitifs  dé- 
biteurs, dans  leurs  Villes,  qu'ils 
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n'aient  au  préalable  satisfait 
tous  leurs  créanciers,  et  de  se 
donner  avis  mutuellement,  lors* 
que  pareils  individus  fugitifs 
d'une  Ville,  se  seront  réfugiés 
dans  Tautrei 

Manuscrit  Dep^stre ,  p.  i  q. 
Note  en  forme  d'inventaire  , 

7 

etc.  p.  22. 

Manuscrit  Quehon  ,  tome  q  , 
p.  1 7  ,  Mecto  et  Verso.  '^ 

i58,  F  doivent  l'être.]  Manus-' 
crits  existans  à  la  grande  Biblio- 
thèque iTfipériale  à  Paris ,  vol 
ii^.p.  i^i  et  245. 

Note  en  forme  4* inventaire  , 
etc. p.  Qo  et  a\. 

Manuscrit  Guelton  ^  tome  2,, 
p.  16,  Recto. 
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Ce  fait  nous  prouve  que  le 
Chapitre,  en  venu  des  donations 
de  Chilpérîc  I/'  et  de  Charles  le 
Chauve,  exerçoit  encore  alors i 
tous  les  droits  de  souveraineté 
dans  son  clos  capîlulaire,  et  qu'ils 
(Chanoines)  y  faisoientun  petit 
état  dans  l^état , 

Sans  quoi  le  Magistrat  n'au- 
roit  pas  soutenu  qu'il  n'étoit  pas 
Bourgeois  de  Tournay; 

La  suite  nous  fera  voir  que 
c'est  de  ce  siècle  que  date  la  dé- 
décadence progressive  de  ses 
grands  pouvoirs  dans  Tournay. 

i^g.  Par  le  Magistrat.  ]  Pow* 
train.  Histoire  de  Tournay  ,  /?• 
196,  197^/  198. 

Manuscrits  existans  à  la  grande 
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Bibliothèque  Impériale  à  Paris  9 
vol.  iiQ.p.  159. 
f     Note  en  forme    d'inventaire  ^ 

etc.  p.  Q.Q.. 

i4o.  Elle  est  très-pompeuse. 1 
Cousin.  Histoire  de  Tournay  ,  liv^ 

Fouir ain.  Histoire  de  Tournay^ 
/7.  65o. 

141  •(  Livres  de  nos  jours.  ) 
Manuscrit  Depestre  y  p.  18  et  ig. 

Manuscrit  Guelton ,  tome  2  , 
p.  16  j  Verso  i  p.  17  ,  Recto. 

JVt?/^  ^/z  forme  d'inventaire  , 
etc. p.  Qi  et  2Q. 

Ce  n'est  pas  la  première  fois 
.que  les  Seigneurs  du  Haynaut, 
înquiéloientles  Tournésiens,  eu 
donnant  asile  impunément  dans 
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leurs  terres  auxpïus  grands  scé- 
lérats ,  ils  vouloienl  aussi  les  as- 
servir au  joug  aussi  bisarre  que 
pesant  de  leurs  Chartres. 

Le  Roi  de  France  (  11298  )  dut 
déclarer  que  le  Comte  de^Haj- 
naut,n*a  pu  arrêter  sur  ses  ter- 
res, un  Tournésien,  présent  à  un 
meurtre  ,  pour  y  venir  être  con- 
juré ,  d'après  la  chartre  ibidem. 

Voyez  cet  ouvrage ^année  1 291. 

i4û.  Pour  deux  ans.^^  Meyer. 
Annales  de  Flandres  ^  années 
1297  et  11298. 

Daniel.  Histoire  de  France , 
tome  4  f  P^  3/3  et  5y4* 

'  Poutrain.  Histoire  de  Tournay^ 
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~   Cousin.  Histoire  de  Tournay  t 

livre  J^i  p.  92  et^Z* 

143.  Fossés  et  fortifications.'] 
Cousin.  Histoire  de  Tournay^  liv. 

Pcutrain.  Histoire  de  Toumay^ 
p.  553,553,554,555-^^556. 

Quoique  Poutraîn ,  soit  un 
Ecrivain,  en  général,  aussi  pro- 
lixe, qu'ennuyeux,  il  a  traité  la 
partie  topographîque  des  accrois- 
seinens  de  la  Ville,  avec  beau- 
coup de  netteté  et  d'intérêt,  nous 
en  transcrivons  les  passages  les 
plus  marquans. 

Voilà  donc  Tournay  ,  page 
554  >  arrondi  et  défendu  d'un 
corps  de  place  uniforme  ,  -c<:im*- 
posé  de  larges  et  profonds  fossés. 
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Nerviorutn  ,  p.  qq5  et  q2j^. 

»  Sub  hoc  Epîscop0  (  Jean 
de  Vassone  ,  )  fuerunt  regaKa 
opéra  TorûacLnempe  îpsà  raœ^ 
nia  civitatîs,  et  lapide  consiructa, 
et  turribus  aucta  pons  quoque 
sublimîor  inlra  Scaldim  œdifica" 
tus  vulgo  dictus  le  Pont  àT Arche 
quia  nempe  îpsîus  testudo  sive 
concameraiîo,  est  instar  arcus  , 
sensîm  ascendens  structura  tota 
è  lapide  secto  insignis  est;  « 

»  Arcus  veroemînenter  à  flu- 
tio  ad  4o  ut  minimum  pedes  ex- 
surgit,  binîsquepîlis  întra  Scal- 
dim fundatîs  (  (juarum  longîtudo 
continet  20  pedes  latitude  octo  ) 
jBt  duabus  turribus  ab  utraque 
Sx:aldis  rîpâaltls  ad  80  pedes  sus- 
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tinetur  .aUqué  ade.0;  naiyibus,  et 
ad  urbem  accessus  ad  qua&  opéra 
talîonte  exstruendâ  procul  dubia 
magnilicentîa  regàlb  ipsius  Epîs-^. 
copi  Dominos  de  Magistraiu 
commovit.  «  . 

144.  .A  les  surveiller.]  Ma- 
nuscrit Depestre ,  p.  20. 

-Note  en  forme  d'inventaire  de 
toutes  pièces  qui  furent  recherchées 
et  tirées  en  copie  authentique  des 
archives  de  la  Ville  et  Cité  de 
Tournay ,  p.  25. 

Manuscrit  Guelton  ,  tome  2  , 
/?.  17 ,  Verso  y  et  18,  Recto  ,  et 
p*  65 ,  Recto. 
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D  u        l3"*       SIÈCLE 
DE     L^HISTOIRE     DÇ      ToURNAY. 


G. 


'iLLEs  le  Muîsîs,   Tournë- 
sîen,<lîx-seplièrne  Abbé  dé  St. 
Martin  ,  (  «  )  Prélat  recomman-    (  i  ) 
dable  par  sa  science  et  ses  ver-      ^ 
tus  >  vivoît  vers  la  fin  (  i  û/o  )  du 
1 3.°"  siècle; 

L'on  âdeluidiversmanuscrits 
précieux ,  qu'on  conserve  à  la 
Bibliothèque  de  F  Abbaye,  reliés 
en  4  voluiues  în-foJio, 

Tom<  XI.  M 
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r^  ,  v^^JÇne  Gfironî^uesur  V histoire 

âe  Toùrnay  ^  depuis  la  naissance 

de  Jesus^'Christy  jusijuà  l'année 

1548; 

Il  s'y  trouve  plusieurs  faits  in- 
téressans  concernant  Tournay  , 
sesEvêques,  les  Provinces  Belgî- 
ques  et  le  règne  de  Sx.  Louis; 
elle  est  écrite  en  latin  et  fort 
curieuse. 

a.^  Tractatus  ^  de  his  quœtem^ 
porihus  sut  séante  et  postpromotiom 
nem  suam  ,  in  dicta  cœnohîo  Mar^ 
tiniano  açciderant  ;  également 
intéressant. 

3.®  Tractatus  de  xonsuetudhii^ 
lus  approhutisun^tiquibus  in  e  ode  m 
^anolio  4)bservari  sûlitis. 

4«**  De  Rehus  gestis  ,  annis 
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continetur  prolixa  narrado  de  des- 
truuione  Judeorum  ,  de  sectâ  fia-- 
ge  liant  ium  } 

Cet  ouvrage  eçt  écrit  en  rîmes 
françaises  du  temps. 

5.^  Lîher  lamentationum  ^ 

Dans  lequel  il  déplore  ses  J)é- 
chés,  c'éioît  l'usage  du  temps. 

6.®  Tractatus  de  quùlihet  ftO'^ 
mînum  statu  tam  sœcularî  qùam 
Ecclesiastîco  aut  regularu 

7.*^  Catahgus  antistltum,cœno- 
m  Martinîani  ad  sua  tempora 
rythma  j  gallico  et  latino. 

8/  T)e  Pantijffci^us  Roj^anis 
qui  suotemporeprœjuerunt. 

9.*  Ve  VUaet  Obitu  ^ndrem 

M    SL 
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de  Flarenîiâ  et  Jocmnisâe  Prâiîs 

Episcoporum  Tornaeensium. 

1 0»**  Chrcniçon  de  Rehus  gestîs 
Comîtum  Flandrensîutn^  ah  ctnno 
o/jjk^aà  annum  \Z^* 

On  la  conserve  manuscrite  à 
TAbbaye  de  St.  Martin  ; 

Elle  est  curieuse  et  fort  recher- 
chée  des  Savans ,  qui  veuillent 
écrîrç rhistoîre  du  moyen  âge; 

Il  mourut  en  i555  ,  âgé  de  85 
ans; 

Il  avoit  prî^rbabît  religieux  à 
St.  Martin,  à  Tège  de  igans, 
(1289,)  et  en  fut  élu  Abbé  en 

Lie  Pape  Jean  XXII,  déclara 
d'abord  son  élection  nulle,  mais 
illa confirma  Tannée  suivante; 
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le  nouvel  Abbé  fut  béni  la  même 
année  à  PAbbaye  d'Eeckhout  , 
près  de  Bruges  ;  il  obtint  de  ce 
Pontife,  l'absolution  d'excom- 
munication encourue  par  son 
Prédécesseur,  pour  n'avofr  payé 
Targent  quUl  devoit  pour  ses 
bulles  à  la  Chambre  Apostoli^ 
que,  et  pour  ne  lui  avoir  rendu 
les  services  qu'il  lui  avoit  pro- 
mis ,  Mujsis^  réussit  à  rétablir 
son  Môhastère)  fort  déchu  tant 
pour  le  spirituel  ,  que  pour  le 
lemporcl. 

^X/Éyêque  deiTouriîaj,  Phi-^ 

lippe  d'Arbois,  fit  la  cérémonie 

de  ses  funérailles,  assisté  de  six 

Abbés*^  ,       ! 

Cd  Pi:élat  i^çriueux  emporta 

M  3 
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les  regrets  de  ses  Religieux, dont 
il  avéit  été  l'exemple  et  le  mo- 
dèle ,  p?ar  ^  modestie  ,  la  régu- 
larité de  ^esmdeurs  et  ^on  amou# 
du  travail. 

G  uiberl^,  est  connu  sous  le  noni 
de  GuHertus^  de  Tvmacû,  né  a 
T?ournàj^ ,  à*ttû'e  bonne  famille 
f^)  Pratieîènne,  (  *  )  prît  Thabit  da 
second  Ordre  de  ^t.  Fraiieois , 
dépuis  conna^sbùst^.  le'  riémi  dé 
ïlécollet  ;  devî^i  ^ésbrtéTbéolo* 
gîen  irès-céIèbr'é(B?nP Université 
de  Paris,  il  étoît  lié  d'amitié  à 
Jearii  d'e  Vassohe-^  Éé^êqueJde 
Tournay  ;         '  ^        -,  ; 

L'on  a  de  ce  savant  Sérapbî-- 
que  >  les  ouvrages  suîvans  : 
:    1.®  Vie  de  St^  Ékutkèrej,  Évé- 
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que  de  Tôurnay  ,  qui  exîsloit  en 
manuscrit  à  la  BibKothèque  de 
St.  Martin  à  Tournay^  et  que 
les  Sa  vans  Pères  Jésuites  BoIIan- 
dîstes  à  Anvers,  ont  inséré  dans 
leur  iuimortelle  coWqcûoxi  jict a 
sanctorum^  tome  S,  /z«  3o  de  Fé- 
vrier. 

Guîbert,  entre|^rît  cet  ouvra* 
ge ,  à  la  sollicitaxîon  de  FÉvêque 
de  Tourna j,  Jean  d'Enghîen  , 
son  ami. 

2.®  Ser mortes  de  statthushomi^ 
nurri  variis  ,  Lovahti  y  typis  Joan-^ 
nis  de  ÎVestphàlià ,  circa   annam 
1 47S ,  Lugduni ,  1 5 1 1 ,  Farisiis, 

On  les  trouve  manuscrits  à  la 
M  4 
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Bibliothèque  de  JSt.  Waast  à  Ar-, 

T^s  et  ailleurs.;       : 
'  3-°  S^rmonjes  âe  Vominich  et 

SancttSf  dont  le  manuscrit  existe. 

à  la  Bibliothèque  de  St.  Marliti 

de  Tourn'ay  î  V 
.  L'on  voit  à  lartete  de  l-ouvrage ^ 

i3eux  lettres  du  Pape  Alexandre: 
IV  ,  à  Guiberi^  par  lesquelles  il 
Je  prie  de  lui  envoyer  ses  ser- 
motié,  avec  la  réponse  de  ce  der- 
nier au  Souverain  Pontife; 

Il  en  existe  une  copie  manus- 
crite a  TAbbaye  d'Aine  ,  Pays 
de  Liège ,  et  à  Caniorbéry,  dans^ 
lé  Collège  die  St.  Pierre. 
•  4'**  Sermones  super  Ave  Maria, 
Colohtœ  apud  Minores , 
i\  On;  3e  trouve  à  la  Bibliothèque 
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des  Pèf  eslftécàllets  de  Cologne. 

5.^  Quadragesimale^  se  trôiive 
à  GoKlèntz ,  dânsk  Bibliothèque 
des  Recollées.  j  '    i  i 

6.***'  I?if  Virghriate\  q^on 
trouve  à  Tournay  ,  â  îa  Biblio- 
thèque des  Récollets. 

7*®  De  Verhts  D^^miniincruce-f 

Maiiirserit  quVn  tpoiuve  à 
rAbbafy t  dé  Si.  Jacques ,  Ordre 
de  St.  Benoît  à  liîège. 

8,°*  De    Re/irmatipne  pacts^  ^ 

qui    se   trouve  à   Taurnây >/  -à 

TAbbajé  de  S^Mmûn. 

,  9.®  I?  eNomine  JeS'U^  sermôries 

QCto ,  se  trouve  mariuserit  ibîderm 

\oJ?  Dmmmte^naAUmendâ^ 
:  Manu^d^&'qtii'se  i^roùve  à  Ti 
Bibliothèq^ue  de  i^  Cathédrale 
de  Tourna j^  M  5 
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tri  très  y 

Manuscrit  existant  à  FAbbàye 
des  Dunes  à  Bruges.         . 

i^è**  De  modo  addiscëndîj  ou- 
vrage dédié  à  Jean,  Prévôt  du 
Chapitre  Su  Donat  à  Bruges,  se 
trouve  ibidem. 

i3.*  Chronique  7rmnuscrhé,iqui 
$e  tro^uve  cbez  les  Pères  Atfgiiïs- 
lins  de  Cologne. 

î4*®  Régula  regum^sive de  con^ 
iiîîaneregurn  ^      \  ■  •-  / 

Cet  ouvrage  est  dédié  â  Su 
Liouisyà  la  prière  duquel  il  le 
composa  probablement. 

Il  se  trouve  manuscrit  A  la 
Bibliothèque  der  J'Abèâyeï^es 
Dunes  à  Bruges. 
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iS*  Quad  lîbellum\  manuscrit 
existant  chez  \t5  Pères  Récollets 
de  Beauvaî$. 

i6.  De  Voto^  manuscrit  qui 
se  voit  dans  la  Biblîolbéque  du 
Prieuré  de  Rouge  Cloître ,  à  une 
lieue  et  demie  de  Bruxelles. 

17.^  De  Officto  Episccpi  et 
Ecclesiœ  Cœrèmthniis  ^ 

Ouvrage  eorieux  pour  cons- 
tater au  1 5."^  siècle ,  la  discipliné 
Ecclésiastique  du  IHocèse  de 
Tournay; 

Il  fut  inséré  dans  la  BibljiotLè- 
que  des  Pères ,  imprimée  à  Co- 
logne en  1618,  et  à  Lyon  çn 
1677.  -  '    '  ' 

Le  Père  Théodore  Coveïde, 
Religieux  de  l'Ordre  d^St*  An«. 
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toine I  Tavoii  préGédemment  £al t 
imprimer  à  Cologne  ep^  iB^j. 

18.**  Tractât  us  de  face  et  antmi 
tra^nquiluat^:*^  ,  .  .. 

1t^,  Commentai  iûs in  epfstolas 
diyi  PauUf  manuscrit  existant  à 
r Abbaje  de  St.  Victor  à  Paris;, 
è  celle  de  St.  Bertin  à  St.  Omer , 
à  celle  de  St*  Amand  en  Pévè|% 
^len  beaucoup  d'autres  Biblio- 
thèques,   ,]  'M 

30,°:  Comment arks  in  Mégh^ 
irum  sententîarum ,  manuscrit  'M 
laBiWiathèque  dé  St.  Martb  y 
de  Tottrqay; 

Un;  ancien  Catalogpe  de  celle 
Bibliothèque,  attribue  à  Guibéi^ 
4e  Tjawtiaj^  d<^nt  il  ^eri  parlé 
ci-^près,É  ;j 
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Qi\?HûdœpoHconprimœper/è&'^  '^ 
tionis  Sançti  LuiQuîciGallict  Ré- 
gis in  Syriam» 

Henrj  de  Gand^daniSlsp-n  li* 
yTQ  des  ÉcrîvaitTS  .iEccIésiâiliff 
ques,  chapitre  54>en  fait  un  grand 
éloge-; 

Le  Père  Guibert ,  létoît  ùivRe- 
ligieux  au^si savantqwedmodésiei 
aussi  juste  q^ue  pieux ,  ausM  so- 
bre qî^e  détaché  des  fragiles 
grandeurs  de  cena^onde; 
*  H  fut  sinoérenient  pleui^é  des 
Tournésîensetde  tous  ceux  dont 
a  étoU  -  contiu  ;  il  flocîssoU  ch 
1270; 

tJou  eôilserve  à  la  Bibliotlié^ 
que  de  St.  Ma?rlin  ^  de  Téiiraaj, 
i  k  &n  de  5e&  Sern^iofi  ,  sur  le^ 
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]^OEn  de  Jésus ,  N.*  g ,  une  épî- 
taphede  ce  célèbre  Frère  mineur, 
dont  on  ignore   Tannée    de    sa 
mort>  la  voici  : 
»  O  vas  munditisB  seplemplicîs 

»  arca  sophiae 
»  Cultor    juslilisB  ,     Professor 

»  Theologise  > 
ï>  Qùondani  prseco,  vîr  Domîni 

3>  similis  vir  alise 
»  Sacra    paupérise ,    debellans 

»  atrma  golieè 
n  Sobrîe, I uste>  pisè,  Frater  Guî- 

3>  berte  Mariée  ; 
»  Vi  précis  eximiee  patrise  sît 

»  incoladiae 
»  Dactbrem  patrî^se  Tornàcum 
.      »  fiens  Jeremise  , 
»  Luctum  fac  bodie  >  ûbi  mora 

est  isie  Josiee.  « 

Hostedb^y  Google 


ÏVîcolàs  Goran ,  ou  Gorrian  , 
natif  de  Tournay,  vers  la  fin  du 
i3.~  sîède  ,(r)  Religieux  Do-  (5) 
minicain,  savant  Docteur  en 
Théologie  de  PUniversîté  dfePa- 
ris  ;  ses  lumières  et  ses  vertus  îè 
firent  Provincial  de  son  Ordre, 
en  la  Province  française  de  Paris. 

Philippe  le  Hardy  le^  choisit 
pour  son  Confesseur  et  son  fami* 
lier  dans  les  affaires  d'état  les 
plus  délicates; 

■}i-)Uom  a  dece  savant  Do>naîni- 
eain ,  lés  ouvrages  suivans  : 

1.*^  Schçlastica  appostîUa  in 
Epistolas  dhlFaulL 

:2.*  Commentarius  m  Penta^ 
Uuckamf  ^^àajteriùtni,  îkronos  ^ 
€aniicm  €ii^uaUior  Evungelistas* 
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3.®  5  CçhjmentmmsJn-G^nesfrrTf 
Parahalas  it' Judith^ 

4»^  Comment  art  us  in  Exvdum 
et  Lu  mm  >  et  în  Psaherium,  :  - 

h.^.rSermo  Je  jinnumiatièttè 
Doîninkâ* 

S.^'  Sermones  et  dtstîncttones^ 
lecunikm  ordinem:  a/phaketkumi.  . 

Le&cinq  preriiieFS  oqjVràgïèjS  se 
Imuvent  maiia&erhs  à  la  Biblio-f 
thèque  dô  &t.  Martin^    '•       ,       .< 

Le  sixième  se  trouve  à  l'AB- 
hstye  àés  Bianes  ^-rà  Bruges  J  et 
à  celle  de  .Villers^  près  dé  Lou-^ 
vain  ,  en  Brabant,  où  Ton  voit 
aussi  les  them.es  qu'il  dannoit  a 
5es  disciples.-  /  ;.   " .l 

Le  Père  Echurd,  D-onaînicaîni. 
ô'e&t  beaucoup  étendu. sur  son, 
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értidît  Collègue  ,  dans  sa  Biblio- 
thèque des  Frères  Prêcheurs , 
nous  y  renvoyons  le  Lecteur 
curieux. 

Uoû  cfroît  qu'il  mourut    en 

Guillaume  de  Tourhay  ,  connu 
sous  le  nom  de  Guillelmus  de 
Tornaco ,  né  à  Tournay  ,  vers  le 
milieu  du  1 3.™*  siècle,  Religieux 
Dominicain  ^et  TJocteur  enThéo- 
logie  de  r  Université  de  Paris  ^  il 
florissoit  en  iû6o  et  lûyS; 

L'on  a  de  lui  les  ouvrages  ma- 
nuscrits s^uivans  t 

1.®  Coînmentartus   in   (fuatuor^ 
libras  sententiarum,  (  4  )  (  4  } 

fi.®  CommentariusinMatthœnm^ 

Oajen  toit  |q  manuscrit  .dans 
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la  Bibliothèque  des  Dominicains 

dé  Tpojes  en  Ghampagne, 

3.**  Commentarius  iriEpîstolas 
âivi  PaulL 

4.®  Tractatiis  de  modo  docendi 
pueros  y 

Manuscrifquî  se  trouve  àla  Bi- 
bliothèque des  Dunes ,  à  Bruges, 

5.**  Sermones  de  tempore  et^ 
Sarictîs  , 

Manùseirit  qui'  se  conserve  au 
Prieuré  de  St^  Marlin  ,  Chanoî- 
nés  réguliers,  Ordre  de  St.  Au- 
gustin,, à  Louvain  ; 

Il  paroit  d'après  lé  cînquièitie 
ouvrage ,  que  le  Père  Gui^làutne 
de  Tournay  ,  s*étoît  attaché  à 
instruire  Ift  jeunesse; 

L'on  ignore  l'année  de  samort. 
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ï^aquôt  ne  parle  pas  du  tout  de 
G«ibisirt  de  Tournayi  le  Francis- 
cain j  et  dé  parle  qtie  d'un  Guil- 
laume de  Tournay,  Dominicain; 
cependant  Foppens^  Oudin,  Ca- 
tulle él  Cousin ,  les  disiinguent» 

Gaillaume  dé  Totrrnay,  dit 
le  Moine ,  né  à  Tournay  ,  dès  le 
commencement  du  i3.°**  siècle  , 
embrassa  l'état  Religieux  à  T Ab- 
baye de  St.  Martin  ,  il  florîssoît 
en  15249; 

L'on  a  de  lui  les  ouvrages  sui- 
vans  : 

I .®  Flores  ex  operîhus  âivi  Ber* 
nardi  id  est  opus  exceptionum  sive 
Jlorum  libri  decem. 

Le  manuscrit  existe  à  la  Biblio- 
tbèque  de  Si.  Martin ,  de  Tour- 
nay  ; 
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Cet  ouvrage  fut  imprimé  â 
Paris  ,  en  i  49.9  >:inr4.^  petit  for- 
mat, chez  PIîHippe  Pigouchet ,  > 

Le  caractère  en  est  net  et  le 

papier  très-lin,  et  réimprimé  à 

Lyon; j  en  i556jisaos  ncym.d'Au- 

(  5  )  teur ,  (5  ).chéz  Rigau^t  et  .%u- 

grin  ,  pelîirin-S,^  ;    - 


:it^if: 


:>.i-''      !^ 
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NOTES 

Sur  le  cNdcrola^q   du   treizième 
siècle  de  l* histoire  de  Tournay. 


t.  De  Su    A 

Martin.  ]  jHL  n  p  r  e  je   Catulli^ 

Tornaçum  Nerviorum ,  pages  i  û6 
et  2iy. 

Cousin.  Histoire  de  Taurnay  , 
lib.  4 > p.  18,  69  ^f  70. 

Bihliotheca  Belgica^  tome  i.*^ 

Voyage  littéraire  de  deux  Bè^ 
nédktiris  de  la  Congrégation  de 
Su  Maur  »  grand  i/i'4'^  Paris  ^ 
ck^i  Mcntalant f  1724, />.  io5. 
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Çuiin.  ^p^plementim  Bellar^ 
mm,p\  618. 

Paquou  Mémôîns  littéraires 
des  Pays-Bas  s  tome  8,  /?.  Zao  » 
S21  ^^  Sf22 ,  édition  //z-ia  ,  /?/«- 
sieurs  fois  citée. 

2.  Bonne  famille  praticienne.  ] 
Bihliotheca  Belgica  ,  tome  1/' 
/^.  586^/ 387. 

Cousin.  Histoire  de  Tournay  ^ 
livre 4^ p.  57,  69  <?^  70. 

Andreœ  Catulli.  Tornacum 
Nerviorum^p.  161,  parle  d'un 
autre  Guibert ,  Religieux  de  St. 
Amand,  Prédicateur,  Théolo- 
gien et  Écrivain  célèbre; 

Il  ne  dît  pas  sous  quel  siècle  il 
vîvoît ,  ni  quels  ouvrages  il  a 
donné. 
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Item*  Of/^din,:.  Suppleméntunk 
Bellarmini ,  p.  538« 

Paijuot*  Mémoires  littéraires 
ies  Pays-Bas  f  tome  ri ,  p.  279  , 
inclus  a8£2.  -  ^ 

Ibidem.  Weertins  ,  /?-.  5i  8. 

Valere  André ^  p.  534« 

Êchardy  tome  i.^'  p.  067,549 
^^  35o. 

5.  Fm  ^tf  i5.~^  siècle.]  Bt^ 
hliatheca  Belgica ,  tome  a  ,  p. 
910  ^/  gii. 

Andrece  CatuUt.  Tornacumlîer'- 
viorum^p.  i5i. 

Bihliotheca  ordints  prœdicato-- 
rum^authore  Pâtre  Echard^  tome 
i.^'p.  457. 

4»  Lihros  sententtarum. .]  5/- 
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hliûiée^a  wdîkis  :  preiicatûrum  , 
per  Patrem  Echàri  ^  tome  i;*' 
p.  549. 

\  Bibltoth^ca  B^igicUi  tome  i/^ 
p.  549. 

Oudin.  Supphmentum  Bellar^ 
mini  ^ p.  538* 

5.  Sans  nom  à^AuUar.  \  Bi'- 
Utotheca  Belpca  ,  tome  i.*' 
.f.4^4. 

Oudîn.  Supplement}im  Bellar^ 
mini j  p.  5i6  ^^.5 17. 

Item,  OperaJoannis  Màlillon^ 
tome  i  .*'  analectorum ,  p.  5 1. g. 

Swgrtîus  ,  p.  S 18. 

Sanderi.  BîbîiothecaBelgica^ 
manuscripta,  parte  prima,  p.i/^i^ 
.  Valère. Andréa  p^  Wo, 

Ibidem* 
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Ibidem»^  Patjuioti  tome  1 1 ,  p. 

277  ^t  278. 

JMtJmioires  littéraires  des  Pays-' 

Bas. 


TomeXt,  H 
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DISCOURS 

s     U    R    L    E     iS*""^    SIÈCLE 
DE  l'histoire  de  TOURNAY. 


T 


ANDisquelesliabitans  d'une 
saine  partie  de  TEurope  ,  aban- 
donnoient  leur  patrie  et  ce  qu'ils 
avoîentde  plus  cher  dans  le  sein 
de  leurs  familles,  pour  conqué- 
rir la  terre  sainte  ; 

Que  la  France  ,  l'Angleterre  , 
l'Italie,  l'Allemagne  ,  le  Nord  de 
l'Europe  elles  Pays-Bas,  alloient 
enfouir  leurs  trésors  ,  sacrifier 
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Histoire  i>B  Tournay.  ègi! 
leur  vie,  leur  sanlé  ,  pour  soute- 
nir la  conquête  chancelante  de 
l'ancienne  Judée. 

Les  Magistrats  de  ToUrnay  , 
en  habiles  politiques,  malgré  la 
jalousie  des  Comtes  de  Flandres 
iCt  du  Haynaut ,  leurs  voisins  , 
surent  profiler  en  sages  Admî- 
jninistrateurs  des  circonstances 
du  temps,  pour  arrondir  leur 
jurisdiction  ,  agrandir  et  fortifier 
leur  enceinte,  et  y  réunir  lesplus 
grands  pouvoirs; 

Quelle  est  la  Ville  en  Europe  , 
qui  n'avoit  d'abord  pour  enceinte 
qu'une  dixième  partie  ^e  ce 
qu'elle  est  aujourd'hui ,  (^en  Ion-- 
gueur  y  depuis  la  rue  des  Coraux  , 
jus^(ju*à  celle  Merdenchon  ;  en  lar-\ 
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geur  y  depuis  l* Escaut ,  jus<ju-au 
Jardin  des  Arbalétriers^  )  entiè- 
rement soumise  à  TÉvêque  et  à 
son  Chapitre,  qui  dans  le  cou- 
rant d'un  siècle,  a  su  acquérir  à 
prix  d'argent,les  neuf  dixièmes  de 
son  enceinte  primitive,  Orcq  , 
Hallaîn,  Warchin  ,  Breuze  ,  St. 
Jean,  Marvis,  St.  Brixe  et  St. 
Nicolas? 

S'affranchir  à  -  la  -  fois  de  la 
domination  du  Châtelain^  de 
l'Avoué  du  Chapitre  ,  de  l'Évê- 
que,  des  Comtes  deHaynaut^de 
ceux  de  Flandres? 

Et  résister,  tout-â-Ia-foîs^  aux 
emprises  des  Baillis  royaux? 

Faire  face  à  ces  dépenses  énor- 
mes, qui  ont  dû  lui  coûter  plus 
â'un  million  de  nos  jours  , 
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Et  dont  les  monumens  de  bâ- 
tisse encore  exislans,  attestent  à- 
la-fois ,  sa  magnificence,  son  hé* 
roïsme  et  son  patriotisme  î 

Quelle  est  la  Cité  en  Europe, 
qui  puisse  se  vanter  de  ne  devoir 
son  local  et  ses  droits,  que  par 
le  plus  sacré  des  titres,  celui  d^ 
la  vente? 

Mais  ce  qui  accroitra  notre  ad- 
miration pour  la  haute  sagacité 
d42 ces  sages  Sénateurs,  ce  sont 
les  obstacles  qu^ils  ont  dû  vain- 
cre ^  et  les  calamités  qui  ont  pesé 
sur  leur  Cité, 

Ferrand  ,  (  Comte  de  Flan* 
dres,)  la  saccage^  la  pille  et  la 
brûle,  (  i2i3.) 

L'année  suivante,  ks  Bourr 
N  3 
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geois  exercent  ces  horreurs,  l'un 

sixv  l'autre  ; 

Peux  ans  après,^une  peste  ter- 
rible les  afflige  (  laiB  )  de  nou> 
Te  au. 

Une  gelée  dépl<5rable ,  une  far 
mme  intolérable  et  une  nouvelle 
peste;,  mettent  successlveinient^ 
(  1240  >  1780 ,  )  cette  antique 
Cité  à  deux  doigts  de  sa  perte; 

Malgré  ces  affreuses  cala  mi* 
tés ,  nos  Magistrats  surent  s'ap- 
proprier la  plupart  des  droits  ré- 
galiens du  ChapîtrederÉvêque', 
des  Seigneurs  de  St.  Pol,  de 
Morlagne,  du  Châtelain  et  de 
l'Avoué  ; 

Faire  respecter  par  les  Rois 
Tiûêmes,  (  11224  >)  la  sûreté  de 
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ses  habîtans,  et  la  splendeur  de 
son  commerce; 

Par  .  ^es   traités     avantageux 
avec  les  SoÛTéraîiis. 

Les  Seigneurs  et  les  Villes  les 
plus  éloignées,  Içs  Gonites  de 
Flandre^j  d«  JHajnâut,  les  Sei- 
gneurs de /Lé^ze,  de  Mortagne , 
de  Cjsoîng,  d'Antoîng,  les  Vil- 
les dc^^Valenciénnes^de  St.  Quen- 
tin ,  et  plmieurs  autres ,  ne  peu- 
vent  résistera  la  Sagesse  de  sa 
politiqéé,  et  â  sa  ténacité  imper- 
turbable à  leur  faire  respecter  ïa 
parfaite  réciprocîlé  de  ses  droîts> 
dans;  la  teneur  de  ses  Concordats. 

Tott jours  inquiétés,  troùMés^ 
tracassés  I  jalousés  ; 

Toujours  Négocians  et  pae^ 
K  4 
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tisans    avec  prudence,  justice  , 

fruit  et  majesté; 

On  les  voit  tout-à-la-foîs  et 
avec  une  égale  âdmiralion ,  dé^ 
ployer  tous  les  la^ens  de  bons 
Législateurs,  d'habiles  Juges , 
de  profondis  Nëgoeiaiaurs,  de 
sages  financiers  et  de  prudeas 
Administrateurs. 

Ils'  savent  également  fidèles 
et  loyaux  à  ]<Êurs  iraîtéïi  3^       ,     j 

Enrayer  à  plusieut^s  repmes 
(  1274  i^f  1^97  i)  aux  Rois  de 
France  ,  une  Milice  stipuler 
(3oo  hommes,)  qui  s'y  distinguie 
par  sa  fidélité  et  sa  valeur;      c 

Ici,  militaires  ,  ensuite,  îÈgé- 
ïiîeurs,  ils  fortifient  leur  Ville^, 
agrandie  par  leurs  contrats  po- 
litiques el'commercans  i 
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Ils  transigent   toujours   avec 
gloire  et     avantage,    avec    les  . 
puissances,    que    les    relations 
de  commerce  avec  ses  babltans 
les  obligent  de  ménager* 

Il  falloitnëcessairemenlqu'un 
patriotisme  aussipur^aussi  grand, 
aussi  réfléchi,  enchaîne  le  bon-  , 
heur  et  la  prospérité  de  la  patrie^ 
malgré  les  effroyables  dissen- 
tions civiles  qui  l'affligent  (iâi4 
et  1274)  à  plusieurs  reprises,  et 
que  sa  courageuse  fermeté  sut  ar- 
rêter et  réprimer  dans  sa  source. 

Les  hauts  faits  de  nos  Magis- 
trats ,  la  situation  topographîque 
de  notre  Ville,  ses  relations  mer- 
canules  avec  la  FJandre>  qme  la* 
sagesse  de  ses  Comtes  a  voU^endui 

W  5 
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le  Pay^  le  plus' riche  et  le  plus 

florissant    de    TEurope  ,    avoit 

rendu  Tournaj ,  aussi  aisée  que 

commereante. 

lies  fabriques  de  draps ,  d'é- 
toffes de  laine,  deloile,  cuirs  , 
clînquaillerie  et  autres,  y  floris- 
soientj 

C'est  au  commerce ,  au  génie 
fécondant  d'une  liberté  sage  eB 
graduellement  propagée  par  nos 
Sénateurs  Tournésiens  ,  que 
cette  Cité ,  doit  sqs  agrandisse- 
mens ,  sa  richesse  et  sa  splen- 
deur ; 

Malgré  ses  achats  de  terri- 
toire,  de  forêt^j  de  droits  utiles , 
d'impositions ,  de  jtirisdictîoni^ 
Tôurnày,  cotonaie  oa  l'a^  t^u  > 
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compîoît  sm  Hôpitaux  dans  son 
seîn,  ceÎKÎ  de  Noire-Dame,  d« 
MavviSjàe  Su  Christophe,  des 
Froids  Parois  ^  du  Bruisle  f  (  St. 
jindri depuis)  et  di|  Val  d'Orcq^ 

L'humanité  sôuffratite  n'avoit 
qu'à  s'applaudir  de  ces  établis-* 
seïnens,  qui  honorent  la  géné- 
reuse grànàear  d'âHie  ef  la  pf  é- 
voyante  hunaanité  dénos  pèrés> 
(  hîen  différons  des  Philosophes 
modernes ,  )  ;ear  lios  a'ieux  s& 
contentoiêril  modestement  de^ 
nous  donnerlifceËôse^  sans  s'ena^ 
barrasser  du  mot. 

Autant  la  situation  de  Toôr-^ 
iUay  et  de  la  Flc^dre  étoit  floris- 
sante, autant  la  France  éto^'^ 
diins  un  état  pauvre  et  ytmmè^ 
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pitojaWe^par  lé^grandes^erreurs 
en  politique  admînîstralîve  d'un 
Monarque  aussi  fougueux,  qu*îiî- 
conséquent  et  dilapîdateur; 

Pendant  qu'à  Tournaj^  les 
Magistratures  se  ddnnoient  aux 
îaléns  et  à  la  vertu  j 

Philippe  le  Bel ,  en  faîsoit  un 
infâme  trafic  et  les  adjugeoit  au 
plus  offrant, 

.  Les  clameurs  desÉtats  (i3i4) 
ïie  purent  faire  cesser  cet  effroya- 
ble commerce,  Philippe  sut  s'y 
maintenir,  malgré  l^article  18 
des  doléances  de  ses  Élats-géné- 
raux. 

Boulainvillters^  tome  a ,  pages 
ii^'çt  119. 
La  jalousie  qu'excitoit  la  fro5- 
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pérîté  èçs  flamands  ,  éloît  telle 
qu'elle  fit  partie  dd  la  chaude  ha- 
rangue du  Chancelier  delà  Gou- 
ronné^de  France  j  à  la  tenue  des 
États ^  généraux  (i^oa),  qui 
prétendoîl  qu'il  falloît  soumettre 
les  Flamands  et  dompter  leur 
orgueil, 

Comnàe  si  c*étoit  un  crime  d'ê^ 
tre  libre,  et  d'avoir  un  caractère 
national ,  comme  si  un  français 
ne  devoil  pas  être  bon  français  i 
comme  lia  flamand  bon  flamand; 

Chez  tine  Nation  vaine; lotit 
est  crimie  dans  les  autres, sur-^ 
tout  l'amour  de  son  pays.. 

C'est  jdEûs  1%  mèmj&  siècle  gue^ 
les  fo nd a ti ons  les  plus  bpii lentfes,,; 
les  plùs^  profitai>IeSf  à  l'inimaçit^ 
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^iauffrante^'aii^^irtce^ui^s  et  ila 
îeligian ,  s'ëtabKreni  à  Tenvie 
par  ses  habllànS'; 

Uti  Hôpital  (lû^g,  )S*.  Att- 
iré; unTéuvé  (  :t29ï^)  de  "Nô- 
tre-Dame; une  Fondation  des 
anciens  Bourgeois  (  1372  ,  )  de^s 
bons  Enfansj  quatre  Paroisses  > 
ia  MagdeleiTie  (  iûB i  ,  )  St.  Hi- 
caîse  (lûSBr)  Ste.  Catherine 
(  1 1266,  )  Ste.  Marguerite  ( i  a88;) 
IluitCbapeJIenies  ÇiqSi,  I2:a4> 
1245  et  iû8Gi)  deux  Abbayes 
(  iûSd  et  ïû58};  trois  Bégui- 
Bages  (1245;)  cln<î  Gouvens» 
d'honaraes  ^  RéGolIel*  (  124^  >  )^ 
hospitaliers  àe  St.  André  (  1^490 
Frèi?es^  de  là  Péniienee  (  ^s6x  ,)' 
Augustin^    (  vs^y)    Grmsters 
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(  11286;  )  trois  Cou  veiîs  de  Filles, 
St.  André  (  1:249  >  )  Sœurs-grises 
(  1  aS5 ,  )  SœurS'*noires  (  1 1240  î  ) 
une  Confrérie  ausTsi  célèbre  qu'il- 
îûsire  (  11280,)  et  un  Collège  de 
Tournay  à  Paris;  la  construction 
du  Chœur  delà  Cathédrale,  de 
partie  du  Palais  Épiscopal;  une 
foule  de  riches  fondationsjla  bâ- 
lisse  de  la  Bourse,  (  alors  la  nou- 
velle Halle,)  dont  la  struerturé^ 
gothique  est  encore  regardée  dé^ 
nos  jours  ,  avec  plaisir. 

Tous  ces  monumens  et  céS' 
arequisitions  accumulées  dans  uik 
seul  siècle,  forment  une  légende 
bien  honorable  pour  ses  iastes^^ 
et  pour  les  personnages  qiai  y  <Hife 
joué  leur  rèle; 
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Pendant  que  les  Etienne  >  les 
Gossuin,  les  Walter,  Us  Bur 
chiau,  les  Jean  d'Enghîen,  les 
Mauskes,les  Warenghien  et  les 
Wassane,  .cçuvroient  l'antique 
trône  Pontifical  des  Nerviens  i 
des  Ménapiens  pu  des  Pleumo- 
siens>  leurs  alliés,  de  gloire,  de 
mérite  et  de  venus. 

Un  Michel  de  Warenghien  ^ 
entr'eux ,  dépensa  cent  mille  flor 
pins  d'alors,  pn  dix  ans  d'Épis- 
copat ,  pour  reconstruire  le  Châ» 
teau  d'Helchin,  qu'il  avoit  rendu 
une  forteresse  quasi  inexpugna- 
hle  pour  ce  temps-là. 
^  Il  falloii  que, les  moyeas  do* 
ï|iestiques  pécuniaires  de  ce  pré- 
lat >    fussent   bieo  ahondams  >. 
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puîsque  la  manse  Épiscopale, 
ne  rapportoit  chaque  annéei  pas 
plus  de  dix  mille  florins  ; 
-  Mais  les  Évêques  de  Tour^ 
11  ay  ,  comme  Souverains  du 
Tournésis,  y  percevoîent  un 
droit  de  péage  sur  l'Escaut,  :sur 
-les  Naviresé  (  Note  et  Texte  ^ 
JV,*  )  V 

D'un  auiire  côté,  \ts  Leplat , 
les  Pouret ,  les  Mouton  ,  les  Pré^ 
v6t^^  les  Brpyeûnés  ^  les  Casta-- 
gnes ,  les  ff^atripont^les  Corheri, 
rillustroient  dans  la  Robe  elle 
Sénatorial; 

JLeis  Matthieu,  les  Abraham  \ 
les:  Ahuache ,  les  Tondeur ,  les 
Catene  ,\esEverard ,  les  Yvrains, 
les  Roussel^  hs  St*  Amand^  les 
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Chaûllon  y  les  Mahaulx  ,  les 
d'aigrement  p  èl  les  Grimaux^ 
par  leurs  préeleiases  fondations, 
-acî^éroîerït  d^  brévêls  d'im- 
mortalilé  dans  les  annales  de  la 
bienfaisance  et  de  la  charité 
cbrçûenne»  . 

lies  Muysis^  les  GuBmyl^ 
Gorany  et  les  Guillaume  ,  rivalR- 
5oîent  avantageusement  par 
leurs:  Sciences  'et- Ic^urs  écrite?, 
avec  ilesSavans  les  plus  c41èbfees 
du  siècle. 

Mais  c'est  assez  parler  des 
personnes  ; 

Tournaj ,  devdît  ces  iaiiap- 
préciables  avantagés  y  àti  i^ei- 
pect  de  ses  Concitoyens,  pour 
sa     prévoyante    Constitution  , 
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qui  exîgeoit  qae  ses  Magisirats 
fussent  Botirgeoïs  ,  né$  à  Tour-, 
nay; 

Ce  principe  cdftôtltutionnel 
secoué  f  il  a  fallu  dite  un  triste 
adieu  à  Tamour  d^la  pa^trie;  et 
<les  étrangers  qui  se  s<5ritempar^s 
du  timon  des  affaires ,  n'ont  plu^ 
déployé  ces  loyales  et  ardentes 
TertuS  civiques,  qui  réeiïenftent 
t!y  ont  jamais  existé  ,  que  clie35 
\és  indigènes  Tournés iens; 

Attachons-nous  à  tracer  réfat 
civiJ,  politique  et  religieux  de 
celte  antique  Cité,  il  sera  aussi 
satisfaisant  que  celui  des  person- 
nages qu^i  Font  feonoré  par  leurs 
talens  et  leurs  vertus. 

Tournay,âgrandie  desParois- 
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ses  de  St.  Jean,  du  Château,  des 
Faubourgs  de  Valencîennes,des 
Hameaux  de  Hallain,  de  War- 
jchin,  du  Bois  de  Breuze  ,  s^étoit 
jniisa  à  cheval  sur  l'Escaut. 

Ses  fortifications  au-delà  et  en- 
deçà  de  ce  fleuve,  la  rendoit  maî- 
tre du. . commerce  de  la  Flandre 
et  du  Hajnaul;  • 

Aussi  vpît-on  dès  ce  siècle,  ses 
fabriques  dedraps  ,  de  laines  et 
de  cuirs ,  si  florissantes j  qu!il fal- 
îutconsiruire  une  nouvelle  Halle 
(la  Bourse  ^ }  pour  les  marquer 
au  coin  de  la  Ville , 

Preuve  de  l'excellence  et  de 
la  renommée  de  sqs  fabriques 
chez  l'étranger  ; 

Pour  CQ  qui .  est  des  moyçns 
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pécuniaires  de  la  Commune  ^  il 
falloit  qu'ils  fussent  inépuisables 
par  la  confiance  des  Bourgeois 
dans  leurs  Magistrats  Tourné^ 
siens ,  pour  acheter  en  un  même 
siècle  ,  plus  de  neuf  dixièmes  de 
son  contour  primitif,  le  cerner 
•de  murs ,  acheter  au  Châtelain  , 
au  Chapitre  et  à  l'Avoué  ,  leurs 
droits  régaliens  ,  le  droit  de 
■chasse  coquin ,  au  Seigneur  de 
tLeuze  ; 

Se  racheter  à  gros  deniers  le 
pillage  du  Comte  de  Flandres; 

Envoyer  à  deux  reprises  trois 
cens  hommes  équipés,  armés  et 
soudoyés  aux  Rois  de  France  ; 

Aider  généreusementPhilippe 
Je  Bel ,  dans  st$  besoins» 
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A  la  vérité  ces  Sénateurs ,  du- 
rent emprunter,  maïs  la  nature 
urgente  et  sàluuire  du  motif, 
doit  les  excuser ,  sur  les  suites 
fâcheuses  qui  en  résultent  tou- 
jours, pour  les  Communes  qui 
empruntent. 

Le  Magistrat  par  ses  accrois^ 
semens  territoriaux,  conserva 
les  Prévôt- Jurés,  Majeur,  Écho- 
vins  de  St.  Brixe ,  dite  nouvelle 
Ville  et  de  la  Cité ,  dite  ancienne 

Ville; 

Ces  acquisitions  nouvellement 
faites  ,  étoient  lors  comprises 
sous  quatre  arrondissemens,  sa*- 
voir ,  la  Cité,  Ville,  Bourg  et 
Château; 

Tout  ce  qui  étoît  à   H  rive 
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giaucîieilerEscaut,  et  qui  com- 
prend aujourd'hui  les  sepi  Pa- 
roisses de  Naire-Dame  ,  St. 
Pierre,  St.  Jacques,  Su  Nîcaise  > 
St.  Quentin ,  S  te.  Marguerite  et 
St.  Piat ,  s'appeloit  la  Cité  ; 

Saint  Jean  des  Chaufours  avec 
appendances,  s%p^UiilaVHIe^ 

La  Paroisse  Sr.  Brixe  ,  jointe 
au  local  dit  de  Marvîs ,  s'appe* 
\oit  le  Bourg; 

iLa  Paroisse  de  St.  Nicolas  du 
Bruisle,  avec  le  Châleau  et  ses 
âppendances  jusqu'à  la  rivière 
(  bas  et  haut  Escaut ,  )  s'appeloit 
le  Château* 

Xie  grand  Prévètétoit  le  chef 
des  trois  Consistoires  ; 

Il  continuoît  à  exercer  la  jus- 
tice prév^tak  s^ur  les  brigands 
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et  voleurs ,  même  hors  de  Tour- 
nay,  et  nommément  dans  Té- 
croëte  deMoriagn^et  la  terre  de 
Leuze; 

C;^est  de-Ià  que  la  justice  pré  - 
vôtale  a  pris  son  origine. 

Les  Fiscaux  ,  dans  les  siècles 
pOJJlérieurs  remplirent  les  fonc- 
(  1  )  tions  d'acteurs  publics,  (  i  )dans 
les  affaires  civiles  et  criminelles, 
à  la  place  des  Prévôts,  et  comme 
il  y  ayoit  deux  Prévôts  (à  HCaùr- 
nay,  un  grand  et  up  petit  il'oii 
érigea  sous  ce  rapport  un  grand 
et  un  petit  Fiscal,  connus  an- 
ciennement sous  le  nom  de  grand 
et  petit  Fr(H:mmTid'Gklttruà  du 
grand  Procureur  y  aboutant  à  celle 
d<es  Jésuites  ,  a  pris  son  nom» 
JF/n  du  oniUme^voJume» 
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ESSAI 

CHRONOLOGIQUE 

POtm  SERVIR  A  L'HISTOnŒ 

DE  TOURNA Y, 

Par  M.  HOVERLANT,  Ex-Légîslateur. 


TOME      X  I  L 


M 


A     C  O  U  R  T  R  A  Y  , 

Chez  TA  17 TE u H,    rue   de    Tournay, 

Section  St.  George,  N.^  648. 

Et  à  Lix«i«E,  chez  P.  Duhoktier  , 

Imprimeur-Libraire  me  des  Maimeliers* 

(  M.  D.  CCG.  VI.  ) 
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tout ,  et  l'âge  d  W  est  le  siècle  de  la  paix; 
çUe  assure  toujouFs  F  intérêt  permanent 
des  États ,  lorsque  la  modération  pré- 
side aux  traités  ;  et  c^est  par  cette 
preuve  infaillible  de  la  justice  de  sa 
cause,  qu'un  Prince  invite  à  la  confiance, 
mérite  l'amour  et  la  reconnoîssance  des 
Ëommes ,  en  devenant  l'arbitre  de  leur 
bonheur.  «  Histoire  de  la  Russie  art" 
cienne^par  Leclercq  ^  in-l^S^  à  Paris  y 
chez  FrouUéy  178^^  Épître  dédicatoire 
à  Louis  JCVI* 
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DE     TOURNAY. 
Suite     du    DîsçouHs 

Sur  le  trei'(ième  siècle. 


i'esT  dans  ce  siècle  qu'on  voit 
pour  la  première  fois  le  nom  de 

A  2 
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premier  Conseiller  de  Ja  Ville; 
(Pouret,)  qui  figure  immédiate- 
ment après  le  grand  Prévôt,  sans 
que  j'aie  pu  découvrir  malgré 
Tries  constantes  recherches  quand 
celte  charge  dé  premier  Conseil* 
1er  fut  instituée; 

Ce  qui  nous  doit  faire  croire 
qu*il  y  en  avoit  plusieurs,  ou 
peut-être  que  chaque  Consis- 
toire avoit  le  sien  ,  sans  en  excep- 
ter même  celui  des  Eswardeurs, 
qui ,  comme  nous  le  prouverons 
ci-après,  exerçoit  lors  à  Tour- 
naj ,  les  pouvoirs  administratifs 
(  ^  )  et  judiciaires.  (  »  ) 

II  est  à  croire  que  ce  furent 
d'abord  des  Bourgeois  notables, 
Prud'hommes;, instruits  àiLûs  la 
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science  des  lois  et  du  droit  Row 
main  ,  qu'on  enseîgnoît  à  TUni- 
■versîlé  de  Paris,  dès  le  commen- 
cement de  ce  siècle  (ifiSi,) 
avec  laquelle  Tournay  ,  avoit 
dès  lors  toutes  sortes  de  relations, 
même  celles  des  sciences,  parle 
grand  nombre  de  savans  Tour- 
nésiens ,  qui  illustroient  cette 
Université  aux  xa."^  et  i5."' siè- 
cles; . 

Les  sciences,  mêmes  profanes 
y  étoient  professées  ;  rÉcoIâlre 
de  la  Cathédrale ,  en  donnoit  les 
élémens  a  Tournay,  depuisprès 
de  deux  siècles,  ce  qui  fait  pré* 
supposer  qu'on  en  donnoit  à 
Tournay  pour  le  droit  Romain, 
qu'on    venoit    de    retrouver    à 

A3 
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Amalsi  eti  Italie  ,  (  i  iSô ,  )  vers 

îa  jnaêtïîeépo<j4â€j 

En  effet ,  la  chartre  (  1 187  ,  ) 
de  Philippe-Auguste ,  qui  parle 
de  preuves  par  témoins  ^  peut 
assez  nous  faire  ^onjectur-er  que 
ses  Rédacteurs  Touf  nésiens ., 
n'ignôtoient  pas  les  principes  du 
droit  Kotnain^  dont  ils  donnent 
des  notions  assez  frappantes,  j)ri$ 
égard  à  Tignorance  et  auxpréja- 
gés  du  siècle,  sur-touten  France, 
où  on  ne  connoîssoit  guère  que 
]a  preuve  par  combats  et  autres 
épreuves,  la  plupart  ridicules  et 
hasardées,  et  qui  ne  commencé* 
rent  à  être  modifiées  que  sous 
St.  Louis,  qui  (ïû6o  )  eut  le  cou- 
rage d'établir  la  preuve  par  lé- 
moins; 
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Sous  le  rapport  judiciaire,  les 
Prévôt- Jurés  ,  MayeMr>  Éche- 
vins,  exercèrent  a«sez  paisible- 
ment leurs  fonctions; 

L*einprise  du  Bailli  de  Su 
Quentin  fut  annullée^  ainsi  que 
celles  des  Seigneurs  voisins,  qui 
s?avisèrent  de  les  y  troubler  , 
(  Comtes  du  Hàynaut  y  Seigneurs 
de  Lem^e*)"^ 

Ce  qu^ily  a  de  particulier,  c'est 
que  rétablissemetit  originel  de 
quatre  grands  Bailliages  royaux 
par  St.  Louis  ( en  1 264,  )  ^S'r, 
Quentin ,  Sens, St.PmreleMou^ 
tîer  et  Mûcùh,  que  celui  de  St, 
Quentin,  qui  s'établit  d'abord 
comme  les  trois  aHtres  pouc 
juger  \%s  cas  privilégiés,  ceux 
.       A4 
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Ecclésiastiques  et  les  ap- 
pels des  justices  seigneuriales 
seulement  ,  que  ce  Bailliage 
de  St.  Quentin,  connu  sous 
le  nona  de  Vermandois  ,  qui 
ne  pouYoit  connoîire  des  ap- 
pellations des  Juges  des  Cités 
érigées  en  Communes,  s'attribua 
lion-seulement  les  matières  d'ap- 
pel pour  la  Ville  de  Tournay , 
mais  vouloit  par  une  autre  em- 
prise j  exercer  la  jurisdietion 
immédiate,  sous  le  prétexte  spé- 
cieux quec'étoiènt  toujours  des 
cas  privilégiés; 

Prétentions  absurdes  qui  fu^ 

rentjustementredressées^comme 
on  Ta  vu  (12      ) 

L'on  parle^  souvent  dans  ce 
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Siècle  y  du  recours  au  Parlement^ 
qui  fut  distribué  en  Chambres 
séparées  dès  (  1266  i)  et  qui  fut 
fixé  à  Paris  (1290.) 

Il  éloit  composé  de  Barons  , 
d'Ecclésiastiques  et  de  Juriscon- 
sultes, qu'on  appeloit  lors  Maî- 
tres Clercs  (  et  depuis  Conseillers.) 

Dès  iû4i  »  ^^^  Parlemens ,  ou 
Assises,  furent  ouverts  au  Tiers- 
État  ,  (  Gens  de  bonnes  Villes.  ) 

Dix-neuf  ans  après  (  1260) 
Ton  voit  le  Clerc-Maître  Jean  de 
Troye  et  Maître  Julien  de  Pé- 
r^;r/2^,  donner  leur  avis  avec  le 
Connétable,  le  Comte  de  Pon^- 
thieu  ,  Maître  Jean  Defontâîne; 

On  appeloit  ces  Maîtres  Lé- 
gistes, quelquefois  Docteurs  es 
lois}  A  5 
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On  conserve  à  THotel-de- 
Ville  d'Amiens ,  un  registre  du 
i5."*  siècle ,  intutilé  :  Lois  et  éta-^ 
llissemens  ordonnés  et  confirmés 
par  les  Barons  et  les  Docteurs  es 
lots; 

V  Une, ordonnance  (  rs54>)^^* 
tée  de  Su  Gilles,  prouve  que  le 
Tiers-Élat  élbii  lors  consulté 
avec  le  Clergé  et  la  Noblesse , 
pour  les  matières  qui  ont  fait  en* 
suite  partie  de  celles  soumises 
aux  assemblées nonamées  depuis 
Etats-^généraux;  .  . 

Mais  l'on  ne  voit  pas  que 
Tournav  y  fut  appelé,  ce  qut 
fait  croire  quMl  n'y  eut  pas  (  ea 
ce  siècle^)  proprement  de  tenue 
d'état^ 
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L^  Pârletnent  éloît  lors  eom- 
posé  de  môîtîé  Ecclësîasiiqaes  , 
moîtié  de  gî^aiids  et  petits  Barons; 
lesMaîtresCIercs  lettrés  duTiers* 
Étal^que  lesRois  y  întrdduisî-^ 
rent ,  y  étoient  lors  comptés  pou^ 
rien,  parce  qu'ils  n'y  opinoîent 
d'abord  que  dans  des  cas  extraôr-* 
dinaires,  où  ils  étoient  i^ând^fi 
pour  donner  leur  avis  ; 

Les  Juge^,  cotnnie  riouô  Tâ- 
vons  dît,  avoienila  dixième  par-* 
lie  de  là  chose  coritesée,  pour 
épjces  ^  (  1 254  >  )  à  supporter  pàt 
la  partie  succombante  (  lûgo.  ) 

Un  privilège  partieulier  atlx 
Prélats ,  t*é$i  qu'ils  ne  pouYôîerit 
être  jugés,  que  par  le  Parlement 
exclusivement  aux  auti'e^  Coiirs 
royales; 
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Les  livres  étoient  alors  aussi 
cLers  que  rares,  St.  Louis  ras- 
sembla quelqueslivres  d'Écrîlure 
sainte ,  des  Saints  Pères  et  de 
quelques  Auteurs,  à  la  Sainte 
Chapelle; 

La  Conatesse  d*Anjou,  pour 
un  exemplaire  des  Homélies 
d'Aimon  ,  Évêque  d'Halberstad  , 
dut  donner  200  moutons,  cinq 
quartiers  de  froment ,  autant  de 
seigle  et  de  millet; 

La  Noblesse  étoît  d* une  igno- 
rance crasse,  et  c'est  à  son  mé- 
pris pour  les  sciences  et  les  lei^ 
très  qu'elle  finit  par  perdre  ses 
prérogatives  judiciaires  et  les 
plus  belles  charges  de  FEiat; 

Philippe  le  Hardj  donna  le 
fatal  exemple  de  sa  dégénéra- 
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lion  en  accordant  (15270)  des 
lettres  de  Noblesse  en  faveur  de 
Raoul  son  Argentier, 

Exemple  suivi  par  ses  Prédé- 
cesseurs ,  pour  avoir  de  Targent. 

Voyez  le  Dictionnaire  des  An^ 
nohUssemens ,  a.°**  voL  lettre  R  ^ 
in-S.^  Paris  ^  1788,  au  Palais 
Marchand. 

Plusieurs  Monastères  en  Fran- 
ce ,  n'avoient  qu'un  Missel  ; 

Que  de  grâces  la  postérité  ne 
doit-elle  pas,  au  Magistrat,  au 
Clergé  régulier  et  séculier  de 
Tournaj,  particulièrement  au 
Chapitre  et  à  l'Abbaye  de  St. 
Martin^de  nous  avoir conservéles 
manuscrits  les  plus  précieux.sans 
lesquels  il  eut  été  impossible  de 
donner  une  histoire  de  Tournay; 
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Uusage  d'alors  ëtôît  d'aller  à 
ehqvâl,  les  voitures  n'étoîeni  pas 
connues;  d'ailleurs  les  cliaussée^ 
ft'étoîent  pas  en  usage,  ce  fut 
Philippe-Auguste  qui  pava  une 
partie  de  Paris; 

Lé^  chenciins  ëloièttt  dange- 
reux; 

L'Évêque  Philippe  Mouske  ne 
irojageoit>  qu'avec  un  irâin  de 
i5  à  i2D  chevaux  (  la^B.  ) 

Le  pouvoir  des  Papes ,  sur  le 
Clergé  de  Touruay ,  ne  fut  pas 
si  étendu  en  ce  siède  ; 

L'onti^y  voit  plus  tant  de  Lé- 
gats faire  leurs  visites,  ce  que 
Ton  devoit  à  la  régularité  de  ses 
Évêques  et  de  son  Clergé  ; 

Il  en  étoit  tout  autrement  en 
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France ,  où  son  incontinence  et 
son  ambition  ,  mécontentoient 
toutes  Jes  classes  de  l'État; 

Les  Papes  en  profitèrentLabi* 
ïement  pour  j  étendre  leurs  pou-^ 
voirs,  disposer  de  presque  tous 
les  bénéfices  >  y  établir  Y  inquisi- 
tion ^  les  décréta/es  et  le  sexte^ 
à  la  faveur  desquels  ia  France  fut 
véritablement  asservie  à  la  Cour 
de  Rome; 

Ce  fut  envaîn  que  St^Louîslui 
opposa  la  pragmatique  et  quel"* 
ques  usages  de  FÉglise  Gauloise 
en  France,  que  les  français  dé- 
corèrent avec  fracas ,  du  nom  de 
libertés  de  l-Église  Gallicane. 

Les  TournésienS|IesFlamand5 
et  les  Brabançons  ^  moins  ama- 
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leurs  du  nom,  se  contentèrent  de 
la  chose,  et  les  ?apes  n'y  exer- 
cèrent dès^lors ,  que  le  pouvoir 
d'inspection  et  de  jurisdiclion 
qui  compétent  au  Chef  visible  de 
l'Église, 

Les  Papes  qui  faîsoient  com- 
paroîire  à  Rome,  les  Souverains 
les  plus  illustres,  les  Prélats  les 
plusi  recommandables  par  leurs 
noms  et  l'antiquité  de  leurs  Siè- 
ges en  France  ,  ne  purent  jamais 
y  citer  un  simple  Bourgeois  Bra- 
bançon: 

L'appel  à  Rome  avoit  lieu  en 
Brabant,raais  le  Saint  Père  de- 
Toit  nommer  des  Juges  Braban- 
çons dans  le  Duché,  qui  pronon- 
coient  au  nom  et  par  procura- 
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tîon  du  Père  des  Chrétiens  ,  au- 
quel toutes  les  Puissances  de  la 
terrefinîrenl  par  recourir,tomnQe 
au  centre ,  et  au  Tribunal  du 
monde  chrétien ,  qui  étonnoit 
Tunivers  parla  profondeur ,1a  sa- 
gesse et  l'équité  de  ses  décisions; 

Rome  étoit  devenue  une  arène 
judiciaire,  où  les  Papes  et  les 
Cardinaux  jugeoient  sans  désem- 
parer. 

Le  fameux  Su  Bernard,  en 
fait  des  reproches  très-amers  à 
Eugène  III  ,  son  ancien  Éco-^ 
lier;  »  c*  est  pour  juger  les  péchés, 
»  (  lui  écrit-il  ,)  et  non  pas  les 
»  biens  ,  que  vous  avez  reçu  les 
»  clefs  du  Royaume  des  Cieux, 
»  ces  choses  basses  et  terrestres 
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»  ont  îetirs  Juges ,  qui  sont  lôs 
»  Roîs^t  les  Princes  de  îa  terre,c< 

Quoiqu'il  en  soît  du  méfite  de- 
cette  épître,  il  est  constant  que  les 
Papes^en  étendant  ainsid'une  ma- 
nière sans  bornes  ,  leur  pouvoir 
judiciaire,  n'en  étoîent  pas  nvôîns 
des  Juges  sublimes,  impartiaux, 
et  que  les  effets  étant  bons ,  ont 
îït  doit  pas  si  légèrement despec* 
ter  la  chose  en  la  confondani 
avec  l'abus  ; 

Les  Ecclésiastiques  étoîent 
lors  tout'à-îa-*fdis  Médecins  , 
Procureurs ,  Avocats ,  Notaires 
et  Solliciteurs  d'affaires ,  Êche^ 
vins,  Magistrats,  Conseillers, 
Docteurs,  Négocians  et  Tabel- 
lions. 
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Il  rempli^soîeHt  les  charges  à 
la  Cour  ^  de  Ministres  ^  deGon- 
5feîller$ ,  aux  Parlemens  et  aux 
Présidiaujc 

Les  Évéques  de  Tou^nay 
étoie¥it  les  Conseillers  d'État  nés 
deis  Roîsr  de  France  ; 

D'après  ces  Gonsidératîons , 
les  richesses  territoriales  et  ho- 
n^riâfÉi^S  d4i  Clergé,  et  lapnîs-* 
sâtice  de  la  Cour  de  Rome ,  rien 
né  doit  étonner  sur  son  influence 
alors  majeure  dans  toutes  \qs 
opératiôtis  politiques,  civiles, 
judiciaires  >  administratives  et 
commerciales  ; 

Mais  qu*îl  devoit  particulière» 
ment  encore,  à  la  culture  des 
lettres  >  à  une  politique  consé* 
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quente  d'être  très-modéré  dans 
la  jouissance  de  ses  richesses  , 
pour  en  cimenter  la  perpétuité  , 
et  en  accroître  le  nombre; 

i.a  partie  administrativeTour- 
nésienne,  acquit  une  grande  ex- 
tension durant  ce  siècle,  par  hs 
achats  et  cessions  sus-énoncés  , 
mais  la  multiplicité  et  rîmpor- 
tance  des  dépenses  de  {tOfUSigen-^ 
res,  que  ces  accrôissemens  d'au- 
torité nécessitèrent,  firent  recou- 
rir à  l'emprunt,  j^/a/^  ressource 
momentanée,  qui  fut  dans  les  siè- 
cles suivans  la  cause  de  toutes 
les  dissentions,  qui  troublèrent 
sa  tranquillité  et  son  bonheur  j 

Dès  ce  siècle  même,  Philippe 
le  Hardj(  1290,  )  s'empara  de 
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la  manutention  oiomeiitanée  des 
împosîtîons  Tourësiennes ,  sous 
le  prétexte  ,  vrai  ou  simulé^  si  fa- 
milier aux  -grandes  Puissances, 
de  la  construction  et  entretien 
de  ses  murs  et  fortifications. 

C'est  dans  ce  siècle,  que  la 
morgue  des  grands  Seigneurs , 
commença  à  baisser  de  ton. 
,  Philippe  -  Augusie  ^  Si.  Louis 
et  ses  Successeurs,  surent  ha- 
billement profiter  de  leurs  dis- 
sentions intestines ,  de  leurs  re- 
cours à  la  puissance  royale  et  de 
leurs  voyages  à  la  terre  sainte  , 
pour  établir  la  puissance  de  Bail- 
lis royaux  ,  qui  commença  par 
tempérer  et  diminuer  ;  puis  finît 
deux  siècles  après  ,  par  réduire 
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«imulacre  de  pamoh  judiciaire. 
Cest  sur-ioutaa  droit  de  bat- 
tre TOonnoie  dé  ces  grands  vas- 
saux ,  q«e  les  Rois  en  vouîoibm, 
L'imprudence    qu'ils    eurent' 
d'abu-ser  de  cette  précieuse  pré- 
rogative,  ea  extendam  pax  un 
aHiage  scandaîeuct ,  te  droit  de 
seigneuriage,  fit  que-  les  Rois, 
sur  les  plaintes  des  peuples,  éwa.' 
«èrent  d'abord  des  réglemens  , 
puis  l'aiiéauèrent  tcHement,  qu'it 

«e  leur  fui  plus  pe,„i,  d'en  frap- 
per que  de  cuivre. 

Il- fallut  des  lettres  spéciales 
m65)  de  Louis  XI  qui  per- 
^mem  au  D«e  de  Bret»gn«  , 
4  eu  battre  d'or. 
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.  .5(^us  St»  l^Quis  (laSa),  plus 
ae  quatre-vingt  Seigneurs  par- 
ticuliers, )ouis5oient  encore  de 
ce  droit ,  et  quoiqu'on  général  en 
^rançe  ,  la  naonnoie  royale  avoit 
cours  dans  tout  le  Royaume , 
celte  règle  avoit  ses  exceptions. 
(1185—1195,)  Un  Duc  de 
Bourgogne,  un  Duc  deLangres, 
un  Abbé  de  Corbeille  ,  entr'au- 
tres,  est  prié  par  Philippe- Au- 
guste, de  vouloir  donner  cours  à 
la  monnoie  royale  parisis; 

Ces  deux  premiers  ,  par  un 
<ioncordat,  stipulent  le  cours  an- 
nuel et  exclusif  des  monnoies 
battues  à  leur  coin  dans  leurs 
Seigneuries  j 

L'on  voit  un  semblable  con- 
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cordât ,  entre  lé  Duc  de  Brabant 

et  le  Comte  de  Flandres  (  iSSg) 

au    commencement     du     14.** 

siècle, 

Ce  qui  nous  donne  la  preuve 
que  ce  droit  existoît  au  iS."*"  dans 
toute  sa  force. 

Les  Ducs  de  Brabant  battoient 
de  la  monnoie  d*or  (  moutons 
d'or,)  de  ce  qu'ils  portoient 
pour  empreinte  un  agneau  aux 
pieds  de  St.  Jean-Baptisie,  avec 
celte  inscription  ,  Agnus  Dei  qui 
tollis  peccata  mundi  f  miserere 
nohis ,  et  sur  l'exergue  une  croix 
fleur-de-ljsée,  Christus  vincity 
Christus  régnât,  C hr is tus  imper at. 
Planche  Zj  N.^  i  ,  Ghesquierre* 

Les 
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'  Lqs  Comtes  de  Flandres  bat-; 
toient  de  la  raorinoîe  d'argent  et 
d^or  ; 

Selon  plusieurs Hîstbriep^Fla- 
mknds  I  rori  connoît  lès  ridders^ 
d*dr  (  valant  &  florins  9  patards,  ) 
ou  francs  à  cheval ,  et  louis  d'or 
(  valant  7  florins  i5  sols  7  J^- 
niers  ,)  battus  sous  Louis  de, 
IVIalle,  Conate  de  Flandres  en 
1348  et  i356* 

Voyez  la  planche  5  ,  NJ^  4  ^^ 
6  de  l!'mvrage  chéd^GAesquierrfsr 
sur  les  monnoies  des  Pays-Bas. 

Ce  qui  doit  nous  faire  conjec- 
turer que  ce  droit  existoit  anté-, 
rieurement  (  i3."*  siècle ,)  ou 
que  le  droit  de  battre  ^monnoiei 
des  Souverains  y  Ducs  ou  Comtes^ 

ToïmXIU  B 
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a  toujours  été  ptoôtTétré<â  qu^- 
tendu  depuis  St.  Louis,  sauf  soiis 
Philippe  le  Bon,  Duc  de  Bour- 
gogne, qui  sut  le  mairitenir  p!âr 
le  prodigieux  accroissement  de 
sz  puissance  ,  malgré  la  jalousie 
de  Louis  XI. 

A  Tournay ,  les  Koîs  (11274) 
de  Francie,  né  purent  y  intro- 
duire le  cours  de  leur  monnoi^, 
que  par  une  concession  spéciale 
de  ses  Évêques  Souverains,  pour 
quatre  ans  d^abord,  terme  que' 
les  Monarques  eurent  Fadressé 
de  prolonger ,  en  donnant  des 
Chartres  de  non  préjudice, 

La  situation  de  cette  Cité, y 
donnoit  naturellement  cotirs' 
aux  nioanoi^dte  Flandres  et  du 
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Haynaut ,  cet  ouvragé  le  prouvé 
rncontestablement,  quant  à  la^ 
Flandre,  et  par  contre -coup' 
pour  le  Haynaut  j  puisque  èes 
deux  Comtes,  furent  lors  possé- 
dés quelques  tenapspar  le  même 
Prînce; 

C'est  sans  raison  et  èontre^les 
monumens  dé  rhisioirè ,  qité' 
Poutrain ,  page  568  et  suivantes  j 
forme  des  doutes  sur  ce  point ,    ' 

Car  n  est  si  peu  croyable  que' 
l'effigie  àts  Évêques ,  duly  éti'è, 
pour  le  constater,  qu'iln^ëtoit 
pas  même  d'usage  alors  que  lesr 
Monarques  ,  y  fissent  frapper  la 
leur  ;  (  3  )  comme  on  le  vdît  dès  (Z) 
monnoies  battues  au  coin  des 
Évêques  de  Tournay  et  de  Ùairiàp 

Ba 
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bray  au  mojcn  âge ,  et  à  celles 
battues  alors  au  coin  des  Monar- 
ques français. 

Qu'il  n'en  étoit  pas  moins  in- 
contestable qu'ils  la  baltoit  à  leur 
coin,  sauf  aux  Échevins  à  con- 
trôler à  son  cours; 

Attribution,  qui  ayoit  lieu 
dans  toutes  les  bonnes  YiHes  du 
Royaume,  où  les  personnages 
distingués  a  voient  le  droit  de 
conserver  des  étalions,  ou  mon- 
noie  au  vrai  coin  ,  pour  en  con- 
trôler Talloy  avec  celles  cou- 
rantes. 

La  chartre  de  Michel  (  iû86) 
Warenghien,  est  un  titre  si  clair, 
que  contester  ce  droit  aux  Êvê- 
ques  de  Toumay ,  est  nier  Tévi- 
dencem^me.' 
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X'îgnorancela  plus  avilissante 
planoit  sur  presque  louteîa  Fran- 
ce, le  chaînon  des  arts,  des  scÎ0a- 
ces  et  des  belles-lettres ,  eût  été 
rompu,  si  les  Monastères  et  tes 
Chapitres  ne  lui  en  eussent  con- 
servé la  filière ,  malgré  Tapathie 
du  système  féodal ,  pour  tout  ce 
ce  q^ui  étoit  arts  ^  sciences  et  ins- 
truction ;  ) 

Les  Nobles  se  vantoient  tiu- 
tant  de  leur  ignorance  que  de 
leur  valeur,  beaucoup  regar- 
doient  comme  un  titre  d'hon- 
neur, de  ne  savoir  signer  leur 
nom.  :  ' 

Les  sciences  n'étoient  pas  aîl^ 
leurs  comme  en  France  dans  un 
abandon  désastreux  j 
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'^  En  Angleterre ,  un  Roger  Ba- 
j^on  (  Franciscain  ,  )  illustra  son 
^3,ys  (  i2i4i  )  par  soii  savoir  ; 

C'est  à  ce  savant  Séraphîque 
qu*en  doit  la  découverte  des  lu- 
;nelies,  des  thélescopes  et  des  mi- 
croscopes; 

Il  proposa  en  iqGj  ,  la  cor- 
reelion  du  Calendrier,  au  Pape 
Clément  IV; 

On  liui  doit  aussi  Jesrriîroîrsar- 
jâena  ^^  la  connoîssance  de  la  vertu 
4tt  salpêtre,  qui  a  donné  à  Ber- 
tliold  ScJjwarts,  l'idée  de  la  pou- 
dre à  canon. 

Voyez  cet  ouvrage, année  1 54o, 
NoteN."" 

Il  découvrît  et  expliqua  les 
principes  de  roptîqùe,de  la  diop- 
triqâeet  de  la  catopirique; 
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*  '  Les  modernes,  notamment 
"Newton  et  Buffon,  se  sont  glo- 
rieusement pavanés  des  précieu- 
ses découvertes  et  travaux  de  cet 
érudit  et  profond  Franciscain  , 
auquel  Pon  doit  encore  Finven- 
lîoh  d- une  tête  d^aîràin,  qui  ré- 
pondoit  aux  questions  qu'on  lui 
faisoîté         ' 

»      Dictionnaire  Âistctiçue  ^  Roger 
Mticon ,  tamé  2  ,  pages  i5  et  i4* 

Mémoires  ie  VAcaàémie  des 
Inscriptions  y  édition  in'4-^ 

Mémoires  de  Burette* 

Les  droits  les  plusavilissans 
pesoieht  sur  les  peuples ,  encore 
esclaves  des  campagnesdansune 
saine  partie  de  l'Europe  ; 

Là  luxiirie  des  Seîgneurség^^ 
B4 
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loh  leur  ambition  etleur  avîdîlé. 

L'Angleterre ,  VÈcms^yVM^ 
lemagTie ,  ritalie,  la  Fri^nce  et  Je 
Haynaut^  génciissoienl  sous  le 
droit  odieux  de  cùilage,  puis  de 
jainhage ,  qui  consistpit  dans  ce- 
lui de  eaucber  avec  la  mariée,  îa 
première  nuit  de:  ses  noces.     ,   r 

L'Épouse  de  MalcolmevUI , 
Roi  d'Ecosse,  obtint  de  son  mari, 
qu'on  fmt  se  Tacheter  de  cet  acte 
outrageant  à  la  pudeur  et  à  la 
liberté  des  peuples,  en  payant 
un  demi-marc  d'argent , 
.  D*où  lui  est  venu  postérieure- 
ment le  nom  de  droit  de  markette. 

La  France  ,  qui  fut  la  plus 
lenle  à  secouer  ]e  régime  féodal 
et  surrtout  ses  rtibrigues  avilis- 
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saptes^le  laissa  Subsister  jusqu'au 
lô.*"*  siècle.  . 

Boutés,  raconte  qu'un  Curé 
qui  y  prétendoît,  futécondiiît 
par  rArchévêque  de  Bourges, 
Juge  d'appel  (  Métropolîtaîri')e^l 
condamné  à  l'aniende  pour  prix 
de  sa  luxure; 

Si  Ton  remonte  plus  loin  jî'on 
Terra  que  Bacon  aVoît  puîsé  la 
plupart  de  ses  secrets  tfatîs  les 
anciens. 

Platon  et  Pithagore  ont  cohiiii 
la  plupart  des  principes  de  Vôp^ 
tique  et  delà  catoptrique  etdiop- 
trique; 

Là  science  des  miroirs  ardéiis, 
est  de  Finvention  d'Arclîimèflfe,^ 
(  qui  vivoit  deux    siècles  avant 

B  6 
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Je^us-CIirist  )  et  servît  au  siège 
de  Syracuse. 

Vitellion,  Auteur  du  i5."* siè-» 
C^Ç:,  dans,  son  Optique  ,  livre  5 , 
p<irle  d'un  ouvrage  d'Anthemius 
Tr^îlianus ,  (  Auteur  du  5."^*  siè- 
cle »  )  intitulé  :  de  Machînis  admU 
rabi/ibus,  ou  les  Miroirs  ardens^ 
sont  décrits  à  rinaitationde  celui 
4'Ai;chimède. 

Ces  faits  prouvent  que  si  les 
sciences étoient  presque  au  néant 
ça  .France  au  iSi"'  siècle  >  elles 
étoîept  cultivées  avec  éclat  eu 
Alleinagne  et  en  Angleierre,et  le 
commerce  et  les  fabriques,  à 
Tournay  et  dansla  Flandre ,  en 
grande  activité. 

.   'V  oyez  Recherches  sur  If  origine 
âes  découvertes  attribuées  aupc  ma^ 
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dernesi  par  Dutens,  in-S/^  Parîr^ 
«766,  ch€i(^  la  V^uve  Duchesne  ^ 
tame  !♦*'  pages  iSi  -j  inclus  192, 
toîht  k-ifâgH  1S8  i  inclus  1^6» 

Cepen^am  la  France  qui  com- 
.mençoît  à  secouer  les  chaînes 
nnar chiques  du  sy sterne  féodal  » 
parla  constante  etprudente  po- 
lîtîque  du  Cabinet  de  sesRoîs, 
s^essayoît  un  peu  à  cultiver  les 
sciences. 

La  Chronîqu e  d^s  Escla vons 
d'ArnouId,  ÉvêqUe  de  Lubecfc, 
rapporte  que  dès-lors  (  1 3."'  siè- 
cle ,  )  les  Dânoîs  envojoientleur 
jeune  Noblesse  à  Paris  y  pour  y 
apprendre  l'idiome  de  cette  Ville, 
idionië^i  propre  aux  matières 
dialectiques,  et  ecclésiastiques  » 
légales    et  décr^tales^  à  causa 
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d*uj^  cpTl^^ine  c^éTiié  jj^^hî  é$t 
^Bj tur el le  »  propteK  naturçikmïlh'* 
»  gumcelerîtatem  «ç  dans  ce  siècle. 

.^  BrunMio  Jatini^  préfer|a;leiraqr 
.cais  à  rUalien  ,  pour  Ta  ;Gompo- 
silion  de  son  livre  du  Trésor, 
jîontiîlrouyoit  Tidloîneplusdé-' 
lectablev  r    ; 

,  Monarcki'e Pmssienne , pmMi* 
raheau ,  tome  i  J^^  page  48. 

Mais  cette  politesse  dégénérée 
l^oavme  de  nos  jours  (  î8oû,  ) 
çn  formalités  grimacières ,  n!tsl 
assez  SQuyent  que  rhypocrîsie 
jointe  à  la  fraudci  couverte  d'un 
-voile  perfide  et  assassin. 

Pour  en  revenir  au  Clergé  ^ 
tel  est  reffei  des  élections  ca- 
î^oniquès  >  qui  étoîenl,en  vigueiir: 
à  Tournay ,  que  le  cbak  de  ces 
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iPespéctâljÉ®sPi^lats,noUsdorma 
pendant  ce  siècle  un  Clergé  gé- 
nëralemétit  vertueux ,  un  peu- 
ple qui  rimitoît ,  et  uu  état  de 
prospérîté  *1ââar<ju1ant*|  -^ 

Les  Cdinles  de  Flandres,  nos 
voisins,  ces  grands  Princes ,  qui 
firent  tout  pour  la  liberté  et  la 
félicité  de  leurs  peuples,  avoîent 
porté  leurs  avantages  au  plus 
iaut  degré  de  splendeur. 

La  femme  de  Philippe  le  Beï, 
crut  voir  à  Bruges ,  dans  la  pa- 
rure âe  six  cens  JJ âmes  Flaman" 
des ,  ie  costume  à^  six  cens  Reines 
de  France; 

-  Briîges,  étoîtle  centre  et  l'èn- 
trepô^^t  du  cpmraerce  de  FEurope, 
de  rAsîe>  et  Tentrepêt  particu- 
lier de Titalie  avec  la  Baltique, 
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{qui  faute  de  laèfcemssl^le  elde  I^ 
connoîssance  des  mers  et  de^.Q^ 
ies ,  ne  pouvoît  s'y  fciire  en,  un 
,seulété|  f  .   - 

Ce  choîx  fut  uçe  source  de 
richesses  pour  Ia,:>Flandre; 

3ruges  ,  en  son  pariicùlier  de- 
vînt le  çû^gasin  des  laines  d-An*- 
glelerre,des  draps  et  des  toiles 
des  Pays-Bas  et  dq  Tournay  , 
ainsi  que  des  munitions  de  mari* 
nés  et  autres 'marchandises  du 
Nord;  ] 

.  hes  vaissea.'ex  s'y  déchar- 
geoîjBntà  sec,  sous  un  magnifi- 
que bâtiment,  qui  fut  radmira-' 
tion  de  tous  les  siècles, ^tqMè  la 
manie  destructive  du  systênae  pon 
Taleur  et  philosophique  de  Jo-^ 
sçph  II,  iit  démolir  en  1787 ,  au 
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regrél  de  tous  ceux  quî  aimoieni 
la  patrie. 

C'éioît  en  Flandre,  comme  & 
Tourna j,  le  grand. siècle  aux 
fondations  multipliées,  des  Cou- 
vens,  des  Chapitres  et  des  Ab- 
bayes; 

Ce  fut  à  tous  les  deux,  celui 
de  sa  splendeur ,  de  ses  riches 
seSf  de  raugmenlâiion  de  son 
commerce ,  de  sa  population ,  do 
ses  mœurs  et  du  règne  de  sa 
liberté  ; 

Tant  il  est  vrai  que  le  célibat 
et  les  mœurs  pures  du  Clergé  , 
s'allient  plus  qu'on  ne  croit,  avec 
la  moralité,  la  population  ,  le 
commerce ,  le  bonheur  et  Tétai 
florissant  des  peuples. 

L'on  verra  que  lorsque  lesSou- 
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veraîns  seront  pâtvenus  à  Influen- 
cer ,  ou  rendre  nulles  la  liberté 
des  élections  canoniques  ,  le 
Clergé  devenu  ainsi  n>oins  régu- 
lier et  attaché  à  ses  devoirs,  puis- 
qu'il devoit  son  élévation  à  la 
corruption  des  Cours,  donna  un 
exemple  funeste  aux  peuples  , 
qui  finit  par  corrompre  sa  pureté 
et  enchaîner  les  guerres  civiles  , 
et  de  religion  ; 

Maux  affreux  ,  qu'on  doit  im- 
puter uniquement  à  l'ambition 
des  Princes  d'alors,  qui  ayant 
porté  une  imprudente  rnain  à 
l'encensoir,finirent  par  être  pré- 
cipités d'une  puissance,  qut^  éma'^ 
née  d^un  pouvoir  et  er  ne  l^è-^^ùM  en- 
fin rcconnôître  sa  terrible  pré- 
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potence  par  Fécl^t  honteux de$a 
décadence  et  de  sa  fragilité. 

Louis  IX ,  aussi  grand  Prince 
que  religieux  Monarque ,  réta- 
blit la  pragmatique,  (élections 
Canoniques.)  , 

C*est  à  celle  sage  politique^ 
qu'on  dut  Taccroissenient  véri- 
table du  pouvoir  rojal  et  le  bon- 
heur des  peuples, 

Léon  X  et  Françoisr^(i6i6) 
organisèrent  son  malheur  par  le 
trop  fameux  concordai  de  Ljon, 
ouvrage  derintrigueetde  la  po- 
litique ; 

Il  fallut  user  de  violence  pour 
obliger  les  Parlemens  à  enre- 
gistrer ce  fatal  enfant  de  Tambi- 
tion  et  de  la  perversilé  des  Cours, 

Et  l'on  peat  dire  qu'il  fut  la 
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jruine  sourde ,  qui  iinijt  par  êcx^ 
sevMixmê  et  l'en^Cje^i^r,  étttrid- 
inant  dan$  sa  jchiae^^jY^èpée  ma- 
jj&stueuse  et  imposante  des  Gon- 
qûérans  ,  quî  en  s'empararil  dds 
Gaules  ,  en  avaîeiit  été  d'al>prd 
^  de  l'Autel)  le  plus  ferme  appuî. 

L'on  a  yu^ue  la Janguei  fran- 
çaise conamencoitâ  s'introduîi^e 
dans  les  actes  publics>  Yoji  en  a 
\u  un  morceau  dans  là  transac- 
tion de  lûgS  >  entre  la  Ville  et  le 
Chapitre  de  Tournay, 

C'étoit  bien  du  mauvais  fran- 
çais: 

Cependant  le  latin  éloit  encore 

très-usité  et  Ton  y  oit  plusieurs 

Chartres  des  Souverains,  encctte 

langue.  .  ]■-. 

,     Le  costume  deslongues  robes 
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Romaines  ëtoit  tombé  (  1  !."*•  et 
il â»"*  siècles,);  les  babils  étoient 
plus  courts,  les  soqjiers  étoienf 
à  la  poulaine,  le  bec  remontoit 
Jusqu'à    plus    d'un    demi-pied^ 

Mamans  de  Chevalerie ^  tome  Z^ 
page  stajf  par  Je  Comte  d^Ot'^ 
hessan» 

Les  baitînesétoient  lors  à  la 
jmodepour  les  hommes^ qui laîs- 
soient  croître  leur  barbe  et  d'en 
i'aisoîent  ainsi  quede  leurs  mous- 
taches ,  un  objet  soigneux  de  toi- 
lette; 

Autant  la  parure  des  hommes 
ëtoit  ridicule ,  autant  celles  des 
femmes  d'alors  étoît  riche,  élé- 
gante et  de  bon  goût  ; 

Leur  chevelure  tomboit  né- 
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gligeniment  ,  commô  de  nos 
jours ,  siiv  leurs  jouês  ,  et  leur 
îcouvroit  la  înioîtîé  de  lia  figure; 

Un  long  voile  leur  pendoît 
jusqu'aux  genoux^  la  gorge  à 
moitié  découverte,  étoit  légère- 
iïient  vbîlée,par  une  étoffe  légère 
et  transparente ,  une  grande 
chaîne  d'or  à  resclave,  finissant 
par  un  riche  médaillon,  faisoit 
un  contraste  assez  piquant  isur  un 
sein  nud,  ou  plutôt  transpa- 
rent. 

Quelques  fois  les  femmes 
étoîent  nues  têtes ,  comme  de  nos 
jours,  leurs  cheveux  frisés  en 
forme  de  perruque,  entrelacés 
d*un  ruban  ou  velour  blanc,  et 
par  un  contraste  tranchant,  elle 
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se  couvroîenl  le  col  d'une  large 
cravate  blanche  nouée. 

Toutes  modes  qu^on  a  vu  re- 
produites de  nos  jours,  avec  ce 
YÎf  intérêt  que  les  homnaes  por- 
tent naturellement  à  un  sexe  aussi 
aimable  que  nécessaire  d'ail- 
leurs pour  adoucir  ses  mœijrs , 
faire  les  charmes  de  la  sq- 
çiété  I  et  les  élémens  de  la  cour- 
toîsîe,  , 

llest  souvent  parlé  de  la  fêle 
des  Brandons  dans  le  corps  des 
ordonnances  citées  dans  cet  ou- 
vrage. 

La  fête  des  Brandons,  reste 
du  paganisme  ^  se  célébroit  en- 
core aux  1 5.^  et  i4»"**  siècles, 
jians  les  Villes  et  dans  les  Cam* 
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pagnes,  le  pretriîef  Dimancte  dé 
Carême,  correspondant  au  i.**" 
jour  de  l'année  des  anciens  Gau- 
lois, nos  aïeux. 

Î3ans  les  Villes ,  chaque  Che- 
valier conduîsoît  sa  Dame  un 
grand  flambeau  à  la  main  ; 
''  A  la  campigneV  les  paysans 
vers  la  nuit,  parcdiiroient  leurs 
champs  avec  dés  torches  de  paille 
ou  de  bois  de  sapin  allumes  ; 
'  Lés  Bollahdisté$  et  lé  Père 
Mënètrîér  ,'  crdyént  que  c'étoîÉ 
pour  purifier  leurs  charnjps. 

C'est  une  erreur,  Brand,est 
une  racine  celtique  et  flamande , 
qui  signifié  for cJie  ardente  ^  et 
comme  les  Gaulois  laMm-oient le 
feu,  sous  le  n'qm  d'Apollon  ou  dé 
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Jfihhras^  par  reconnoîssanccS  de 
ce  qaMMeur  avoil  découvert  les 
métaux,  et  la  culture,  par  Tin- 
cetidie  de  leurs  forets,  tdûs  les 
ans  au  irënotivéllement  de  l*an* 
née  ou  des  m  mois , 

Ils  en  célébroîent  la  fête,  en 
parcourant  leurs  demeures  avec 
des  torches  ardentes  à  la  main  , 
symbole  tout-à-la-fois,  àesBran^ 
donsj  du  Feu  y  du  Soleil^  à'A^ 
poUotif  àe  Mithras^  qui  féconde 
et  donne  la  vie  à  toute  la  nature; 
on  Tappelbil  la  Fête  des  Bran- 
donsj  elle  se  célébra  universelle- 
ment jusqu'au  i5."**  siècle,  ainsi 
que  raltestent  les  belles  tapisse- 
ries des  douze  mois  de  Tannée, 
des  anciens  Ducs  de  Bourgogne, 
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que  l'on  yoyph  à  Paris  au  garde-^ 

meuble,  avant  la  révolution  de 

(4)  1789- (O 

Pour  ce  gui  est  du  Clergé  de 
Tournay,le  pouvoir  des,Eve^ 
ques  et  de  ses  Ecclésiastiques  ^ 
commença  à  baisser  j,  quant  aux 
droits  supérieurs,  honorifiqjaes. 
et  régaliens; 

La  modération  de  TEvêque 
et  du  Chapitre,  se  montrent  à 
l'en  vie  à  chaque  époque  de  ce 
siècle.  ;      '  ' 

S'a^it-îl  d'affrancbîrdes  serfs, 
de  renoncer  à  des  droits  honori- 
fiques et  d'impositions  ,  de  com- 
muer une  propriété,  en  drpit  d^, 
champart  (terrage,;) 

Rien  ne  leur  coûte ,  dès  qu*il 

est 
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4st  question  d'inoculer  avec  les 
principes  d'une  sage  liberté,  ceux 
dèïa^prôspérîié  dd  conbfmèrce  , 
de  la  culture  et  dé  là  population; 

lieur  conduite  contraste  sin- 
gulièrement avec  celle  du  Clergé 
firatîéais  >  qui  étoît  lors  bien  éloi- 
gné  de  déployer  en  général  ces 
vertus  sociales  et  chrétiennes; 
•  Mais  la  divine  proVideiicétou- 
joursjuste,  parut  tenir  compte 
au  Clergé  de  Tour nay  et  à  ses 
JEvèques  de  leur  modération  ;  ils 
gagnèrent  en  fonds  >  ce  qu'ils 
perdoient  eh  droite  honorifiques^ 
en  eiix-mènléS  peu  com|iatiblés 
avec  rhumîKfé  chrétleûné , 'base 
des  VC0UX  l^ritnitifs  de  sdn  état, 
etconapagi}ènécès5^aire  d^abné-» 

TomeXU^  C 
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gatioa  ,  des  grapcjeurs .  de  çc^ 
monde;      ,  :      . 

Et  quoiqu'il  leur  fallut  <Jes  let« 
très  d'amortissement  dès  la  fin 
de  ce  siècle,  pour  acquérir; 

Le  Clergé  de  Tournay  sut 
toujours  se  les  procurer  tôt.  ou 
tard. 

Les  Membres  du  Chapitre  ne 
vivoîent  déjà  plus  en  commun  ; 

L'élection  de  Michel  de  Wa- 
rengbien  (  1 28^2 ,  )  iipus  en  donne 
la  preuy^,  sans.quej^aié  pûlrou-f 
ver,  malgré  mes  recherches,  à 
quelle  époque  précise  ils  aban-^ 
donpèrent  la  vie  commune;. 

Ce  siècle  est  l'époque  de  la 
décadence  de  là  g^randeur  des 
Châtelains  du  Tournésîs ,  rele- 
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gués,  par  leurs  aliénations,  dans 
leurs  Châteaux  du  Bruisie  et  de 
Mortagne; 

Les  Avoués  de  ■Tournay  ré-*' 
eoururent  aux  mêmes  expédiens, 
et  le  Château  de  Wèze ,  dans 
les  derniers  temps  de  leur  règne, 
semblé  avoir  été  la  Capitale  de 
r anéantissement  de  leur  splen- 
deur ,  dans  la  Maison  d* Aigre** 
mont. 

Il  n'y  a  pas  de  siècle  plus  flo-» 
rissantpour  le  Clergé  régulier^ 
que  celui  sur  lequel  nous  discou- 
rons; 

L^Abbaye  de  Su  Martin  ,  ad^ 
minîstrée  par  tle  savans Prélats, 
sut  happer  le  pouvoir  chancelant 
des  Châtelains^  pour  en  obtenir 

G  a 
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les  donations  et  les  restiliuloiis 
les  plus  impxjrtantes ,  qù*ils  eu- 
rent la  sagesse  de  couvrir  d'à* 
bord  de  leurs  lettres  d'amortîsa- 
tion  ,  confirmées  ensuite  par  cel- 
les des  Rois  de  France, 
.  Les  siècles  suiyanS  nous  prë- 
parent  des  dlssénlîons  civiles  , 

Car  celles-ci  n'éioîent  que  des 
étincelles,  que  la  sagesse  non 
enchaînée  de  nos  Magistrats,  sut 
amortir  dès  lecir  naissance. 


Fin  duDiscourssurle  iZ-^* siècle. 
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NOTES 

Sur    le   Discours    du    tretiième 
siècle  de  l* histoire  deTournay. 


\.D^  Acteurs^ 
publics.'^     JLl  est  bien    vràî 

que  la  loi  Romaine  avoit  établi 
des  espèces  de  Fiscaux,  dans  les 
personnes  des  Défenseurs  près 
des  Municipalités.  Ç  Codicis  \' 
lîh.j  ^  titre  i6,)  que  CIovîs  et 
ses  Successeurs  laissèrent'  sub- 
sister; 

Car  CIovîs  II,  ordonne  par 
Prie  constitution  générale  (46o,) 

C  3 
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que  les  babitans  seront  juges  pat 
les  lois  Romaines,  (  Grégoire  de 
Tours  y  liv.  2o  ,  chap.  J^\*  Les 
Formules  de  Mdrculphe  ,  livre 
1.^' formula  8 ,  )  ne  nous  laissent 
aucun  doute  à  ce  sujet. 

11  est  cependant  Irès-probâble 
qii'îl  ify  eut  jàhiàis  dëDéfen- 
seurs  à  Tournay  j  soit  parceque 
lesRomaîns  n'osèrentlesy  intro- 
duire ^  vu  le  danger  qu'il  y  avoît 
pour  eux,  de^changer  radminis- 
t ration  des  Nerviens^  Ménaptens^ 
Fîeumosîens ,  c'est-à-dire ,  Tour- 
nésiens,  peuple  aussi  remuant , 
c[ue  belliqueux  ;  soit  parceque 
Clovis  ,  qui  en  avoît  fait  la  Capi- 
tale de  son  Empire,  ne  se  soucia 
guère  d^y  laiss^pr  subsister  (j/  elle 
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y  awk  tome  Jais  été  instituée  par 
les  Romains,  )  une  Magistrature 
aussi  popuJâiire  y  aussi  étendue 
4ans  ses  âUribmiôns,  et  dont 
l'exercice  étoit  très- dangereux 
chez  un  pejuple  au^si  facile  à 
s'agiter ,  que  les  Tournésiens. 

Recfierches  sur  les  Municipali^ 
tis^pmgesm^^^jZSf  36  et  5/, 
Paris  ^  1 789  ,  in-S.^  Bétel  Bout'- 
teli^rs  ,  rue  des  Poitevins. 

Jiè  4îrois  même  que  les  Fis'^ 
emiXyPtocureurs^générâkxi  que 
les  Homàfns  appeloîent  Défen- 
&em^y^il€tFrançais  grands  Pro* 
^^r^wrjTi-lbrent  supprimés  par  les 
Mérovingiens  et  \es  Rois  des 
deti^  ô^uires  dinasties; 

En  f  ffet ,  il  se  voit  .de  Loisj^I  f 

C4 
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^i^^^g^^.  àesj4vocats  ^  page 4^2* 
qit€  ce  ne  fut  qu'au  siècle  suivant 
(  i55i  ;,  )querPbilippfe de  Valois^ 
créa,  des  ^ï^rocureui^s-génjéraux^ 
Avant  la  créaticrades  Fiscaux^ 
les  AvaDt-Parliers ,. (  ce  (ju'om  ap-^ 
pelle  Avocats  de  nçsjoursy  )  iplair, 
doient ^  en  étant riéqtfi$,  poiir  le 
Roi ,  etjcomme  la iç<wj2é4^  p?ï:in 
bunaux ,  aiu  moins,  étaient  corn*?, 
posés  dans.  tout.  le/Jlojatime.^ 
d- Eccïééia#iqu^>  JAg^  ;îa  vi^it  d&ns 
clif  qve  Si'rihuçaJ  vM^iEiMcaJ  Ei^ 
elé^iasyqwe  èl'ijn  Eis0âl  lïiaîé.^  ' 

Pàm  FMibien  t  in\r  Jblio  y  tQme^ 

i/'  pages  04'^^  4/^5*:  .   .      :Ji 

Il  est  très-probtàble  par  imwè 

séquent;,  qu'il  n'y  avait. pas^de 
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Fîscaiix  a  Totirtiay  ,  âvtnt   le 

Diaprés  cette  déduction  ,îï  est 
apparent  que  ces  Conseillers 
ëldîent  choisis  par  le  MàîgistratV 
d'après  leur  réputation  de  scîeh-^ 
ce,  d'équité  et  de  prudens  con- 
seils; 

D'où  ils  ont  retenu  le  nom 
tantôt  de  Pruî hommes ,  sages 
Hommes ,  honorabtes  Hommes , 
comme  à  Lille  et  à  Tournay/ 
tantôt  de  Conseillers  ou  Don* 
neurs  de  conseils  ; 

C'est  une  institution  imitée  par 
les  Francs,  des  Romains,  et  que 
les  Juges  clioisissoient  sous  le 
titre  d'Assesseurs  ; 

Ils  mepouToieni  rester  sotis  tes- 
C5        . 
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dêUK  gouvernemeris  plus  ie  qua^* 
tre  mois  de  suite  en  fonctions. 
..  Lie  titù  au  Code^  D^  ads^ssori-^ 
iusjudicum  j  comparé  arec  l'or- 
donnance  de  Philippe  -  Auguste 
(  1 189  )  )  et  avec  la  somme  rurale 
de  Jean  Bouuillier,  Tournêsien  et 
grand  Bailli  du  Tournésisf  prou- 
vent que  les  français  imitèrent 
cette  institution  des  Romains  ; 

Il  y  en  avoit  quatre  par  Pré- 
vôté ,  et  six  pour  Paris; 

il  est  possible  qu'il  y  en  avoit 
quatre  à  Tournay ,  car  Pouret , 
qui  y  est  désigné  premier  Cou" 
s€iller,,  nous  démontre  par-là  , 
qu^il  y  en  avoit  plusieurs; 

Les  pouvoirs  «nêmes  des  Prèr 
vêts  et  Bmllis  frmçais^  60us  les 
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^lài^éixéhs^ldes  Comtes  et  Vlcàm-' 
feh  éûus'  h4  Mérovingiens  et  Car'- 
lovingiens^  quant  aux  allrîbu- 
tiens  jud^îciaîres,  n*étoîent  qu'un 
remplaGeinenl  sous  uiâe  autre 
déH^mînatîon  d^celm  des  Pré- 
fets,  Présidens  >  établis  par  les 
Romains  ; 

Ces  rapprochemens  ëtablîs- 
sènt  la  solidité  des  institutions 
Romaines,  et  le  respect  que  les 
Rois  français,  ont  toujours^ eu 
pour  les  institutions  de  ces  an^ 
ciens  Maîtres  du  monde, 

C*est  à  cette  sage  prudence, 
de  laisser  aux  Gaulois, les  insti- 
tutions Romaines  ^  que  Clovis  et 
ses  Successeurs ,  durent  là  con- 
servation de  leurs  conquêtes. 
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Çiovîs  lui-^i,ê|nej,pT€^|io 
Jbit  çon5u],aipe,-le  iitrç  d^  v^i[:Mh^ 
teryannhnéjau^  Pxéfefs  Rçm'atM 
des  Gaulas  t  et  ,se  quàlij&oîl  aîn&î 
que  ses  Successeurs  j  de  Grince  &f 
jEmpereur  de  la  terre  Romameep 
Francique^   :   -  ^.        :./,.-' 

Voyez  Recherches  sur  les  Mû- 
ntcipalités,  pages  35  j  34>v55> 

ai5,  116,    117  ,   1x8^  119,    I52Q 

€t  lui* 

A  ce  que  nous  venons  de  dire, 
pour  prouyer  qu'à  Tournay  , 
dans  les  Gaules  et  dans  la  Ger-? 
manie , l'usage  était  de  suivre  la 
loi  Romaine  dans  les  Tribunaux^ 
par  le  silence  des  lois  Mérovin-r 
giens  .et  des  Capitulaires^  Carlor 
vîngiensj  c'çst  cq  qu'on. voit  ,dè§ 
lecommencementdu  i^.^^siècle^ 
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,  Car  ttiç, allemand  ^  nommé  Ir- 
nerius  ou  Wernerus ,  qui  apnèç 
avoir  été  étudier  le  droit  Romain 
à  Constanlinpjple  ,  l'enseigtia  à 
Ra venii^  et  ensuite^  k  JBolpgne , 
dès  iiû8;,  sa  cjbaîre;étqijt  n^m-? 
breuse  en  Écoliers  ;  » 

II  est  reconnu  pour  le  Père  des 
(îlossateurs  du  droit  Romain  ; 

On  Fappeloit  dans  son  temps 
Lucerna  juris^  la  Lumière  du  droit. 
On  le   regarde ,  non    comme 
rinstituteur ,  mais  le  Restaura- 
teur du  droit  Romain  ; 

Il  engagea  TEmpercur  La^ 
thaijre  >  dont  il  étoil  Chancelier  , 
à  ordonner  que  le  droit  de  Jusii- 
nien  reprît  son  ancienne  autorité 
d^f  le  b^arrejauî  et  cpie  le  CQde, 
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et  lé^Dîgesiie  fttsi^erititiif  dâ^ 

Il  passa  pdùr  le  fyhstnîer  ,  qui 
enseigna  lé  droitlloniaîn  enitalie; 

ILfùtiè  prémîet,  qui  introduis 
sîl  dans  fës^Écolcîb  dé  Droit ,  la 
cérémonie  du  Doctorat ,  dont 
ï'usage  passa  dans  le  reste  de 
l'Europe;  îei  Écoles  de  Théolo- 
logie  Tâdoptèrent; 

On  prétend  que  rUnîver$îté 
de  Paris ,  s^en  servit  la  première 
fois  à  l'égard  de  PîerreLombard, 
qu'elle  créa  Docteur  en  Théo- 
logie. 

Irnerîus  mourut  à  Bologne 
en  1 1 5o* 

Vô  jez  Dictionnaire  historique j 

tojne  5 ,  paps  5t  ttZp^y  éà 
citée , 
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Et  Abrégé   chronologî<]ue  :  de 
t histoire  i^ Allemagne^ par  Blefi 
fsî^  page  1 64  >  in- 1 3 ,  Parîs^  chei 
Hérissant ,  ijS^^ 

L*on  voit  donc  que  Werner 
(ou  Irnerius^  enseîgnoîtleDroît 
Romain  à  Bologne,  dès*ii28| 
c'est-à'di're,  dix-huit  ans  avant 
la  découverte  des  Pandectes,  à 
Melphi  (^1 136,)  dans  le  Royaume 
de  Naples ,  et  qu'il  n'est  pas  vrai 
comme  on  l'assure  communé- 
ment, que  c'est  après  cette  dé- 
couverte qu'on  a  reconamencé 
à  enseigner  le  droit  Romain  en 
Europe  , 

Puisque  Werner  reraplis&oit 
publiquement  une  chaire  de  droit 
Romain  ,  dix-huit  ans  avant  à  Bo- 
logne  (1128.) 
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Quand  roacojiipare^esfàîts> 
à^eoIes ordonnances  d^jClotaîrè 
Il ,  qui  prescrivent  le  droit  Ro- 
main à  suivre  dans  les  Tribu- 
naux, comme    lois, 

Les  traces  des  instîmtîons 
Romaines  dans  les  monumens 
de  Vhîstoire  de  Tournay ,  au 
11/**  siècle  ,  et  la  chartre 
de  Philippe  -  Auguste-  (1187) 
qui  prescrit  la  preuve  par  té- 
moins; 

CeLS  actes  réunis  nous  admi- 
nistrent le  document  irréfraga- 
ble >  qu'il  avoit  été  suivi  de  lout 
temps  à  Tournay. 

L'on  peut  donc  conjecturer 
d'après  ceci ,  que  les  élémens  et; 
Uj  traces  de  ce  droit  suhllmej  î aâ^ 
mtration  de  tous  les  siècles^  n'ont 
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jamais  été  perdus  àTeurnay^ 
et  qu'ils  n'y  cessèrent  d'y  être 
connus,  dana  les.  Tribunaux 
Tourjaésiens,  p^ar  une  fiUèjre  non 
interrompue  juisqu'àiiios  jours,  ç 
André.  Duchesn^ ,  tome  i.*' 
Ammien    Marcelin  y    lihé    ;i5 

^ .  jSp^ime^Jîb.  ^  y  page  24^^  - 
Grégoire  de , .  Tours,  >,  lik  q  ^ 
ckap.  g,..  -.^^^  ^^  ,,  ^/^  __-^. 
Za  Somme  ruraU  de  Jean  Bour- 
teiUîer  y  articles  Rajilh  et  Pr^" 
vots^  pages  ^  titre 

du  Code  j  De  adsesspribus  judi- 
çurn  ,  nommément  les  lois  "^  $  ÏQ 
et  \Zdudit  titre»,      ,       - 
'    Ordonnances  du  Louvre ,  tome 
i^^pageyZ^. 
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Charles   Dumoulin  ^  style  du 
Patlement. 

Question  Qy&  f  de  Jean  Lecocqê 

Eri  tout  ceci ,  les  Francs  d'a- 
lors, n'étoîent-^âs  les  françaîs 
novateurs  d'aùjdtîrtfliiîî ,  qui  au 
lieu  de  puiser  siagemerit  dans  ce 
que  les  ancîeriLnes  institutions  of- 
froient  de  hqà ,  ont  tout  Ëôule- 
Versé ,  grâces  aux  travaux  sordi- 
des des  Robespîerres ,  des  Car- 
lîet,  dés  Lebbti,;  dëà^  iMafràt  , 
et  autres  tigrés  à  fkcé'  lîtoriaitié  j 
qui  ont  ensanglanté  la  terre  et 
englouti  pour  quelques  lùsireis 
toutes  les  înstîtutîonscitiless  mo- 
rales ,  religieuses  et  sociales  ; 

Ces  pïgmées  politi quès ,  qui 
se  croy oient  supérieurs  à  tout , 
avoient  méconnu  que  c'est  dans 
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les  grandes  crises  et  au  moment 
des  révolutions ,  que  les  exem- 
ples de  sagesse  sont  utiles ,  et  les 
systèmes  dangereux;  les  Ro- 
mains n'ont  point  rougi  de  con-^ 
sulter  les  législations  étrangères; 
César  lui-même ,  qui  valoit  bien 
les  petits  esprits  forts^  nous  l'ap- 
prend. 

»^  Majores nostri, Patres  con^ 
»  cripti  neque  audaciae  a 

»  Quameguer^  « 

»  Neque  superbia  obsiabatj 
»  qiiominus  aliéna  instituta  y  si 
»  modo  proba ,  imitarenlur.  « 

€œsar  apud  Salustum^ 

Q.  administratifs  et  judiciai-^ 
Tes.  ]  Bui^elînusy  lik  5  ,  pages 
5io  ,  5ii  et  5i2. 
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Mémoire  sur  la  Question.  De* 
puis  quand  le  droit  Romain  estM 
€03finu  dans  les  Provinces  des  Pays^ 
Bas  Autrichiens  ?  qui  a  remporté 
le  prix  de  r Académie  Royale  de ^. 
Sciences  de  Bruxelles;  par  M/- 
Râpe  Mius  Delerg^Écuyer,  Am» 
m  an  de  Bruxelles:  à  Bruxelles^ 
de  l^ Imprimerie  Académique  ^ 
1785 ,  ia^4^°  pages  hS:  et  B^. 

Fleury.  Institution  au  Droit 
Ecciésiastique  >   tome  \.^^  pages 

Quelque  temps  après  que  le 
digeste  fut.  retrouvé  (  1 140  )  à 
Amalsi  en  Italie  ,  rEmpereur 
Lolhaire  ^ordonna  à  tous  les  Ju^ 
ges  de  se  conformer  au  droit  Ro* 
mains  dans  leurs  jugemens* 
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;  Veîlyr  tome  ^^  pages    aSÇ,- 

.  Lehlanc.  Tr^îtê  des  Monnotes , 
//7^4*^  Paris  f  i6^i\  pages  i45  » 
146,  147  >  i5o,  i5i ,  157,  i58, 
i65,  i64i 166, 167, 168,  169, 
173,  176^/185. 

Haut  in.   Traité  d^s  Monnoies 
françaises >  page  99, 

-  Mémoires  sur  trois  points  inié-^ 
ressans  de  F  histoire  monétaire  des 
Pays-Bas ,  par  MJ  VAhhé  Ghes^ 
quierre  >  pages  %ik ,  25 ,  24  >  io5  , 
io4f  iiif  iiû,  123,  124>  125> 
iû6  ,  127,  128  ,  i5i ,  164,  i65, 
166 , 171 ^  175 , ï8o ,  i85 ,  184, 
:^86,  i87<^i89. 
VanieL  Histoire   de  France  ^ 


dby  Google 


70^  HisTOfaa 

tome  7 ,  "pages  SyS ,  Sy4  i  ^7^  > 

576 ,  594  >  595  ,  596 ,  597 ,598 , 

399,400,  4oï  ^^ 4oâ. 

Velly  y  tome  25,  pag*^^  i35, 
i34,i35,i36/i57,  i38,  iSg, 
i4o  I  i5i,  i5â,  ï53,  ^/2c/ii^ûQo. 

Fleury.  institution  au  droit  M c^ 
clésiastîque  r  tome  t^^  pages  2^ , 
ii5>  a6  i?^  54. 

Guichardtn.    Description     âei 
Pays-'BdSypàge  iy4t  édition  it a- 
lUnne,  et  page  o^jf  édition  U^^ 
fine  f  in^Jviio» 

Histoire  du  règne  dePEmpe^ 
reur  CkarleS'-Quint^parRohèrt^ 
smyttmw  \^*  pag^s  aoo ,  ^oi  #|f 
uo^  I  tome  2  y  page  h^» 

Anna  les    de    d^Houdegherst  p 
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Origine  des  premières  Sociétés 
des  peuples  j  des  sciences  y  des 
art f  et  des  ^idiomes  anciens  et 
modernes^  JnT%.9  Paris  ,  che^ 
Lacomhe  y  1769  ,  pag^s  70 ,  7 1  » 
72  ,  75 ,  1 II,  1 12  et  555. 

Htstùire  de  V origine  de  la  Mo^ 
narchte  française  ^  etc.  par  Guil* 
laume  Marcel,  in-S.^  P^g^^  ^5 , 
a8 ,  29  et  224  f  tome  1/' 

Corps  d'extraits  des  Romans 
de  Chevalerie ,  par  le  Comte  de 
Tressan ,  de  l'Académie  fran* 
çaise  >  tome  5 ,  /n-12  »  page  2127. 

Ztf  Mithologle  et  les  Fables 
expliquées  pary^^J* histoire,  par 
lAhhé  Bùnnie€3  inr4'^  à  Paris ^ 
çhei  fiTias^it)fitjf/Z ,  tome  2, 
page  &ào» 
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Aciasanctorum^^nimsâ^  Avrils 
tome  Z ,  page  Z^*'  \ 

Histoire  de  Ef on  i  pdf  lé  Feré 
Menesîrier;pag^^'j^m- 

Cousin.  Histoire  de  Tournay  ^ 
Ihre  ^,  pages  %S^0^ô. 

Abrégé  fÉ^o^^u^d& Pré- 
sident H&yhiiàt^émè  i^^p^es' 
043  >  ^^rt^0e00ythtIusaS^ 

Histoireldje  Wmncîeri  gouverne^ 

ment  de  la  Vtdnce  y  par  le  Comte 

iSè  Souiainvliliérs  ytdrhe  i.^'  pâ" 

%^eà  26  [ai  i  #à  V  àZ  i' â4i  26,  qj^ 

?s|>  56 ,  5  i  i  5a V33  ^f  529. 

-  'Ws^aNïiK--ia  deffilere révolution 

de  '  fo^iïtJt  civit  erù WraWe'^^tofjfè 

ï  7  2  >  173^174»  J  7  5  f  ^  suimktesé 

Histoire 
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Histoire  du  Parlement  de  Pa^ 
ris ,  par  Voltaire ,  tome  2  ,  pages 
i4et  iS* 

Histoire  de  l- origine  et  dupro^ 
grès  des  revenus  E^^lê^iûstiijues  <, 
par  Richard  Simoitj^  ■^aus  le  nom 
4e- Jérôme  Aço^taitome  T*^^  pag* 
f ii5 1  5q6 ,532, m^^ZZ^et 355^ 
inclus $4^*  ■  :,  r .    ; 

ï)  Eâ  géteér^  on  vrema^q^CTa 
saalemeM  ièi  ]^«e  là  partition 
des  bîeQs  ay^irt^été  introduite, 
elle  donna  lieu  à  lin  droit  nou- 
veau et  ensuileà  une  infinité  de 
procès ,  d'où  les  Papes  prirent 
occasion  de  se  rendre  les  arbi-^ 
1res ,  et  naême  les  Ju^é^  de  ceà 
procès,  les  décrétàîêi? ^^om  er^ 
fournissent  un  si  graftd  noiiibrigi. 
Tome  XII.  D 
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de  preuves  ,  que  j'ai  connu  des 
personnes  assez  éclairées  sur  ces 
matières  quî  croyoient  qu*une 
bonne  partie  de  ces^  décrétales 
avoient  été  forgées  à  plaisir  , 
etc.  mais  cette  conjecture  n'a  au- 
cune vraisemblance ,  car  quand 
nous  n'aurions  pas  toutes  ces  dé- 
crétales, il  nous  reste  encore  as- 
sez de  pièces  authentiques  dans 
les  Cartulaires  des  Princes  et  des 
Églises  pour  justifier  ce  pouvoir 
absolu  de  iPapes  dan^  tout  l'Oc- 
cident. On  les  consuhoit  de  toutes 
parts  dans  une  infinité  de  difficuU 
tes  que  le  nouveau  droit  avait  hp-* 
■portées  dans  les  mattères  Jiénéfi^ 
€îales\  et  iljnut  rendre  cette  jus'^ 
nçe  à  Rome^  qiie  ce  siège  a  eu  des 
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Papes  très-kabiUs  ddris  lesjuge^ 
mens  des  matières  Ecclésiastiques, 
outre  qu'ils  avoient  auprès  d'eux 
des   personties   ëtlaîrées    qu'ils 
consultoient  pour  ne  rien  déci- 
der légèrement  ;  qu'on  lise  \qs 
lettresde  Grégoire  VII>  ce  grand 
défenseur   du    droit   nouveau , 
d'Alexandre  III  et  de  plusieurs 
autres  Papes,  sans  rèniôntér  pluà 
haut  et  Fon  y  trouvera  une  science 
profonde  du  droit  canonique  ei  des 
résolutions  très -sages  et  très- ju- 
dicieuses; il  n'est  donc  pas  sur- 
prenant que  de  toutes  parts  on  ait 
eu  recours  à  ce  Tribunal,  et  que 
les  Papes  qui  n'ont  été  d'abord 
consultés  que  pour    apprendre 
leur  conseil ,  soient  devenus  peii- 

D  â 
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à-peu  les  ai^itEes  çt  lias  J^ges  ^ 
toute  la  terrev  a 

/  Histoire   Ecclésiastique,^    par 
Fleury  ^  livre  35  ,  iV.?  4^,,  /£vrf 

Item.  Çinfjiuème  Discours  j'^* 
ij  ,  tome  17  ,  pages  Sq.,  55  ^/  54- 

Histoîrf  littéraire  ]  -,  de,  JBxance  ^ 
par  deux  Religieux  Méné^ictins^ 
tom€  7  ,  pngeS^  .  : ,: 

Poutrain.  Histoire  de  'J'ournay^ 

in'4.''.page\2S' 

Voyez  la  superbe  collecliQU 

cnlunaîn:ée,  Portraits  des  grands 
Hommes ,  Femmes  illustres  et  Su-^ 
jets  mémorables  de  France  y  gra- 
vés et  imprimés  en  couleur  ^dédiés 
m  Roif  Paris  i  1789  1  clmiBlin, 
Imprimeur  en  taille-douce ,  Plage 
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Mauhért ,  N.^  17  ,  in-folio ,  /r/an^ 
c>^^j  6/8,  9,  10,  Il  et  lù.. 

Ahrégé  chronoiogicjue  de  Phis* 
toîre  du  droit  public  d^AlIemagnef 
Paris  y  che^  Hérissant  y  rue  St. 
Jacques ,  iV.*  §4  >  ^^^^  approba-- 
îion  et  privilège  du  Roi^page  i64» 

a>  Prise  d'Amapbi  ou  Meîphî, 
(  1 136  ,  )  on  y  trouva  un  code 
marius^^crit  des  FàTidèctes  dé  Jus- 
tiriieti^  ïetjûePsHl  n*^st  pas  le  code 
onginaï  iui-même  ,  est  èertaîné- 
ment  du  siècle  de  cet  Empereur , 
Lothuire  II  en  fit  présent  aux  Pî- 
sans  y  dont  la  flotté  avôit  beau* 
coup  contribué  à  la  prise  de  la 
place  >  ils  le  rapportèrent  cb<ïz 
eux  en  trîoïnphé ,  et  le  conseryè- 
reiit  dans  letfïs  arcitives  jusqu'en 
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i4o6  j  que  les  Florentins  soumi- 
rent cette  République  ;« 

»  Alors  ce  manuscrit  fut  porté 
à  Florence ,  où  on  le  voit  encore 
aujourd'hui  dans  la  Bibliothèque 
du  grand  Duc  j  « 

»  C'est  de  la  découverte  de 
Porîginal  des  Pandectes  ^  qu'il 
faut  dater  Tintroductioii  générale 
du  droîtRomaîndans  les  ÉQoleS:^ 
on  avoit  commencé  à  renseigner 
sous  la  Comtesse  Matilde ,  ef  le 
fameux  Irnerîus  ou  Werner,  fut 
îe  premier  qui  T^xpliqua  dans 
l'Université  de  Bologne.   « 

Vnn  Espen.  Jus  Ecclesiasticum 
Unîversum^  tome  2  ,  pages  269  , 
Û70,  271  et  1272. 

»  Hoc  Belgarum  privilegiujm 
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eiîam  num  post  ConGilîuiiiTri- 
dentînum,  agnovit  sacra  Gongre- 
gatîo  Cardinalium  Concilii  Trî- 
denlîni  înterpretum  5t3  Junii 
i6i5,  proposîtum  enim  fuît  sa^ 
crœ  Congregatîoni,  nomine  AI- 
berlî,  Archiducis  Belgii  principîs 
per  PLilippum  Masîum  ejusdem 
princîpîs  in  curià  Romanâ  orar 
torem  cum  in  Burgutidiœ ,  Bra^^ 
hantîœ  et  Flandrîœ  ac  aliis  Bel^ 
gii  panibuSjDommOfAlbeniyAv^ 
chiducis  Ausirîee  subjectîs ,  inler 
alia ,  Archiepiscoporum  et  Epis*- 
coporum  synodaJia  statuia  ex 
înMnemoriabUifaus  consueludîni^ 
bus  concordalis  et  privilegîîsno- 
toriis  earundem  pariium,  hujus- 
que  in  \iridi  lenium  et  observa- 
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tum  sît  omnium  incolarum  cprâm 
exterîs  judicibus  nullatenus  , 
evacabilium  causas  preeserlim 
appellalorîas ,  judicibus  synodd- 
libus  paîrîœ  dum  taxât  committî 
et  nihil  ominus  inter  alias  Nun- 
vtium  apostolieum  Belgii-facul- 
tatis,  insertum  afferalur  în  du- 
bîumveasdem  causas  generaliler 
commîltendi. ,  eogiioscendi  îd 
-eo  per  PhiJippum  Masium  ,  pro 
eodem  Alberto  hic  residentem 
quœritur  an  per  dictas  facullates 
Nuntiorum  apostalicorum  hic 
annexas  possit  dietis  slalutis  et 
privilegîîs  alîquatenus  derogaium 
-censerî ,  juxta  caput  20  1  sessione 
2^4^  de  reformatione  huk  respori'^ 
stoni  hoc  re.sp,onsujn  reposituvi 
fuit.:  a 
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»  Sacra  Congregatîo  Cardi- 
nalium  Concilu  Tridenlini  in- 
tëf prëtiim ,  fàcio  prîus  Verbp 
ctfm  Sanctii5sîiDb  Domino  Pa** 
pâ,  Pauld  Quînlo  ,  respondît 
Sanctrssimî  ,  et  Pàlrum  dicli 
Cbncîlii  intentioîîem  non  fuisse  > 
hec  iesse  ,  statUiisJ  et  pri- 
TÎÎegiis  huj us  modî  dèrogare , 
firma  lamen,  ac  alias  in  reliquîs 
illéesa  per  manenle  dicti  capituli 
flo  ,  sessione  i2i4  >  dispositîône 
Roinae  523  Junii  i6i5.  Signatum 
Cardinalis  Lancelotius  dictée 
Congrationis  prsefectus.   « 

»  Une  coupe  pleine  de  vin 
d'Aj  ou  de  Pomard^  présentée 
par  une  jeune  et  jolie  Gauloise^ 
fit  tomber  la  haebe  deleurs  mains; 
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et  les  délîcés  de  France,  ainsi 
qu'une  religion  nouvelle  qui  leur 
prescrivoU  rhumanité  changè- 
rent dans  leurs  mœurs  ce  qu'elles 
avoîent  de  trop  barbare.  « 

Traité  de  l'origine  des  Romans, 
pcige  56  ,  édition  In- 1 2  ,  vol.  4  » 
du  Corps  d'extraits  des  Romans 
de  Chevalerie  y  par  le  Comte  de 
Tressan  ^  de  l'Académie  Impé^ 
riale» 

JSistoire  de  Paris ,  in-JoUo^  par 
Pom  Félibien^  tome  5, page  i4y^ 

Tome  3  ,  Glossaire ,  page  65. 

Esprit  des  lois  ^  tome  5  ^  page 
117,  édition  de  Londres. 

Rymer»  Act.  publica ,  tome  i*^\ 
pageiSu 

Histoire  de  Lilky  pages  i44 
et  145./ 
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Traite  historique  du  droit  dU 
Souverain  et  principalement  des 
droits  utiles  et  dojiyiniaux^  à  com^ 
mencer  de  î  établissement  de  là 
Monarchie  y  in-^.^  tome  l.^'  par 
ges  197,  198,  199  et  200,  Pa- 
ris  t  chei  Roset,  Libraire^  rue  Sti 
Séverin  ,  1767 ,  *avec  approbation 
et  privilège  du  Roi. 

«  Les  gens  leilrés  parmi  ceUiÊ 
qui  avoient  part  à  celte  adminis* 
tratîon,  firent  un  mélange  con- 
fus des  usages  des  Francs  et  dit 
droit  féodal,  avec  le  droit  Ro- 
main ,  et  le  droit  canonique,  afia 
de  multiplier  les  formalités  et  lâ 
chicane,  et  leur  dessein  réussit 
parfaitement,  par  Figuorance  des 
autres ,  d'ailleurs  Fumage  des  ap-^^ 
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ipelIatioTis  qui  s'établit  vers  le 
règne, de  Phi.lîppe-Augusle  >  et 
qui  fut  pleinement  confirmé  par 
jSt»  Louis ,  augmenta  encore  les 
iormalilés.   « 

,»  Ce  dernier  Roi  pour  faire 
exécuieràla  lettre  sa  résolution 
^e  recevoir  les  appels  en  sa  Cour 
de  Parlement,,  et  d'informer  par^ 
lout,  de  la  conduite  des  Juges, 
întraduisit  dans  ce  Parlement  J^^ 
Clercs  inférieurs  ^  tant  Moines  que 
séculiers  y  avec  voix  délibératiye, 
de  même  que  les  Membres  légî- 
îimes^  la  cause  de  cette  introduc- 
tion ^  fut ,  qu'ayant  connu  par  sa 
propre  expérience  que  l'étude 
ï^ianquait  généralement  à  tous 
les  Seigneurs  français  >  lesquels. 
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occupés  de  chasses  ,  de  lournors 
et  d'exercîces  railitaires ,  ne  son- 
geoient  pas  à  s^inslruîre  du  droit 
public,  ni  à  robKgatîoTi'  où  ib 
çtoieni  d'opiner  et  conseiller  se- 
lon la  justice  et  Téquilé  dans  les 
cas  litigieux  qui  se  présentoîent 
à  leur  jugement,  il  étoit  à  propos 
dé  leur  associer  des  gens ,  à  qui 
l'étude  de  la  scholastique  et  du 
droit  canon  ,  avoit  procuré  les 
degrés  de  Docteurs  en  divinité , 
(  ainsi  qu'on  appéloit  alors  la 
Théologie ,  )  ou  de  Docteurs  es 
lois.   « 

5.  Frapper  la  leur.  ]  Ce  qui 
Je  prouve  ,  c'est  que  ce  Monar- 
que, Philippe-Auguste ,  y  acquit 
d^un  certain  Éverard  Desvîgnes^ 
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le  tiers  des  ëmolumens  de  la  mon- 

noie  de  Tournay  ; 

Par  conséquent  la  monnoîe  au 
coin-  des  Evêques ,  y  avo'it  cours, 
et  celle  des  Rois  de  France  n'y 
étdît  pas  en  usage  exclusif» 

Ce  ne  fut  qu'au  siècle  suivant 
(i344i)(noteN.**  )  que 

la  monnoie  française  y  prît  un 
cours  suivi; 

Cependant  la  monnoiedeFlan- 
dre,  y  éloit  au  niveau,  tant  par 
une  suite  des  grandes  relations 
de  commerce  des  Tournésiens , 
avec  cette  riche  et  florissante  Na» 
tion,  que  par  sa  situation  topo- 
graphique qui  en  nécessitoît  les 
opérations. 

Voyez  Leblanc.  Traité  des  mon*: 
noies  f  page  178. 
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4*  Révolution  de  1789.  ]  Ces 
belles  tapisseries  étoient  lors  fa- 
briquées (  i5-"*  et  14."*  et  i5."^' 
siècles)  daps  la  Flandre  et  le 
Brabant ,  elles  faîsoîent  comme 
elles  font  encore  >  Tadmiratioa 
de  tous  les  gens  de  goût. 

Les  diffsentians  d'entre  lesf 
Maisons  de  France  et  d'Autri- 
che, à  celle  époque, particuliè- 
rement après  la  mort  de  Charles 
le  Téméraire  (^^477^^  devant 
Nancy  ,  jointes  aux  guerres  san- 
glantes qu^y  enfanta  le  Hugue-^ 
notisme^firent  tomber  en  majeure 
partie  ces  magnifiques  monu- 
mens  de  la  grandeur  ,  des  talens 
et  de  l'activité  de  nos  Ions  aïeux 

Belges. 
^Tojimaj  a  voit  aussi  des  fabri- 
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ques  dé  lapis  aux  i5.'"*'i4"*  et 
i5.°**  siècles , 'que  'Messieurs  Piàt 
Lefebyre  et  Fils, viennent  de  faîte 
renaître  atéc  un  goût  délicat ,  un 
soin  fini ,  et  une  incroyable  àcti- 

vilë; 

Cette  fabrique  qui  fait  l'éton- 

hétnerit  de'tousIesCohrîoîsséurs, 

donne  à'  vivre  à  sept  mille  aniés; 

Les  tapis  s'en  vendent  dans 
toute  PEurope  ,  et  jusques  dans 
rAsié  et  rAmérique. 

Le  Jury  (  iBo4)  rioînn^ë  P^^ 
le  Ministre  de  riniérieur,  vient 
d'approuver  les  objets  de  cette 
fabrique  ,  dont  il  mentionne  bo- 
norâbîement  le  prix  niôdéré  et 
lui  décerne  une  médaille  de 
bronze; 

La  fabrique  de  Messieurs  Piai 
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Lefebvre  et  fiisi  de  TôUrnay, 
rivalise  celle  des  Gobelins  ; 

Les  tapis  en  spnt  aujourd'hui 
étalés  dans  les  Palais  de  tous 
les  Potentats  de  rEuropè;  Mes- 
sieurs Lefebvre  font  aujourd'hui 
un  tapis  pour  le  trône  Impérial , 
un  pour  la  Légion  d'honneur;  les 
Connoîsseurs  ne  peuvent  se  las- 
ser de  les  admirer;  ce  sont  des 
enfans  de  5  à  6  ans,  qui  exécutent 
avec  une  célérilé  véritablement 
merveilleuse  ,  ces  magnifiques 
dessins.M/^  Lefebvre  accordent 
des  primes  aux  bons  ouvriers. 

Us  ont  établis  une  infirmerie 
pour  ceux  d'enlr'eux  qui  sont 
malades,  qui  trouvent  chez  eux 
à  leur  convalescence  ,  une  table 
abondamment  fournie  d-alimens 
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pour  serëtablir;  j'ai  vu  tout  ceci 
de  mesyeux  j  et  je  me  suis  dit, 
l'on  ne  peut  plus  de  talens ,  de 
travaux  utiles  et  d'activé  et  pré- 
voyante charité. 

Qu'elles  immenses  ressources, 
cet  utile  et  magnifique  établisse- 
ment ne  procure-t-il  pas,  à  notre 
bonne  Ville  de  Tournay  et  à 
une  saine  partie  de  ses  habitans? 

Pour  revenir  à  la  fête  des  Bran- 
dons (Carnaval,)  elle  se  célé- 
broit  encore  vers  la  fin  du  i8."** 
siècle,  dans  le  Cambrésis  et  no- 
tamment dans  la  petite  Ville 
d'Arleux,  dont  les  Princes  de 
Bergbies  étoient  Seigneurs; 

Ce  Prince  ,  régularisa  celte 
fête  campagnarde,  (restant  du 
paganisme i)    en    défendant^  de 
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s'approcher  des  maisons  et  des 
amas  de  grains  i  avec  des  torches 
ardentes; 

On  la  célébra  encore  à  Tour- 
naj  y  au  Carnaval  de  i8o5  ,  une 
bande  joyeuse  de  masques^  al- 
luma un  grand  feu  sur  la  Place, 
vers  six  heures  le  soir,  en  en- 
tonnant cette  chanson  imprimée 
qu'ils  distribuoient  aux  passans. 

Air  :  Si  vous  aime^  la  dansé. 
Pour  le  feu  des  équettes , 

Vîte  allons  des  fagots , 

Des  bûches ,  des  maillettes^ 

Des  panniers ,  des  tonneaux; 
Ce  soir  sur  la  grande  Place 
Venez  accourez  tous. 
Valser  faire  la  passe  , 
Vous  chauffer  avec  nous. 
Vivant  nos yieilîes fêtes. 
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Vivent  nos  bons  ayeuô<t,     "< 
'-  'Qufri^éîâhhf  phs  'si  bMs  9       ' 
Rajeunissons  leurs  jeux  ^  eti. 

Gloire  au  plus  grand   des 
sages  (Bonaparte,) 
Qui  sait  sécher  nos  pleurs  ; 
Nous  rendre  nos  usages  ^ 
Nos  plaisirs  et  nos  mœurs  ,  etc. 

Vieillesse  langoureuse. 
Sans  chaleur ,  sans  désirs , 
Viens  encore  être  heureuse. 
Partager  nos  plaisirs,  etc. 
Trop  ardente  jeunesse , 
Modère  ton  ardeur , 
Jouis  avec  sagesse, 
Ménage  ta  chaleur,  etc. 

Et  vous  chastes  fillettes , 
Souriez ,  et  vos  yeux  '  \ 
Mieux  que  des  allumèties'. 
Feront  flamber  nos  ïeux^  etc. 
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DE     TOURNAY. 
QUATORZIÈME      SIÈCLE. 
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HIJ.IPPE  le  Bel,  recannois- 
sant  les  services  éclalansgueles 
troÎ3  cens  soudojés  de  Tournay, 
lui  avoient  rendus  au  siège  de 
Lille  ,  et  de  ceux  rendus  (  12  ) 
à  ses  Prédécesseurs  ,  érige  et 
organîsçla  force  armée  de  Tour- 
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ïiay  en  trois  sections:,  dites  Com- 
pagnies bourgeoises  ,  chacune 
de  deux  cens  hommes,  sous  rad* 
mînîstratîon ,  inspection  et  sur4 
veiîlance  du  Magistrat  de  Tôiirr 
nay,  auquel  la  nomination  des 
(  1  )  places  étoit  réservée;  (  i  ) 

I.®  Celle  des  Joueurs  de  glaî- 
yes  (  répée  )  dite  de  Si,  MicheU 

2.«  Celle  des  Archers  (  St. 
Sébastien.  ) 

5.®  Celle  des  Arbalétriers  (St, 
Georges.  ) 

Les  Chefs  même  dé  ces  Com* 
pagtties,  étoîent  tenus  de  se  ren- 
dre au  service  du  Roi  ,  quandils 
en  étoient  requis. 

Cette  obligation  ,  les  déchar*- 
geoit   de     toutes    impositions  , 
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aides,  subsides  et  logemens  de 
gens  de  guerre. 

Ces  Compagnies  firent  jus- 
qu'au 3  Juillet  1793  ,époquede 
leur  désarmement  et  prochaine 
suppression ,  l'honneur  et  Tor- 
nement  de  Tournaj  ,  elles  se 
distinguèrent  par  leur  \aleur  et 
fidélité^  pendant  les  i5."^  14."^^ 
iS.^^'et  le.'"^  siècles. 

Au  17.°*%  le  Magistrat,  pour 
diminuer  la  dépense  excessive 
que  leur  habillement  et  solde 
causoit,  réduîsît  chaque  Com- 
pagnie à  a5  hommes ,  comman- 
dée par  deux  Capitaines ,  un  En- 
seigne ,  administrée  chacune  par 
un  Connétable. 

Les    grand    Prévôt  ,    grand 
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Majeur ,  premier  Juré  et  pre- 
mier Echevîp  ,  étoient  proposés 
parle  Magistrat,  pour  surveil- 
ler chacuQ ,  une  de  ces  Compa- 
gnies, dans  Tordre  de  leur  pré- 
séance et  dignité  ; 

Le  Connétable  Benoit  les  ar- 
cluves  elle  registre  aux  ordon- 
nances de  chaque  Corapagiaie, 

Celle  des  Arbalétriers  servît 
de  modèle  à  Charles  ¥!(  i4ip>  ) 
pour  rétablissement  de  celle  de 
Paris. 

Leurs  habillemens,  en  ceis  der- 
niers temps^  étoient  magnifiques. 

En  1787  ,  beaucoup  de  Bour- 
geois se  firent  inscrire  dans  cellfe 
des  Archers;  les  nouveaux  venus 
3e  nommèrent  d'atitres  Chefs  ; 

Maîâ 
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Maïs  comme  ces  opérations 
étoîent  inconstitiiiîonnelles  ,  et 
contraires  aux  statuts  et  regle- 
mens  de  cette  Compagnie,  cette 
organisation  n*eut  pas  de  suite 
et  tomba  d'autre  côté  par  les 
évenemens  politiques  et  militai- 
res des  20  et  21  Septembre  de  la 
même  année,  (a)  r     % 

La  guerre  ci  vileéclate  (  1 5od  ) 
dans  Tournaj ,  par  les  intrigues 
de  Philippe  le  Bel,  qui  aîguisoit 
les  torches  de  la  discorde  entre 
le  parti  flamand,  qui  ténoît  pour 
son  Prince  ,  et  ses  Sujets  ré- 
belles ,  que  le  Roi  de  France 
soutenoit  secrètement  ;  on  les  ap- 
peloit  les  gens  du  Lys^oxxLiliaîh 


Tome  XII.  E 
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Une  partie  du  peuple  Toiir- 
tiésien  ,  éloit  gens  de  Lys, 

Une  autre  ,  particulièrement 
les  fabricans  et  artisans  ,  étoient 
pour  le  parti  flamand,  à  cause 
;de  leurs  relations  précieuses  de 
-commerce  avec  les  habîtansde 
(3  )  cette  Province.  (  s  ) 

L'Évêque  Jean  de  Wassone:, 
étoit  du  parti  français. 
i5oi. 

Le  Roi  Philippe  le  Bel ,  après 
4ivoir  conquis  la  Flandre.,  vint 
encore  à  Tournay ,  où  il  fit  pu- 
blier l'édîl  irrévocable  de  la  réu- 
aiion  de  celte  Ville  â  la  Couronne, 
-en  les  assurant  qu'ils  n'auroiem 
.plus f ienà  craindre desflaraands. 

Ce  qui  ne  se  vérifia  pas,comme 
(4  )  on  le.rverra  ci-aprâst  (4  ) 
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Après  la  mort  de  Jean  de 
WassoBei  le  Chapitre  déTouf- 
■nay  ,ne  put  s'entendre  sur  lé  choix 
d'unÉvêque; 

XJne  partie  i  ^lat  Xean  Mus , 
Toufnésîen ,  né  d'honnêtes  pa- 
trêns  ,  qui  étoit  versé  dans  la 
science  du  droit; 

Une  autre  partie,  choisit  Guy 
de  BouIogne-sur-M^r y  et  appela 
derékciion  de  Mus,  au  Souve- 
rain Ponlife. 

Philippe  le  Bel  fut  apparem  - 
ment  incliné  en  faveur  de  Guy, 
frère  derillusire  Comte  de  Bou- 
logne ,  allié  à  plusieurs  Maisons 
souveraines  de  France  , 

Car  lig^  ^îiésu^lat  iut  k  confir- 
mation derélectioHf  deGuy,x|ui 
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reçut  d*abord  les  ordres  sacrés 
et  fit  son  entrée  à  Tournay', 
le  ^4  du  mois  de  Mai  i3oi,  ac- 
compagné de  Robert  ,  Comte 
(  5  )  d'Artois ,  (5  )  de  Hugues,  Comte 
deSt.  Pol,  et  de  Jacques,  sôh 
frère  ,  des  Seigneurs  de  Leuze, 
de  Condé  et  de  plusieurs  autres 
Gentilshommes* 

G'étoît  un  Prélat  d'un  carac^ 
tère  doux  ,  îl  officioit  avec  grâce 
et  majesté  ; 

Qn  lui  reproche  d'avoir  trop 
aimé  la  chasse  et  la  société  des 
chasseurs  ; 

11  fit  reconstruire  une  partie 
du  Palais  épiscopal,  qui  fom- 
boit  en  ruine,  ainsi  que  le  Village 
de  Mons-en-Péifèle ,  réduit  çn 
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cendres  par  la  bataille  de  cenom, 
(  i5o4.  ) 

Il  convoqira  un  synode  (i5o7) 
pour  y  aviser  aux  moyens  de 
terminer  la  guerre  sanglante  qui 
éclait)it  entre  les  Comtes  de  Flan- 
dres et  les  Monarques  français; 

Il  assista  au  Concile  Provin- 
cial de  Rheiftîs(  i3  ,  )  où  l'on 
excommunia  tous  ceux  qui 
retenaient  des  biens  ou  droits 
Ecclésiastiques, 

11  renouvela  les  statuts  de  son 
Prédécesseur  (  15254  >)  pour  la 
résidence  des  Chanoines  de  Co- 
mînes ,  qu'il  fit  approuver  par 
Philippe  le  Long. 

Il  procura  la  paix  (  iSi/  )  en* 
iré  la  Flandi^  et  la  France,  par 

E  5 
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sa  médiation  assisté  de  Joserân  , 

Légal  du  St.  Siège  ; 

Cette  pacification  fut  signée 
au  Village  de  Su  Léger. 

II  reçut  les  Auguslims  à  Tour-^ 
nay ,  SUT  les  jdsiance^  du  Pape. 
Jean  XXIL 

Ces  Père*  succédèrent  aoi  Ib- 
cal  des  Frêresrde  Sacs^  dits  de  lâ> 
Pénitence  (  i^i^^)  n       m  . 
;  CefhabilePonilîfe,  voyant  q^ue: 
la  puissance  des  RoisdeFrafrice,. 
s'accrôissoit  àTôur'nay>  en  pro- 
portion de  la"  décadjejnce  de  lai 
sienne  ,^ut  habilement  céder  ses- 
droits    régaliens    à  Philippe  le 
Long  ,    pour    des    possessions 
Btiles. 
.  Les  Villages  d'Helchin ,  Sf.  : 
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Genoîs  y  Bossut ,  Wèze,  Velvain 
Tournésîs ,  Lezennes ,  Wazem- 
mes  el  Esquermes  lez-LiilIe,  avec 
haute,  basse  et  moyenne  justice, 
droit  de  vie  et  de  mort,  avec  plu- 
sieurs autres  fiefs,  furent  cédés 
au  temporel  derÉvéché  deTour- 
nay,  par  ce  Monarque ,  pour  le 
droit  de  battre  raonpoie  s  et  ce- 
lui d'une  imposâiîon  sur  la  con- 
sommation delabièredan«Tour- 
naj  et  le  Tournésîs  (  iSso^  ) 

Il  lança  l'interdit  et  l'exco-m-* 
munication,  deconeeri  avec  TÉ" 
vêque  de  Terrouane  et  du 
Cardinal  Légat  du  St.  Sîège^sur 
les  Flamands  révoltés  contre 
leur  Souverain  (  ),   G.and 

et  Audenarde  ,  qui  lui    étoient 

E4 
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restés  fidèles ,   furent   exceptés 

Xe    Pape    Jean    XXII  ,    le 
nomnaa l'année  suivante  (i326> 
à  J'Évéché  de  Cambray. 
i3o2. 
Anselme  d'Aîgremont ,   suc- 
céda à  Hellin  ,  dans  rAdvouerîe 
(  6  )  de  Tournay.  (  6  J 

i3os  et  i5o3# 
Les  Tournésîens  ,  extrême- 
ment jaloux  du  privilège  consti- 
tutionnel de  se  garder  cux-mê- 
xnes  ,  n'avaient  pas  de  garnison 
française  dans  leur  Ville; 

Les  Lillois  profilèrent  de  cette 
circonstance  pour  faire  des  cour- 
ses jusqu'aux  portes  de  Tour- 
nay ,  sous  le  commandement  du 
Chevalier  Courioisien  ; 
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Les  Trournésiena  s'en  plaigni- 
rent ail  Commandant  de  St. 
Omet ,  ' lla^qués  de  Bayonne , 
qui  détacha  sur  Tournay  ,  titi 
corps  de  quatorze  cens  bomnies 
d'armes,  commandés  par  le  Ma- 
réchal de  France  ,  Messire  Fou- 
caud  de  Merle; 

Les  Flamands  et  Lillois  ,  qui 
îgnoroiént  l'arrivéede  ce  secours, 
donnèrent  dans  une  embuscade 
que  leur  tendît  le  Maréchal,  cin- 
quante furentcouchés sur lé car- 
reau ; 

Sa  troupe  rentra  triomphante 
et  y  é  t  a  Wii  po  u r  Co  mm  a  nd  a n  t 
sous  lui)  Sire  Mathieu  de  Ligne, 
Maréchal  du  Haynaut.  (  7  )  (  7  ) 

Xi^année  suivante  (  i5o^  ) 
Ë  5 
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Tournaj,  fut  assiégé  plus  sé- 
rieusement par  rarmée  flaman-t 
de ,  qui  vénoii  de  défâirdl'aptnée 
française  à  plafte- couture,  à  la 
fameuse  bataille  de  Couriray^ 
(,j5ps,)  les  vainqueurs  rava- 
gèrent lé  Tôurnésis  ;  Tournay 
ne  pouvoit  résister  à  dès  forces, 
si  imposâmes } 

Les  Flanaands  (  iSoa)  sur  le 
refus  des  Tournësiens  de  se ren-^ 
dre,  brùlèreiït  îes^  Faubourgs, ^ 
un  détâeheniem  faillit  d'entrer  le^ 
(  °)  lendemain  parla  («  )PorteBlan- 
dinoise; 

Mais  les  Tourinésiens  puis*'^ 
sammeDt  secondés  par  les  Fia- ^ 
mand^  du  parti  duRoideFrance^. 
qui  $*y  ëtôient  réfugiés^  (  etcani'- 
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mandes  par  le  nohie  jtamand  , 
François  Slapelle^^  après  la  ba- 
taille de  Courtray,  repoussèrent* 
les  flamands; 

Entre-temps  Philippe  le  Bel  , 
assembla  une  puissante  armée  â^ 
Péronne^  pour  venir  au  secouri 

de  Tournay  ; 

Ces     immenses     préparatifs» 

aboutirent  à  une  trêve  d'un  an  ^ 

ou  de  sept  mois ,  selon  Meyer  > 

que  le  Roi  conclut  avec  les  fla-^ 

mands  qui  y  récupérèrent  la  lî-^ 

berié  provisoire  du  Comte  Guy,- 

leur  Souverain ,  et  la  levée  du 

siège  deTournay,qui  avoit  duré- 

dix-neuf  jours,  et  danslequel  ces^ 

deux  partis  se  signalèrent  p^ar 

plusieurs  traits  de  bravoure. 
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ISon  employa  à  ce  siège,  le 
bélier, les  tours  mouvantes,  et 
toutes  les  machines  usitées  dans 
les  guerres  du  moyen  âge. 

Cette  cessation  d'armes  n'é- 
toit  qu'un  repos  nécessaire,  pour 
pouvoir  se  battre  de  plusbelle» 

Le  Roi  de  France  préféra  ren- 
drela liberté  provisoire auComte 
4e  Flandres,  que  de  devoir per-* 
dre  Tournaj,  quialloitsuccom* 
ber  aux  forces  imposantes  des 
Flamands,  qui  furent  poursuivis 
avec  beaucoup  d'acharnement 
parles  Tournésiens,  qui  firent 
une  sortie  sur  eux ,  contre  la  foi 
de  Tarmistice  ; 

.  Cette  perfidie  leur  coûta  chèr^ 
lesFlamands  en  couchèrent  deux. 
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cens  sur  le  carreau  ,  beaucoup 
d'auires  rentrèrent  à  Tournay  , 
criblés  de  blessures» 

Le  Roi  de  France  revient  au 
Pays-Bas,  avec  une  puissante  ar*- 
inée  de  62000  combaltaus  (  9  )      (  9  ) 

II  prit  par  T Artois,  d*où  il  se 
jeta  sur  leHajnaut  Français  du 
consentennent  du  Comte  ,  qui 
éioît  son  allié  (le  Comte  Jean) 
et  fit  passer  l'Escaut  à  son  armée 
entre  Condé  et  Mortagne; 
/  De-là  il  fit  son  entrée  triom- 
phante à  Tournay,  accompagné 
des  Comtes  de  Valois,  et  d'É- 
vreux ,  ses  Frères  j 

Il  traversa  la  Ville  par  le  Ponê 
^  Pont  ^  Iqs  rues  de  Marvis ,  de 
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St.  Brixe ,  de  Pont.,  des  Puîs^^ 
Ipaux  ,  de  la  Tête  d'or  et  de  Pa- 
ris, d'où  il  se  readît  à  la  Calhé** 
drale  pour  y  faire  sa  prière,  il 
étoit  vêtu  d'une  robe  a^ur  ^  ou 
hlea  céleste; 

II  y  resta  quelques  jours. 

Unegrande  partie  de  son  ar- 
mée passa  l'Escaut  sur  un  pont 
hors  de  la  Ville,  près  du  Cou- 
vent des  Rccolleis  ^  dits  Frères 
mineurs  ;  ; 

Il  se  rendit  de-là  avec  son  ar-.^ 
mée  qui  le  rejoignit  îiors  la  ViOe, 
vers  Orchies,  qu'il  prîtpar  com- 
position,  et  alla  Camper  à  Môns- 
en-Pévèle ,  (  à  5  lieues  de  Tour-r 
n;ay,)  où  il  gagna  quelques  jours 
a|>rès  la  fameuse  bataille  de  ce. 
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nom  (i8  Août  i3o40  «^^  l'ar- 
mée flamande  ,  après  des  prodi- 
ges incroyables  de  valeur  de  cha 
que  GÔlé  ; 

Le  Roi  de  France  faillit  être: 
pris  dans  sa  tente  ,  il  eut  un  cte- 
val  tué  sous  lui ,  il  ne  dut  le  gain^ 
de  cette  bataille,  qu'à  sa  valeur 
personnelle  et  à  la  fortune,. qui) 
lui  épargna  plusieurs  fois  la  vie 
et  l'ignominie  d'être  fait  prison-^ 
nier  par  des  insurgés. 

Les  Flamands  étoîent  com- 
mandés par  Jean  de  Namur  et' 
Henri  son  frère  ,  Philippe  de 
Flandres  et  Guillaume  de  Juliers. 

Celte  victoire  procura  au  Roi 
de  France,  la  prise  de  Lille, 
€^  Dquay,  en  vertu  d'un  traité  de- 


dby  Google 


aiix  Histoire 

pacification ,  que  Ifr  Comte  de 
Flandres,  dut  souscrire  dans  sa 
prison  ae  Gompiègne  et  contre 
lequel  les  Flamands  sqs  Sujets, 
s' (écrièrent  non  sans  raison. 

Les  trois  cens  soudoyés  de 
Tournay ,  ne  contribuèrent  pas 
peu  par  leur  valeur  à  la  reddition 
de  Lille; 

Philippe  le  Bel  (  i3o4  >)  ^^"^^ 
jours  aux  expédiens  pour  se  pror- 
(lo)  curer  de  l'argent,  (  50  )  profite?dè 
l'influence  de  Guj  deBourgogne, 
qui  fut  nommé  Evêque  de  Tour- 
^ay  sur  sa  présentation,  pour 
exercer  avec  une  injustice  el  une 
rapacité  sans  égale ,  le  droit  d'y 
battre  monnoie ,  que  les  Rois  de 
France,  ne  tenoient  desjÉvêquês,, 
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que  par  concession  révocable 
depuis  1Û79,  mais  que  cePrînce 
absolu  sut  rendre  irrévocable 
par  un  édit  du  i5  Août  iSo4  t 
qu'il  avoit  fait  publier  ,  et  qui 
inettoît  le  parisîsettournoisdou- 
ble  à  deux  deniers^  il  le  baissa  à 
trois  et  le  gros  tournois  qu'il  avoît 
fixé  à  neuf  deniers  fut  baissé  à 
irente^^un  deniers. 

Ceci  excita  un  grand  mëconlen- 
tement,  une  espèce  de  tumulte  qui 
l'obligea  à  remeilre  les  choses  sur 
leur  ancien  pied,  pour  éviter  une 
ultérieure  effusion  de  sang. 

.  Le  i3  de  Septembre  (  i5o4>) 
veille  de  la  Procession  de  Tour* 
naj ,  le  feu  prit  vers  les  dix  heu- 
res du  matin,  au  Palais  épisco*^^ 
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pal,  l'on  ne  put  parvenir  à  Té- 
teiiidre,  il  fut  tout-à-fait   con- 
(il  )suiné  ;  (  '1  ) 

L'Evêque  Guy  de  Bourgogne, 
le  fit  rétablir  de  suitei,  mais  il  ne 
fut  achevé  entièrement  que  sous 
San  Successeur  G uiBaume  de 
"Ventadour; 

.  C'est  le  Palais  épîscopal  tel 
qu'il  existe  aujo.urd'hui  ( uSaSv) 

l5o5.    :  i 

Lerégime  féodal  refusoit  aux 
Roturiers  de  posséder  fiefs ,  qui . 
Xi^  pou  voient  l'être  ,  que  par  la 
noblesse;  Jean  d'Ère ,^  en  consé- 
quence,  avoit  refusé  de  recevoir 
à  rhommage  un  habitant  de 
Tournay ,  nommé  Godard  ,  qui 
avoit  ua  fief  mjoavant  de  luv       . 
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Le  Roî  par  leilre  du  3o  Juin  , 
lui  enjoint  de  recevoir  rBonuna- 
ge ,  s^il  étoît  vrai ,  comme  Tas- 
suroient  les  habitans  de  Tour- 
n^y  j  qu^ils  étoient  en  posses- 
stdrt  et  droit  du  privilège  dépos- 
séder des  fièfs  et  bieBS  nobles  ; 

(»)  (1^) 

Celte  lettre  justifié  à  (juel  point 
s'ér«ndoient  les^  ïpréroga^ves  de  ^ 
la  noblesse  alors  ; 

Tqurnaj  était  très-apparem- 
ment avec  Paris,  une  des  5^ 
Vïlles'de  Royaume*,  qui  par  l'or- 
dt>nnaincede  i;255,  dits  des  francs 
fiefs ,  admettoit  ses  habitans  à 
pt)Sséder  des  fiefs  et  seigneuries* 
_  i5o6-— i5o7. 

Le  Chapitre  illicite  le  Roi  de  ^ 
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France  ,  de  Paulorîser  â  perce- 
voir isuT  les  habitans  ,  une  impo-^ 
|[  i3)  silion  sur  la  bière;  (  «s) 

Il  paroît  que  celle  tentative 
n'eut  d'abord  aucune  suite  ,  ce 
qui  donna  malîère  àGuy  de  Bour- 
gogne ,  Êvêque  de  Totirnaj ^  de 
convoquer  un  synode  diocésain , 
qui  ,enlr' autres  décisions ,  pour 
la  i;éformiiiion)  de  la  discipline 
Ecclésiastique ,  dont  il  sera  piarlé^. 

Arrêta  ]■  assiette  d'une  imposi- 
tion sur  la  bière; 

Ce  qui  fut  définitivement  ar- 
rêté ensuite,  par  les  Prévôt- Ju- 
rés, Majeur,  Échevinsj 

.  Le  peuple  mécontent,  se  sou* 
lève  contre  ses  Magistrats  ,  qu'il 
met  en  .prison  ,  il  s'assemble  en- 
suite en  armes  sur  la  grand'PIace* 
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Lès  esprits  échauffés  ,  durent 
se  dissoudre  par  un  orage  et  une 
pluie  abondante  qui  survinrent 
inopinéinent  ;        - 

Le  lendemain,  les  Notables,' 
Chefs  d'hôtel,  s'assemblèrent  par 
Paroisses,  pour  aviser  au  parti 
à  embrasser  dans  cette  triste  con- 
jecture ; 

Les  Notables  de  Notre-Dairie 
et  de  St.  Nicaîsej  entr'autres  , 
proposèrent  de  consulter  unGen- 
tilhomme  Tournésien  ,  nomraé 
Matthieu  de  Haudioriy  quî  étoit 
en  grande  vénération  parmi  sqs 
Concitoyens ,  par  sa  sagesse ,  sa 
prudence  et  sa  loyauté  ; 

Il  leur  conseilla  de  faire  pro- 
céder d'abord  par  les  Électeurs:, 
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:à  un  nouveau  choix  de  Magis- 
trats, ce  qu'ils  firent,  ensuite  de 
îuettre  en  liberté  les  anciens  , 
sauf  à  informer  à  leuir  charge  ^ 

Tout  ceci  fut  exécuté  très- 
paisiblement  ; 

Cependant  plusieurs  boutée- 
feux  de  la  populace  s-étoîent 
adonnés  à  de  tels  excès  dans  ce ttja 
jémeule,  qu'on  crut  pour  l'exém- 
(ple  ne  pouvoir  leur  pardonner 
et  devoir  les  bannir; 

Pourquoi  sur  plainte  cir- 
constanciée des  f^its  recueillis 
par  le  Magistrat  et  Temise  au 
Roi  de  France^  il  adressa  des 
lettres  réquisitoriales  a^x  CoîfHi- 
tes  de  Flandres,  de  Valèncîen- 
lies,  aux  Seigneurs  de  Douay, 
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Xille ,  MoTiagne ,  Cys^ing ,  An- 
toîng  et  Leoze,  aux  Baillis  du 
VeFmandojs  (  Su  Quemin,  )  d'A- 
4iaiens  et  de  Wojon ,  de  les  hsm^ 
nîr  seulement  de  leur  jurisdia- 
tîon. 

i5o6. 

Les  Eveques  de  Tournay 
a  voient  conservé  le  droit  de  jur 
'ger  les  espèces  fausses  el  ceux 
quilesdébiloient; 

Les  Prévôt- Jurés  ,  comme 
hauts  Justiciers,  prélendoient  à 
ce  droit. 

Le  Parlement  de  Paris  décida 
que  les  Prévôt-Jurés  pouvaient 
-connoître  et  saisir  provisdire- 
maent  en  semblables  cas ,  sauf  le 
droit  des  Évèque$paurle  fonds; 
<m)  (i4) 
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Mo  HlSTOlSR     : 

Ceci  confirme  notre  sentîmetit,' 
que  les  Évêques  ont  toujours  par- 
tiellenaent  joui  du  droit  de  battre 
monnoie  et  accessoires,  jusqu'au 
Concordai  de  iSi2o. 

Jamais  corps  ne  fut  plus  soi- 
gneux de  maintenir  ses  droits 
que  le  Magistrat  de  Tournay ,  il 
avoit  la  police  des  rues  et  des  bâ- 
tîmens  ,  il  fit  abattre  le  toit  que 
Guy  de  Bourgogne,  venoit  de 
construire  au-dessus  delà  grande 
porte  du  Palais  épiscopal ,  qui 
venoit  d'être  commencé  (  i5o4i) 
parce  que  ce  Prélat  Tavoit  fait 
sans  son  intervention  ; 

Un  arrêt  du  Parlement  de  Pa- 
ris, du  mois  d'Octobre,  en  or?^ 
donne  la  reconstruction,  éi  blâme 

la 
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la  conduite  de  nos  .J^|gifilrf|Sj.i 

La  baiaille  de  :  .Çouytrf  jf ^î px 
Groenînghe  jr  gagné^  pftr  J^jillltj: 
œands,  contre  l'armée  française 

(  i5o2,  )    moissonna  4oo?!,^^./ 
leurs  Gentils-hpniine^.J    .   j-^  ?:         ; 

Jean  d«  Brabant ,  S^eigffiç^?^!^  ;^^f  ;{ | 
Vierlon,  Cbâtelaîn  de  T^ii|^^^;^^^:v  ^ 
elson  fils,  j  furent  con(^4i^ti'-|^^^^ 

le- carreau;     :--;.;  ^;>^é•;';.;l^î'^!i'■  ^    /,-"•' 

Sa  Veuve  ajouta;  foi  a  un  ^gu|- 
daxn  qu  eUe  reçut  pour  son  mari 
et  qui  àyoit  faît  son  eiîtréjg  s^t^._,    , 
lenrielle  çompaîe  lel  à  TC^oufi^^>     , 
escorté  d^unebande  dj^^HI^Il  ^        ! 
gîeiix  ,  ^iiVon  ^lp^e^o\tXû^^^,  :  ;,  , . 
La  supercherie  se  défo||ÇY0rj  l-  4 ,  , 
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12^  HiSTGÎÎlè 

I(ï^-GîïâtEâ^fffe  tjîi  iriéurût  de  âéu-  ^ 
v'^'-^ti6):letir  :,  (fB  )  etle  fourbe  fut  enterré 
^■::\\  '.^yif.-  •;■:;■-;;  '         "'>■  -  i 

;  .    ^Jfea M  €àr^èntiét^>é5iél il  (  i  Soy) 
iïâM^-ae  Su  Martin  î 

La  Coihîti'ûàauté,  après  de  vifs 

débartà^,^ànhun'é^on  ëlectîôft. 

lj**on  pjrôdèffè*  â  un-  tîdèvè'àu- 
<iffe!l4^;^^l'^fômbë  sùrlaplersarine 

-■'^^^^^^WmMp    (PEcdésiaktîgues 
r  iq^l  ^ea:èîent  ufie  vie  setTr(îàlelI^i. 

à^ï* kb/i  d'ei' pcrbt'3uiies  ààns  FÉ- 
-         décile  d^éCaihfcraj*; 

\:Mïïipp^  ïe  Bel  ëcrît  âl'Évê- 
;  l  ;,q-i|§yfitt'<}ti'iï  ttè'  s'o{ipaèe  pas  =ér 
'  ;'l:-  éë|ti'fes¥t'éY6i-Jurëâ  s'en  àWr- 

'   -  :  ;      Bçjàicoup  de  cestrïailiéureti.x, 
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s*àcIarinoîént  au  maléfice  ,  aux 
sortilèges,  à  la  magie. 
*  UÈyë^&é'  é!é  Gàitibrè^rs  P^ï*- 
ihît  Wi^êvWJiï^ééïïé  le^^sfai- 
sîr  a  charge  de  lesHui  iH3ïùettfe 
éfisuîtW/  ^  l 

'  flfJéfr<jrît  quétéslièérlins^pre- 
iioîem  la^  l^iisfu^'  pdiàr  détlmxjr 
la  juriisdi^cuoh  cîîrne  /  et  prbfi* 
toièiîtde  la  JQSlîte!  t:ràpdt)i^eé  des 
Tri  b  Uîi  a  u  x  Eétl  é%î  a  siî^fiés ,  p6  ur 
ebihtïîéttre  iitiptfnëniehttoUs  îès 
erimés.  '  -  •  >.  --■■''^^  '  --•:'.■;:  I^ 

i3o9. 
Les  Échevins  de   Tournay  , 
f  ar êtït  suip^&dûs  d e  îeur^  ;  yènc- 
iîmis,  piérïdattt  pf  es  dë^  trôtl^môfs; 
( .9  )  i^at  Mkrîe,'6Bèt^àmé  d^ (19) 
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$q4  Histoire    . 

vassaux  en  avoit  reconnu  la  ju- 

rîsdictîon; 

.    Elle  n,e^e  contenta  pas  de  cela, 

elle  lit  empirisonner  le  Bourgeois 

qui  l'y  avoit  attrait; 

Apparemnaent  qu'alors  ,  la 
Châtelaine  étoit  la  plus  fope  à 
Tournay,§t  qu'elle  étoîtappuy^e 
du  crédit  d'Enguerrand  deJMa- 
rîgni.  Favori  du  Roi  de  France, 
sans  quoi  cette  levée  de  boucliers 
(  d'après .  Fétat  d^  la  .  puis5,ance 
duMagistrat  d'alors,)  deviendroit 
inexplicable. 

i5io. 

ÏWarie,  Châtelaine  de  Tour* 
nay,. adresse  des  lettres  d'anior- 
tissementj  aux  Échevins  de  La- 
main ,  pour  trois  bonniec$  de  ter- 
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tes  y  situés  et  donnés  ci-deyant 
par  Guillaume  Delporle,  et  Ma- 
rie ;  sa  femràe ,  a  1^ Abb ay e  de 
St;Mâttînî    ^  - 

La  fbîbie^se  du  pouvoir  des 
Gomtes  de  Flandres  j  en  guerre 
avec  la  France,  et  dépouillés  de$ 
Villes  deliille  y  IDbuay,  Orchies, 
(  20  )U  faveur  signalée  d^nt  elle  (20) 

jouissoît  par  le  canal  d'Enguer- 
rand  de  Marigni,  Mignon  du  Roi 
de  France ,  peuvent  seuls  expli- 
plîqùer  ces  actes  d'âûiofité  de 
Marie. 

Telacte  de  violence,  par  la  sus- 
pensioudenosMagistrats^ne  ca- 
dre pas  ai^ec  le  caractère  de  boft- 
té,  que  lui  donne  Poulràîn , 
parcequ'elle  aimoit  ses  proches 

F  3 
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livrer  au  Roi ,;  pour  équbalqnt 
4e  la  pçîi@$oinQe;<le,  sm  pôreiil, 
Guillaume  de  Morlqgm\;fm 
prisonnier  ppè§  de  JUilJéi.  ^ 

Qaoiqu'iM^.  $oi^M^riQfond^ 
deux  Cbap^le^  ç^&lirsles  ^Mo^r 
Ugtïe i  50u$] iliiï^griîjatipnvdi^s 
foni^  y  skff^gtAs  àoBvié^  par  les 
Rais  dQ  frftni^^  el  1q$  Coinles  de 
Flandres;       ;  , 

sureni:  prpfixetr  d^s^.  dJs^^nUpns 
entre  lès  Rois  de  France  et  les 
Comtes  de  Flandres,  pour  ob- 
tenir des  oçtroi^^  des  privilèges 
particuliers  ,  la  proteciion  dés 
Rois  déi  France ,  dont  ils  s^ér 
laypient  sans  cesse ,  étoiL  le  ra- 
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goûta  foute  sauce  ^  quelquefois      - 
la  fermeté  des  &pyvgr^i^§  envir- 
ronnans,  les  fai^iepi  ^obôB^^t 

Philippe  le;  Rel  ^  pjt  .lmr<^  4^     ;    ; 
mois  de  Janvier  (i3  ta  j^}  44^  ^ 
cUre  à  la  véqumïimàuQQmie 
d'Artois ,  qjielessîjriaii^  et  i^lnt^^ 
de  Bapaume  >  (  en  Ar^oi^;  )  djçr 
vront  s'aoqaiter  p^r  }e.s  Tp:t|tîr 
nésiens,  si  ïeur$.  denré^g  yÀ^nr 
nent  dé  la  Flandre.,  ou  ^aUJtç^s 
lieux  non  affçâpehis.  C*i.}  ^  ;      (21  ) 
i5ii.>  .:  ^  .^F.,.-//.^.;  V 

lies  maîi>eure^^e5>gft^éf€rft^B^  -  -'  •  v 
ire  les  Rois  ,de'JÇi?api2^j  çt/]^ 
Comtes  de  FFabd^es^i  les^W^tïis 

contre    les    Princei  ;  flâçna.nifs  ,     - 
avoient  dévasté  ôe  àuperbe  pays. 

F  4 
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'  ''I:;1S  Clergé  de  TouYtiay  qui  y 
^èsséâbH  dëgrânds  biens  et  des 
bràn<^Î3<îS  d^  dîtries   opulentes  , 
']'■',.  ^voîl^ souffert  de  grandes  dimi- 
,^    lîuiiqns  dans  ses  recelles. 

-^  La  Chasse  de  Notre-Dame  .y 
i'.ût  transportée  avec;  pompe  et 
d^vQliônv  et  il  profita  de  celle 
occurrence  pour  recevoir  de  la 
piété  dés  flamands ,  des  offran- 
des ■  qui  pussent  contourner  à 
vi4:    remplaçer-k   vuide    de  s^s  ve^ 

(ai2  Vvenus.  (  *^a } -^  ■ 
-^; -^  MiiS0^^  î^  Tour- 

*l3ay  ,  péiftnêC  à'  îa  Paroisse  du 
,  ^ÇliâteaU  ,;d*acquérir  dix  livres 

t4^  r^nte  dans  la  Çhâtellenie  de 
Li'on  croit  -qu'elle  mourut  la 
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même  année  (i3ii;)  son  On- 
claBauduîn/  îiiî  succéda  et  fui 
le  dernier  Châtelain. 

y^oyez  cet  ouvrage^  année  \  5  i5w 

Ce  fnt  cette  année  (  1 5 1 1  >  ) 
que  Charles  de  Valois  i^frère  du 
Roi  (Philippe le  Bel^)  accom- 
pagné d'Enguerrand  deMarignî, 
premier  Ministre  delà  Cour  dé 
France  >  arrivèrent  à  Tournay^ 
lieu  désigné  par  la  France  ,  pour 
conférer  sur  la  paix  entre  ces 
puissances; 

Robert,  Comte  de  Flandres 
s'y  rendît; 

L'insinuant  Marignî ,  parvint 
à  lui  faire  céder  pour  son  maître, 
sans  lirer  un  coup  d'épée,tiille> 
Douay  et  Orchie^. 

F  5 
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^  XJn  arrêt:du  Pi^rlement  de  Va^ 
ris  ,  déclara  quQ  le  pouvoir  de 
bannir  attribué  par  les  Chartres 
âujc  Magî§trait  de:.Totîrnày  , 
(  û4  )  3'étçnd  au^  Ee(^?é$iaâti:quâ$»  (  ^4  ) 
Le  Bailli  d:;^  Sv.  Quérilîn  reçoit 
l'ordre  de  redresser  les  éicaction3 
du  Seigneur  d'AntoÎDg , ;  contre^ 
Ips  Toùraésîe&«  qu'il.^ouloit  as- 
ôujetir  au4wtï  de  péage  et  ëclu-: 
ses  à  Amioirigij  sur  le  eours  de 
FEsçaut. 

hes  différens  entre  la  Flandre 
et  la  France,  ne  pouvant  se  ter- 
ipiner  par  l^opposiiion  des  Dé- 
putés flaixiaods,;^iii^ne  voulurent, 
janaais  souscrii^O  u^pe  paijî;  bon^ 
teusej 
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j-  L'împétuèux^'Phïlîjijpe  lé  Bel*, 
etivéya  des  ëû^r<:fe&  itùposatite^'eàl  ^'  *  3 

mem  ées  ifoEâfèlîÇ  spMliSeJIës*  ^ 
Le  'Métropôli^atili^  i4e  RKeîmS 
er l'Abbé:  de  Su  jyéùhypzYoràré 
de  ce  fougùeur  Mdnârquie,  mî^  * 

rcnt  toute  là  Flandre  éti  înlèrdît^ 
enâbcèfent  rariaftbêhie  conîfé Té 
Gômle  Robert  èts1ésSujets^'(^a5)(â5) 

Le  Roi  de  Navarre  él  le  Comte 
de  la  Marché ,  furent  présén^^^'â  : 

cette;  céi-émonièl  Tôùrri^V  i'4|M 
fut  cerft'é^  peu  nprês^^ar  les  trou- 
pes du  Comte;  *' 
Maïs  il  dut  se  rétif  er  vers  Lille, 
k  Y  approcha  di^  Yià^j^ék^f  01^^^^^ 
■dable  du'Réii  ,  -^cJ^icr:^^o:.;l>^.>;•^.  \ 

ISaudum  dëLàhdâè^^^5i«*  et 
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dernier  Çhâiç^ain  du 
( è6 )(>)  échange^ (vi5i5i)  la  Châ- 
iellenîe  du  TourlïesrîsetdeMor- 
lagn0  ,avpCrie&lejYes  4^  Zandas, 
,  à%  Bpuyîgnh^S:  ^i\d^  Wannehain , 
que  le  Roi  Itii  céda  en  place ,  en 
érigeant  <:e^  trois  terres  en  une 
Sjeuie  Baronnie  indépendante  et 
exemple  de  tous  droits  royaux  ; 
;  ^    '^    Ce  traité  important   qui    ac- 
croîssoîi  prodigieusement  le pou- 
•Ko|rj4e^Ra.is  de  France,  fut  m^ 
^apagé  iabîïlement  par    Enguer-- 
r^r^d  de  Marigni,  premier  Mi- 
nistre du  Roi; 

Pierre  Gaillard,  grand  Maître 

-  année  commission  de  s'en  met- 
i'-       trç  en  poss^^aioiiaunomduRoj;^ 
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et  de  recevQÎc  le  serment  des  Ma- 
gistrats de  Tournay ,  qui  allè- 
rent à  sa  rencontre  et  lui  présen- 
tèrent deux  poîssoiïs  et  qiiarante- 
huit  lots  de  vin. 

Le  ban  de  plusieurs  crîminels 
fut  révoqué  en  réjouissance  de 
celte  cérémonie» 

L*arméedu  Comte  de  Flan- 
dres, après  la  trêvej  fait  des  cour- 
ses jusqu^aux  portes  de  Tour-^ 
nayi  qû'il'ciierche  à  bloquer;  (  *?  )  (  ^7  } 

Le  !Roî  avec  son  armée,  le  fait 
reculer ,  va  se  camper  sur  ]e$ 
bords  de  la  Ljs  ,  entre  Lille  et 
Couriray ,  (à  Bondues  ^  )  et 
pour  donner  un  air/de  légitimité 
sainte  à  la  force  de  ses  armes^  ït 
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fit  lancerriniendit  SUT  la  Flanâre, 
parl'Arcliévêque  de  Rheims  et 
l'Abbé  de  Si.  Denis>  qui  se  ren- 
dirent à  cet  effet  à  Tournay  , 
comme  on  Ta  vu  plus  hauu 

Les  Tournésiens ,  fidèles  à  la 
cliarlre  (de  1.187  ,)y  envoyèrent 
5oo  hommes  armés,  au  Roi* 

L'intempérie  de  la  saison^obli- 
gea  îe  Roi  ;  Louis  Je  Hulin  ,  à 
oecamper  avec  son  armee^  dont 
une  partie  se  rendit  avec  lui  à 
ToUTnaj,où  il  arriva,  la  veille  de 
la  Procession,  (  14  Septembre ,  ) 
il  logea  à  T  Abbaye  de  St.  Martin  , 
et  après  5  jours  de  repos  ,  il  quitta 
Tournay  ,  avec  ses  troupes. 

Quelques  semaines  après  (  5a 
Novembre ,)  le  Comte  Gaucher 
grand  Ecuyer  de  France,  ras- 
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sembla  dès^roupes de  Tournay^> 
ile  Lille  et  de  Templeuve-en?- 
Do3semez ,  pour  chasser  lesila-»- 
mands  du  Village  d'Espiçrres^ 
(  a  )  qui  s-j  défendirent  Ta% 


(a)  Xe  Village  d'Espîerres,  situé  ev^ 
tre  Tournay  et  Courtray,  suriâ  droite 
du  pavé  allant  à  Courtrày-,  est  très-inté- 
rèssaiit  par  sa  position  près  de  l'Escaulf/ 
et  sa  s^îtuafioB  sur  une  petite  rivière,  dite 
rEspiéèelte,  elle  étoit  à  Pextrémité  du 
Tournésis  j  une  partie  même  de  ce  Vil- 
lage étoît  Flandres,  et  faisè'ît  partie  de 
la  cî-dèvânt  Châtellénîe  de  Coorlray  ^ 
cette  terre  étoit  une  des  cinq  terres  à 
clocher ,  dont  le  Seigneur  avoit  entrée 
aux  États  du  Tournésis  ;  la  partie  du 
Village  d^Espierres-Flandres ,  avec  ua 
Château  ancîeiî ,  donnoit  à  ses  Seignears- 
le  droit  de  siéger  aux  assemblées  de§^ 
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lamraent  ^  tuèrent  et  blessêreirt 
beaucoup  de  gens»dé  Gaucher, 
en  tirant  sur  eux  du  haut  de  la 
tour  ,  et  par  les  fenêtres  de  l^É^ 
glîse;  \  \ 


Jiauts-Pointres    de    la    Châlellenîe   de 
Courtray. 

Ce  sont  probablement  les  Seigneurs 
A'Espierres-Flandres ,  qui  eurent  ;  dès  le 
i4.ïne  sièele^des  démêlés  sanglans  avec  les 
États  de  Flandres  et  ceux  de  laÇhâtel- 
lenîe  de  Courtray ,  à  la  jurîsdiçlion  deS' 
quelsr,  ils  vouloient  se  soustraire  en  i35o. 
Le  Seigneur  d'Espîerre ,  fut  banni  de  la 
Flandre  pour  5o  ans ,  son  Château  brûlé 
et  rasé,  avec  défense  de  le  rétablir, 
par  sentence  du  Maigistrat  de  Gand^  du 
i5  Juillet  de  la  même  annéf ,  et  ce,  pour 
fiivoir  forcé  un  Messager  dudit  Magistrat, 
de  manger  les  lettres  closes  qu'il  adre^s-^ 
soit  k  ce  Seigneur* 
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Après  des  efforts  de  valeur  ré- 

p]éiés,et  des  assauts  plusieurs  fois 

tentés  ,  Gaucher ,  s^empara  ' de 

TÉglisé  et  du  Clocter,  fit  maîn 


Deux  aas  après,  le  Magistrat  de  la 
Châlellenie  de  Gourtray,  fît  décapiter 
le  Seigneur  d'Espierres,  à  cause  de  ses 

.  exactions  et  actes  tyranniques. 

L'on  a  vu  sur  la  Place  de  Cour tray, 

.  jusqu'au  milieu  du  dix-huitième  siècle , 
trois  piliers  que  lesSeigneurs  d'Espierres 
y  durent  construire  pour  obtenir  la  ré- 

.  vocation  de  la  senlencé  de  i356 ,  qui  les 
bannissoit  /il  devoit  envoyer  en  sus  tous 
les  ans',  un  cavalier  armé  qui  devodt 
faire  trois  fois  le;  tour  de  ces  piliers^^ , 
l'original  _  de.  cette  senlence  existe  aux 
archives  de  l'Hôtel^jB-Ville  de  Gaçd. 
Espierres-Flandres  contenoit  enyîron 
90  bonnîers;  quant  à  Espierres-Tour- 
nésis ,  ce  YiUage  contenoit  272  bonnîers 
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Mmisuv^m pmkàes  traùpes 

trouvpi^pl ,  emmena  le:  reste  en- 
chaîné,  pmi^à  ï.91e  m  à  Tour- 
nay; 


600  verges.  Ce  Village  pajoit  en  178^, 
la  somme  anauellerqent  d^onz^  eent 
quatre-vingt-quinze  florins  treize  patavds 
quatre  deniers  Fan. 

Actuellement    ee   Village    paie  Fé^u 
pour  impositions  •  .  i 

à  l'arrondissement  de  Gourtmy. 

:  LçVillage  d'Espierres  -Toûrnésîs  î^ele- 
voit  de  Warçoing;  Fon  voiç  d'un  relief 
•fait  en  1642,  que  la  famille  d'Ognies, 
Comte  de  Belaurepair^,  possédoit  èette 
tel  re  ;  Jean  de  Chastillon,  Ecuyer  Sieur 
du  Chaisne ,  en  étoît  le  Bailli  et  le  repré- 
sentant aux  Etals  du  Tournésis,  et  cette 
famille  âvoiteïicère  ce  Bailliage  en  1692. 

Vers  le  eomm^nGemjgnt  du  dix^-hui- 
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C'ëtoit  d'E$pîerres,  où  un 
parti  flamand  éldit  logé  ^  qu'il 
faîsoit  des  excur$ÎQus  jusq^'auf 
portes  de  T^ur^^y.  v      . 


tième  ûè&ls  y  U  terre  4'Espierre-Tour- 
^sis  f«t  vendue  pâç  Ucitatiop ,  et  M*«^ 
DeKQS«e  l'acheta,  ilfvtHrééBsiroaDel- 
fosse  el d'EspJerre& en  i72Q,p»r lettres- 
patentes  de  Sa  Majesté ,  du  ao  NQvemr 
ixre  de  la  même  année ,  en  faveur  de 
Nicolas  Delfosse ,  Seigneur  de  la  I^oc'r» 
querie  et  d'Espierres,  -  .j 

.  ,  Son  petit  fils  passède  cette,  terre  au- 
jourd'hui 1806  ,  il  a  épousé  Noble  Der 
moiselle  ïlrremhauît,  Comtesse  de  Bud- 
j&eelle ,  et  a  quatre  epfan^  de  son  ma- 
riage, dont  ?ine  iPem^oiselle  et  t^'ois  Ga?- 
^ons.     ,  .      •    .  .      : 

Le  Village  d'Espierres-Flandres  reîer 
voit  du  Château  deCourlray;,  et  le  relief 
s'en  faisoit  à  la  Cqur  féodale  de  ladite 
Châtejlenie.       . 
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Lç  Magistrat  fait  conslruîre 
un  pbtit  de|>îerrés  ,  à  la;  place  dii 
pont  de  bois"  qùî  y  exii^ibit  prë- 


Ce  Village  tire  son  origine  étimologi- 
que  d'un  torrent ,  ou  gros  ruisseau  ,  3ït 
VEsphiretie^  qui  étoit  un  fièf  relevant 
•de  là  Cour:  du  Maire  du  Tournësis ;  qui 
donnoit  droit  de  péclie  dans  VEspler- 
rette  et  YEspnllon,  depuis  Hermaupont, 
jusqu'à  la  rivièrfe  de  Blaudy  et  au  piait 
des  Clos  et  Paroisse  d'Eeny  3 

liorsf' du  décès  dti  Barô^n  Belfosse  et 
d'Espierres,  en  1776,  lia  Dame  Douai- 
rièi-e  Bm^onne  Delfosse  et  d'Espîerres  , 
nëé  de  Sourdeau ,  donna  pour  repré- 
sentant de  cette  Baronnie  aux  Etats  du 
Tournésis  ,  M.»"  de  Sourdeau  ,  Ecuyer 
Seigneur  de  Poulmeroux,  son  frère,  et 
il  j  siégea  en  cettequàîitéjusqu'en  Juil- 
let 1 794  ,  époque  de  l'entrée  des  trou- 
pes françaises  à  Tournay.  • 
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cédemment^îl  fui  ^chev^  en  trois 
mois; 

U  sub^sîsta  sous   le   nom    de 
Pont^à-Pon^.  ou  à  Pommes.,ius- 


Les    Seigneurs   d'Espîerres    avoîent 
rang  a  l'état  noBle  des  Ktats  du  Touç-  ; 
nésis  après  les  Seigneurs. de  Warcping  , 
et  avant^Ies  Seigneurs  de  Peck  ; 

En  1693 ,  M,*^  Sçorion  ,  repr^sentoît 
le  Seigneur  d'Espierres  auxdits  Ltats. 

Le  Possesseur  actuel  {1806)  de  la 
terre  d'Espierres ,  y  a  un  fort  beau  châ- 
teau^ avec  des  propriétés  superbe^. 

Ce  Village  à  trois  grosses  lieues  de 
Tournay ,  a  une  chaussée  qui  le  traverse 
et  qui  aboutit  au  château  et  à  la  grande 
chaussée  de  Tournay  a  Courtraj. 

L'on  verra  dans  le  cours  de  cette  his^ 
tpire  que  les  Flamands  et  les  Tourné- 
siens  se  sont  souvent  disputés  le  rçssort 
€t  dépendance  de  ce  Vilkge  ;  et  que  ie§ 
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qu'en  i  788,  qu^il  fut  de  nouveau 

construit  eh  pont  tournant  ; 

Ce  fut  alors  que  la  voûte  qu'on 
dêrtvalissoit  ^  s^'écrdûla  'iout-à- 
coup , --sept  passant  y  péTiTOTTî 


Flamànâs  reîstèfèhï  en  possession  S'iin 
tiers ,  Çhiâteilenie  de  Coûrtraj  ;  lès  deux 
autres  tiers  restèrent  dans  la  dej)ehdarice 
du  Tournésîs. 

Aux  quatorzième  et  quinzième  siècles, 
il  se  àonna  des  bataàlës  tres-^ariglantes 
pour  la  pos^sessîon  de  ce  village  ;  au- 
joujrd'hui  il  est  etitiërenient  de  la  dé- 
pendance dn  Département  de  la  Xys  , 
Arrondissement  de  Courtraij. 

Je  vois  dans  les  manuscrits  sur  les 
Etats  du  Tournésis,  qu'en 'ifigà^  M,«^ 
Delfosse ,  étoit  '  jfteceveur  -  génei'aï  du 
Tournésis,  apj>ai:emment  qu^il  étojt  le 
Père  de  Nleo^ç  ©çîfôsse  dont  nous  Vè- 
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Cet  événement  malheureux  fit 
beaucoup  âe  Sruit  dans  le  temps, 
l'esprit  dergazèttés  en  parla. 

Le  pont    de   bois   primitif  à 


nons  de  parier^  qui  fut  créé  Baron  Del- 
fosse  et  d'EspîerFC^  ^  en  1 7:20^  , . 

Voyez  cei  ouprage  ,  quatorzième  >eû 
quinzième  siècles  ,  années  i,3  ,     ^^145. 

Item.  Année.  i5oo  ,  article  histoire 
des  Etats  du  Toiùnjésis, 

Voyez  le  m^anuscrit  sur  velin ,  intitulé: 
Origine  et  privilèges  de  Toumay ,  arti- 
cle Tournésis ,  appartenant  à  M.r  De- 
rg,sse  y  Président, 

Déduction  et  appliquation  de  preuves 
pour  les  Etats  du  Tournésis  j  imprimé  in- 
folio  )^  1735. 

.  Hecueil  de^  Mémoires  divers  sur  la  Belr 
gique^  appartenant  à  M,r  Hoperlant^ex- 
Législateur  y  foTTnat  in-^J*  vol.  j  et  1^^ 

Nobiliaire  des  Pays  >- Sas  ^  voL  2, 
page  685. 
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Tannée  i3i5  àvoît  de  chaque 
côté  des  petites  loges,  où  de- 
meuroient  des  Harengères  ,  dits 

j  Item ,  Relief  original  de  Ici  terre  d'Es" 
pierres  en  1642. 

Item.  Gmnd  Mémoire  concernant  le 
Tournésis^  par  M.r  Houerlant  du  Car-- 
mois  ,  Conëéillér-Pensionnkire  desdùs 
Etais,    "-■-'•■••'     '    ■  .'    -''  ■   '"  '  ■■''/ 

-Item.  Le  mânuàcrit  îhlttulé  :  Liber 
registjalis  Consulum  MétmpoUtanœ  ci-' 
vitatis  GandapensiUinpêi'  Chnstopfiômm 
V'anhtierae  j  t^jj. 

Rèchèfthès  dûdjiiitiquités  et-I^ohks-^  ' 
ses  de  Flajvdrês  ,  pages  i^  et  4^. 

Meyer,  Annales  de  Flaiidreé  ytliro 
\à ]f  ad  annum  i35i, 

y  ojez  aussi  la  lettre  originale  de  M,r 
QotJiaels'Vercrusse ^  jiuteur  de'  VKis-^ 
foire  de  Courtrày  y  adressée  a  V Aictèur 
âè  cet  ouptage  ,  en  ààtê  dit  20  ï)écèmbre 
x8o5 ,  N,^  4252  de  ses  tèttres iisçuês. 

ÎEèfciefs, 
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Merciers ,  des  Chirurgiens  ,  des 
Fripiers  ;  (a«  )  (28) 

Les  Chiriirgîçns  d'alors,  ra- 
soient,  comme  Tusage  s'en  est 
conservé  à  Tournay,  jusqu'à  la 
fin  du  i8.°'*  siècle. 

Çeq^'APWS  doit  faire  augurer 
que  ce  pont  étoit  très-passager  ^ 
puisqu'il  s'y  trouvoit  des  bouti-? 
ques  de  toute  espèce. 

Les  anciens  manuscrits  rap- 
portent qu'il  avoît  été  emporté 
parles  grandes  eaux  de  celle  an- 
iaée(  i3i50 

tiiilc  et  Pouay  (i5i50q«^ 
les  Flaniahds  avoient  cédé  naal- 
gré  eux  àla^t^cet  avoient  leurs 
Baillis  devenus  royaux,  qui ,  à  la 
faveur  de  ce  titre  et  du  Toisi- 
ToîmXII.  O 
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nage,    s'intituloîent    BaîIIis   de 
Tournay  ,    où  ils  prétëndoient 
exercer   la   justice   en    matière 
d'appeL  ^ 

Les  Ecclésiastiques  d'un  au- 
tre côté ,  à  la  faveur  des  décrets 
dès  Empereurs  ,  contenus  au 
Code  Théodosîen  ,  des  décré- 
tales  et  des  bulles  du  Pape  ,  ho- 
mologuées par  les  Princes ,  al- 
trayoîent  les  Toùrnésîens ,  par 
prévention  ,  pardévant  leurs  Tri- 
bunaux. 

Sur  plainte  du  Magistrat,  le 
Roi  déclare  que  le  Magistrat  res- 
sortit au  Bailli  d'Amienà^^  ët'nôn 
ailleurs ,  auquel  il  enjoint  d'em- 
pêcher que  les  Laïcs  Tourné- 
siens,  ne  soient  traduits  pour  eau- 
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%^^  réelles  ,  pardevant  les  Tri- 
bunaux Ecclésiastiques ,  matière 
qui  étoît  attribuée  exclusivement 
en  première  instance  au  Magis- 
trat  de  Tournay  ;(  ag)  (^S) 

Il  en  résulte  que  celle  préven- 
tion existoit  lors  en  matière  per- 
sonnelle; 

Il  paroît  aussi  que  Pierre 
Gaillard  ,  Bailli ,  ou  Lieutenant 
Châtelain  du  Tournésis,  s'avisa 
de  s'immiscer  et  de  connaître 
comme  Juge  d'appel ,  de  la  ju- 
risdiction  des  Magistrats  de 
Tournay.. 

L'éditdu  Roi,  le  lui  interdit 
^  également  y  â  lui  défendu  de  s'in- 
tituler Bailli  de  Tournay ,  mak 
.  bien  du  Tournésis, 
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Toutes  les  lois ,  charlrës,  coû- 
tâmes et  privilèges  des  Tourné- 
$rens ,  y  furent  solennellement 
(5o)  confirmés,  (  3o  ) 

Les  pluies  continuelles  de  Tan- 
liéé  pMcédenie,  causèrent  des 
inondations  si  abondaiilëSy  que 
beaucoup  de  terres  furent  isub* 
mergées,  les  moiss^onsnianquéeis 
par  la  pourriture  des  grains  ; 

Il  y  eut  une  famine  si  grande  , 
que  la  rasière  dé  bleâ  valut  à 
Tournây,  60  sols,  ceïle  de 
poix  70  sols ,  celle  d'avoine  ?o 
sois.  ^  -      - 

I^es  ven^angfes  av^îient  mah- 
quées  éû  Frahce  Y  année  précé- 
dente, Von  èuvoil  à  Tournay, 
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du  vin  àe  Su  Jean  (  Paroisse  ,  ) 
à  18  deniers  le  pot,  qui  suppor-     - 
toit  en  outre  trois  mailles  d'im- 
positions  au  lot;  (31  )  (3>i) 

Le  défaut  de  vin  fit  recourir 
à  la  bière ,  qu'on  avoit  défendu 
d'y  brasser,  vu  la  rareté  du  grain^ 

Cependant  le  Roi  autorise  le 
Bailli  de  Vermaindois,  de  le  per- 
mettre, à  moins  que  cela  ne  fît 
trop  bâiisser  le  prix  du  bled. 

La  peste  suivit  la  famine  et 
emporta  is^oooamesàTournay; 

L'Allemagne  fut  ravagée  de 
ce  fléau  ,  au  point  qu'elle  perdit 
le  tiers  de  ses  habitans. 
i3i7* 

Le  Curé  de  la  Paroisse  St. 
Jacques^  pose  laprepaièrepierra 

G  3 
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de  la  construction  du  Chœur  de 
(5û)  celte  Église.  (3a) 

i5i8. 

Le  Magistrat  fait  construire 
en  pierres ,  tel  qu'il  subsista  jus- 
qu'en 1789,  le  Pont  de  fer,  alors 
appelé  Pont  du  Château  ^  qui 
éloît  de  bois  et  si  petit  qu'un 
homme  seul  pouvoit  y  passer 
de  front,  il  étoit  défendu  par  une 
tour  qui  fut  démolie  depuis; 

Ce  pont  avoit  été  emporté  par 
rabondance  des  eaux  de  i3i5# 

Lesdifférens  a  vec  lesSeigneurs 
du  Bruîsle  (Château,)  avoîent 
nécessité  la  construction  d'une 
tour,  pour  défendre  l'accès  du 
pont. 

i5i8— i3ift. 

Le  Pape  envoie  le   Cardinal 
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Josserauj  (  33  )  comme  Légal  (55) 
ïiftédialeur  ,  pour  ménager  Ici 
paix  entre  la  Flaiîdre  et  la  Fran- 
ce; il  choisît  Tourna  j  pour  le 
lieu  des  conférences; 

Il  y  fit  son  entrée  solennelle  la 
veille  de  St.  Jean,  avec  les  Dé- 
putés du  Roi; 

Le  Légat  fut  logé  à  TÀbbaye 
de  St.  Martin,  et  les  Députés 
du  Roi  au  Palais  épiscopal, 

Guy  de  Boulogne  ,Evêque  de 
Tournay,  fut  chargé  d'inviter  le 
Comte  de  Flandres ,  d'y  aller  en- 
trer en  conférences. avec  le  Lé- 
gat et  les  Députésdu  Roi  ; 

Il  jugea  pliis  prudent  d'y  en- 
voyer deux  Frères  mineurs ,  que 
le  Comte  fit  emprisonner; 

G  4 
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Mais  les  inkances  offîcîetises 
dii  Prélat ,  eurent  leur  efficacîlë, 
ces  Religieux  furelît    relacKés. 

Robert  s'y  rendit  avec  son  fils 
Louis  ,  et  après  bien  des  débats  , 
la  paix  précédente  y  fut  con- 
firmée j 

Lîlle ,  Douay  et  Orcbîes,  res* 
tirent  au  Roi ,  et  il  obtint  modé- 
xalîon  de  moitié  des  ûao,ooo  li- 
vres qu'il  de  voit  payer  ; 

Le  Clergé  >  le  Magistrat  allè- 
rent au-deyarit  dé  lui,  jusqu'à  la 
IMtagdeleine ,  en  grande  céré- 
monîe. 

Les  Pères  Auguslîns,  depuis 
quelques  années  (  i  a^S  ,  )  en  pe- 
ut nombre  à  Tournay ,  présen- 
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teniUBC  requptcà  TÉvêque,  px)ur 
êlre  reçus  diéfinitivemenl  au  lor 
cal  des  Frjèr«6  de  la  Pénitence, 
où  ils  éioient  déjà,  (h)  (54) 

L'Évequç les  renvoya  au  Cha- 
pitre de  sa  Cathédrale ,  comme 
Curé  prîmiiif  de  la  Magdeleine, 
qui  aggréa  leur  réception  ^  sauf 
leurs  droits ^usdilSi  non^méinent 
ceux  d^offrande  ; 

Une  bulle  (ijig)  du  Pape 
(Jean  XXII  )  donnée  par  la  re- 
commandation du  Roi,  àîl*Ar« 
chévêqûe  de  ÎVheînxs^  à  TÉvêqtie 
de  Tournay  et  d'Orléans,  leur 
avoit  adjugé  ce  local  abandonné 
par  les  Frères  de  la  Pénitence  , 
d'après  les  constitutions  du  Con- 
cile dçLyoDj 

G  5 
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En  sorte  qu'on  peut  dire  que 
ragrément  de  TÉvêque  et  du 
Chapitre  ,  ne  furent  qu'une  con- 
firmatîoiî,  un  précis  convenu  sur 
les  droits  ordinaires  compétens 
au  Curé  de  la  Magdeleine ,  dans 
lesquels  ils  étoient  déjà  établis 
par  le  faîl; 

'  Ce  fut  les  Religieux  Au- 
gustins  ,  Guillaume  le  Feron  , 
Prieur  d'Angers  ,  et  Jean  de 
Troye ,  chargés  des  pouvoirs 
•de  Frère  Louis  ,  Provincial  de 
France,  qui  ménagèrent  et  con- 
clurent la  négociation. 

Les  Frères  de  la  Pénitence 
n'y  eurent  qu'un  petit  clos  et  une 
Cbapélle  dédiée  à  St. Barlbélémî. 

?ijlippe  de  Valois  leur  permit 
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(  1 336  j  )id'açte^çr  quelques  mai- 
sons pour  agrandir  leur  clos  , 
sans  payer  droit  d'amortisse- 
ment. ^ 

Ils  coïpmencèrent  à  bâtir  une 
Église  a  front  de  la  rue  à  deux 
Nefs,  le  portail  dpnnoît  sur  la 
rue  de  r Abbaye  des  Prés,  elle 
fut  tout-à-faît  construite  en  i564» 

L'Évêque  de  Tournay  Phi- 
lippe d'Artois ,  la  bénit  la  même 
année; 

L'agrandissement  du  Monas- 
tère ,  ne  fut  agréé  par  le  Magis- 
trat, qu'à  condition  querancien 
clos  seulement ,  conserveroit  le 
droit  d'asile ,  et  que  pour  le  ter- 
rain y  englobé  deptiis ,  il  y  con- 
serveroit toute  jarisdicliop. 
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i/u ti  des  premiers  ¥t  leurs  de 
celle  maison  (  ï3ii  ,  )  fut  Frère 
Robert; 

Louis  XI  et  plusieurs  autres 
Rois  de  France,  furent  les  bîen- 
faîteursde  Geité  maison. 

La  pesle  qui  éclata  àToufnay, 
au  commencement  du  17.'**  siè- 
cle ,  les  oilîjgea  de  cTian^er  Te 
portail  de  leur  Église  et  de  le  pla- 
cer â  Tendroît  où  il  est  aujour- 
d'iiui, rue  d*Audenard.e  ou  des 
Augûstîns  I  â  causô  que  les  pes- 
tiférés étoient  logés  à  la  rue 
Tranchante,  et  dévoient  passer 
par  la  rue  de  T  Abba  je  des  Prés* 

Ils  obtinrent  (^i&iQ )  des  Ar- 
cbiducs  Albert  et  Isabelle  ,  le 
]pouvôir  de  posséder  des  hériia* 
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ges  jusqu'à  la  cdhcurrenée  de 
2000  florins  de  renie  ,  â  eondi- 
lîon  qu'ils  seroîent  soumis  aux 
impôts,  comme  s'ils  contîhuoient 
d'exikier  entre  mains  IWïcs  ; 

Comme  ces  Pères  sont  les  plus 
anciens ,  ils  marchent  les  pre- 
miers à  la  Procession  ;  ' 

Ils  sont  vêtus  dé  noir  quand 
ils  sortent ,  et  en  blanc  dans  leiiV 
Cloître  ; 

Ils  possèdent  environ  û4oo  flo- 
rinsde  revenus,coropris  les  obits> 
fondations  et  renies  ; 

Ces  Religieux  rendirent  dé 
tous  temps  de  grands  services 
z\k  public,  plusieurs  de  leurs  Pè- 
res, enseîgnoient  les  hu^nanîtés 
au  Collège  de  Si.  Paul,  qui  étoit 
celui  du  Chapitre  en  2768. 
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Le  iQ^'l^fm^^irean^^^'^^^^^ 
Je  Père  Athanase  le  Mercier  , 
sous-Prieur ,  et  le  Père  Gaspart 
Gpbîert,, Religieux  de  cç  Cou- 
vent, furent  condamnés  à  mort, 
par  le  Tribunal  révolutionnaire, 
séant  à  Bruxelles ,  sur  la  dénon- 
ciation   de  Frère  Etienne  Po^- 
tLier,  d'avoir  dît  au  Réfectoire , 
que  le  peuple  alloît  prendre  les 
armes  contre  les  français,  à  cause 
delà  famine. 

Tous  les  Juges  Belges  ,  votè- 
rent pour  la  mort ,  un  seul  Juge 
français ,  Auger,  vola  pour  la  ré- 
clusion jusqu'à  la  paix  générale. 
Ce  jugement  fut  exécuté  le 
même  jour; 

Ces  deux  victimes  delà  fureur 
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rëvoîutionnàîre  ,  allèrent  à  la 
mort  avec  beaucoup  de  résigna- 
tion cbrélîenne} 

Ilsétoient  doués  de  toutes  les 
Tenus,  et  ils  furem  universelle- 
ment regretés. 

Ce  Couvent  fut  supprimé  en 
1795 ,  avec  tous  ceux  de  la  Bel- 
gique. 

Le  Père  Vandamme  en  fut  le 
dernier  Prieur. 

Favart-Despretz  ,  en  fit  l'ac- 
quisition sans  le  payer  et  obtint 
de  le  démolir,  ce  qu'il  effectua 
en  partie,  il  ne  reste  que  les  murs; 

I]  fit  banqueroute  et  cession 
misérable  en  1801;  son  curateur 
fut  P.  J.Dion,  Agent  d'affaires; 

Ce  clos  fut  revendu  depuis  par 
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î'AcImlnisiratiQn  du  Départe- 
ment  ÀeJemmapeSy  en  i8o5, 
et  le  Cafetier  Limonadier  Brixe, 
en  fut  l'Acquéreur  pour  le  prix 
de  4i00o  franca^ 

Je  viens  de  me  procurer  Vhis" 
toire  manuscrite  du  Couvent  des 
Pères  Augustin^  de  Tournay  , 
composé  en  164^ ,  par  le  Révé- 
rend Père  Jacques  de  Laparie^ 
Prieur  dudit  Cauvent,  il  con*- 
lîènt  65  chapitres ,  le  dernier  est 
d'une  autre  composition  que  de 
l'Auteur  cité.  Ce  mamiscrît  est 
im  in»4«^  contenant  38o  pages; 
Ton  y  voit  que  la  bulle  du  Pape 
Jean  XXII ,  qui  donne  le  Cou- 
vent des  Saccites  aux  Pères  Au- 
giistins ,  est  de  Tan  1 5iy* 
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En  i336,  le  Roi  de  France 
Philippe  de  Valois ,  permît  aux 
Pélreis  Auguslîns  d'acquérir  des 
héritages  pour  construire  une 
plus  grande  Église;  Catherine  de 
St,  Quentin,  riche  Demoiselle  » 
dohna  à  ces  Pères ,  deux  mai- 
sons èroche  leur  Couvent,  et 
fonda  une  Chapelle  sous  Tinvo- 
cation  de  Ste.  Catherine,  en  leur 
Église ,  son  testament,  de  Tan 
i34o>  fut  approuvé  par  les Éche»* 
vins  deTôurnay. 

En  i5/^7 ,1e  Magistrat  de  no- 
tre Ville  ,  permit  à  ces  Pères  , 
d'acquérir  des  héritages,  encon* 
séquence  lé  Couvent  fit  diverses 
acquisitions. 

En  x565,  le  S/  Guillaume 
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Auppche ,  fonda  au  Couvent  de 
ces  Pèrc5,  un  anniversaîxej 
r,  Deux    ans    après  ,    Philippe 
d^Ar boi$ ,  É vequ e  de.  To urnay  > 
consacra  leur  nouvelle  Eglise* 

En  1^77,  Charles  V  défendît 
à  ces  Pères  de  recevoir  et  donner 
asile  aux  homicides  dans  leur 
Monastère  sauf  en  leur  Église. 
•  En  iS8i,  un  Cordonnier  nom- 
mé Thomas  de  rArpine,  pour 
îivoir  mahraîté  un  Religieux 
Augustin  ,  fut  condanirîé  è  une 
ainende.  honorable. 

Le  Magislrat  ajant  voulu  en* 
freîndre  Himmumilé  duCouvent, 
îdeslettres  deÇharlesy I de  i4Pi> 
la  maintinrent; 

L'année  suivante  ^  le  Père  Au- 
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gustîn  Chrétien  de  Haulerîve , 
fut  fait  Évêque  de  Lauiriquer. 

En  i4io,  Gérard  Lenaîn  y 
fonda  un  obît;  en  1420,  le  S/, 
Augustin  Isbarre ,  Échanson  du 
Roi  de  France,  et  Maître  deTHô. 
tel  de  la  Monnoîede  Tournay, 
fila  ces  Pères  une  riche  donation; 

En  i4û52,  Maître  Nicolas  Hor- 
nut ,  y  fonda  deux  obîls. 

En  i448>DemoiselleFuyaude^ 
y  fonda  un  obit;  fondation  d'o- 
bils  de  Martin  Lemaire,  en  1467» 

La  même  année,   Louis  XI 
permit    à  ces  Pères  d'acquérir 
des  héritages  jusqu^à  Ja  concur- 
rence de  200  livres  tournois,  de* 
rente. 

En  14723;*  Mathieu  Saisou  ^ 
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leur  ygqa  à  chaque  Carême  , 
eentli^rengs,  que  les  Pères  Groi* 
sieris  de  Tournay ,  leur  dévoient 
délivrer,  et  que  le  gouvernement 
acquîtoît  et  délivroit  aces  Pères, 
après  qu'il  eut  supprimé  les 
Croisiers  6111784. 

Michel  Pouier ,  et  Demoiselle 
Jeanne  de  la  Croix ,  leur  donpè- 
tent  chacun  une  maison  en  i58i 
çt  1482;  Tannée  suivante,  do- 
lard-Mallet  et  Aelis  de  Farvac-^ 
ques  ,  y  fondèrent  chacun  un 
obit  à  perpétuité. 

En  1488,  Nicolas  Flament^ 
Abbé  de  St.  Martin ,  y  fond^  un 
©bit  à  perpétuité. 

Louis  XII,  en  1498,  parletr 
tres-paientes  du  5  Pctobre  de  la 
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même  ahnée ,  adressées  au  Ma- 
gistrat de  Tournay,  exempta  les 
Pères  AugUstihs  dudît  Tournay, 
de  toute  îàipositîon  sur  les  con- 
sommations, et  leur  bcirojra  celle 
sur  le  vlh  jusqu'à  la  cdnGUrrence 
de  5o  pipes  chaque  annéiej  ce 
privilège  trop  étendu  >  dut  êtra 
modifié  en  divers  temps  j  au  mi- 
lieu du  i8i"*  siècle >  l'exemption 
éloit  réduite  à  un  brassin  pour  la 
bière ,  et  à  7  pièces  pouf  le  vin. 

liVn  i5o5  ,  Olivier  Vaiide- 
reensel ,  ei  Marie  PlarcLeval ,  sa 
femme,  donnèrent  à  ce  Couvent 
une  maison  et  jardin  ;  rue  Mu- 
chevaques; 

Ces  Pères  en  achetèrent  une 
antre. 
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Agnès  de  Guegnies  y  fonda  un 
obil  en  i5o2* 

En  1 55a,  Messîre  Lion  Hac- 
çart,  Chanoine  de  Tournay  ^ 
donna  à  ce  Couvent  une  rente  de 
lû  florins  Carolus  d'or  Tan^hy- 
pôthéquée  sur  T  Office  des  Impli* 
candesde  la  Cathédrale. 

Charles  le  Quint  en  1 565,  per- 
init  à  ces  Pères  d'agrandir  leur 
Couvent ,  ùonobslant  Topposl* 
tion  du  Magistrat. 
'  Postérieurement  Wallerand 
Helle  et  sa  femme ,  y  fondèrent 
un  obit. 

En  i566,  les  Gueux  dits  Cal- 
vinistes, pillèrent  le  Couvent  des 
Augustins  de  Tournay  ;  depuis 
les.  Pères  Jésuites  cherchère;at  à 


dby  Google 


»E  Toûrway;  167^ 
avoir  le  Couvent  de  ces  Pères , 
tnaîs  leur  Prieur,  dit  le  Père  Pis- 
ter, qui  s'eitïllûsti'é  par  stfn  zèle 
aciif  et  fructueux  pour  le  bien  de 
la  ïïiaîson, Tendit  les  tenlàtiVes 
des  enfansde  tbyôîa  inefficaces. 

En  i577  et  iBygy  Georges 
Vandame  et  Jean  Localiu  y  fon- 
dèrent leurs  obits. 

En  iBgi  9  TÉvêque  Vende- 
ville,  négocia  à  Rome,  l'union 
du  Couvent  de  Tournày ,  jadis 
de  la  Province  de  France ,  avec 
celle  des  Pays-Bas,  dite  de  Co- 
logne. 

En  1572, le  Prieur  Augustin 
Gnditë,  i^étaMît  là  d!îs^ciplînfe  et 
les  bonnes  mteùrsdâné  le  Cou- 


vent. 
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En  iS94f  Demoiselle  Jacque- 
line de  "VVaudrîppnt ,  y  fo^dauft 
anni  versaîre,et  Gilles  le  Mçrci^r, 
des  messes. 

En  iSgg  et  160 1 ,  la  Demoî- 
selle  Jeanne  Delannay  et  le  S// 
lie  piamigny/y  fondèrent  plu- 
sjeurs  Messes  à  perpétuité. 

En  161  o,  161 1  et  1612,  fon* 
dation  de  Messes  par  la  Demoi- 
selle Chrétienne  Corriq,  le  Cha- 
noinelaDeuze  çt  le  S/Deslogçîs. 

Cette  année,  ces  Pères  ^gran-- 
ilirent  leur  jardin ,  et  Nicolas 
Monnari,  y  fonda  sonanniyer-. 
.iSiaire^   ;     ^^-  '  •'  ..^  ' ,.-:.'. 

laesJéstlites  écho^^rent  dian$ 
Jeur  tèntatiye  d'avoir  la  pré- 
séance sur  ce  Couvent. 

Eo 
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En  1612,  les  Archiducs  Albert 
et  Isabelle,  auiorîsèrent  ce  Cou- 
vent à  acquérir  des  iiiimeubles 
jusqu'à  la  concurrence  de  2000 
florins  4«  rente,  CQmme  on  Ta 
dit  préçëdcmmeni.  - 

En  101 5,MicbeI  Delrue,fonde 
son  an||iifçrsaîre  en  ce  .Co^yetît. 

En  îSiB  ,  les^  Jésuites  cher- 
chent inutilement  à  empêcher  ces 
Pères  ^  recevoir  des  Novices,  à 
cause  que  les  Augusiîns  ensei- 
gnoient  les  cinq  cl^a^ses  d'huma- 
nité dans  plusie.urs  Villes  des 
Pays-Bas  et  génoient  Péiablisse- 
ment  des  Collèges  qi|e  les. Pères 
Jésuites  vQiilioieiît,  y  établir;  en 
effets  les  A^gustins  avoîent  des 
Collèges, 

Tcm^XJL  H        i 
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A  Bruxelles,  dès  iGor/ 
A  Anvers;,  1607, 

A&and,  1609, 

A  Louvain  ,     *    iSia, 
AHasselt,  i6i4^ 

A  Diest,  1G14, 

ABoxivigtiê,        1614 1 
AHtijr,  i6t5V 

ATirlemorit,       1617  v 
A  Lille  et  EngbierîjiGas, 
A  Bruges,  i6q5 f 

AYpres,  16^4, 

A  la  Ëassée,        1627, 
A  Teraionàe  ,      i  G42  , 
Et  HazeWouck ,  1642» 
En  i6i5>Isâbeau  le  Prévost 
y  fonda-son  âniïivéï^sliîre.^ 

Ërt  i6f  7  et  ânnégs  éui vantes , 
les  Pères  Augustîns  rendirent 
beauadup  de  servièès  au^   ba- 
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bîtans     attaqués    de    là    peste. 

L'an  iSï8,Messirc  Gilles  Du- 
tilleul  ,  CÉaridîne  et  Écolâtre  de 
la  Cathédrale ,  y  fonda  six  Mes- 
ses par  mois ,  a  perpéllïîtë ,  pour 
le  repos  de"  son  âme,  pour  le  fond 
duquel  son  Exécuteur  testaraen- 
taîre^leCÉanoiiiedciusîn^  fournit 
de  l'argent  pour  acheter  qûîriàié 
cens  de  terres ,  situés  à  Êpîechîn, 
de  Pierre  Laporte ,  Vendeur  , 
pour  le  prix  de  600  florins 
Carolus,  5o  florins  de  carîtéV  et 
un  doublé  ducat  dé  gratuit. 

En  1 6ûo,lé  dortoir  fut  agrandi. 

En  1621 ,  M/  d*Ènîietières 
donna  à  ce  Couvent  diverses 
rentes  sises  avec  hypothèque  à 
Brasniehil  eit  a  Raùcoux,  pïus 
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une  rente  de  5o  florins  ran,  siir. 
la  VîUe  ,  à  charge  de  célébrer 
dou2ie  Messes  Tan,  pour  le  repos 
de  son  anae^ 

En  1 6û5 ,  Simon  V arvenne  , 
fonde  un  anniversaire  et  donne 
pour  fond  et  dotation  d'iceluî  , 
ijne  maison  sise  à  Tournay,  aux 
Salines. 

En  i6Q4f  ce  Couvent  acheta 
quatre  bonniers  de  terres,  situés 
à  Willemeau;l'oh  érigea  la  même 
année,  la  Confrérie  deSt.  Joa- 
cllim  ;  ils  acquirent  la  même  an- 
née, une  pièce  de  terres  à  Tem- 
pleuve,  une  autre  à  Willem  , 
plus  une  rente  de  20  florins  Tan, 
sur  le  S/  Gruson  ,  et  une  de  dix 
sur  Iserby ,  à  Seclin  j  plus  ,  deux 
maisons  sises  à  Tournay,  rue 
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de  la  Magdeleine;  des  parties  de 
prairies  situées  à  Cobrieux  et 
lieaucoùrt  ;  utie  maison  et  héri- 
tage,  à  Obîgîes  ,  une  rente  de  i5 
florins  l'an ,  sur  Gobert  et  con- 
sdrs;  ces  acquisîtionsproverioient 
ditf  produit  de  la  dote  de  plusieurs 
ïtelî^eux  profes; 

Cette  même  année,  Philippe 
Petru  y  fonda  son  anniversaire , 
etle  Gotivént  acquit  diverses  ren- 
tes consîtué  es  à  Lille,  Armeri- 
tîèrès,  Càtnîities,  Cjsoing,  Mou- 
chin  ,  Mdns-éri-Pévèle,  Enne- 
lièreà,  Àscq  ,  Deùlémont  ,  et 
partî'e  de  deux  maisdns  ,  sises  k 
IMe: 

En  1625  ,  le  Couvent  bâtît 
plusieurs  maisons  joignantes  le 

H  3 
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Couvent ,  et  construisît  sa  bras- 
serie ;  les  Jésuites  tâchèrent  en- 
vain  d*ôter  la  charge  de  soigner 
3es  pestiférés  aux  Pères,  de  C0 
Couvent. 

La  mênife  année ,  ce  Couvent 
acheta  une  niaison  çt  h^nta^^^  , 
située  à  Pecq  et  des  ii^re^^^^^/^i^ 
coing ,  des  prairies  à  Po|les  et 
Leaucourt ,  et  quatre  renies  cons- 
tituées ,  à  Blandaîn  j,  jËYT^I^pl^^, 
Kain  et  Estaiinpuis.   :  ,  ^  .  _      , 

Cette  année,  les  pareps  du 
PèreBargibant ,  fondèrent  leur 
anniversaire  en  ce  Couvents. 

En    1626,  le  Couvent  acquît 
diverses    rentes   constituées ,    à 
JLeuze ,  Braffç  et  Tfaieulaint. 
.   En  1628  ,  le  Père    Clément 
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Delemarllère  et  Sfees  pfireiîs,  don- 
nèrent à  jce  Coiif  eni  des  terres  à 
Blandaîn  et  divers  auires  biens  , 
à  charge  de  célébrer  un  obii  par 
an,  pour  le  repos  de  leurrâmes. 

La  même  a»née ,  le  Chanoine 
Dychambge  fanda  six  bourses  à 
Douaj ,  au  profit  des  Religieux 
de  ce  Couvent. 

En  i65i,  fondation  de  six 
Messes  à  dire  chaque  Carcmei> 
aru  Mont  de  la  TriQité ,:  dont  la 
dotation  CdQnsîsioît^n  une  rente 
à  Foarcroix  ,  plus  racquisîtion 
d*une  rente  de  14  florins  à  Évrei- 
çnies  ^  el/ondatîon  de  Fobit  de 
Jean  Opalfens,  qui  donna  plu*- 
sieurs  rentes-foncières  pour  émo* 
lument. 

H  4 
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•  En  1667,  la  conquête  de  Tour- 
nay  par  Louis  XIV,  mit  ce  Cou- 
vent sous  la  Province  de  Lille. 

En  1700,  Messîre  de  la  Cha- 
pelle, Seigneur  de  Maillerîe , 
fonde  une  messe  quotidienne 
d'onze  heures ,  en  ce  Couvent. 

Le  siège  de  1 709  fit  beaucoup 
de  tort  à  l'Église  et  aux  Cloîtres, 
par  Féclat  des  bombes  ;  on  cher- 
cha à  les  réparer,  ■ 

En  1 7^6 ,  la  prcnxîère  pierre 
des  nouveaux  Cloîtres  fut  posée 
par  les  &.'*  Alexandre-Auguste 
et  Georges -François  Penincq, 
au  nom  du  corps  des  Chaufour- 
niers de  Tournaj;  en  1744» 
Touvrage  fut  achevé. 

En  1748,1e  Chapitre,les  Chau- 
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fournîers  et  divers  Particuliers , 
avoient  fourni  le  bois,  la  chaux 
et  rargerit  quêté  qui  alloit  à  65 14 
florins  5  deniers;  le  dégât  fait 
par  le  siège  de  1709,  avoît  été 
expertisé  monter  à  77,528  livres 
tournois. 

Voici  la  liste  des  Prieurs  du 
Couvent  des  Auguslins. 

Louis, Provincial  de  France, 

Guillaume  Leferon ,  i5ig. 
Robert  de  Paris,  i55i,  iSSf^; 
1544  et  i^BbV 
JeanPelinesque^  Provincial, 

Chrétien  de  Hautèrîve,  depuis 
Evê(|uede  Lautrîquér,  i4oo. 

Mathieu  Silvesire^  Provincîâî, 
i4o2.  H  5 
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Mathieu  Duflo^,  i^53[ç>..  ^       : 

Guillaume  Sacot,  1421. 

Gilles  de  St.  Quentin  ,  r^^a. 

Jean  Delemer,  1448» 

ÎMicîielGilles,  1467,  1469  et 
1476.  ,       \ 

Louis  Gondebaud,  14S7. 

Jean  de  Francheville ,  1 5oi2. 

Mathieu  FJament  ,1 535. 

Arnould  Bonenfant ,  ihSg  , 
15421  et  1559. 

Jean  Leçhantre,  Provincial, 
i-55o.     '.^ 

ViexTQ  Boulanger,  dit  Pîslor , 
Provincial,  depuis  Vicaire-géné- 
ral pour  toute  la  France,  i565, 

Jean  Polhier,  1571. 

Mathieu  Moulenay  ,  i58G. 

Jean  ]\lirou  ^  1 689, 
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Augustin  Gnolie ,  1&91. 
Jacques  Bolzart ,  iSgî. 
Georges  Maigret,  i599,m-; 

<:lus  1609.  ^^ 

Nicolas  Vassarl,  1611. 
Charles Verpn,  161 5î,  inclus 

1625. 

Grégoire  Daîneff,  1616. 
Prosper  StelUrt,  1617  à  i6a3. 
Charles  Veron  ,  i6â3  à  i6a$* 
Clément  Delemarlière ,  1626 

ài63o. 

.   Thomas  Delerue,  1^4*  • 
Jacques   Delaporte,   i656   â 

1657. 
Clément  Delemarlière ,  i638 

à  i64su       • 

François  Coilk>  1645  à  \64p^- 
Paul  Wecq^  1648. 
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Gérard  de  Formanaîr ,  i64g. 

PauIWeçq,i65o. 

Jean-Baptiste  Depernes,  1 65  2. 

Jacques  Delaporte  ,  i653  à 
i655; 

Antoine  Paré ,  i656. 

Pierre  Guffin,  1736  à  17^9 
et  1742. 

Augustin  Fatàdis  >  1748  à 
1754. 

Jacques  Fernellemoni ,  1754 
à  1767. 

Barthélémi  Gabriel,  1757  à 
1765.  :  r 

Jérôme  Fierlet ,  1763^. 

Athanase  Lemereier ,  1780  > 
assassiné  en  1796  ,  par  Je  Tribu- 
nal révolutionnaire  de  Bruxelles. 

Pierre  VamUmme ,  dermer 
Prieur  depuis  1783  à  i/gS. 
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L'on  a  vu  et  l'on  verra  dans  le 
cours  de  cet  ouvrage  que   )'ai 
toujours  regardé  rétablissement 
des  Jésuites  comme  extrêmement 
important,  utile  et  même  néces- 
saire pour  l'éducation  de  la  jeu- 
nesse ,  le  règne  de  la  piété  ,    de 
la  science ,  des  mœurs  et  de  l'o- 
béissance qui  est  due  légitime- 
ment aux  Princes  de  la  terre  ; 
l'on  sera  peut-être  étonné  d'un 
autre  abord  que  je  décris  ce  que 
rhistoiré  de    Tournay    raconte 
contre  les  Enfans  de  Loyola  ; 
mais  que  le  Lecteur  se   pénètre 
une  bonne  fois  du  principe  qu'ab- 
solument vrai  et  impartial,  je  ne 
cache  la  vérité  sous  aucune  es- 
pèce de  considération,  et  qu'en 
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historien  véridique,  je  dépouille 
les  monumens  qu'on  me  présente 
tels  que  je  les  trouve;  les  Jésui- 
tes ont  eu  leurs  foibJes,  les  affai- 
res des  Pérès  Girard  ,  Recteur  à 
Toulon,  celle  du  Père  Laval- 
lette.  Procureur-général  de  l'Or- 
dre à  la  Martinique,  ne  sonipas 
le  côté  le  pluslouable  elle  coup, 
d'œilleplus  radieux  sous  lequel 
on  les  regarde  comaïunémenl;  ; 
Mais  en  revanche  les  Fonda-- 
leurs  du   Paraguay ,    les  Mis^ 
sionnaires  de  la  Chine  et  du  Ja- 
pon ,  des  Indes  et  de  l'Amérique; 
hs  Prédicateurs  des  Rois  ,  hs 
premiers  Ecrivains  ,  les  Théplo- 
giens,  les  Ascétiques ,  les  Gaho- 
nisies  et  les  Sa  vans  de  toutes  lesj 
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cla$se$,  dans  ^  4«gré  Je  plus 
éminent,  effacent  prodigieuse- 
ment le  reproche  peui-èlre  fon4é 
à  quelques  égards,  etqu'oalçUF 
a  souvent fi^it,d'écarfcer  ceux  qui 
leur  faîsoieni  ombrage  et  de  s'at- 
tirer exclusivement  rinsiruclion 
delà  jeunesse,  la' direction  des. 
Séminaires,  legouvernementdes 
Diocèses  et  leur  influence  dans 
}e$  Cours ,  en  dirigeant  la  cons-; 
cience  des  Princes;  sur  quoi  les 
hommes  impartiaux  remarqqent 
•  que  s'ils  avoient  continué  à  exis- 
ter^ avec  leur  immense  crédit^ 
les  guerres  sanglantes  que  le  phî- 
losophisme  enfant^  pour  renver*? 
ser  le  trope  et  reDcensoir,.n'eus-^, 
sent  jamais   existé  9  et  comm^ 
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il  faut  ua'  Milieu  ëri  toviiyVàn 
préférera  toujours  iin  état  tran- 
quille, a  ved  une  compagnie  qui 
înatruit  fructueusement  la  jeu- 
nesse dans  la  carrière  des  mœurs 
et  de  la  vertu  , 

Qu'un  Pays  sans  cesse  agité 
par  le  cratère  révolutionnaire  et 
anarchîque  ,  dans  lequel  la  vin- 
dicte des  lois  est  iiri  si  foible  res- 
sort pour  la  répression  des  délits 
secrets  qui  minent  Tordre  social , 
et  le  livrent  en  prbîe  à  totis  les 
maux ,  fruit  du  défaut  d'instruc- 
tion et  du  règne  de  Timpiélé. 

Vojez  la  Chronique  manucrîte 
du  Couvent  des  •  Pères  'Jiugusiins' 
de  Toûrnay  ,  par  Jacques  Delà-^^ 
porte^  Prieur  dùdit  Coûvèntyln-^'^^ 
1742  ,  pages  2^6  p  27,  2S,  40, 4i> 
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48,49,53,54,   64,65,68,69, 

73 ,  78 ,  79  »  83 ,  87  ,  92,  95 , 96, 
99,  100 ,  io4i  io5,  ii5^  119, 
120, i5i,  i36, 159,  i4o,i49> 
i5o,  i54>  i55,  i65,  164,1781 
180,  184,  190,  194»  so5,ai8, 
228 ,  259 ,  q4o  >  ^49  »  ^55, 267, 
268 ,269 ,  271 ,  274^275,  380  > 
287,  292,  3o2,  So5,  3ô6,3io> 
3i5>3i6,  317,524,525,331, 
indus  38of 

item.  L'ouvrage  171-12  ^  inti^ 
tuléi  Procès  au  Père  Girard^^, 
Recteur  du  Collège  des  Jésuites  , 
de  Toulon^  et  de  la  Demoiselle 
Cadière ,  4  ^^^»  ^^'  ^  ^  >  ^  ^^  Bàye^  : 
che!i  Zwart  ^  173 !• 

Itéra.  Zf  Procès  du  Père  Lu" 
Valette^  Jésuite,  avec  Jean  Lioncy^ 
//î-12,   Parîsy   1761  ,  crA^j  Itf- 
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prUuff  rue  St.  Jacques  à  V Olivier. 

Les  guerres  contîntitBlles  entre 
la  Flandre  et  la  France,  ré  j  ail- 
îissoient  sur  Tourna  j  ,  la  Porte 
de  Cpquerelle  (  Lille,)  fut  défen- 
due par  H  eonsiPUctipH  de  deux 
tours,  qui  en  rendoientles  appr©- 
(  55  )  çhes plus  difficiles,  (  35 )  elje^  exis- 
tent encore  aujourd'hui  (1806). 

L'Évêque  et  leChapitir^  (i^a©) 

exposent  dans  tàuiît  Dipclse , 

les  peliques  de  la  Sainte  Yiergq  ; 

..Le^  peuples  de  la  Flandre, 

les  reçGtivenl  avçc  le^  sentimeqs 

(36)  de  la  plus  yive  piété,  (se  )  ; 

Gilles  le  Muysis,  attribue  h 
cet  acte  dedévotionjrabondance 
des  récoltes  de  celte  année ,  qui 
fut  telle ,  qu'une  mesure  de  bled, 
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(gui  selon  Budée  contemit  six 
muids,  )  pe  valoît  qu*undemîas, 
ou  six  oncps  d'argent,^  4<^  francs 
environ  de  nosjours; 

Ainsi  Je  muid  de  bled  pe$ant 
^640  livres,  nq  valoit  giie  6  li- 
Yres.^if^  sols  de,  nos  JQ^urs;  ,j 
^  ^  IL €i§t  probable  çppçndant  que 
la  mesure  à  Tourpay^nç  pesoit 
que  200  livres ,  ce  qui  est  corr 
respondant  à  la  rxie^urç  de  Paris, 
qui  éqiil v^ui  UHi4j2Sf  lier  de  bled-, 
qui  contient  ii2  boisseLlux  elle 
Loisseau  i7.Iivres  de  France,  par 
consé^uenl  1^  fcoisseaua:,  où  la 
mesui'e  de  bled  pèsent  sq^^ livres 
de  France,      ! 

L'on  a  vu  (1274)  combien 
la  condeaçendance  de  Philippe 
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Mtis ,  Evêque  de  Tournaj,  au- 
tomâ  les  Rois  He  France,  à  éten- 
dre ïe  coxïTs  des  nlbnnôiès  frap^ 
pées  à  leur  type  ; 

Gujde  Boulogne^pôurnepas 
sortir  inutilement  de  la  concur- 
rence d'un  droit  réduit  à  rien pïr 
le  fait,  puisque  la  monndie  royale 
étoit  la  plus  courante  et  multi- 
pliée,  et  que  celle  des  Évêques 
se  réduisoit  â  un  droiVsôn's  réa- 
lité, Guy  de  Boulogne,  en  habile 
politique ,  sut  tirer  un  parti  fruc- 
tueux dé  ce  fantôme  de  pouvoir; 
Il  s  aboucha  avec  lès  Ministre^ 
du  Roi ,  et  après  plusieurs  con- 
(37)  férences ,  (  37  )  il  fut  convenu  que 
PEvêque  céderoit  au  Roi ,  son 
droit  de  battre  monnoie ,  avec  la 
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jurîsdîciion  et  ém^Iumèn^  y  ait- 
ïiexés ,  ainsi  gue^son  droit  de  su- 
preme  et  haut  Justicier,. dssiBS 
Toiirpay  et  sei Faubourgs  ; , 

Le  Roi ,  ènr  échange  liit!Ciéda, 
les  domaines  seigneuriaux  et  uti- 
les  des  Villages  d'Helchin  ^  St. 
Génois,  Bossut,  Wèze,  Velvaîn, 
dansleTournésîs,  ceux  de  Le- 
zennes,  Wazemmes  etEsquer- 
mes-lez-Lille  ,  qui  forment  au- 
jourd'hui (  1790 O  le  gros,  le 
plus  fructueux  de  la  manse  épis- 
copale. 

L'Evêque  s*y  réserva  touîe 
exemption  d'imposition  et  toute 
jurîsdiclion  dans  le  Palais  épis-*. 
copal ,  et  quelques  maisons  y  at- 
tachées.; 
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^^^ei  étïiângè  en  dëchirgeant 
nés  JÊvêqùés  ,'  d'ûrie  souveraî- 
rièïé  dônf  iî^  ne  pouvoîent  plus 
soutenir  le  poids,  restaura  les  rè- 
•  tenu's  é'pîscopaûx,'  du  poïnt  qu'en 
1789,  l'on  prétend  qu'ils  allei- 
gnoiént  Bp^obo  florins  Tan  ; 

L'on  voit  encore  aujourd'hui 
(  ï8o5 ,  )  une  pierre  sur  la  rue 
faisant  le  Coin  du  Clos  dô  TÉvé- 
ché  et  du  Marché  aux  Poteries , 
jyrb  de  îa  voùfe  qui  conduit  à  lâ 
Cathédrale,  où  d'un  côté,  sont 
les  arraes  de  la  Cathédrale,  et 
de  l'autre  celles  delà  Ville; 

Cette  borné  fixe  les  limites  des 
deux  jurisdîclJôris,  eliï  n'y  apaà 
dé  doute  qu'elle  fut  lôrs  plantée 
d'un  commun  accord ,  J)*our  les 
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déterminer  d'utie  manière  pré- 

dse; 

Deux    autres    pierres,    maïs 
s'àTB  armes^  cofitînuèi*èml%Hi-^ 
gnerheni  tîS^*à-vis  des  aficî^ns        \ 
Prêtres,  à  côté  de  la  baraque  du 
Savetier,  teiiant  à  la  Cathédrale.. 

l521. 

Le  Magistrat  et  le  Chapitre, 
étoiént  en  discussion  (s»)  sur  les  (38) 
droits  capîtulaires  au  pesage  des 
grains  et  celui  du  vinmîsénbou- 
telle. 

Un  concordat  du  17  Octobre , 
la  pacifie  et  la  détermine  ; 

D'abord  les  parties  convin-* 
rentdé  soumettre  leur  différent, 
pour  le  pririctpal,  à  T arbitrage 
du  Parlement  de  Paris  ; 
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Provlslonnellement  les  Pr^- 
vôt-Jurës  arrêtèrent  que  le  Cha- 
pitre percevroît  dés  Marchands 
de  F:in  >  àen:^^  p p  ts  de  vi a ,  (  4  bp  u- 
teilles)  à  chaque  tonnîeé^u  tnïs  en 
bouteille,  et  qui  seront  perçus 
par  un  préposé  du  Chapitre  ; 

Pour  ce  quî  concernoit  Yaffo^ 
rage^maletaudey  ouinaposition  sur 
la  bière,  les  Prévôt-Jurés  sont 
chargés  d*en  nommer  le  Percep- 
teur intègre  ^  qui  prêtera  son  ser* 
ment  entre  leurs  mains ,  en  pré- 
sence d'un  Député  du  Chapitre, 
de  bien  remplir  sts  fonctions ,  et 
de  rendre  compte  au  Député  du 
Chapitre,  {dit  alors.  Clerc  des 
Enseignes ,  )  du  nombre  des  ton- 
neaux quî  seront  vendus  et  des 

fraudes 
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fraudes  qui  pourroîenfc  se  com* 
mettre  contre  les  droits  du  Clia* 
pitre ,  dans   la   perception  ,   ce  . 
dont  lesdîts  Prévôt-Jurès  ,  se- 
ront les  Juges  et  Arbitres  ; 

Les  droits  étoient  comme  on  l'a 
vu  (plus  haut)  de  trois  maillés, 
au  tonneau  de  bière  ,  qui  étoient^ 
réduits  à  une  maille  et  demie  sur. 
la  partie  de  Tburnay,  nouvelle- 
ment réunie  et  située  à  la  rive- 
droite  de  l'Escaut; 

Pierre  Gaillard  ,  Châtelain 
royal  du  Tournésîs  ,  commis 
par  le  Roi  ^  ratifia  cet  accord, 
agréé  d'un  commun  consente* 
ment  par  la  Ville  et  le  Chapitre  ,• 
qui  continua  de  jouir  de  l'affo- 
rage  sur  les  vins  mis  çn  bouillies 

TomeXII.  I 
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parles  marchandai j  usqu' en  1 794. 
L'on  verra  plus  bas  à  quelle 
ëpoquele  Chapitre  cessa  de  per- 
cevoir l'afforage  ou  maletaude 
sur  la  bière. 

Les  Flamaiiids  qui  aitrlhupient 
les  bienfaitsdie  la  paix  et  rabonr 
dance  de  la  recolle,  à  la  puîs- 
sanle  intercession  de  la  Vierge; 
Marie,  dont  les  préciePjX  v,ê:te- 
mens  avoient  é^té  tirés  delà  Ga- 
thédrale  de  Tourniajr^  pom^êire 
exposés  à  leur  pieuse  vériéraiion> 

Les  Flamands  viennent  en; 
en  foule  en  rendre  leurs  .actions 
de  grâces  à  la  Galhédirale  de 
Tournay; 

Mais  comme  plusieurs  de  ces^ 
dévots  pèlerins,  avoient  été  vo- 
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lés  en  route  pat  lesSei^neurs  voi- 
sins, et  que  ce  maîliéur  avoit  ac- 
cablé plusîeuritoamhandsToùr-^  ^ 
nësietts  ;  lô  Iloî ,  par  leltreà du  17 
Juin,  adre^ées  au  Magisir^ât , 
ol'doTine  à  Pierre  Gaillard,  son 
Châtelain  dii  Tàùrnê$i«,  de  $e 
saisir  ées^ biens  de  ces  lïoblesbri'- 
gands  et  êé  les  àrrèler  au  corps. 

Lés  Gomtes  du  Maine  et  du 
Haynaut  (  39  )  s'éfoient  servis  dû  (  5g  ) 
rautorît^é  du  Roi  ,  pour  fa^ire  aj)^ 
préhender  quelques  malfaiteurs  ; 

Les  Prévôt-Xuré-s  s'en  plaigni- 
rent vi v^mejat  ap  Roi  ^  soutenant 
que  c'étoit  au  mépris  deJeur  au^       ^ 
torîté   de  haUts  Justiciers  dans 
Tôurnaji  Mf^r*?     -  -        >-,i 
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Le  Roi ,  par  lettres  datées  del 
Toulouse  ,  (  2^  Janvier ,-  )  dér: 
cidiEt  (jud les^iappiréHeridés  l  çéitè-V 
roi ent  in  smtii  quo^  ef  que leii^  iap*r 
préhension  par  sç^s  Gonamissài-. 
res ,  ne  pou  voit  s'alléguércamme 
fait  préjudiciable  à  leur:  qualité 
de?  hauts  J^^ticiers ,  cém^éteri te 
aux  Pt-év^t-yurés  de  Tourriay, 

lié  Roi^  par  lettres  du  i^Xoxxi^ 
coiifirme  le  prî^îfège  de  ifcmich 
foire  pfendàWîa  Prôcessîob ^ pour 
tous  débiteurs ,  qui  ne  peuvent  y 
être'  arrêtés  pendant  sa  durée  de 
huit  j ours  i  et  quinze  jours  en 

Le  Comte  de  Flandi'es  choisît 
Tglirlay ,  pour  le  lieu  de  la  red- 
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4ilîon  des  comptes  de  ses  prépo- 
sés; aux  impositions,  à  rendre 
^uxDép^és  des  États  de  Flan- 
dres ,  (41  )  qui  a  voient  eié  assises,  (4^  ) 
en  exécution  duirailé  de  Tour- 
mj  (1519.) 

Il  se  logea  au  Faubourg  de 
Co<îquevelle ,  avec  les  Receveurs 
de  ses  impositions,  et  comme  il 
juî  împortoît  queles  Députés  des 
États,  ne  pussent  en  les  appu- 
rant  f  tirer  au  clair  les  dilapida- 
tions, il  fit  incendier  leFaùbourg 
CocquereMe(  de  Lille;) 
-  De  sorte  que  les  Receveurs 
passèrent  parmi  la  déclaration  , 
que  leurs  regîstresiîtpîècèscomp- 
tables  avoient  été  brûlés. 
'  Ce  trait  tout-à-Ia-foîs  inhu- 
•  -;      1:5      " 

Hostedby  Google 


196  y^hsToré^     ' 

main  et  grossiiremeni  escroc  i 
rendit  Louis  âe  Çressî  ,  plus 
odieux  que  janMisià?sesSiïjets^> 
dont  il  éproma  les  trailemen^ 
les  plus  sinistres; 

L'interdit  fut  lancé  sur  la  FlaHr 
dre  rebelle,  pax  Guy  de  Bou- 
logne, au  Ppriail  de  laCatt4^ 
drale  le  5o  Noveiïîbreé 

Le  Pape  îiomtïiaGuj  de  Bou- 
logne >  (alors;  Èvêque  de  Tour?- 
nay ,  )  k  VÈ^éché  de  Çambray. 
(42)  Le  Souverain  Pontife ,  (4») 
choisit  pour  lui  succéder  à  TÉvé- 
çhé  de  Tournay  >  Élie ,  Fils  dvi 
Ticomte  de  Yentadour,  qui  y 
renonça^ 

Mais  son  Oncle  Sully  ^  em- 
ploya spn  crédit  près  du  Roi  de 

Hostedby  Google 


BB  TotîiiKÀr.  193 
France^  pour  le  faire  obtenir  du 
Pape^,  à  Guillaume,  Frère  d'É- 
liô ,  Religieux  de  Clugny  ; 

C'étoît  un  Pontife  assidu  àl'o- 
raison  et  aux  offices,  malgré  la 
foiblesse  de  sa  santé  ,  ce  qui  né- 
cessita son  séjour  à  Wazemmes 
(lez-Lille)  pour  la  rétablir; 

Il  baptisa  au  Château  de  Mâle,: 
près  de  Bruges ,  {alors  le  séjour 
des  Comtes  ie  Flandres ^^  Louis, 
FilsduComtedeFlandres(i3û8.) 

Ce  pieux  Prélat  finit  sa  car- 
rière à  la  St.  André  i333. 
1527. 

Agnès  le  Keat,  dote  la  Cha- 
pelle du  Village  de  Su  Malir, 
( lez^Tournay,)  qui  futlors éri- 
gée en  Paroisse.  (  43  )  (45) 

14 
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Tournay  envoyé  600  sou« 
doyés  au  secdiirs  du  Roi  de 
France ,  conamandés  par  Gau- 
r^^Vhier  de  Galonné ,  (44)  qui  en- 
troit  quand  il  vouloit  dans  la 
tente  royale ,  -et  auquel  les  sou^ 
doyés  Tournésîens  servoîent  de 
Gardes-du^corps, 
"  1529. 

Jean  Roulàrs,  ChanoîneÉco- 
lâtre  de  Tournay  >  fonde   une 
Chapelle  défasses  formes ,  à  la 
Cathédrale,  sous  l'invocation  de 
(4^^ainte  Anne.  (43) 
i33o. 
Jean.Laubry,  Chanoine    et 
Pénitencier  de  Tournay ,  fonde 
â  la  Cathédrale ,  un  Office  dou- 
ble ,  pour  honorer  la  fête  de  la 
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Àécoïlàû^n  de  St.  Jean-Bâpiîste. 

iAs)     y  (46) 

Le  Roi  de  France  eonfirine  les 
franchisés  accordées  aux  étran- 
gère ,^t  débiteurs  ,  pendant  les 
trois  semaines  de  la  Procession , 
(  1 4  Septembre.  )  (  47  )  (4/  )f 

Sîré  Jean  Wettin ,  d'une  fa- 
mille de  robe  Tournésiennei  dis- 
tinguée par  ses  vertus  ,  et  qui  a 
donné  plusieurs  grands  Prévôts, 
Jonde  F  Hôpital  de  Stm  Jacques  ^ 
(4«)  à  la  Paroisse  Ste.  Catlie- (4^) 
rîne^  avec  une  maison ,  dont  le 
jardin  donnoit  près  des  vieUx 
murs  de  la  Ville; 

Le  fond  delà  dotation étoîlde 

5o  livres  de  rente  annuelle,  (  q2j 

livres  5  sols  de  nos  jours.  ) 

15 
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h^$  j  p^ay f ur ^^  Éelij^lNiïS  >  en 
furent  ,  dénommés  Administra* 
t^urs  par  le  Fondateur  •  .: 
_  Vers  ce  temps4à,  le  Chanoine 
ZiaurQnt,^  fonde  dans  deux  mai- 
sons pris  d^s  Récolleis  ,  deux 
hospices  iFune  pour  douze  vieux 
hommes ,  nés  à  Tiournay  j 

L'autre  ^  pow  :  douze  , vieilles 
femmç^  ou  filles  ; 

Cette  fondation  étoitt>îen  poutr 
vue  de  biens  au  if,"**  siècle* 

Le  Conseiller  pensionnaire  de 
Flines,  rapporte  q|ue  chacun  y 
avoit  vingt  patards  la  senjaîne; 

Le  Chapitre  en  avoit  laçolla-p 
îipn. 

Trente-un  Notables,  hahitans 
(49)  de  TouEnay,(49)  chefs  d'autant 
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de  Bannières  de  Jousiéà ,  s'amiu- 
soient  à  ce  jeu,  à  Tissue  desquels 
ils  se  dotinoient  réciproquement 
des  repas,  avec  la  musique  dti 
temps ,  (  trompettes  ,  muses  ^  cài^ 
lemèlles ,  cornes  ^  sarastnois  ;  ) 

Ces  singes  de  la  valeur  cheva- 
leresque, proclamèrent  un  grand 
tournois,  au  mois  de  Juin; 

II  y  vînt  des  champions  de 
quatorze  Villes ,  entre  lesquelles 
Ton  compta  Paris ,  Amiefns  ,  St 
Quentin  et  Rheims; 

Jacques  de  Corbry,Hche  Tour* 
nésien,  très-zélé  pour  cet  exer- 
cice ,  en  est  regardé  pour  rinstî- 
tuteur  â  Tournay  ; 

Chacun  de  ces  trente-un  C/^^ 
de  hsiïimërQS^  TûurnésiênSf  s'é-*» 
toit    donné  im  nônbf  de  ^»ier^ 
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ce  &OUS  riiilitii]ati0n    de    Roî  ; 

r  •.    Gorbry,  fut  appelé  RoiGatlot:; 

Jacques  Mouton,  autre  Chef 
de    bannière    Tpurnhien  ^    fut 
Xïomiaé  Roi  Bmic(jue; 

H  y  eut  entput  i23  bannières 
étrangères,  et  116  courans; 
j  C^est  ainsi  que  les  habitans  de 
Tournay ,  riches  de  leurs  fabri- 
îiques ,  de  leur  commerce  et  des 
4isseniîons  entre  la  Flandre,  le 
Jiay  nau i  et  la  France,  amusoi  en t 
leurs  loisirs ,  et  jouoîent  les  no- 
Jbles  et  preux  Chevaliers  du  1 4»™*' 
siècle; 

^  Le  résultat  de  ces  hauts  faits 
d'armes,  ridiquleseè  burlesques, 
furent  quelques  chevaux  tués  , 
quelques  Cheyaliers  feles^sés  et 
x:piacbe6,par.t^rre;^    :. 
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Les  prijc  de  k  jpûte,  furent 
un  eheval  et  un  vautour. 

Les  familles  praticiennes  de 
Corbry  et  de  Mouton  >  existent 
encore  à  Tournay ,  on  peut  ]es 
regarder  comme  deux  des  plus 
anciennes  de  celle  Cité; 

La  lice  étoit  sur,  la  grande 
Place^  qui  à  cet  effet  fut  enclose 
et  barricadée  presque  entière-^ 
ment  ,  aux  dépens  du  riche  et 
magnifique  Jacques  Corbrj. 

Ljss  Tourhésîens  aveuglés  par 
leur  prospérité,  la  richesse  de 
leur  commerce  et  de  leurs  fabri- 
ques, (so)  par  rascendantqu'i1s(5o) 
a  voient  pris  sur  les  Jlois  dé 
France ,  acheté  par  leurs  servi- 
ces et  leur  attachein^ni  inviola*- 
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ble  à  c<$liè  cQUFonirie  ^  cet  ètisém- 
i)le de  moyens,  leur  donna  un 
orgueuil  qui  dégénéra  en  injus- 
tices et  en  barbarie  ; 

La  France  dut  leur  passer  bien 
des  chosses ,  par  le  besoin  qu'elle 
a  voit  d- eux ,  étant  en  guerre  avee 
les  Flamands; 

Mais  la  bataille  de  Casseî 
(i3!28,)  rendit  aux  Roi^  dé 
France,  un  aplomb  d'âutorîtd, 
que  celle  de  Gourtraj  hur  a^oît 
arraché. 

Fatigués  àes  prétentions  acr 
croissantes^  et  de  la  témériié  de 
ses  Magistrats,  à  repousser  toute 
espèce  de  pouvoir,  qui  sembloit 
lui  faire  ombrage , 

Ces  Sénateurs  autrefois  si  sa* 
ges,  n^  se  servoîeni  guère  plus 
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-qàe  de  moyens' ai*biiraires ,  pour 
exercer  une  autorité  souveraine 
qui  blessoit  loul-à-Ja-fois  le  pou- 
voir rojal ,  ecclésiastique  et  le 
codeniercant^L 

Un  arrêt  du  Parlement  de  Pa- 
ris, (du  4  Juillet,)  rendu  en  ju- 
gement contradictoire ,  les  priva 
du  droit  de  commune,  et  de  leurs 
Chartres  et  privilèges; 

L'arrêt  portoit  qu'ils  étoienl 
atteints  et  convaincus  ,  d'avoîr 
donné  cours  àlaifaussemonnoiej 
empêché  l'appel  des  jugemens 
des  Prévôt- Jurés  ; 

D'avoir  levé  une  imposîiion 
(  maletaude ,  )  pendant  3  mois  , 
sans  raulorîsafiôri  royale,  (fl) 


(a)  ÉtokDt-ce  d^s  mailles ,  deselia- 
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d'avoir  anéanti  ou  amoindri  les 
droits  du  Clergé  et  nommément 
du  Chapitre; 

D'avoir  fait  des  réglemens  res* 
iriclifs  de  rautorilé  royale  ; 

quarts  ou  plaques ,  (  tnonnoie  de  Flan^ 
dres  y  faisant  5  sols  g  deniers  tournois  de 
nos  jours  ,  )  d'alors  ,  dits  aujourd'hui 
plaquettes ,  que  nos  Magistrats  avoieiat 
levé  sur  le  peuple,  (  non  pour  leur  profit 
particulier j)  xasils  pour  subvenir  aux 
besoins  urgens  de  la  Ville  5 

L'on  voit  de-là  combien  le  gouvertie- 
ment  étoit  sévère  à  punir  les  fonctiQU-!- 
naires  qui  levoient  des  taxes  sans  son 
autorisation ,  quoique  c'étoit  pour  faire 
face  aux  besoins  de  la  Conimune^  et 
qu'il  l'eût  été  beaucoup  d'avantage  si 
C5tte  concussion  s'étoit  exercé  par  un 
fonctionnaire^pour  inettre  dans  sapoche 

Voyez  cet  ouvrage ,  ih)1,    4,  /?.  i32, 
iaiticle  Concussion  et  Plaquette  j  etC, 
>   ïtexa.  Zahade ;  pcigç  'J^ii^ 
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D'avoir  obligé  les  Ecclésiasti- 
ques^ de  donner  paix  ou  assur 
rance  à  partie  laïque  ,  à  péril 
d'emprisonnement  des  parensdu 
Clerc,  ou  de  l'amende  de  loq 
marcs  d'argent  j 

Le3  trois  Consistoires,  Prévôt* 
Jurés  ,  Majeur ,  Échevîns ,  Es- 
•vyardeurs ,  se  soumirent  à  l'arrêt 
avant  sa  publication,  et  cesser 
rent  toutes  fonctions; 

Mais  les  treize  bommes  de  la 
draperie,coniînuèrent  leurs  fonc- 
tions sur  les  ouvriers  de  leur 
stjle,  qui  faisoienl  mouvoir  2200 
outils  fabricans  draps,  et  sur  ins- 
tance des  habitans. 
.  Le  Roi  nomma  pour  adminis- 
trer la  Ville,  Sir  Wattier  Gar- 
gate,  Président ,  Jean  Weîttin , 
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Jean  Gargaiie,  Diegîn  Macquet, 

et  Sire  Jean  Wettin  ; 

Ces  Commissaires  permirent 
auxTournéslens  de  s'assembler 
par  l^aroisse ,  pour  élire  douze 
Députés  bourgeois  du  commun  j 
qui  iroîent  faire  leurs  excuses  au 
Roi ,  de  ce  qui  s^éloit  passée  avec 
prière  de  leur  nommer  un  Gou- 
verneur j  ♦ 

Ce  qui  fui  fait  ;  il  se  nommoiÉ 
Jean Duehasteler,  son  Gbambel- 
ian  ;       ^ 

Il  arriva  à  Tournay  ,  avec 
Pierre  Delamarlière ,  au  moià 
de  Juillet,  ils  logèrent  à  St. 
Martin  ; 

Duchasieller  ,  assembla  le 
peuple  aux  Halles,  le  i/'  Di- 
manche,  le  priant  de  lui  désigne!^ 
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les  personnes  propres  à  le  gou- 
verner; 

En  conséquence  îl  dénommé 
à  cet  effet  sèîze'bourgeoîs  î 

Il  partit  le  27  AoùtpourParîs^ 
laissant  pour  Xiéùlenant-Gou-^ 
vernéur  et  Président  de  la  justice 
et  admiriîslratîon ,  ledit Délamar* 
îière ,  qtii  ajotila  onze  Menibres 
de  ce  corps  de  justice ,  police  et 
'administratif ,  dont  la  moitié 
étùîènt  Ecclesiastiqaesi 
"  Delamarlîère  /nomma  aussi 
seize  Échevins,  dont  huit  à  la 
rive  droite,  huit  à  la  rive  gauche 
deTEscautf  et  sept  Prîseurs  de 
vins; 

La  Ville  resta  ainsi  privée  de 
sa  Commune,  jusqu'au  1 5  Mai 
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Les  Magistrats  de  Tourray 
s'étoient  attirés  le  coûrropx  du 
Clergé,  c^îuî  des  Pi'inç^s  voi- 
sins ,  qui  jalousoi^Dt  également 
ses  latlens  administratifs  et  sa  fer- 
meté patriotique; 

L'on  nef  peut  cependant  dîs- 
jponvenir  qiae  Porgueil  étoir  de- 
venu le  moteur  de  plusieurs  d^ 
ses  opérations  politiques  et  judi^ 
çîaires,  donjtquelques-unesTnar- 
quées  au  coin  du  despotisme  etde 
rinjusiiçe^  ne  zpoqvoient  être 
excusées,  sous  aucun  rapport; 

Mais  la  punition  éloit  un  peu 
trop  sévère ,  aussisemblable  à  un 
coup  d'orage  impétueux  et  inatr 
tendu,  ne  durat-t-elle  que  quel- 
ques mois ,  comme  on  le  verra 
ci-après. 
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Le  Chapitre  qui  avoit  contri- 
bué à  la  perle  de  la  Coranaune 
et  des  privilèges  des  Tourné- 
sîôns,*  dont  ïl  sef  plaîgndU  pour 
avoir  einpris  sur  ses  immunités, 
abtient  une  cHartre  du  Roî,q«i  le 
met  sdus  sa  spéciaile  et  royale 
protection  ,  le  soustrait  à  la 
jurisdiction  du  Magistrat  et 
l'exempte  du  droit  de  winage.  (s»)  (5 1  ) 
iS35. 

Le  1 5  Mai  ^  le  Roi  rend  le 
droit  de  Commune  aux  Tour- 
nésiens,  (sa)  par   une  charire(52) 
donnée  à   Galat^a  le  i5   Mai  , 
elle  contient  55  articles. 

Par  le  premier ,  l'on  rétablit 
la  Commune  ,  les  Prévôt- Jurés , 
May eur  et  Éctievins. 
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Création    d'un    Gouvca'netir 
chefdô  la  justice  et  police,    . 

Création  chaque  an,  de  trente 
Électeurs,  à  élire  par  tous  les 
ejiéfe  deMnaisons,  lesquels Élec^^ 
leurs  devront  élire  vingt  Jurés  >? 
Bvurgeàts  propriétaires  \  nés  à 
Tûurnay ,  les  Électeurs  et  Jurés 
obligés,  avant  d'exercer, deprê- 
ter  serment  audit  Gouverneur, 
de  remplir  lôyaîemeriJtleurs  foiic- 
lions,  pour  lesquelles  ils.  seront 
convenablement  salariés,. 

Les  trente  Élècleuf s:  ifAoÊsS:*^ 
ibrit  quatorze  Imési^  PrUd'hdm- 
mes,  et  quatorze  Échevins ,  dont 
>^çpt  sur  la  rive  gattchô  .et  sept 
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SUT  la  rîve  droite  de  rEscaut ,  en- 
tre lesquels  cinq  sur  la  Paroisse 
I  St.  Brixe  et  dei^3^  iyir  celle  du 
Bruisle ,  autrement  dit  le  Cha- 
tjeâu ,  ou  St.  Nicolas,  (  53  )        ,     (55} 

Liesquels  MagislralS:  devront 
avant  d'entrer  en  fonction,  prê- 
ter serment,  de  les  reniplir  loya- 
lement et  sans  fraude  et  auront 
le  salaire  acco^ijumé  quand  ils, 
besogneront.  (54)  (S4) 

5. 

Attribution  aiftc  Échevinsdes 
actions  raéubilîaires,  caibels,  de 
celles  réelles,  sous  leur  ressort , 
^auf  les  matières  de  fiefs,  de 
quint  deniers  f  des  pauvres  i  où 
des  Suppôts  (  familiers )  du  Gita- 
pitre,  qui  soatàleurpaijn, gages. 
Qt  demeurent  avec  les  Chanoî- 
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nesj  non  plus  que  de  toutes  ac- 
tions qui  pourroient  résulter  à 
ravetiir  de  toutes  lettres  revêtues 

(55)  du  sceau  royal.  (55) 

C  Les  droits  et  émolumens  du 

Châtelain  et  de  l'Advôué  sur  la 

(56)  justice ,  restent  les  mêmes,  (se  ) 

Les  visites  des  chemins,  des 
terres  appartenantes  auChàpitre, 
^e  feront  par  des  Commissaires 
idoines  à  nommer  par  le  Gou^ 
verneur, 

..  is.      •    :•    A 

Les  Echevins  cioîsiront  leurs 
Commis  Écrivains ,  leurs  Ser- 
gens  au  nombre  de  sept,  dont 
quatre  à  la  rive  gauche,  (dite 
ancienne  Ville ,  )  deux  pour  la 
Paroisse  St.  Brixe,  et  un  pour  le 

Bruisle^ 
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Bruisie,    ou    Château.    (  57    ){By) 
7. 

Ils  choisissent  aussi  les  Prl- 
seurs  d'héritages  vendus  à  la 
hausse  publique,  qui  sont  en 
même-temps  commis  avec  eux, 
(Echevins)  à  la  visite  des  che- 
mins ,  ils  choissent  encore  les 
Avocats  {Avant  Parlîers.)  (58)^58) 

Les  Gardes  sur  le  pain ,  ceux 
sur  les  tonneaux  {fonialles^) 
les  graissiers ,  les  marchés  aux 
grains ,  les  gardes  aux  laines  pei. 
gnées  et  à  peigner,  les  inspec- 
teurs de  la  viande  des  bouche- 
ries, morte  ou  vive, les  gardes 
(  inspecteurs  )  sur  lespoissons  de 
mer  et  d'eau  douce  I  les  inspec- 

TomeXII^  K 
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leurs  sur  les  chevaux  de  louage  , 

sur  les  faîsceaur. 

Item,  Les  porteurs  desdits  fa  ÎS- 
ceaux;  îterti,  les  gardes  sur  le 
pain,  les  gardes  sur  les  boUe^ 
leurs  de  foîn,les  gardes  sur  lesi 
marchands  de  tuiles  à  co-uvrir 
maisons,  les  gardes  des  orfèvres? 
et  des  potiers  d'ëtaîn  j  dont  les 
pots  sont  frappés  d'une  marque 
ou  timbre. 

Item.  Les  Coultiers  ^  Coura^^, 
tiers  j(  Jgents ,  )  qui  procuraient 
alors ,  comme  à  présent,  la  vente 
des  marchandises  et  de  l'argent 
aux  marchands^  ainsi  que  sur  les 
d^ux  Majeurs ,  qui  les  précé- 
doient; 

Sur  \qs  gardes  des  cuirs  tan- 
nés et  ceux  sur  les  souliets,  sur 
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lés  ouvrages  àe  GordëiVie,  siir  les 
rubans  de  fil  êl  Cétxtàe  (  iàié-' 
teurs  i  )  soie  et  fil  ^  dît  filésél,  sur 
les  oiivrages  de  feuir  êorroj^é  , 
sur  les  Gduteliérs ,  sur  lès  viiièî- 
grîers,  les  marchands  de  vërjùs 
et  de  graisse. 

Item.  Lés  gardés  champêtres 
(^Messiers^  )  les  mesureurs  et 
porteurs  de  charbon,  les  four- 
reurs de  peaux  (  d'agrieaux,  )  sur 
les  fripiers  vendeurs  de  vieilles 
irobes  et  de  vieux  paniers  (  viêses 
pennes.  5 

Item.  Sur  les  marchands  de 
semèncés,pdur  \^s  erripêcher  d'en 
vendre  de  mauvaises^  (d) 

(4)  Momicnr  Dcra^c  ;  aotré  Tertneux  éi  tî^ 

K  3 
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Item.  Sur  les  mesureurs  de  seî^ 
sur  les  mesureurs  de  mîel,  sur 
les  mesureurs  de  la  garance , 

Sur  les  pêseurs  à  ]a  Halle,  les 
emballeurs ,  (  loueurs  )  de  draps, 
(59)  (59) 


gilant  Maire ,  à  qui  rien  n'e'cLappe ,  snr*  les  trois 
parties  de  la  police ,  propreté,  salubrité^  su' 
r^f^,  n'a  pu  voir  avec  indifférence  que  cette  an- 
ne'e  les  acheteurs  de  semences  ont  e'te'  très-de'sa- 
gre'ablement  surpris  de  voir  que  beaucoup  de 
graines  ne  levoient  pasj  cette  nouvelle  escro- 
querie des  vendeurs  n'ecliappera  pas  à  sa  pré- 
voyance et  à  sa  sagacité';  il  y  a  à  Tournay  des 
rëglemens  concernant  les  grainiers,  mais  je  n'ai 
pu  me  les  procurer  par  la  malveillance  de  cer- 
taines gens  qui  ont  déconseille'  les  de'tcnteurs , 
de  me  les  prêter  ;  il  est  vraisemblable  que  pour 
les  arbale'triers  comme  pour  les  grainiers  et  grai- 
nières,  la  Ville  de  Paris  a  pris  les  re'glemens  de  la 
Ville  de  Tournay,  que  la  charirede  i333  pre'sup- 
pose  exister,  quoiqu'il  en  soit.  Des  lettres-patentes 
liumois  deNo  vembre  i678,bomologuentles  sta^ai» 
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Item.  Sur  les  inspecteurs  (re- 
wardeurs,)  sur  ]a  qualilé  des 
tourbes  venant  de  Flandres. 
'  Item.  Sur  les  marchands  et 
yoiturîers ,  qu'on  appelle  pètes 
du  pire,  (eo)  (60) 

Item.  Sur  les  inspecteurs  sur 
la  chaux ^  à  charge  de  par  ces 
commît,  prêter  avant  d'entrer 
en  charge ,  serment  à  racceulu- 
mée  en  public,  au  Gouverneur 
ou  à  spn .  Lieutenant ,  ensemble 
aux  Jurés  etÉchevins,  de  bien 


des  grainiers  et  grainières  delà  Ville  de  Paris,  ils 
sont  fort  sages  et  Gontiennent  35  articles.  Voyez 
Traité  dé  la  Police ,  pat  Delamarre ,  tome  2 , 
a  paris  ♦  chei(  Brunet,  1722 ,  in-folio ,  livre  6 , 
titre  i5  f  pa^es  4,61  et  suivantes, 
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remplir  leurs  foactians  Ioj;ale- 
mént,  et  d'après  une  lëgislaiion 
équitable. 

Les  JuFésrÉcfievins  ,  tenus  de 
jurçr  avani  tDUl,  foi  çt  loyauié 
aux  droits  du  Roi ,  çt  à  ceux  de 
l'Église ,  des  Citayens  manans  el 
Labita^sde  Tournay^. 

Nul  ne  peut  être  nommé  à 
Fune  des  places  4e  Commis  sus- 
énoncée*,  qu'il  ne  soii  natif  ê^ 
ladite  VUk  et  Cité  de  Touinay  j 

Défendu  aux  Électeurs  (Es- 
wardeurs,  )  de  se  mêler  de  J'ad- 
minîslration ,  sauf  que  si  durant 
Tan  de  l'élection  des  ][VIc\gîstrats, 
TUn  d'eux  venant  à  mourir,  ils 
pourront  procéder  à  leur  rem- 
ptacemenl. 
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9-  _ 
Les  places  non  ci-devant  spér 

cifiées ,  se  donnerontparle  Gou-^ 

Hferneur  et  les  vingt  Jurés. 

Le  eboix  des  Jurés,  d'Éche- 
Mins  ou  de  leurs  Commis ,  ne 
pourra  tomber  que  surdesbour- 
geois  nés  à  Taurnay. 

11  — 12. 

La  moitié  du  Magistrat  devra 
se  renouveller  tous  les  deux  ans 
au  moins,  aucun  Magistrat  né 
pourra  rester  en  charge  la  troi- 
sième année. 

i5. 

Qn^  personne  ne  peut  possé^ 
der  à-Ia-fois  deux  offices,  (ei},    (g^  \ 

Qu'il  ne  peut  y  avoir  deux 
K  4 
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parens  Magistrats  à-Ia-foîs,  et 
qu'ils  ne  peuvent  délibérer, lors- 
qu'il s'agit  de  rintérêt  de  leurs 
proches,  et  que  dans  ]es  Jurés  , 
Échevins  et  Électeurs ,  il  ne  peut 
y  exister  deux  hommes  de  même 
(6û)  métier.  (6a) 

/   i4^ 

Que  les  Echevins  de  St.  Brîxe 
et  du  Bruîsie,  devront  tenirleurs 
plaids  au  B'ruisle,el  j juger  deux 
fois  la  semaîiieé 

i5. 

Appel  des  JÈchevins  ,  au  Gou- 
Terneur  et  Jurés,  qui  ne  pourra 
condamner  seul  à  la  prison, pour 
plus  de  18  jours  ,  passé  lequel 
terme,  il  devra  le  faire  compà- 
roîtrepardevant  les  Jurés,  qui 
lui  feront  son  procès. 
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Appel  des  Jurés  immédiate* 
meai  axi  Parlement  de  Paris. 
17. 

iies  habîians  de  Tournay ,  at- 
traits ailleurs  en  justice  >  doivent 
être  jugés  en  leur  Ville  natale, 
sauf  leur  renonciation  à  ce  privi- 
lège, (  le  flagrant  délit  ailleurs^^ 
ou  ^obligation  contractée  hors 
du  territoire  de  Tournay* 
18. 

Rétablissement  du  son  de  la 
cloche  (  han  cloque ,  )  (sa  )  d'où  (65) 
•vient  l'étimologie  du  mot  banni, 
parce  que  celui  qu'on  condam- 
noit  à  rexîl,  Tétoît  publique- 
ment au  son  de  la  clocbe  dé  la 
Commune ,  (  du  huit  han  que fuh 
R'5 
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la  cloche  qui  sçhi^^e;)  cet  usage 
d'ei^iler  ou  i)ai>Bip  à  §oji  de  clo- 
chent a  subsisté  à,  Tpuçnay  jus-, 
qu'en  1794* 

Xie^Qlew?^  (•EecI^Sçiastiq^es^ 
çom  94n;>.îs  |iu  4i^pH  46boiii^geoH 
slçyk  çbarge  4e  Goriirîibuer  aux 
fraîft  de  1^  Çom«i\in,e  et  d/^n  $^l^ 

Le  Roi  dëcl^K^  qwe  ses  lettres 
4e  grâce  n'opéreront  qu'étant 
ImpciplQgvées  au  Magistrat  de 
Tourn^ay. 

Un  tanni  pour  vol  pendaHf 
trpi^  aîif  ,  per4  la  bourgeçUîe 
sans  remède  et  ne  peqt  y  çfec^nir 
aucun ^mploK 
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L'hômfcîde  guet  à  pwd ,  ou 
contre  >  ou  assurance  jurée  »  oit 
pendant  les  jours  de  la  semaine  > 
(  di^s  trêve  de  Dieu  ,  depuis  te 
Samedi  jusqu'au  Mercredi  decha^ 
que  semaine  ^^  ne  peuvent  renw 
irer  dans  Tournay  >  même  pen- 
dant la  franche  foire. 
û4 — s  5. 

Ledroît  de  bourgeoisie  nepeut 
se  perdre  que  pour  uij  crime  atro- 
ce ,  (  vilain  cas,) et  par  jugement 
du  Gouverneur  et  des  Jurés, qui 
peuvent  rendre  la  Yille  pour  cas 
civil. 

Les  cloches  et  sonneurs  ( /jf 
senne  et  ly  sennems^  )  (^^)  sont(64) 
maintenu^  comme  €i-4evam» 
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lies  prisons  établies  sur  là  rue 
seulement /sauf  pour  cas  crimi- 
riel  pu  insulté  faite,  ou  haine , 
contre  la  personne  du  Roi^  ou 
(  G 5  )  de  ses  Officiers.  (  e;  ) 
28. 
JLes  Clercs  et  Officiers  de  la 
Ville  el  les  Magistrats,  seront 
payés  de  leur  salaire  à  l'accoutu- 
mée, d'après  les  anciennes  ôr- 
(66)donnances.  (66) 

Permission  aux  Gouverneur 
et  Jurés,  de  faire  des  réglemens 
sur  le  commerce  et  les  marchan- 
dises, pour  le  bien  être  de  la 
Ville  et  du  Pays. 
5oà 

I4ÇS  combats  par  gage  de  b^» 
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taîlle,  sont  înterditsauxhabitans 

de  Tourn^y.  («,)  .        (67) 

Les  Bourgeois  de  Tournay 
peuvent  fonder  jurisdîçiiQn  en 
arrêtant  corps  et  bîens  dé  leurs 
débiteurs  étrangers.  (68),  (68) 

3a— 55. 

Les  Commissaires  aux  fortifi- 
cations de  la  Ville  ,  et  ceux  Pré- 
posés à  ces  dépenses,  jureront 
de  le  faire  comme  il  convient, 
et  loyalement,  et  d'en  rendre 
compte  quatre  foisPan^  en  pleine 
audience  des  Consistoires,  pré- 
cédés par  le  Gouverneur ,  et  en 
présence  des  bourgeois  héritiers 
de  Tournay,  et  ce  ,  appelés  au 
son  de  la  cloche.  (69)  (69) 
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L'ofeaervance  de  cette  chârtre 
sera  jurée  sur  les  Sabls  Évangi- 
les, en  présence  du  Magistrats 
et  des  bourgeois  héritiers  (pro- 
priétaîres ,)  parles  Gouverneurs 
deTourniay; 

Une  chartre  donnée  en  Dé- 
cenabre  à  Paris,  met  les  fami- 
liers du  Chapitre  et  ses  Membres, 
ainsi  que  leurs  biens ,  sous  la  ju- 
risdiGtion  Cléricale,  et  défend 
aux  Echevinsde  se  l^attribuer. 
1554. 

Après  la  mort  de  GuiHfaume 
de  Yentadour  (  i555,  )  le  Cha- 
pitre fit  choix  de  Jean  Dupor- 
lail ,  Archidiacre  de  Tournay  ^ 
pour  lui  succéder  dans  le  Siège 


dby  Google 


4piscopal  4e  cette  Ville,  il  fuç 
porté  ^ri  triomphe  au  Chcçqr  ^y^ 
6.pn  de  toutes  les  cl achesi 

Mais  leRoî  çile  Pape  contre 
la,  teneur  de  1^  discipline  dç  TÉr» 
glise,des  canons,^  dç  la  prag^ 
maiiq^ç  de  St.  JjouJs^  ne  voulu- 
rçQt  pa^  rapprouver  ,  et  ce  ver- 
it^euit  Chanpine  dut  rester  Arçhi-. 
diacre  i  (70)  (70) 

Le  Chapitre  lu\  donna  ççpen- 
4antyne  nouvelle  preuve  de  son 
î^ffection ,  e)alcn0i3pmant Doyen. 

Tbéobalde  I>qsau$pir,  espèce 
d'intrigant ,  qui  avoit sollicité  ce| 
Évéché  du  Pape,  Tobtinl  à  la 
place  du  ijeriueux:  Duporiaîl  ; 

Mais  la  prai^id^pee  ue  permît, 
pas  qu'il  jouisse  du  fruit  4e  ses 
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sollicîiatîons  irrégulières  etcoïi- 
trairés  à  la  pureté  du  christia- 
nîsme  et  de  Fhumilhé  évangéli- 
que,îl  mourut  peu  de  temps  après 
sa  consécration  ,  iavant  son  en- 
trée à  Tournay. 

Au  mois  d'Octobre  suivant, 
André  Ghini  Mâlpiglîa  ,  Floren- 
tin de  naissance  ,  ci-devant  Cha?- 
noine  de  Tournay,  alors  Eve- 
que  d*Arras ,  fut  désigné  pour 
Évêque  deTournay,  par  le  Pape, 
(71  )  de  l'avis  de  ses  Cardinaux;  (71  y 

Il  fit  son  entrée  (i335,)  le 
3.^''  Octobre  suivant,  accompa- 
gné de  rÉvèque  de  Terrouane  , 
du  Comte  de  Flandres,  de  Wa- 
lerand  de  Ligne  ,  et  autres  Sel- 
gneursj 
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Il  détourna  (iS3G)  les  Fla- 
mands ,  de  leur  alliance  avec  les 
Anglais; 

II  accorda  indulgence  de  qua- 
rante jours  ^  à  tous  les  fidèles  qui 
visîteroient  la  Cathédrale  de 
Tournay,  le  jour  de  sa  Dédi- 
cace (  i4  Septembre ,  )  et  trente 
jours  la  huitaine  ensuivant. 

Clément  VI  l'honora  de  la 
pourpre  Romaine  (  i54^*  ) 

II  jeta  rinterdit  surla  Flandre, 
en  guerre  avec  la  France; 

Fonda  un  Collège  à  Padoue , 
gvec  deux  bourses  pour  deux  Ju- 
ristes Tournésîens; 

Répara  le  Palais  épiscopal  de 
Tournay. 

Le  Pape  le  nomma  Nonce  en 
Espagne; 
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Il  mourut  en  rouie  pour  s'y 
rendre,  en  1345. 

C'étoit  un  Prélat  prudent,lrès- 
entendu  en  affaires^  et  un  Savant 
( 72  )  Docteur  en  droît.  (  7*  ) 
i334. 

Une  maison  que  là  Commune 

deTournay ,  possédoît  à  Paris 

et  qui  àvoh  été  séquestrée  lors 

delà  perte  de  la  Commune(i53 1) 

C73  )  lui  est  restituée.  (  73  ) 

Elle  étoit  destinée  à  loger  les 
Magistrats  qui  se  rendoîent  à 
Faris  en  déput atlon  ,  pour  affai- 
res de  la  Ville ,  et  située  au  coin 
de  la  rue  desProuwers,  proche 
St.  Eustache. 

Au  mois  de  Novembre  (1 5540 
il  souffla  un  vent  très*violent  à 
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TPournay  et  4anft  toutç  U  BelgU 
que  ;  auquel  $ucc44a  iiiie  inonda-» 
tion  qui  couvrît  d'eau,  une  par-y 
li^  de  la  Flandre; 

J}^$  écjairs  affreux  et  des 
coups  d'orages  effrayan? ,  sem-» 
bloient  présager  la  cruelle  guerre 
qui  alloît  affliger  la  Belgique  , 
(h)  et  pîirticuUér^Baent  Tour-  (74) 
ipaj  et  ses  environs. 

Voyez  cet  ouvrage^  annè^  1 358# 

J-ipyrent  de  Hollande  ,,Chape« 
lain  de  la  Cathédrale  4e1'^ii^'* 
nayjj  y  fonde  une  Chapelle  de 
hasseT  forme ,  et  répand  sur  cette 
iPglUe  d'autres  hienfails«  (  t5  )      /  «5  \ 

Pierre  Delaroarlière ,  Couver- 
^eur  de  Tournay^  porte  le  nom* 
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bre  des  Echevins  à  seize  y  en  y 
comprenant  comme  on  Ta  dît 
(  i355,  )  les  deux  Majeurs. 

Gérard  de  TÉpee ,  fonde  la 
Chapelle  de  St.  Paul ,  cinquième 
en  rang  j  à  la  Paroisse  St.  Piat  » 
à  charge  de  résidence  et  de  qua- 
tre Messes  par  sejrriâirîe^ 

Il  fonda^ussiutre  Ghapélle  à  la 
Paroisse  Notre-Dame ,  à  charge 
de  deux  Messes  la  semaine; 

Une  à  la  Paroisse  de  la  Mag- 
deleine^/â  chargé  d'ùrie  Messe  la 
semaine; 

Une  à  la  Paroisse  St.  Jacques, 

à  charge  de  résidence  personnelle 

(76)  et  deux  Messes  la  semaine.  (76) 

Jean/Roi  de  Bohême  (  iSJSj) 
alors  allié  de  la  France,  par  les 
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liens  du  sang  et  (7-)  de  Tamilié,  (77) 
fait  son  entrée  à  Tournaj,  d'ôii 
il  repart  quelques  jours    après 
pour  le  Brabant  et  le  Palatinat. 

André  Ghini  Malpiglia  ,  Évê- 
que  de  Tournaj ,  (  i335)  est 
dénommé  arbitre  entre  le  Comte 
de  Flandres  et  partie  de  ses  Su- 
jets Gantois,  pour  décider  les 
différens,  au  sujet  de  leurs  pré- 
tentions réciproques  de  sujet  à 
Souverain ,  et  vice  ver^a  ; 

Ce  Prélat,  prononça  sa  sen- 
tence à  Courtray,  portant  qu'ils 
demanderaient  (  ces  Députés 
et  oient  lors  àCourtray  ,)  pardon 
à  genoux  au  Comte,  leur  Sou- 
verain, et  d'obéîr  pour  le  surplus 
à  la  sentence  arbitrale,  qu'il  ayoît 
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laissé  au  Monastère  â'Eckoujtè  ,- 
felaiîvémêftt  à  lèUrs  usurpa^ 
tîoiis  sur  les  didits  du  Coiiàte  , 
leur  Seigneur; 

Moyennatit    quoi    Louis    de 
Ci^essy^lèè  reçut  èti  grade  par  dèsi 
létti*ès  d'àbôlîtiôtl ,  ehdiatéduS 
(78)  Septembre  î335;  (>«) 

Cette  assemblée  fut  solennelle, 
ïé  Cotïîte  s'y  irôUvoit  avec  Gau^ 
tWer  d^Hàrlebècqiiè,  (  à  }  R6-* 


(  a  )  Harlebecque  est  un  très-gros  Yil* 
iage  du  Bourgade  de  la  Flandre ,  à  une 
lîeué  de  Courtray ,  dôiit  les  Seigneurs 
figurôiéôt  avant  ageùsémëfa  ta  la?  Goûr  ded 
très -pui ssaùs.  Comtes  de  FI andres  y 

Au  commencement  du  dix-huitième 
siècle,  cette  terre  étoit  la  propriétaire  des 
Vicomtes  de  Mœrman  et  à'HàrlëBécqùè, 
alUés  de  très-près  p^u:  les  liens  du  sang  k 
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gîer  de  HalIuYin  ,  Simon  de  Mi- 
rabelles et  plusieurs  autres  Sei- 
gneurs; 

Les  Doyen  et  Chanoines  de 


l'Auteur  de  cet  ouvrage  ;  Ton  a  va 
antérieurement  que  la  Comtesse  Adelle 
et  Bâuduîn  Comte  de  Flandres  ,  son 
mari,  y  fondèrent  au  onzième  siècle, 
une  Abbaye  depuis  sécularisée  en 
Chapitre  Collégial,  très -bien  dotée, 
et  dont  les  Prévôts  portoient  la  croix  ; 
la  Prévôté  d'Harlebecque  âVéolé  Cano- 
Hiçat  j  annexé  ,  étoît  une  dignité  qui 
donnôit  un  revenu  annuel  de  sept  mille 
âoriûs  environ  5  elle  étoit  à  là  collation 
du  gouvernement,  en  vertu  d'induits 
des  Souverains  Pontifes  ;  le  dernier  Pré- 
vôt, étoît  MoflSïeur  Mârant,  Docteur 
en  Théologie  et  ancien  Professeur  de 
l'Histoire  Ecclésiastique^  en  l'Univer- 
sité de  Louvaîn ,  où  il  était  Président 
àtL  Collège  de  Viglîus  y 
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Gourlray ,  intervinrent  aussi  a 
la  cérémonie  ; 

i336. 
Guillaume,Comte  d'Haynaut, 


Le  Chapitre  d'Harlebecque  a  tou- 
jours prétendu  qu'il  étoit  exempt,  et  il 
s'appuyoît  d'une  chartre  de  Philippe, 
Roi  de  France ,  donne'e  à  Paris  ,  l'an 
io63^  de  Bauduio,  Évéque  de  Noyon 
(et  Tournay ,  )  datëe  de  Tournay,  l'an 
loé/^etd'unc  bulle  du  Pape  Alexan- 
dre II,  dePan  1070,  et  quoiqu'Aubert 
Jjemire  les  ait  inséré  comme  authenti- 
ques dans  le  Recueil  des  diplômes  de  la 
Belgique^  tome  i.er pages  5^ ,  60  et  61, 
édition  in-folio. 

Les  Évêques  de  Tournay  soulenoient 
que  Poriginal  de  la  chartre  de  Philippe 
I.er ,  étoit  supposé ,  en  ce  que  le  scel  de 
€€  Monarque  ne  pouyoit  s'y  distinguer 

par 
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par  une  cliartre  du  i/"^  Avril , 
reconnoît  la  jurîsdiction  du  Cha- 
pitre de  Tournaj,  sur  les  Villa- 
ges de  Melle,HerquegîesetBôr- 

«ieS.  (79)  (7g) 


et  faire  apparoître  de  manière  à  en  at- 
tester l'authenticité;  qu'au  surplus  la 
teneur  de  ces  lettres  supposées  vraies, 
ne  stîpuloîent  qu'une  exemption  sem- 
blable à  celle  qu'avoît  obtenue  l'Abbaye 
de  St.  Martin  à  Tours ,  dont  on  avoit 
attaqué  la  fausseté  avec  évidence. 

Que  quant  aux  Chartres  des  Etêques 
Baudûin  et  Radbold  ,  on  les  crojoit 
fausses  ,  en  ce  que  Bauduin  y  prend  le 
titre  d^Evéque  de  Noyon  seulement ,  et 
point  celui  de  Tournay,  quoique  par- 
tout ailleurs  il  prenne  les  deux  intitu- 
lations;  qu'au  surplus  ces  deuxchattres 
n'y  sonnent  mot  de  l'exemption  de  la 
Tome  XII.  X 
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Chartre  du  528  Mai ,  qui  per- 
met au  Magistrat  de  percevoir 
une  imposition  4'un  patard  de 
plus  ,  (8  sols  et  demi  de  France  x 


jurisdiction  des  Évêques  de  Tournay , 
mais  seulement  droits  de  gîtes ,  que  les 
Évêques  et  leurs  Archidiacres  avoient 
droit  d'exiger  dans  le  cours  de  leurs 
visites  canoniques ,  en  ces  termes  : 

»  Quod  si  Episcopus,  sive  suus  mi- 
»  nister  protenendâ  synodo  yel  aliqua 
»  quomodo  libet  causa  ad  alîquam  pré* 
»  dictarum  Ecclesiarum  venerit  nihil 
»  exigentes  de  rébus  ad  Ecclesiam  per- 
ï)  tinentibus  de  suis  propriis  vivant, 
»  contenti  pr«nominato  censu  quot 
»   annis.   « 

Pour  ce  qui  est  de  la  buHe  du  Pape 
Alexandre  11^  elle  n'attribue  aucune- 
ment l'exemption  de  la  jurisdiction  de 
l'ordins^ire  2^u  Chapitre  d'Harlebeçque, 
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de  nos  jours  ^y  sur  chaque  ton- 
neau de  bière  et  de  vin,  (8o)(8o) 
pour  acquiter  les  charges  de  la 
Ville- 


au  contraire  ,  en  maintenant  le  Chapi- 
tre dans  le  droit  d'élire  canoniquement 
son  Prévét  ;  »>  Ita  ut  (  dit  le  St,  Père  ,  ) 
»  non  liceat  unquam  Ecclesiasticarum 
»  vel  Secularium  magnae  parvaeque  per- 
»  sonnae  prsenominatam  canonicam ,  de 
»  suis  omnibus  inquîetare"  vel  quid  ab 
»  eis  jure  in  alîenum  transferre,  salt^  m 
»   omnibus prvprii  Episcopi  révèrent iâ,  « 

Sauf  en  tout  la  révérence  due  à  TiÉ- 
vêque. 

Quoiqu'il  en  soit  du  mérite  et  de 
l'existence  de  ces  Chartres  et  bulles  , 
pour  appuyer  l'exemption  prétendue 
par  le  Chapitre  d'Harlebecque  5 

En  1571 ,  Gilbert  d'Oignies,  Évéque 
d«  Tournay  ,   suspçttdit  les  Préyot , 

La 


dby  Google 


2^4  HxSTOXÎtE 

1.557. 

Les  Flamands  recommencent 
la  guerre  avec  la  France,  qui 
poussée  d'un  fanatisme  mal  en- 


.Doyen  et  Chapitre  d'Harlebecque  , 
parce  qu'ils  avoîent  refusé  de  recevoir 
la  visite  de  ce  Prélat,  en  qualité  d'or- 
dinaire; 

Sur  quoi  le  Chapitre  d'Harlebecque 
interjeta  appel  à  la  Métropole  de  Cam- 
bray. 

Le  Métropolitain,  en  1 604 _,  pro- 
nonça qu'il  avoit  été  mal  appelé  par 
ceux  d'Harlebecque;  »  déclarant  que  les 
»  Evêques  de  Tournay  étoient  en  droit 
»  et  avoienl  été  en  possession  de  visiter 
i>  l'Eglise  d'Harlebecque  ,  en  qualité 
»  d'ordinaire  dans  son  Chef  et  dans  ses 
iï  Membres.   « 

»  Sur  quoi  par  une  transaction,  le 
tt  Prévôt  et  Chapitre  d'Harlebecque  , 
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tendu  et  peu  éclairé,  envoya  f»»)  (8i) 
àTournay,  (ûiMars,)  TÉvê- 
que  de  Senlis  et  TAbbé  de  St. 


»  reconnurent  les  Éveques  deTournay, 
Y»  en  qualité  d'ordinaîfe ,  auxquels  ils 
))  sont  soumis  sans  moyen.   « 

Depuis',  les  Éveques  de  Tournay,  y 
firent  leur  visite ,  notamment  Monsieur 
de  Choiseul  ;  un  jugement  de  FCiBcia- 
lité  de  Tournay,  de  Tan  1729,  con- 
firma les  droits  de  ces  Éveques  sur  ce 
Chapitre  ; 

Au  surplus,  le  Prévôt  du  Chapitre 
d'Harlebecqu^ ,  d'après  la  chartre  de 
de  Radbold  ^  devoit  prêter  à  lui  et  à  ses 
Successeurs,  Éveques  de  Tournay,  ser- 
ment de  soumission  ; 

»  Tali  tamen  conventione  quod  ejus- 
»  dem  loci  praepositus  mihi ,  meisque 
»  successorîbus^  debitam  subjeclîonem 
»  exhibeat:   «c 

L  5 
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Denis,  qui  excommunièrent  les 

Flamands; 

^     Le  Prieur  des  Augustîns  de 

Tournay,  monta  en  chaire  sur 


Ce  qui  fut  constamment  observé  ; 
mais  en  1748  ,  le  Chapitre  d'Harkbec- 
^ue  ,  ayant  voulu  exercer  jurisdîetioa 
sur  Monsieur  Termonia  ^  Suppôt  du- 
dit  Chapitre  ^  et  s'étant  émancipé  d^em- 
prisonner  Guillaume  Vandromme^  Ap- 
pariteur de  l'Oificialjté  de  Touinajr  ^ 

Le  Parlement  de  Flandres  maintint 
par  arrêt  contradictoire ,  les  Lvêques  de 
Tournay,  dans  leurs  droits  d'ordinaire 
sur  ce  Chapitre ,  et  annuUa  les  emprî- 
«eé  du  Chapitre  d'Harlebecque. 

Voyez  l'ouvrage  intitulé  ;  Mémoire 
imprimé  pour  Messire  Ernes^t  y  Evéque 
de  Tournay ,  Comte  de  Salm  et  du.  Si* 
£m,pire ,  appellant  comme  d'abus  d*en^ 
treprises  exercées  contre  la  jurisdiction 
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le  grand  Marché,  el  fit  au  peu- 
ple ,  en  présence  de  ces  deux 
Prélats  fulminateurs  d'excom- 
munication ,  un  sermon  analo- 
gue à  la  circonstance; 

Après  le  sermon,  le  Connélable 
de  France  ,  le  Duc  d'Athènes,  le 
Comte  de  Camoîre  et  le  Seigneur 
de  Couchy,  entrèrent  à  Tournay  f" 
avec  beaucoup  de  troupes  fran- 


ordinaire  de  son  Siège  y  par  M, rs  les  Pre'^ 
ffôt  j  Doyen  et  Chanoines  de  l' Eglise  Col^ 
légiale  de  St,  Sauveur  d* Harlehecque  , 
Diocèse  de  Tournay ,  et  de  P exemption, 
de  la  mente  jurisdiction  ordinaire  ;  pré" 
tendue  par  ce  Chapitre,  in-folio \  ce 
mémoire  est  signé  Gouilliard  de  la  Feuil" 
lie,  Conseiller^Rapporteur ,  M,e  Houzé^ 
Avocat ,  et  M.e  Lesage  j  Procureur» 

h  4 
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çaîses,pour la  défendre  coiitreles' 
Flamands  .et  Anglais  réunis ,  ce  ' 
qui  éloit  plus  conséquent  que  le 
fanatisme      d -excommunication 
dont  les  français  furent  toujours 
fort  friands,  au  moyen  âge  ; 

Ce  n'est  donc  pas  à  TÉglise  , 
mais  au  pouvoir  civil,  qu'on 
doit  ordinairement  adresser  le 
reproclie  de  s'être  servi  ,  au  gré 
de  ses  passion? ,  de  cette  arme 
dangereuse,  qu'il  profânoit ainsi 
avec  scandale  et  injustice; 

Car  .l'Église  ne  pouvoit  être 
toî^e  en  jeu;  pour  une  querelle  et 
discussion  purement  temporelle» 
i358. 

Denis  Fery ,  qui  avoit  été  Gou- 
irerneur  de  Tournaj,  raeurt  ex- 
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irêtoetnentTBgreté;  iln'avoitjoui 
que  deux  ans  de  son  gouverne- 
meni;  (sa)  (82) 

La  crainte  que  les  anglais  ne 
prennent  Tournay  ,  fit  boucher 
la  porte  Blandinoîse ,  alors  au 
bout  de  la  rue  de  ce  nom,  depuis 
rue  d*Audenarde,  et  aujourd'hui 
celle  des  AugustinsiFôn  en  voit 
encore  la  forme  aujourd'hui 
iSoG. 

Celle  du  Bordel ,  alors  près 
de  la  rue  des  Augusiins  ,  et  celle 
FIoc  à  brebis; 

Celle  de  la  Poterie ,  près  du 
Marché  aux  Poteries  d'aujour- 
à'huu(s3)  (85) 

Le  Comte  de  Flandres  (i  55») 
qui  fujoit  la  tjrannife  d' Arlerel- 

L5 


dby  Google 


qBo  Histoire 

de,  avec  plusieurs  Gantois^  ap- 
porta à  Tourna  j,  la  chasse  de 
la  Mère  de  Dieu  ,  qui.  fut  con- 
duite en  Procession,  et  à  laquelle 
il  fut  accordé   des  indulgences 

(84)  («4)  pour  4o  jours,  parTÉvêque 
de  Tournay  ,  et  de  3o  jours  pen- 
dant VOçtave  de  la  Dédicace ,  à 
ceuxqulla  vîsiteroient, 

i338— iSSg. 
Une  comète  exiraordînaîre  se 

(85)  montre  (fô)  pendant  quatre  mois 
en  Flandres  et, à  Tourna j,  et 
paroîssoit  prendre  successive- 
ment une  couleur  rouge  foncée. 

Dans  les  deux  derniers  mois 
de  son  apparition  ,  elle  montra 
une  grande  touffe  de  cheveux. 
^     .  L* année  suivante. (  1559)  le 
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froid  fut  si  rigoureux,  que  les 
-vignes,  les  arbres  et  les  piailles 
gelèrent  presque  tous  ; 

La  glace  éloit  si  forte ,  qu'elle 
portoit  chevaux  et  chariot» 
chargés. 

i558. 

L'on  fortifie  Tournay  par  or* 
dre  de  ses  Magistrats  C*^>)  Q^^  (^6) 
craignoîent  l'approche  des  An* 
glais  réunis  aux  Flamands; 

L'on  donna  plus  de  profon- 
deur et  de  largeur  aux  fossés  si- 
tués vers  la  pôrteMarvié,qui  éloit 
lors  la  tour  des  5ots ,  (démolie 
en  1769  ,)  jusqu'auprès  du  Gui- 
chet ; 

Cette  porte  fut  défendue  par 
deux  ponts  lèvis,gu€riies,inf* 
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trumeBS  à  jeter  pierres  (  espin^- 

goles,)  qu'on  plaça  aux  créneaux 

(87)  àè$  murs,  («7) 

JL'Escaut  fut  barré  par  une 
ébaînéé 

Les  portes  Deivîgne,  (  au- 
jourd'hui des  Jésuites  ,)  don- 
nant v^ers  la  Giladelle; 

Des  Frères  mineurs  (Récol* 
lels,)  Paroisse  St.Piat» 

De  la  Poterie ,  Marché  aux^ 
Poteries; 

(88)  ^^  Bordel,  (m)  (Floc  à  bre- 
bis, )  en  partie  ,  et  Blandinoise^ 
dans  la  rue  de  ce  nom,  furent 
murées. 

iSSg. 
LeRoî  deFranee  qui  avoitlrès- 
ÎHipr  udemment  défendu  (  1  SSy.  y 
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(  Voyez  note  8i  de  cet  ouvrage) 
aux  Tournésîens ,  de  communi- 
quer avec  les  Anglais,  (89)  né- (89) 
cessisla  par-là,les  représailles  de 
ces  derniers  ,  qui  arrêtèrent 
prisonniers  plusieurs  marchands 
de  Tournay ,  qui  traversoîenile 
Haynaut ,  pour  leurs  affaires  dé 
commerce; 

On  les  retînt  prisonniers  jus- 
qu'au paiement  de  leur  rançon  j 

Le  Roi,  fit  de  rechef  lancer 
Texcommunicaiion  et  Tinterdic- 
tîon  (le cesse,) surles Flamands, 
qui  effrayés,  eurent  recours  au 
Roi  anglais  (  Edouard  ,  )  et  qui 
répondit  qu'illeur  enverroit  bien- 
tôt des  Prêtres  qui  leur  chante- 
raient la  Messe  en  dépit  de  tous 
les  Évêques  de  France  ; 
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Pendant  qu'on  meUoit.  ainsi 
par  un  usage  indécent  les  foudres 
de  rÉglise ,  en  jeu  pour  des  inté- 
rêts purement  temporels ,  Gode- 
mar ,  Dufaj  et  Mathieu  Detrj^e, 
qui  commandoient  les  troupes 
françaises  à  Tournaj,  ravagè- 
rent tout  le  plat  pajs  jusqu'à  Au- 

denarde  et  Courtraji  d'une  ma- 
nière barbare; 

Us  entrèrent  avee  on  butin  de 
10,000  brebis,  autant  de  bœufs 
et  de  porcs. 

Baudart,  (  iS^g)  est  fait  Roi 

(90)  des  Ribauds  (9.)  de  Tournajj 

II  étoit  Chef  de  BoRibauds, 

(91)  vêtus  de  même  uniforme.  (9.) 

Philippe  de  Valois ,  qui  vou- 
îoii  couvrir  Tournaj,  du  côté 
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du  Baynautj  (9»)  envoya'4oo(9a) 
hommes  (  Arbalétriers  ,  )  s'em- 
parer du  Château  de  Mortagne  , 
dont  unepartie  entra  à Tournay; 

Mais  comme  le  Monarque  an- 
glaîs  >  faîsôil  mine  de  surprendre 
Mortagne,  les  Tournesîens  en- 
voyèrent au  secours  60  de  leurs 
Arbalétriers  ,  commandés  par 
Messire  Gualtîer  de  Calonne  et 
Rasse  de  Mengîer,  suivis  de  /fo 
Joueurs  à  Tépée;  mais  les  an- 
glais éloient  en  retraite; 

St.  Amand  fut  également  se- 
couru de  5oo  hommes  des  Com- 
pagnies bourgeoÎ5es  de  Tour- 
nay, à  la  prière  du  Commandant 
du  Château  de  Thun,  où  il  y  eut 
une  chaude  affake  a/«ec  les  fia- 


dby  Google 


256  HrsToYàE 

lïiandsv  i^unîs  aux  a^glàis^,  ^tri 

C95)euremravaniage(>)  du  combat, 
Puisque  Tournaj  dut  envojer 
au  secours,  looo  hommes  de  ses 
Gompagnies  bourgeoises,  dont 
s5o  Arbalétriers  et  730  Joueurs 
à  rèpée( glaives;) 

Leurhabillement  étoît rouge; 
sans  manches,  avec  tours  blan- 
éhes\  (  châteaux  )  devant  et  dei^ 
rière  ; 

Au  surplus,  les  bourgeois 
(aisés)  de  Tournaj,  armèrenÇ 
chacun  Un  homme,  à  la  paye  de 
4o  sols  tournois ,  {faisant  9  //- 
jfres  Q  sols  tournois  Je  nos  jours  y  ) 
le  manuscrit  cité  en  note,  dit  20 
sols  tournois  par  jour,  mais  je 
crois  qu'il  faut  lire  par  5  jours. 
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Jacques  d'Arlevelde  ,  éloit 
à  Condé  et  paroîssoît  avec  ses 
Flamands  menacer  Tournay  ; 

Les  Consaux  qui  craignoient 
qu^il  n'eut  des  intelligences  à 
Tournay  ,  donnèrent  trois  jours 
de  temps  aux  Anglais,  Flamands, 
Brabançons  et  Hennuyers,  pour 
sortir  de  Tournay  ,  sauf  ceux 
qui  y  a  voient  dix  ans  de  rési- 
dence, et  les  bourgeois  proprié- 
taires, valets  et  servantes; 

Le  Roi ,  en  récompense  des 
services  des  Tournésiens,  leur 
rendit  domaines  ,  droits,  hau- 
teurs et  jurisdiciions  royales  \ 
qu'il  s'étoit  réservés  par  la  char- 
tredei335. 

Ce  fut  alors  aussi  q[u*il  renou* 
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vela  la  défense  à  deux  pareïis  de 
siéger  dans  la  magistrature. 

Philippe  de  Valois,  ajani  inu- 
tilement tenté,  de  coneeriavecle 
Comte  de  Flandres,  de  ramener 
les  Flamands  révoltés,  à  desclau- 
ses raisonnables ,  conditions  qui 
consistoîent  à  lever  les  excom- 
munîcatiortô^  à  les  tenir  quittes 
des  sommes  qu'ils  lui  dévoient , 
à  la  neutralité  qu'ils  pourroient 
tenir  entre  l'Angleterre,  le  Prince 
Français  leur  offrit  encore  de 
leur  restituer  Lille ,  Douay  ,  Or- 
cliies ,  Tournày  et  Terrouane  ; 

Xies  Flamands  se  bornèrent  à 
répondre  au  Monarque  fran- 
çais ,  que  ces  offres  leur  avoient 
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déjà  été  faites  par  le  Roi  d'An- 
gleterre ; 

Sur  ce  refus  des  Flamands  ,  le 
Roi  de  France  s'adressa  au  Pape 
(Benoît  XI ,  )  qui  lança  une  sen- 
tence d'excommunication  sur 
toute  la  Flandre; 

Les  Evêques  de  Tourriay ,  de 
Terrouane  et  de  Cambray,  la 
fulminèrent  à  Tournajr  dans  la 
Cathédrale.  (94)  (qi) 

JLe  Magistrat  (  de  Tournay ,  ) 
qui  se  vojoit  menacé  denouveau 
d'un  siège  sérieux  ,  (  en  Février 
Chandeleur  ^  )  de  la  part  des  an- 
glais, fit  acheter  très-prudem- 
ment et  amener  de  Douaj,  une 
grande  quantité  de  bled >  afin  de 
pouvoir  éviter  la  famine  en  sou- 
tenant le  siège; 

Hostedby  Google 
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Edouard  III ,  après  un  conseil 
de  guerre  tenu  à  Vilvorde,  avec 
les  Ducs  de  Brabant,  de  Guel- 
dres ,  de  Juliers,  les  Comtes 
d'Hajnautjde  Namur,  de  Mous, 
Robert  d'Artois  et  autres,  et 
après  une  mûre  délibéi^ation  ,  le 
siège  d^Tournay  y  fut  résolu 
pour  le  mois  de  Juillet  prochain  ; 

Le  sîège  dura  près  de  3  mois  ; 

La  valeur  des  Tournésîensj, 

secondée  d'une  garnison  dei  6000 
hommes  ,  dont  4000  cavaliers , 
plus  de  i5ooo  bourgeois  portant 
lès  armes ,  ne  contribuèrent  pas 
peu  à  repousser  les  assiégeans  ^ 
dont  rarmée  montoît  à  120000 
hommes  j 

Il  se  fit  plusieurs  assauts  san* 
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glatis ,  où  les  assiëgeans  fureijt 
toujours  repoussés  j 

Des  sorties  meurtrières,  où  les 
Tournésiens,  égalant  la  valeur 
des  français  firent  mordre  la 
poussière  aux  alliés,  dont  Far^ 
^Jtnée  commandée  par  Edouard  III 
lui-même,  étoît  campée  avec  ses 
anglais ,  vers  la  porte  St.  Martin; 

ho  Duc  de  Brabant  près  la 
porte  Valençiennes,  où  il  lenoit 
son  quartier-général ,  à  l'endroit 
de  TAbbaje  de  St.  Marc  ou  Mé- 
dart ,  (  dite  alors  St.  Nicolas  de9 
Prés/) 

Vers  la  porte  sçpt  Fontaines  » 
étoîentles  AUemands  et  les  Hen* 
nuy ers  ; 

Edouard ,  comprît  d'abord  à 
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la  vigoureuse  résistance  des  as^ 
sîégés ,  qu'il  la  meltroît  difficile- 
tnent  sous  sa  puissance; 

Il  voulut  finir  la  guerre  d'ua 
trait ,  en  envoyant  un  cartel  au 
Monarque  français ,  pour  vuider 
leur  différent  par  un  combat  en- 
tr'eux  deux,  près  de  Tournay  ; 
Mais  Philippe  de  Valois,  plus 
sage,  ne  crut  pa^  devoir  com- 
mettre le  salut  de  son  Royaume 
au  sort  d'un  combat  royal. 

Les  assiégés  et  les  assiégea ns 
employèrent  de  monstrueux  en- 
gins de  part  et  d'autre;  leur  force 
ëloit  telle,  qu'ils  lancoient  des 
pierres  si  pesantes  qu'elles  fra- 
cassoientles  toits  et  les  voûtes, 
il  y  en  avoit   de   si    énormes , 
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qu^elles  jeiloîent  bien  loîn^  des 
chevaux  morts  tout  entiers; 

Les  assîégeans  réduisirent 
tout  le  Tournésis  en  cendres  , 
tristes  représailles  de  ce  qu'a- 
Toîent  fait  les  français  en  Flan- 
dres  ; 

Une  sortie  de  la  porte  Vaïen- 
cîennes ,  (528  Août)  réussit  d'a- 
bord, maisils  durent  bientôt  ren- 
trer accablés  d'une  grêle  de  traits 
et  de  flèches  des  assiégeans,  qui 
les  poursuivoient  de  si  près^  qu'ils 
durent  lever  précipitamment  le 
pont  levîs,  crainte  qu'ils  n'en- 
trassent pêle-mêle  avec  eux; 

Il  y  eut  même  une  flotte  que 
les  assiégeans  équipèrent  sur 
TEscaut ,  pour  s* emparer  de  U 
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Virie,  en  rompant  les  ctaînes. 
qui  barroient  ce  fleuve  à  la  po- 
terne du  Pont  à  raiche,  où  finis- 
soit  lors  Tour/iay; 

Le  combat  dura  un  jour, Içs 
assîégeans  y  eurent  iin  vaisseau 
submergé /monte  de  120  bom- 
niess  qul^se  noyèrent  en  partie, 
]65)C^^taja> durent  &e  retirer; 

.Ipî^àrnement  des  Français 
et:::3K^Hrnésîens  contre  les  Fia- 
tnanJ^vl^toît  lel>  qu'ils  rçfusè- 
rent  d^  recevoir  à  la  porte  sept 
Fontaines,  lacbassede  la  Vierge, 
sur  ce  qu'ils  étoient  excommu- 
niés; 

La  Procession  se  fit  àTordi- 
naire ,  (  14  Septembre  ;  )  mais 
«on  tour  fut  plus  reserré  pour 

éviter 
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ëvîter  les  pierres  lancées  par  les 
engins  des  assiigeâns; 

Cependantlalongueurdu  siège 
amena  la  famine  dans  Tournay; 

Un  hareng  s'y  vendoit  la  de- 
niers tournois  )  (4  sols  6  deniers 
tournois.) 

w   Une  livre  de  beurre ,  6  sols 
tournois,  (û/  sols  tournois.  ) 

Fromage,  idem. 

Un  CBuf,  5  deniers  lournois, 
(  i  sol  1  denier  tournois  de  nos 
jours.) 

Uneoye,  lo  sols,  (^  livres 
5  sols  6  deniers  tournois  de  nos 
jours,)  etc. 

La  disette  nécessita  U  sortie 
des  pauvres  gens  dénués  de  pro- 
vision ,  que  le  Duc  de  Brabant 

Tome  XII,  M 
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reçut  avec  beaucoup  d'humanité^ 
il  les  fît  escorter  généreûsemenfe 
jusqu'à  Arras»  q>ùi  étoît  occupé 
alors  par  les  troupes  françaises;' 

(95)  ('^) 

Dans  le  cours  de  ces  époques 
de  vertige  et  de  destruction,  les 
femmes  étoient  mieux  avisées 
et  (plus  raisonnables  que  les 
hommes. 

Jeanne  de  Valois,  S^ur  du 
Roi,  alors  Religieuse  à  Fon|e»- 
nelîe,  près  de  VaIenci^nn«BS,  mé- 
nagea une  conférence  à  Éple- 
cHn  ,  à  Une  lieue  et  demie  de 
Tournay ,  entre  les  deux  Rois  , 
qui  conclurent  le  a5  Septembre , 
une  trêve  d'un  an ,  ensuite  de  la- 
quelle tes  assifigeaiïs  levèrent  le 
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sîège  le  même  jour  et  ceux  sûi- 
▼ans,  ce  sîèg^  mémorable  avoit 
duré  près  de  trois  mois  ; 

Les  Tourn4^^len« ,  en  recon^ 
noissaiîce  offrirent  à  Noire-Da-w 
me,  un  bouleau  de  cire  aussi 
long  que  le  cordon  de  la  Ville. 

Meyer ,  et  les  registres  du 
Chapitre,  rapppTtentque Tour/* 
ïiay  ne  dut  sa  conservation  qu'à 
l'intercession  miraculeuse  de  la 
Vierge ,  leur  Paîîrone  ; 

Quoîqu'it  en  soit  ^  Tournay 
fut  délivrée  du  siège* 

^  Le  Roi  y  rentra  triomphait  et 
rendît  aux  Taurnésîen^,  toutes 
leurs  franchises  et  privilèges  , 
avec  pouvoir  de  giarder  la  Ville 
feux-mêmçsj 

M  a 
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Le  Roi  renonçant  au  droit  à!y 
établir  des  Gouverneurs,  en  ré- 
compense delà  valeur  et  fidélité 
qu'ils  lui  avoient  porté  durant  le 
siège. 

C'est  la  fameuse  charlre  de 
i54o  ,  dont  nous  allons  parlei^* 

Ce  siège  et  cette  défense  mé- 
morables firent  grand  bruit,  tous 
les  Historiens  du  temps  et  nom- 
mément Froissard,  en  parlent 
avec  l'éloge  des  Tourriésiens,  et 
entrent  dans  les  plus  petits  détails 
de  ce  siège. 

L'adresse  pacifique  d'une  Re- 
ligieuse ,  sauva  la  France  d'une 
subversion  totale. 

Tournay,  au  rapport  de  Car- 
pentier ,  Histoire   ie  Camhray  , 


dby  Google 


tome  1.^'  pages  107  et  108 ,  éloît 
réduite  aux  abois  el  n'avoit  plus 
que  pour  trois  jours  de  vivres  ; 

Si  les  alliés  Tavoient  su ,  cet 
armistice  d'ÉpIeclnn  n'eut  paseu 
lieu,  Tournay  eut  dû  se  rendre 
à  eux,et  la  reddition  de'celte  place 
eut  entraîné  celle  de  Lille  et 
ÎDouay,  et  rendu  nulle  la  puis- 
sance de  la  France  dans  le*  Pa  js- 
Ba^  ; 

Ce  qui  auroît  évité  les  grands 
malheurs ,  et  les  guerres  désas*- 
treuses,que  son  rafluenec  y  trans- 
planta dans  les  siècles  posté- 
rieurs, 

Tournay  n*en  fut  guère  plus 
heureuse,  jalousée  par  toutes  leà 
puissances  voisines; 

M  S 
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Le  gouvernement  français 
émoussa  bientôt  le  bienfait  dé  la 
reconnoissânce  qu'il  devoit  aux 
Tournesiens ,  par  Véreetion  du 
Bailliage  qu'il  inslîlua  ^Z  ans 
après  j  et  fut  la  véritable  pommé 
de  discorde  j  en  érigeant  un  Trir 
bunal  inutile^  qui  énerva  le  pa- 
triotisme et Tamour  que  tous  les 
Tournesiens  doivent  à  leur  Pa- 
trie et  aux  dignes  Magistrats  qui 
en  étoient  les  soutiens  et  l^s  or- 
ganes. 

.  Le  Roi  de  France ,  en  recon- 
.noissance  des  services  signalés 
que  la  Ville  de  Tournay  lui  avoit 
rendu  pendant  le  siège ,  (  i54o  ) 
lui  rend  tous  droits  de  Commune, 
revenus  >  seigneuries,  franchises, 


dby  Google 


DE  Tournât,  571 

ëmolùmens^  renies,  toute  espèce 
de  justice,  Baute ,  moyenne  et 
bassç,  qu'ils  avoîent  avantrarrêt 
du  Parlement  (  i55f2  ,)  qui  les 
en  avoit  privés,  c'est-à-dire, 
comme  par  la  chartre  de  Phi'- 
lippe-Aiiguste  ,  (  1 187.,  )  sauf  les 
modifications  contenues  aux  4o 
articles  qui  la  comprennent  ; 

La  chartre  e$t  du  i25  Août, 
donnée  près  de  Douay,  elle  fut 
délivrée  sur  la  délibération  du 
grand  Conseil  du  Roi.  (9O  (S^)' 


1.*' 


>  Par  le  premier^,  les  Chefs  d'hô^ 
tel  s'assemblent  tous  }4is  ans  au 
son  de  la  cloche,  (97)  pour  élire  (97) 
So  Électeurs,  pris  dans  toutes 
les  Paroisses  de  la  Ville,  selon  la 

M  4  ^ 
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(98)  manière  accoutumée,  (98)  les- 
quels choisîronilesMagîstraisIes 
plus  clignes ,  sans  partialité,  sous 
ïa  foi  du  serment. 
2. 
Les  Chefs  d*hôtels, (maisons) 
propriétaires,  éliront  3o  Pru- 
d'hommeSjSagesetprudensbouF- 
geoîs  propriétaires  ,  nés  à  Tour- 
naj,pour  Jurés,dont  ils  désigne- 

'  (  99  )  ^^^^  deux  pour  être  Pré  vois,  (99) 
qui  ne  pourront  être  parens,  ni 
du  même  métier  ,  et  feront  ser- 
inent au  Mayeur  des  Eswardeurs 
et  non  ailleurs ,  lequel  les  instal- 
lera en  ipanière  accoutumée; 

Lesdîts-Jurés  ont  toute  justice 
haute,  basse  et  moyenne,  sauf  ce 
qui  est  attribué  ci-après  auxEche- 
vins. 
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5.      . 
Les  Jurés  y  sont  éiablîs  Juges 
3és  enquêtes  qui  se  font  parde- 
vanteux.  (loo)  0^ 

4. 

Les  Jurés  à  la  troisième  salve 
de  la  cloche ,  sont  tenus  de  se 
rendre  quatre  fob  la  semaine  à 
rHôtel-de-Ville,  pour  y  juger 
avec  promptitude  les  différens 
du  peuple. 

5. 

Les  Eswardeurs  éliront  21 
Échevîns ,  bourgeois  sages , pru- 
dens,  propriétaires  et  natifs  de 
Tournay,  en  trois  sections,  dont 
une  de  sept,  entre  les  bourgeois 
de  ]a  rive  gauche  ; 

Sept,  (deuxième  section ,)  en* 
M  5 
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tre  les  bourgeois  de  St.  Brîxej 

El  sept ,  (  troisième  isection  ,  ) 
dans  la  Paroisse  du  Bruîsle,  Su 
^loi)  Nicolas,  ou  Château.  ( loi  ) 
6. 

Les  Échevins  jugent  de  toutes 
actions  personnelles  et  réelles 
pour  Tournay  et  sa  banlieue, 
avec  droit  de  juger  en  définitif 
sur  les  preuves  lestimonielles  ou 
littérales  faites. 

Les  Jurés  et  Echevins  dénom- 
meront ensenable  à  Taecoulunaée^ 
(102)  aux  offices  de  la  Yille  ,  (^<^) 
comme  ci-devant. 
8. 
Serment  des  trois  Consistoires^ 
de  rendre  justice  au  pauvr«  , 
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comme  au  riche  ,  à  prêter  entre 
les  mains  du  Maire  des  Eswar- 
tSeurs  et  non  à  d'aulres^  avant 
de  pouvoir  y  exercer,  i> 

9- 
Interdiction   aux  Jurés^Éche- 

vins  réunis ,  d^  vendre  /donner , 
ou  s'obliger  pour  Une  somme  exr 
cédenle  5o  livres  tournois ,  (aBa 
/ivres  de  nos  jours,)  sans  Tin- 
ter vcntion  des  Eswrardeurs,  qui 
seront  tenus  d'intei*venîr  tous  les 
Mardis  aux  Gonsaux,  et  plus 
souvent ,  s'ils  5ont  convoqués  j 

Les  résolutions  s'y  passeront» 
â  la  pluralité  absolue  de  cbacuft' 
àes  trois  Consistoires,^  savoir,  dfe^ 
16  Jurés,  i€  Èsw^ardeurs  et  II 
Écbevins»  (  i^  )  (1^3) 
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10. 
Il  est  défendu  d'accorder  les 
'  offices  de  la  Ville,'  à  d'autres  1 
qu'à  J^^  bûurgeûis  nés  à  Tournap 
(104)  (1^) 

Il — la — 15 — 14* 
Les    Jurés  Echevins  ne  peu- 
vent rester  plus  de  deux  ans  de 
suite  dans  la  Magistrature. 

Les  Prévôt  et  Mayçur  doi- 
vent sortir  au  tout  de  Tannée  ; 

En  telle  sorte  que  la  moitié  du 
Magistrat,  au  moins i sorte  tous 

(ïO<)  ^®s  ^"^ >  (  «"O  ^t  c^5  Magistrats , 
même  les  Eswardeurs  sortant 
au  bout  de  deux  ans,  ces  der- 
niers au  bout  d'un  an  ,  ne  peu- 
vent être  nommés  à  aucune  place 
àla  collation  du  Magistral,  qu'uQ 
an  après  leur  sortie  j 
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L*arlîcle  i3  porte  que  les  Es- 
wardeurs  ne  pourront  être  ct>n- 
tinués  i  et  devront  sortir  au  bout 
•d'un  an  d'exercice.  (  106  )  (106) 

L'article  14  défend  qu'on 
puisse  posséder  deux  offices  de 
la  Ville  à-la-fois. 
i5. 
Deux  parens  ne  peuvent  être 
Membres  d'un  même  Consis- 
toire, et  aucun  ne  peut  interve- 
nir au  jugement  d'un  de  ses 
proximes, 

16. 
Il  ne  peut  y  avoir  plus  de  trois  . 
liôrnnfteiJ  du  même  métier,  répar- 
tis dans  les  troisConsîstoireSj-des 
Jurés  ,  Echçvins  et  E^YV^ardeurs. 
(i.;)  (107) 
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17. 

Les  Eswardeurs  spnî  tenus  à 
s^  rpn^vè  à  rHôtel-de-Ville^  lés 
^  ,^  Mardi  et  Mercredi  de  chaque  sç^ 
inaine  ,  où  ils  vaquent  aux  affai- 
res adp:iînisiratives  avec  les  Ju- 
rés, Echevins,   le  Mârdii     ; 

Et  Jeleindemàin,  ils  jugent  sur 
les  appels  portés ,  des  sentences 
des  Eçbevins  ;. 

En  telle  sorte  qu'on  puisse  ap-. 
peler  de  cellesdesrfisvvjardeurë:^ 
aux  Jurés, et  de  celles  de  cesde^t 
(ro8)  nier  s  au  Parlement,  (  los  y 
18. 
Géluî  quî  a  été  emprisonné  ^ 
doit    êtrô  entendu  et   ihterrogé 
(109)  sous  les  huiijours.  (  105); 
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La  prison  des  bourgeois  doit 
donner  sur  la  rué.  (  "«>  )  (iid) 

Toushabîtans^manans,  bour- 
geois ou  bourgeoises  ,  doiver^Ç 
en  tous  cas  ,  être  jugés  pour  dé- 
lits, pardevant  les  Prévôt-Jurés 
de  Tournaj,  quand  naêrne  ils 
seroient  arrêtés  ailleurs,  sauf 
qu'ils  auroient  reconnu  le  Juge 
étranger,ou  le  flagrant  délit,  (  m  )  (î  1 1) 

Ceux  de  bonne  vie  et  réputa- 
tion^ seront  reçus  bourgeois,  e! 
aux   prérogatives  y  atlacbées, 
(lia)  tels  qu'exercices  de  cbar- (^^2) 
ges  et  offices; 

Les  Ecclésiastiques  ainsi  re- 
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eus,  supporteront  les  charges  de 
la  Communauté  et  seront  soumis 
à  la  jurisdictîon    desdits  Jurés. 

Un  banni  à  trois  ans  pour  vol 
ou  autre  délit  approchant,  ne 
peut  redevenir  bourgeois,  ni  ob- 
teriir  aucun  office; 

Un    Ecclésiastique   coupable 

de  semblable  délit,  sera  registre 

Oi3)àla  Ville,  (n3  )   afin  qu'il  soit 

également    inhabile    à    aucune 

charge. 

La  bourgeoisie  ne  peut  se  per- 
(ï  m)  dre  que  poumn  délit  grave.  (  n*  ) 

Les  bourgeois,  ni  les  forains 
contre  les  bourgeois ,  ne  pour- 
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ront  impêirer  lettre  de.grace, 
de  répit,  d'allongement,, l'un 
contre  l'autre.  (»0  (115) 

26. 
Un  homicide  ne  peut  rentrer 
eti  "Ville  en  aucun  cas ,  même 
pendant  la  fête  de  la  Procession, 
(ne)  ("«] 

Un  homicide  encourt  la  con- 
fiscation de  la  moitié  de  ses  biens 
au  profit  delà  Commune ,  ses 
dettes  préalablement  déduilesj 
L'autre  moitié  compéiera  ,  à 
sa  femme  et  à  ses  enfans,  ("r)C"7) 
et  ne  pourra  revoir  la  Ville ,  s'il 
a  tué  un  bourgeois  ou  fils  de 
bourgeois.  (..")  *         .("^) 

39. 
Les  infracieurs  de  paix,'  ou 
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trève&   jurtîes ,    encourroni    la 

péi«e~^é  tnOTf , 

>  S'il  ne  Ta  jur^,  ou  qu'il  Fàît 

rompu  dans  le  terme  défendu,  il 
sera  banni  à  perpétuité; 

S'il  a  enfreint  la  paix  de  la 
Ville  criée  par  Sergent ,  ou  par 
ordre  du  Prévôt ,  ou  d^'un  Juré, 
en  blessant  quelqU*un,il  encour- 

(rip)'ra  pareil  bannissement,  (  119  ) 
■  ■   "■  SOv^'  '•      '  ■■''  •-  -  ••• 
Les  Pfévot-Jorés   en   rrîajo- 
rite.,  peuvent  rendre  l'habitation 
de  la  Ville  aux  bannis ,   sauf  à 
ceiiiK  à  perpétuité. 

Les  Cloches  et  Sonneurs  sont 
(120)  en  usage  comme cî-devant*("«) 

Imer4iction  aux  bourgeois  de 
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Tournay,  de  se  battre  en  duel  en 
champ  clos ,  on  de  donner  pu  re- 
cevoir à  cet  effet  des  gages  de 
bataille  ^ 

Mais  doivent  vuider  leurs  dif- 
férens  ,  par  les.lois  et  coutumes 
de  Tournay.  (  lai  )  O^^}' 

Les  trois  Consistoires  ont  le 
pouvoir  législatif,  pour  le  bien 
être  delà  Ville; 

Leur  est  interdit  de  changer 
les  articles  prohibitifs  de  la  pré^ 
sente  chartre.  (  j»»)  (122) 

34. 

Les  bourgeois  de  Tournay 
peuvent  faire  arrêter  les  étran- 
gers contre  lesquels  ils  ont  des 
actions,et  puis  les  peuvent  dé- 
velopper en  justice.  (  1:^3)  (123) 
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55. 
Les    Prévôt -Jurés    peuvent 
Courir  et  appréhender  les  raal- 

faiteurs,dansIeplatpavs,àson 
(1^4)  de  cloche.  C»4> 

56. 

Les  trois  Consistoires  règlent 

Je  salaire  desOflrciersdela  Ville. 

\       57. 
Les  trois  Consistoires  jouis- 
sent du  droit  de  barrer  l'Escaut 
par  réciprocité ,  si  l'on  barrait  la 
^I26\^^^^P^>   ou  ledit  Escaut,  ("6) 
bors  de  la  jurisdiciion. 
58. 
Les  usages ,  privilèges  et  Char- 
tres anciens ,  de  quelque  manière 
qu'ils  aient  été  accordés  ci-de. 
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vatît ,  sont  confirmés  dans  toute 
leur  étendue.  (  i^i  )  (^^75 

59. 
La  mauvaise  admînistrailoit 
des  Consistoires ,  ni  les  emprises^ 
né  pourront  èmporierlaperiede 
leurs  immunités  ,  non  plus  que 
celles  de  leur  Communauté ,  à 
nioins  que  la  majeure  partie  de 
ses  habitans  ,  ne  trahisse  la  fidé- 
lité aux  Rois  de  France.  (i^O      ^^28) 

Cette  chartre  est  rendue  per-» 
pétuelle  et  irrévocable,  et  don- 
née sous  la  tente  du  Roi ,  près  de 
Douay,  au  mois  d'Août  i540.. 

Les  Rois  de  France,  baitoièôt 
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nionhôie  an  Brmsle  ^  (^  Paroisse 
du  Château j,)  dans  une  maison 
qui  faisoît  partie  du  domaine  que 
Marie  de  Mortagne,  avoit  vendu 
à  la  Commune. 

Le  Monarque  dédare  que  la 
propriété  4e  cette  maison ,  est 
comprise  dans  la  restitution  des 
^opriatés  remises  à  la  Ville, 
(130)  pa^' '3  chantre  de  1 540,  (^3o)  et 
que  c*est  sans  préjudice  à  son 
droit  qu'il  continue  d^y  frapper 
"des  espèces  à  son  coin. 

Les  deux  Cardinaux,  Hanî- 
bal,  Evèque  d<e  Tusculurp  et  le 
vice-Chancelier  de  PÉglise  Ro^ 
.mainejEvêquede  Prœneste,  sont 
députés  par  le  Pape ,  pour  npiér 
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nager  une  paix  entre  la  Fraoce 
et  r Angleterre; 

Ces  deux  Prélats  armèrent 
d'abord  à  Douay ,  d'où  ils.  pas- 
sèrent à  Valenciennes  ^  puis  à 
Tournay^  où  ils  Eurent  reçus 
avec  magnîjficence  j 

Le  Magistrat  leur  donna  deux 
pièces  de  vin  et  quaKe  grands, 
poissons, 

L'Évêque  de  Tusculum  ,  Vun 
d'eux ,  célébra  la  grande  Messe, 
le  sur-lendemain  de  son  arrivée 
à  la  Cathédrale  y,  en  grande 
pompe; 

L'autre  Cardinal  éioit  assis 
avecles  Archevêques  de  Rheims, 
de  Besançon  ,  l'Évêque  de  Bou- 
logne et  un  grand  nombre  d'au- 
tres Prélats. 


dby  Google 


■■.'''..   V:X 


^      V:>     '•'■2, 


**^'<: 


■^. 


X  ^.. 


■A  %i.\^5^ 


"•â.X.  "'*^,7 


